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n'eft à ce de droir prouoqué , -Ceft 
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des E!emés du droit fuccintemée 
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efté donnépour: aydéau iuge,tant 
ordinaire que extraotdinaire, Pi 
fidellementefcriretousaétes indi- 
ciaires,@cles deliureraux pafties, te 
tenant les. mi inutes& originaux pat 
deuers luy. Cequi eft ae approu 
ué par plakeursOrdonances Roy- 
aux, dont cy apres fera craie. Età 
cefte caufe confiderant l’office du 
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pe du juge,cenem ‘a defpicca fem 
blé chofeinutile, de cépofer pour 
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{ent plus comunemét practiquees 
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ges prefidiaux,&aufh des matieres 

frequêtes es fieges des Bailifz,Se- 
nefchaux, & aucresiuges Prefidi- 
aux inferieurs des cours fouuerai- 
nes de ceRoyaume.Er en la tierce, 
quarre & derniere partie des ma- 
tieres criminellesle tout fel6 le cô- 
mun ftil de Frâce,& Ordonnances 
Royaux. Receuez donc, s’il vous 
plaift, ce don gratuit qui vous eft 
faid,auec bon vouloir & referuez 
voftreiugement àla fin delaledtu- 
re, À Dieu. 
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Ro * quandil eft aduerty de vaci) 
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Des recollemens& co nfrontatiél 


detefmoings aux vacabons. 517] 


Forme de proces verbal recol}. 
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orme de fentence du dernier {up} 
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toucherens dés adiournemens 





# “ A lefquels en toutes actions 
CG font preallables. Et fe doy- 
went faire à requefte d'vne ou plufeurs 
parties, par fergens , & par deuant Iu- 
ges ordinaires, Aufquelz toute iuftice 
étiurifdition ef laiflee , pat le premier 
article dés Ordonancés dy Roy Lean, & 
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4 Des folenhitez., 





il 


Roy Charles lequint. il 

Se font léfdits adiournemés envertu de # 
cemmifhon és caufes où comiffi6 eft re. | 
quife,&en ces pertes caufes ordinaires& | 
fommaires, Iefdits fergés de leur fimple! 
officeaccouftumé ont pouuoir faire rousk 
adiournemés en presêce de records qu'ilsh 
font tenuz infcrireen leur exploit par Ie 
xlvj.article des Ordonnances, Loys xij,l 


& 1x, article des derniers Ordonnances! 


du Roy François, queDieuabfolue, #4 


Et doyuent aller par deuers les pcifon-h 


nes ou à leurs domiciles., & donneraffi-h 
gnation à iour ordinaire de plaidoirie,! 


ouautreiour lieu & heure certains, Heu 


refpondre à la demande infcrite en leur 
exploit, duquel & de roùtes commif-# 
fions & autres éxploitz,par l'article xxij# 


defdites Ordonnances dernieres , lefdits 


-fergens font tenuz laifler copie’aux ad: 
“lournez,oualeurs gens ê&c feruiteurs. | 
Er fi aucuns d'eux ne font trouuez auxk 
domicilles apres deue diligence , dela! 
quelle par le raport fera mention faire, {| 
ra l'adiournemét fait a haute voix deuät! 


la portede l'adidurné, À laquelle fera lex-} 
ploicataché, & pariccluy donnételle af-{ 
fignation certaine que deflus,en prefence | dréffant 





_cinquiefmearticle des Ordonnances du | 





executer fes prefentes 


| Des Adiournemens. | 

detefmoings,& en parlant aux voifins, 
cn leur entoignät de le faire fçauoir à l’ad 
iourné,à fin que fuiuät le xvj.article def 
dites Ordonnances, il vienne preft à de- 
fendre au iour de la premiere aflignatio. 


- Et doyuentles fergens noter qu en u- 


tes matieres ciuilles & criminelles ilz 
peuuent & doiuent faire les adiowrne- 
mens,nonob{tät oppoftions ou appella 
tions quelzconques. rie) 

Et eft commandé par ordonnances du 
Roy Philippesle Bel n'executer aucune 
commiflion,ne faire adiournementhors 
leur limite , fi ce n’eftoit en vertu de 
commiflion requifitoire , & qu'ilz cuf. 
fent attaché du pariatis du iugeen la iu- 
rifdition duquelils exploicter6ient , la- 
quelle claufé requifitoire doit eftre a 
la fin de ladite 


requerons les iufticiers, (ergens, & of. 
ficiers des lieux ou il conuiendra faire 
| , qu'ils les met- 
tent & fouffrent mettre à execution 
deuë, de ce faire leurs donnons pouvoir 
EC | 

Et fi c’eft vne fentence ou autre man. 
dement quiau commencemér ne {oita+ 
au {ergent , On a de couftume 


À i 


» 


commiffion en tellefor: . 
.me.: Mandons à vous fergent prions & 














À Des Adioutrnemens : 


mettre en la fin ces mots, Si donnons en | 
mandement au premier fergét Royal du | 
dit baillage ouautre fergentRoyal furce | 


requis que ces prefentes il mette à execu- 


tion deue de point en poinc, felon |. 


leur forme &teneur. De ce faire &c. 
Plufieurs fergens routesfois n’obfer- 
uent cela:mais execute hors leur pou- 
uoir parauenture plus pour leur profit, 
que pour celuy de la partie, enquoy fou- 
uentles executez cuident eftre greuez, 
Mais celaïaçoit qu'ilayteftéenvfage ne ! 


leur preiudicic:attendu qu'en laïffant par | 
efergent(comme dit a efté)fon exploit, | 
JTeur intereft ceffe :mais n6 celuy du Roÿ | 
& chofe publique,de rant que parOrdon à 
nance du Roy Lean article 1j. l'vneiurifdi | 


€tion ne doit entreprendre fur l'autre. 
Vray eft que les fergens à cheual du ! 
Chafteler de Paris,ont preuilewe duRoy 


S.Loys,pour executer partourle Royau l 


me & combien que par cy deuant l'on : 
ayt voulu contre eux oppoler, qu'ilzne : 
pouuoient exploiter fiñnon en vertu de 

lettres du Prince que nous difons de debi | 
is, atachces à l'obligation ou fentence à 

eux ballces: Neñimoôins ils ont nagueres | 
obtenu lettres de déclaration ou edit que 


ay veue, par lefquelles leur pousoir cf ù ad 






















Des Adioutuemens. 
efclarcy:car fans demander pareatis, leur 


eft permis exploiéter tous mandemés &c. 


exploitz deiuftice indifferemment. 
| Toutesfois fonr,comme aufli tous au- 
tres fergens, tenuz ( ainfi comme dit a e- 
fté) laïffer à partie adiournee copie de 
leurs exploitz:8c sils eftoient de cefaire 
refufans, quand ils ex ploitenthors le ref- 
fort ordinaire, pourroyentace faire par 
le Iuge fommairement informé eftre 
contraintz par arreft de cheual & autre 
voyeraifonnable. US 
De ce que doiuent faire les fergens en 
executant les lettres obligatoires & au- 
tres en fera cy apres parlé en fon lieu,fça- 
uoirau chapitre, rl | 
Et de la diference des adiournemensèe 
folennitez gardees en la pluralité, come 
d'adiourner ceux qui font hors leRoyau 
me,ou lescomunautez des villes, chapi- 
tres, monaiteres, vniuerfitez , &tauires 
femblabies, n’en {era d'auantage tou ché: 
pource qu’és liures modernes,comme au 
Guidon des praticiens, és liures de mon- 
 fieur Ymbert, &autreseftans de prefent 
ennoftrevuloaire,en a fafifameér eftétrat 
té, Erpource qu'ils fonc trop plus copi- 
eux & fructueux.le lecteur y aura fon re- 
cours s'illuy plait.Et AFRURE à ce qui 
À 1} 
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, Du petitoire #3 
a de Foñice des greffiers en la matiere À 
petitoire. - 3 
Dupetitoire. 
C'HCAPE CRIE 


On agit en petitoire (qui 






quantil ft queftion de 


d'vn fons d'heritage 8c 
chofeimmobiliaire vfur 
pee & pofledee par au: 
cun laquelle matiere par ordônances de 


Charles vij. article. Ixxij. ne fe peut con- 


duire auec le poffefloire. Et fi en matiere 
benficiale le poffefloire eftoit premierc- 
Mentintenté, lon ne feroit par l’article 
xhix, defdires dernieres Ordonnances du 
Roy François, tenu proceder fur le pe 
titoire qu'il ne fuft premierement de- 

cidé d'iceluy poffefloire par iugement 

de plaine maïntenue, & queles parties 

y euflent farisfait & fourny tant pour 
le principalque pour les frui@s, ds 
mages, & interreits : & {e peut ladite 
action petitoire intenter pardeuant le 
Juge de celuy qui detient l'heritage 
ou pardeuant le Tuge en la iurifdiétion 











eft mariere Realle }. î 


1 2 e . - à 
la proprieté & feigneurie 





| dnquelit eft firué, à election du deman 
re Be ce pat fimple libelle narratif des 


bras #5 LE A FF : 

RNA NII RON VELIOS TER Hat Ed 

ue. So Re hf RS Ce Titan) indé à ES LE 
7 | 


en nn +, 


Dupetitoire. 


droirz & moyés par lefquels l'aéteur pre- 


 tendl'heri païtenit, r ver 
 tendl'heritageluy appaïtenit, OU pa 


tu de commufli6 de fuge telle quienfuir, É 


© Commiffionen matiere petifoire. 
An deVernoy Licentié en loix preuoft 
de Lorriz au premier fergent dés bail- 
liage & preuofté dudir lieu farce requis 
falut.De la partie deA.nous a efté expofé 
que cinquante ans ou enuiron defunét 
B.pere dudit expofant eftoit par la mort 
&fucceffion de tel fon pere feigneur pro- 
prietaire & poffefleur d’vne piece de ter= 
re afife entellieu, paroille &c. Tenant 
d'vne part &cc. de laquelle:il jouifloit cñ 
tous fruirz & profirz enicelie laboutant, 
cultiuant, fumant, & enfemançant cueil- 
Jant, & leuant les defbices & icelles aplis 
quees à fon profir: & iufques arrête tros 
ansaouenuiré quil en mourut paiñble 


fcioneur faifi & veftu,delaiffé ledit expo 


tee 2 a 
faux fon fiiz&heritier feulementaage de 
cinq oufix ans, au quel pour fa minorité 
fur pourueu detuteurs & curateurs qui 


bonnemët ne fçauoient,du moins ne fe 


feroyent enquis des biens d'iceluy. .1GE 
ne. D À ii 











8 ._ Commiffion Aa 
que cognoiflantC.qui auoitterres & he: 
titages prochains de la piece deterret ;. 
te en autoit pour l'; ghorance tät def 
Se futeurs,que mineur prins & apprehé 
€ fous tiltre de mauuaife foy la poffef. 
; fion &iouiffance. Et icelle depuis ma 
& delaiffée à D. qui de prefent s'eforce 


cniouyr, & en ont luy&leditC.des&de- | | 
puis ledit temps prins, cueilly ,leué, & À 


perceu les fruits au grand preindice du- 





dit expofant, fi comme il dithübiement 


requerant fur cc prouifion de iuftice 
Pourquoy ce confideré vousmädons &c 
pource que l'heritage dont eft queftion 
cft aflis, &cles parties demouräs en Hofbré 
preuofté, commettons par ces prefentes 
à la requefte d'iceluy expofant adiour- 
ner competamment par deuant nous a 
noftre fiege & auditoire dudit Lorriz le- 
dit D. pour fe voir condanner à fe defi- 
fter & departir dela proprieté iouiffan- 
ce, & perception des fruiéts de ladite 
piece de terre pour & au profit dudit ex- 
pofant. L'en laifler & foufftir iouyr pai- 
fiblement,comme de fon propre : & lu 
en réndre & reftituer les fruitz & las 
quilen à perceues , dommages & inte- 
eftz, & en outre proceder comme de rai 
Hon.Et de ce que fait en aurez,nous certie 


ER 


MR TG 


EE 


faifant eftre obey.D onné &c. 


en matiere petitoire. | 9 
£ez fai famment:mandons à vousen ce 
Sila commifhion tranfcrite n'eft prin- 
fe pour intenrerla caufe, feruira d'inftru- 
étion pour faire le libelle. ; 
En matiere petitoire il faut que l'a- 
Eteur confeffe fa partieaduerfe eltre en 
poflefhon & faifine de la chofe quere- 
lée. 
Mais par l'article iij.cens vi] de l'ancié 
necouftume de Lorriz à prefent dite la 


_couftume d'Orleans,non pource queLor 


riz eft l'vne des chaftellenies du bailla- 
ge d'Orleans:mais pource que premiere- 
Mentelles furent faites & redigees à Lor 
riz depuis ruiné par les Anglois. Toutes 
fois apres les gueres des Anglois lan mil 
cinq cens & neuf ladite couftu me parlet 
tres patentes du Roy,ët parOrdonnance 
de la court fut eue & publiee au chaftel- 
let dudit Orleans. Eftftatué que prefcri- 
ptiô moindre de trente ansen heritages 
& chofes immobilaires,n’a lieu entre pri 
uces perfonnes. Le | 
Le poflefeur de bonne foy doit faire 
les fruits fiens delachofe qu'il poffede, 
durät le proces intenté,& peut vfer de la 
rétention iufques à ce que lon luy ayt 
payé farisfair ce qu'ila misëcfiaié pour 
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10 De Veue & monftree 


les réparations des chofes vtiles &'necef: 
faires. D ne y 


Devene #7 monffree d'heritages, 
C'HAP, II. 


= g3 Outeur les parties adiour- 
RP NECS En matiere petitoire & 
eà AN Proprieté, demandentyeue 
2, & monftrec des lieux & he- 
il rtages contencieux que le 
demandeur à fes fraitz eft tenu faire 
Comme neceffaire , non feulement At 
demandeurs & defendeur pour les in- 
{truire & {eurement fonder l'a@ion de 
chacun d'eux : maisauffi pour certifier le 
Iuge, àfin qu'il puifle donner fentence 
plus certaine, | 
Toutesfois il eftoit queftion d'vne à- 
tion vniuerfelle ou de chofe dont facile 
ment veuëne peut eftre faitel'on n’a a- 
couftumé d'adiuger monftree, Ouy bien 
des heritages d'vne faccefion yniuerfel= 
le a quel cas l’on fait veuë du lien prin- 
cipal & infigné, dont dependent Jes heti- 
tages & chofes qui font en litige , mais 
quâr aux chofes particulieres defquelles 
cômunément fe meut proces, & queveue 
&monftrec cf requife, la forme & cxpe= 
diuion de] apointcrent eft relle, 















d'heritages. E 14 
Forme de l'apointement de vene. 
À Pres que le defendeur à requis veue 
& moftree luy eftre faire de l'herita 
ge quereilé par le demandeur, laquelle il 
Juy a accordee, auons ordonné qu'elle fe 
fera à la diligence d'iceluy demandeur à 
teliour, parle premier fergent de ceans 
furce requis : auquel nous mandons & 
commettons ce faire. Et pour y proceder 
comparoiftrôc les parties ledit iour heu- 
re de fepr attendant huit du matin, deuât 
la porte de telle eglife parrochial , pour 
d'illec eux tranfporter fur ledit heritage 
à fin de faire ladite veuë.O inthimation. 
que ledit defendeur y comparecunor, 
ce nonobftant en fon abfence fera pro- 
cedé à icelle veuë & monftree, Pour la- 
quelle ou ce qui en aura efté fait rapot- 
ter,afignons iour aufdites parties à trois 
fepmaines,&c. | | 
L'apointement ainfi donné & les par- 
ties comparans à leur aflignation la par- 
tie qui doit faire ladite veue requerra au 
fergent que luy & l'autre partie , reque- 
rant icclle, fi bon luy femble fe tranfpot- 
tent auec luy quiles menera fur l'herita- 
ge contentieux, Ou illec au doigt & à 
l'œil il moftre au defendeut en prefence 


di 
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+ De Veue. & 


dudit fergent ledit heritage, & s'il eft pof : : 


fible le confrontera de quatre te 
tains & declarera que ledit herit 
mOftré par denormpario du lie 
le paroïffeil eft aflis, & de quel autre lieu 
il eft & depend ,eft le contencieux & he= 
ritage quilentendoit monftrer, Et tout 
ce fera le fergent fon ex ploit en prefence 
de tefmoings. Fo 
Mais fi la partie auquel doit ladite veue 
eftre faite, n’y vouloir coparoir & qu’el- 
le ft defauc , en ce cas ledit defaut deue 
ment verifié,requis donné, prins,& obte 
nu duditfergenr ne differera la partie à 
faire ladite veue & monftree à icelu: 
fergent, toutainf que file-defaillant y 
eftoit prefenr & que deflus a efté dir. - 

Et quant il eft dit que veue fe fera pé- 
dant quelque delay prefix en apellant par 


Nans CE 
age ainfi 


te ou procureur pour elle, le demandeur # 


leue du grefher telle commiflon, 
Commifsion de vese. 


À Vpremier fergétRoyal des preuofté 
& bailliage de ceans fur ce requis fa 
luc. Veu l'apointemét cy atraché denous 
dé ne vn tel iout entre telles parties, nous | 
à a requefte dudit demandeur vous mé 





u ? en quel | + 
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Le De Veue. | 4 
dons & commetrôs de parle Roy noftre 
fire , adiourner à comparoir paï deuant 
vous ledit defendeur à certain & compe 
tant iour & heure deuant la grand porte 


_detelle Eglife parochiale : Pourilleclef- 


dites paities où leurs procureurs fui 
ment fondez affemblee ou le defendeur 
deüementapellé, & attédu en la maniere 
acouftumee eftre menez & conduits par 
iceluy demandeur ou fon dit procureur 
fur la piece de tegre declairee tant en fon 


_ exploit hbellé , qu'audit apointement, 


our d'icelle veuë & rmonftree eftre fai- 


. teau dorpt & à l'œil audit defendeur ou 


fon dit procureur par confrontations,te- 
nans & confinages certains , qu'au vraÿ 
limiterez foit en prefence ou abfence 
d'iceluy defendeur ainfi adiourné, atten- 
du & appellé par voftre exploit, duquel | 
fous certifier fuffifamment. Mandons à 


vous,prions,& réquerons [OUS aUtICSER 


cé faifant eftre obey. Donné fouz le {tek 
de ladite preuofté, &c. F le 
A bonne caufe fe donne affignation 
pour affembler les parties deuant autre 
lieu que le côrentieux, pource que le de- 
fendeur en1gnore toufiouts l'afhiete, & 
les tenäs & confins iufques à ce q la veue 
&moftre Iny en ayt deuement sfté faite, 
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34 Des Garands, "2 
Plus amplement euft eftétraité des for 
malirez que l'on doit garder à faire lefdi 
tes veues:mais telles matieres fontfifre- | 
quentes & communes qu'il n'en eftbe- |} 
foing, ioint qu'en aucuns liures de prati- 

que en eft ailez touché. 


Des Garandz. ci 
— appeller fon dit garand faut qu'il ie ; | 
pointement par lequei il yeft receu,& la 
commifion y atachee, de laquelle la te- 
neur enfuit. 


CommiRion pour appeller Garand. 


D: V-premier fergent Royal, &c. De là 
 : Are D. nous a efté expofé que 
G 4 de tel rempsilaquis de C. vne piece de 
. terreaflifcentellieu paroïffe, &c. Tenät 
d'yne part , &c. moyennant telle fomme 3 
qu'ilen paya audit C. lequel en ce faifant 
fen deffaifir & en faifit ledit expofant.Ec 
combien que pour les caufes deflufdites 
il foitacheteur& pofieffeur de bône foy,. 
ce neâtmoins yn nommé À.la n'agucres 
par deuant nous fait appeller, & a contre. 
luy côclud qu'il euft pour & à fon profit 
àfoy defifter & departir de la proprieté 


Des GarandX. 
CELA P, L'PCT NES 


À veue raportee le defendeut 

ne doit auoir autre delay auât 

conteftation quele delay d'a- 

ER mener garand fi la matiere 

cft difpofec: car par le dixhuitiefime arti- 
cle defdites dernieres Ordonnances du 

-_ Roy François les dclaiz d’auis, abfence, 
atente de confcil , & autres fontaboliz. - 


ENS 





RE \ 
D PE TETE 





Er doit côfiderer celuy qui a garäd qu'en 
prenant ledit delay il aprouue le Juge, &c 
ne peult dechiner né demander renuoy. 
Mais auät prendre Icdit delay fikn'elt 
de la iunifdirion & que la matiere ne foie 
telle qu'il doiue refpôdre: perfiftera à de- 
— clineroua eftrerenuoyé, Er fil ne le fait 
&c qu'il requiere ledit delay d'amener ga- 
randluy doit eftre otroyé. Et pour fure 


5 e EC 
La ET LLLSAIT PASSER \ : 


iouyffance &percepriô des fruits deladi- 
te piece de terre, l'E laiffer & fo ufnrioyt 
_païfblement, comme de fon propre, & 
luy en rédre & reftituer les leuec &cfruits 
qu'ilenaperceues domages &c interefts. 
Quoy voyant iceluy expofantautoitree 
quisveue , &icelle faite fur ladie piece 
_deterre,é rapoïtee , requis delay de ga- 
rand qui n'eft encores efcheu, Pourquoy 
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16 Des Garandz, 
ce confideré vous mandôs & pource que 


ladite cau(e prin cipale eftindecife & con 
duite par deuant nous, commettons par 


ces prefentes que à la requefte d'iceluy 
expofant adiournez competamment par 
deuant nous ledit C. Pour refpondre à la 
fommation & requefte formelle quilen 
tend contre luy faire à ce qu'il foit , con- 


damné prendre la caufe & garandie , l'a- 


quiter, defdommager | & faure cefler a 
pourfüite que fait contre luy en ladite 
matiere principalle ledit A, pour de la- 
quelle & de l'eftat du procés informer 


iceluy C. luy baïllerez copie des deman- 


des & exploits de ladite veue, & de latte 
par lequel iceluy expofant eft encoresen 
fon deläy de grand, le tout cy ataché ref- 
pondre fur ce,proceder, & allerauanten 
outre comme de raifon | Ointimation 
pertinente, Et de ce Q fait en aurez nous 
certifiez fufifamment , de ce faire vous 
donnons pouuoir , mandons à vous, 
prions , & requerons tous qu'il appar- 
tiendra en ce faifant eftre obey. Donné 
&c. | 
Toütes perfonnes qui fontreceues cn 
court font auffi admifes à prédre faits, & 


charge de garâtie, foit qu’ils foiét clercs, 


puülans fégneurs ouefträgers, PRES 
| qu'il 
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cas feroyent tenuz de bailler caution, 
pourcequeleclerc & l'eftrangier font de 
Le , € . e A 

difficile execution, toutesfois cela cft 


peu pratiqué en France. 


Sile garandne veut prendre la caufe, 
celuy qui l'atrait , doit par caufe feparce 
de la principale contre luy conclure, qu'il 
feit condamné iuy bailler moyens, &de- 
fences fournir d'argent de tefmoings , &c 
tiltres, pourles prouucer fi meftier aft , Le 
tout à É perils. à 

Sinonle defdommager dela pourfui- 


_te que fait côtre luy la principale partie, 


l'aquiter des defpens, efquels enuersluy 
pourra fuccomber , & aufli quil foit 


tenu des defpens, queleditrequerantfe- 


ra,en defendant ledit principal, & en-de- 
mandant à l'encontre d'iceluy pourfuiuy 
à grand dommages & interefts , & outre 
fuiuant l'ordonnance perffter pour les 
amendes des cemeraires infiftances, 


En.cas de deliét s'y a Garand. 
FE: la court l’on doit nommer fon ga: 


rand:mais ésautres iuftices inferieu- 
res, ne fe nomme vn garäd qui a prins la 
caufe , peut anffi fila autre garand de- 
: "FE 


L 
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| Des Garandz.. 17 
“qu'il n'y euft fraude apparente , auquel 
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ceux de faux eftrouché ésxvij.xix.xx.&N À 
xxj. articles des Ordônances du feuRoyh & 
Fräçois, faites fur l'abbreuation des pro- : 
ces, & publices en la court de Parlement 1 
xParis, le fixiefme iour de Seprembre, h 


l'an mil cinq cens trente neuf. 


Par ledit vinotiefme article defdires } 
Ordonnances, eft dir queles fentences&. 


_ingemens donnez contre les garäds, font 


executoires contre les garantiz toutainft À 
que contre les condamnez, fauf des def 
pens dommages &c interefts, dontlali- h 
quidation & execution fe fera conre le! 


garand feuléement. 
Er à ce faccorde le iij.c.lxxÿ. article de 
lancienne couftume dudit Lorriz, 





domicille, cr comme les parties font 


leurs interro atoires. 
G HVASP, 7; 









NA fe ouno,& les protefta- 

PNA tions contre luy faites, 
Al” faut que les parties con- 
DEN teftent au principal, la- 


fait eft le procureur feigneur de la caufe, 
& fi les parties n'ont cfleu domicile font 


aficnation , ainfi quil eft cotté par 
le xxij. article defdires Ordonnances, 
publices l'an mil cinq cens trente neuf. 


re 2 =. + , ,» . 
F Ecles faitsidicelles parties atticulez & 


produirs par deuers le Iuge , fils font 


contraires , font receuz à les verifier 


B i 


De conteftation desinterrog. 19 
De laconteflationen caufe d'eleition de 


recenes à faire leurs enquefies,c7 de. 


. 4 a ‘ # ; 
NE garad ayatprins Ja cat: 


velle conteftation eit: 


tenus deflire , voire dés la: premiere. 


pars feul delay , qui ft peremptoiré 
pour les parties, ainh qu'il eft arbitre fe. 
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.-  ÆEcneit donné que ledit deläy , fi cel" 
n'eftoit que dedansle premier l’on euft | 
fait diligence fufifante , auquel cas y ak 
prouifion d'autre delay , apres lequel ne | 
fera plus permis faire preuue,& ne pour: | 
ta autre delay eftre bailié, pour quelque! 
caufe que ce foit par relieuement ne au-k 
tremét,ainfi qu'ileft ftatué parles xxxij, | 
XXXU).XXXU). & xxx v, articles defditesk 


Hans à RAA 5% > [ere & 
rie Re AUS 5 * CD Lg LE 


10 De Conteftation 
lon la qualité des matieres , & diftance 
des lieux, 





Ordônances fur l’abreuiation des proces 


publiees l'an mil cinq cens trente neuf. 
Lcfquelles pour le regard dela reftri- 
étion defdits delaiz fontrigoureufes, au 


en difpenfer, comme aufli font les Iu ges 
Royaux, & autres, pour l'equité des ma- 
tieres. 


Coôbien qu'ils ne le puiffent faire: mais # 


feulement ladite court , qui en telles & 
femblables chofes 


veut garder fon au- 
étorité. | À 


Auant que les parties facent procedet 


au fait de teurs enqueftes, au lieu de ref: | 


podre par credit vel non,ainfi qu'il eftoit 


cfcrit par le xvj. article des premieres | 
Ordonnances du Roy. Loys xij, elles fe | 


( 
) 


moyen dequoyil plaift fouuét à la court | 


= sr 


font à prefent , fibonleur fembleincer- | 














_ Des interrogatoire. 21 


roguer l'yne l'autre, pendant le proces, &c 
fans retardation d'iceluy. Et font tenues 


affermer leurs faits, & confefler ce qui 

eft de leur fcience, &c. MERS 
Et ce fuyuanr les xxxv). xxx vij. &c 

zxxvij. articles defdites Ordonnañces, | 


publiees l'an mil cing cens trente neuf, 


Jefquels interrogatoires & afhirmation, 


fe font en telle forme. 


Interrogato ile 


"An mil cinq cens quarante quatré, le 
A tcliour,par deuant noustel, compas, 
sut À. en perfonne, garny de confcil, par 
lequel fuft dit,qu'en certaine caufe meuë 
& traitee par deuant nous, entre luy de- 
imandeur d'vne part, & D. ayant prins la 
caufe pour C. defendeur d'autre, lefdites 
parties auojent fuiuant noz apointemés, 
baillé efcritures & additions refpectiue- 
ment, contenans leurs faits, & moyens, 
fur lefquels , elles eftoient appointees a 
faire & raporterleurs enqueftes. Pour à 
quoy fatisfaire de fa part eftoit preft:tou 
tesfois auant y proceder , requiit que le- 
dit défendeur à ce prefent, aufli garny de 
confeil,fuft fuyuant l'Ordonnance, fans 
rerardation dudit proces, intersogné fur 
| B ui 
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SE 


M Interrogatoire. 
faits, & articles pertinens,concernans la- 


dite caufe. Et quil fuft fur les peinesin- 
dites par ladite Ordonnance tenu cathe- | 


goriquement affermer par ferment les 
faits par luy pofez en defendant par fes 


interrogatoires,confeffer ceux dudir de- | 
mandeur, qui feroient de fa fcience & 


cognoiffance, fans les pouuoir denier,ou 


les pafler par non fçauance. Ce qu'iceluy 


defendeur accorda, & apres le ferméten 
tel cas requis de luy prins, afferma fes 
faits articulez par luy baïllez, à la defen- 
fe de ladite caufe, contenir verité. Et au 
furplus feparément, &c à part par nous 
enquis fur les faits & articles pertinens 
* dudit demandeur, à nous baillez, &.a luy 


Jeuz, motapres autre;fic les refponfes cy- | 


apres declatees, que fifmes rediger enef- 
crit par tel noftre grefher,ainf qu'il fen- 
fuir. Are | 
-Premierement fur.le j. &ij. articlesde 
lintendit dudit demandeur, fittelle ref- 
ponfe. Ertainfi confequemment doit le 
Juge interroger,  & faire efcrire lesref- 
poufes de l'interrogé fur les articles per- 
tinens, &.concernans le fait des parties. 
Puis mettre en Ja fin de fon proces 
verbal ces mots, En tefmoing de cenous 


auons figné ce prefent noftre procesyet- - 





bal, & fait figner à noftre 
crite, & muer feulement 


| de 
: sité feroit prolixité, 





Des Enqueftes. 223 
HS ditgrefñer les 
an & iour deffufdits. 
si Le defendeur veut f 
le demandeur, faut fuyut 


faire interroguet 
r la forme tranf- 
ja qualité. 


Et le femblable faut faire quâädau cha- 


CES 2 f œ 
pitre enfuyuañt, ce qui euft cfté an }PE 8 
eferit: mais cuft femble redite, & à la v 


gfufira del'vn pour 


entendre l'autre. 


Des enaueffes commifsions 7 
-}? : El 
| proces verbaux d'icelles, 
CHAP. VI. 


| Pres les interrogatoites, fi 
AS) celuy qui les a requis auant 
QT faire enqueite, treuue que 
* particaduerfe n'a affez con- 
“ feffé, ou qui ayt denié fes 
fairz : pour commencer la procedure de 
fon enquefte, doit leuer commifhon. | 





Premiere commilSion pour 


faireenquefe. 


YAnde Vernoy licencié en loix,&c. Au 
jrs fergent Royal dudirbailliage, 
B. ul) 














F7 


Des enqueftes, 
fur ce requis 


falut. A la requefte de A 


x 


° 


vous mandons & commetrons de par. 
noftre Sire, adiourner par de-” 


le Roy, 





Yantnousaiour, lieu, & heure certains, | 


& competans les perfonnes. qu'il vous 


Rommera pour depofer verité en la caufe 
qu'il a indecife,en la court de ceans, corn 


me demandeur d'yne part, à l'encôtre de | 


? 


moings de leurs falaires & Vacations rai- 
fonnables. Et femblablement adiournez 


. aufdits iour, lieu & heure, ledit D. pour 


lefdits tefmoings voiriurer, prendre, & 
eflircadioint fi meftiereft , & en outre 
proceder côme deraifon. © intimation 
qu'il y compare ou non,cenonobftit en 
fon abfence, fera fuyuant l'Ordonnance 
procedé à l'audition & examen defdits 
tefmoings,ainfi qu’il apartiédra, Et de ce 
que fait en aurez nous certifiez {u fifa. 
ment. Mandons à vous, prions & reque- 
TON tous autres qu'il appartiendra,en ce 
faifant eftre obey, Donné audit, &c. 

En vertu de ladite cômiffion le fergét 
fait les adiournemés neccffaires, tant en- 
ucrs Ja partie que tefmoings, Etauiour, 
Dieu & heure aff gnez qui doivent eftre 
Geïtains & competans, comme cy deflus 


Dayanct prins la caufe pour C.defendeur | 
d'autre, fauf de faire taxe aufdiéts tef= | 


sa 


< LE 
ES Dr SES 


Des Etqueftes. rÈ£ 


li omimemensa efté dit, 
chapi esadiournemensa Re 
chapitre d Sparent,ie Luge ptédra leur 
files parties coparent ic REC sondes 
moaritionsreceura la product 
Mat Ps a (crie tout CE queles 
tefmoings, & fera efct: AR AE. 
parties en ce faifant voudront : a, 
1 Ci @. 
leguer, & dont il fera proces v 


robe du proces verbal, 
d'enqueste. 


æ ’An mil cinq cens quatante quatre, le 
TL jour par deuât nous ledit coparut 


iugemé rny de cô+ 
‘en jugemét À. en perfonne garny 


feil, par lequel fut dit que nes on 
apointemét donnée tel Me EE 
trairee par deuant nous, Fa 8 . 
deur d'vne part, & D. Sp e a = À 
fe pour C. defendeur d'autre, 1 Lan | à 
vertu de noz lettres de Spa ue 
par tel fergent (des PAU Hs ù 
atachez, il fit prompte ne ait i0 . 
ner tefmoings, pour verifier fes . . 
ticulez, &t pourles voir iurer, He r , 4} 
eflire adioint fi meftier cit, pe À 4 
jourtner à ladite afignation ledit . 
uel parcillemét feroit SN Eee je jee 
RE ay de confeil,en pre . 
quelles parties (ce en ie 
mandeur } prifimesle ferment de tels K6i | 


de , 
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+6 Du proces verbal d'enquefte. 
Moings, à ce prefens, qui iurerent de dire 
verte, procefta ledir defendeur de les re- 
procher, & le demandeur de les fauver: 
<onuindrent d'adioint de 1a perfonne de | 
telpracticien, &c. à ce prefent, quifit le É. 
ferment n’eftre au confeil & faueur des- 
parties; requift iceluy A. demandeur de- ! 
fiu tcotretels téfmoincs, adiournez par 
Jefdits exploitz, quine CoMparurent, & 
aflignation luÿ eftre côtinuee, & à com- 
mifhon far peines à luy decrettee, pour 
des faire adiourner & com paroir à vel 
iour. Lefquels defaut & commiflion,luy 
furent iuridiquement ottroyez, & ladite À 
aflignation continuee & donnceaufdi- 
tes parties, audit iour en noftre auditoi- | 
| 





2 


re. Lequel iour efcheu, lefdites parties | 
COmMparans en iugement, & garnies com- 
me deflus, par iccluy demandeur furent 
F produitz à tefmoings lefdits tels qui à 

auoient efté defailläs : defquels à ce pré M 
fens prinfmes femblablement le ferment | 
fouzles proteftarions, quefirenticelies | 
Parties deles reprocher, & fauuercom- 

me deflus, &en tefmoins de ce, fut par 
nous figné ce prefent, noftre proces ver- 

bal, &e fait figner à tel noftre gieflicr, & 4! 
els du feel, &c, les an & iour defluf 
dits, | | 











Pour adioutner tefimoin gs, 27 


ua : ER \ 
Commif$on pour adiourner tefmoings,a 


peine quand ils ont 14 effcadiournet, 
er effe defallans. | 


V premier fergent, &c. falut. Veu 
noftre proces verbal, de l'enquefte 


ces PR Re 
‘encommencee à faire, pour & à la reque 


fte de A. en la caufe qu'il a en la court de 


ceans, comme demandeur d'vne part, a 
l'encôtre de D. ayant prins la caufe pour 


C. defendeur d’autre,le defaut deuëment 


verifié; requis, donné, prins & obrenu par 


ledit demandeur à l'encontre de tels tef- 
moings, quieftoient adiourn CZ pour €- 
ftre ouys, &examinez en ladite enquefte, 
La requefte d'iceluy demandeur,quia e- 
fté enterinee fur le decret de ces prefen- 
tes; & toutconfideré, nous à la requefte 
dudit A: vous mandons & commettons 
de parle Roy, noftre Sire, adiourner par 
deuant nous à iour, lieu & heure certains 
& competans, lefdits defaillans. Etce à 
peine de dix liures parilis d'amende, & 
des dommages & incereftz dudit reque- 
tant, pour depofer verité en ladite en- 
quefte, fauf à eux de leur faite taxe rai- 
fonnable, & de ce que fait en aurez,nous 
certifier, | 














28 Pouradiourner tefmoings. 

Ii n'eft mandé adiourner le defendeur 
pour le voir iurer,pource que par Île pro- 
ces verbal il a aflignation prefixe: mais fi 


ainfineftoit, faudroit qu'il fuft mandé 
l'adiourner, autremétienqueftene vau- | 


droit. 


Silestefinoin gs eftoient defaillans, & 





Si pour quelquesadiournemés ne vou- «| 
: : 


{lent comparoir pour eitre examinez,le 
Tuge les peut contraindre par mulres, & 
amendes, voire les detenir prifonniers 
iufques ils ayent obey. | 

Si la partie adiournee pour voir iurer 
tefmoings, ne compare, le proces verbal 
du Juge doiteftre tel, 


Forme du proces verbal de l’enquefie 
faite en l'abfence de parte a vorriw- 
rer tefmoings, 

Le mil, &c.Par deuät nous, &c. corn 

À_paruten iugement,en fa perfonne A. 


par lequel fut dit, qu'en certaine caufe 


meuë, & pendant par deuant nous, entre 
luy d’vne part & D. ayantprins la caufe 
pour C. defendeur d'autre, les parties 2- 
ucient refpeétiuement efcrit aux fins par 
ciles plaidees, & efcritures miles par de- 


# 






Î 
Pourvoiriurertefmoings. 29 
uers nous, les auons par noftre féntence 
interlocutoire du tel iour receues à veri- 
fier les faits probatifs y contenuz. Suy- 


uant laquelle entéce auroitieu nozlet- 


tres decommiflion : & en vertu d'icelles 
partel fergent (des exploits duquel y at- 
tachez,ilfit aparoir)fait aiourner aufdits 
jour, lieu & heure plufieurs tefmoings, 
pour depofer verité fur lefdits faicts. Er 
pourles voir iurer, prendre & eflire ad- 
join , auf fait adiourner à ladite afli- 
gnatio ledit D. côtrelequel, pource qu'il 
ne comparut, ny autrepour luy àicelle, 
defaut : & le profit d'iceluy fuyuär l'Or- 
donnance. Interinant laquelle, & apres 
qu'iceluy D.fut fufifammentappellé,at- 
tendu, &raportec en la maniere acouftu- 
mee par tel fergent à ce prefent, fut par 
nous ledit defaut à l'encontre dudit de- 


faiilant, donné & oroyé audit deman-. 


deur, qui deuëment leverifira par lefdits 
exploitz faits à la perfonned'iceluy de- 
faillant , en date du teliour, nonobftant 


lequel defaut ordonnafmes que par nous: 


feroit procedé au fait de laditeenquefte, 
enl'abfence d'iceluy defaillant côme fil 
y cftoit en perfonne, & pour ce faire 


. : . A 
prinfimes le ferment de tels refmoingsà 
ce prefens quiiurerent dire verité, tant 
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50  Delenquelte faite en l'abfence 


cn prefénce dudit demandeur garny de 
côfcil,que de tel adioint par nousnom- 


L4 . »- 
me & appellé, apres roucesfois qu'il eut 
fait ferment n’eftre au confeil & faueur 
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des parties : & au furplus donnafimesau- | 


treafhgnation audir demandeur, ce ré. 
quérant, pour faire comparoir, & pre-. 


{enter autres tefmoings à tel iour, le- 
quel efcheu, iceluy demandeur de rechef 
prefenta tels tefmoings , defquels fem- 
blablement en la prefence dudic adioint, 

& en l'abfence dudit defendeur, & de- 

faillant, prinfmes le fermenten tel cas 
requis. En tefmoing de ce, nousauons 

figné ce prefent noftre proces verbal, & 

fait figner, &c. 

If n'eft befoing en caufe meut par de- 
uant vn Juge ordinaire, que l'adiourne-: 
ment faitau defendeur, pour voir iurer 
tefmoings contiéne auf pour voir pre- 
fenter,& ouurir articles pource qu'ils ne. 
font clos & fecllez. a | 

Mais cela fe fait quand les parties plai-. 
dent en la:court & requeftes du Palais, 
Chafècler de Paris,ou autres Iuges loin. 


trains, & que les tefimoings font demeu-. 


rans en diuerslieux. | | 
Au quel cas fils le requierenr, pour 
Jeür foulagcment, on leur baille & deles 
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à voiriurertefmoings. 31 


gue commiffaires à part, és plus pro- 
chains lieux & demeurances defdits rei- 
moines, &fituation des chofes queftion- 
nees. 


Aufquels Commiffaires lon enuoye 


l'apoinrement & cômiflion à eux adref- 


._fant, & les efcritures de celuy qui veut 


faire fon enquefte clofes & feellees,ainfi 


que plus à plein fera declaré au fecond 


liure, au chapitre xv. traitant des Com- 
miflaires & enquefteurs. 

Y a plufieurs luges quand la partie de- 
faut à voir iuter tefmoings qui ne con- 


tinuent l'afignation pour en prefenter & : 
faire iurer autres, ainf qu'il eft contenu : 


audit dernier proces verbal: mais les re- 
coiuent a toutes heures, qu'ils font pre- 
fentez pat la partie. | 
Toutefois le plus feur eft faire affigna- 
tion certaine, a laquelle fouuent fe trou- 
ue le defaillant,quifait fes proteftations, 


purge fon defaut, & fexcufe: &ainf en: 


ay veu vier, moy eftant clerc au Palais, 
par plufieurs de Meflieurs de la court, & 
depuis par autres Inges Royaux. . 

Par les fecondes Ordôonances du Roy 
Philippes le Bel,arti.xj.eft ftatué,que les 
enqueftes & examens de cefmoings, fe 


ferôt par les comiffaires,& non parleurs 
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3 + Pour voiriurertefmoings. i al. Re ES 
clercs, ou commis, ouadiointz. Ce qui |  - Brieuc forme de l'enquefte. 3 
eft confirmé parautres Ordonnances du | Parle xlvij.article, defquelles eft aufl 
Roy Loys xij. article xiüi. nn: | ordôné, qué les enqueftes feront en lan- 
Contre la partie adiournee, & defail-, | gage vulgaire à fin que les tefmoings en 
Jant, pour voiriuter tefmoings, lecom- } tendent leurs depoftions, | 
muiffaire donnera defaut, & nonobftant Tu verras au fecond lure des Materes 
fon abfence fera procedé au fait del'en- _ ciuiles,au chapitre feiziefine,l outre plus 
des folennitez requifes à faire enqueite, 


bft3 ti ]- A ee 
quefte, nonobität oppoltion ou appe & pour fin du prefent dôneray feulemét 


lations quelconques. Etnepoutrontles h PS ren pub | 
partiesfaire examiner que dixtefmoings ph ‘77996 OR de commencer icelle en- 


fur va fait:Etce fuiuatles xcv11.& xcviy, quefte. PRE Ar 

articles des premieres Ordonnances du N  . . RTE HE | 
Roy Charles vij. & le xxxij. article de | Brieue forme du commencement 
l'addition d'icelles. | de l'enquelte. 










Et encores par le xiij. article des Or- 4 
donnances dudit Loys xij. eft interdit 2 
l'examen deoutreplusde dixtefmoings, 
& fi la matiere eftoit fubiette àturbe, ne 
fera icelle turbe contec que pour vntef- 
moins... | 

- Parle xviif. article d'icelles Ordonnä- 
ces eft auffi defendu aux clercs defdits 
commiffaires & adioints dereuelerle fe- 
cret defdites enqueftes. | | 

à voiriurertefmoings . 


[ER &c examé de tefmoinos, fai- 
te parnous tel, &c. Pour & à la reque- 
Îte de A .pour fuy feruit en la caufe qui eft 
meuë & indecife par deuant nous, entre 
Juy demandeur d'vne part à l'encontre de 
D.ayant prins la caufe pour C.defendeur 
. d'autre appellé auec nous aladiteenque- 
fte faite,rel aioïnt couenu par les parties 
(fila efté couenu, Sinon faut mettre ap- 
_ pellé auec nous tel aïoint par nous prins 
au defaut & abfence dudir defendeur) en 
 prefence duquel aioint,an6s les noms & 
depofitions des tefmoings cy aptes nom- 
| mez, fait mettre & rediger par efcrit, par 
Par |  ‘elüoftre grefisr;ainf quil . fur 





L'adiournemet à : 
eft bien neceflaire: car fi partieaduerfe 
n'eftoit appellee à ce faire, l'enquefte fe- 
roitnulle, fuiuât le xxxvij, atticle defdi- 
tes Ordonnances, | 


he 2 MEET > 
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34 Defenquefte, E Reproches de tefmoings, 35 
| “ARS premierement du teliour 4 Des reprochés de te/moimgs CT Coi= 
en tel Lien. “| miffrons, pour fareenquelle 
| | | HD, | | Jar iceux. 
El de tel eftat demourantentellieu À GER ANS AIM ACIER, 

À aagé de foixäceans où enuiron;téf-, &rax Enquefte rapportee,conclue 

moing produit de la partie de A. demä- | US & recenë pouriuger, les pat- 
deur d'vne part à l'encontre de D. ayant £/8, ties font appointees à baïller 





puins la caufe pour C. defendeur d'autre, ceproches de tefinoings, puis 
iure ceiourdhuy (comme contenu cf à apres faluations, Ce fait le 

en noftre proces verbal) enquis, ouy, & } proces principal, enfeimble lefdits repro- 

examiné fur les j.1j. 17. &c. articles des &  ches, & faluations, doiuent eftre mis pat 


“efcricures principales vuÿ. & x17. &c. des D deuersle luge pour appointer fur iceux: 
“additions dudit demandeur, furcepro- À. auquel routesfois eft deffendu, par l'ar- 
duitpareticquet, a dit parfermentquil F  ticlexxxix, des fecondes Ordonnances 

ï En 


fut, &c. #{ duRoyLoys douziefme, d'appointer les 
Ce qui eft audit éhapitre(faufles com- À parties à informer fur lefdits faits de re 
mifiions) eft de l'office desiuges, pour À proces, fäs iceux voir anec ledit proches 
linftruion defquels (da moins quant k principal, & de ne receuoir lefdites par- 
aux fçauans) ne l'ayefcrit, commen'en À tiesenpreuue defdits faits , fihon qu'ils. 





eftant befoino : mais pour aucuns iuges | fuflencconcluans, & côtreles tefmoings, 
fermiers, & grefhers de petitesiuflices | fans lefquels ne fe pourroit iceluy pro- 
fabalrèrnes, quiaucunementn'entendét | ces decider. Dont file luge les creuue 


la praétique, & plus de tels y en a que | admifliblés, Les recoir à verifier par vn 
l'on n'y deuftreceuoir,que d'autres. Tou | feul delay où deuxau plus : encores que 
sesfois bon befoing eft qu'il yenayren « diligence dans le premier ayt efté faice, 
aucunes defdites iuflices fubalternes de |. ainf qu'ils fonc arbitrez par les XAXIÿ, 








 fçauans, & experimentez, nee 0 A). sax), 8x ve articles defdites 
af é s {21e if PO Ordonnances, publices en la court iewi 
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36 Commiflion pour verifier 


Septembre cinq cens trenteneuf, dont 


deflus a cfté faire mention. Pour laquelle 


verification faire les parties leuenttelle 


commiflion. 


; 


Commifsron pour verifier repro- 


ches de tefmoings. 


AY premier fergenc Royal, &c. falut, : 


Veuë noftre fenréce interlocutoire 


dônéleteliour en la caufe d'entre A.de- # 


mandeur d'vne part à l'encontre de D. 
ayäc pris la caufe pour C.defendeur d'au- 
tre,par laquelle auôs lefdites parties ref- 
peétiuemér receues à verifier les faits de 
leurs reproches dans certain delay non 
efcheu. Pource eft 1l que à la requefte 
dudit demädeur vous mandons, & comt- 
mettons par ces prefentes,adiourner cô- 
petamment par deuant nous les perfon- 
nes qui par luy vous feront nommees, 
pour eftre onyes & examinees fur lefdits 
faits de reproches, & faufaux adiournez 
leurs falaires raifonnsbles, Pour lefquels: 
tefmoings voiriurer,& prendre aioint, fi 
meftier eft, adiournez femblablement: 


ledir D.àl'afignation,hieu,& heureque | 


donnerez aufdirs tefmoings.O inthima- 
tion quily compare ounon, ce nonob- 


mn 





reproches de tefmoings. 

? ? A 9 
ftant en fon abfence fera procedé a l'au- 
dition & examen d'iceux fuiuät l'ordon- 


| nance:Et de ce quefait en auez, &c. 


Jay differé de mettre la forme des pro- 
ces verbaux fur iefdits reproches , pour 
ce que facilement ils pourrôt eftre prins 
& faits fur les precedans , tant pour le 
deffendeur,que pour le demädeur. Mais 
nous viendrons à briefuement parler des 
reproches de tefmoings,qui fuiuärle ftil 
de la court font receuz. LE 

Toutes perfonnes de quelques qua- 
litez, ou condition qu'ils foieat, font 
admiflibles, & receuables en tefmoiena- 
ge, en toutes maticres qui offrent, foiét 
ciuiles, criminelles, ou mixtes, fi lefdi- 
res perfonnes ou l'yne d'elles ne font 
prohibees & reprochables de droit. 
Parquoy en ayant certaine cognoiffance 
des perfonnes lefquelles font reprocha- 
bles en tefmoignege, fera facile à faire 
jugement de ceux qui peuuent depofer 

verité. Mais pource qu'en plufieurs l- 
ures, eft ja defdits reproches tant parlé 
qu'il fuffft,ie prendray feulementlesre- 
proches plus communement receuz en 


Court, & pourl'outre-plus renuoyeray 


les lecteurs au liure, intitulé Traité de 
tefmoings & d'enqueftes, n'agueres mis 
res € uj 
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38  Commiflion pour verifier 
en lamiere par maiftre Guillaume faudià 
lequel certes en a trefelegamment & co: 
picufemencefcrit, & de fonliure & aus 
tres ay tiré le plus briefaement 
peu les articles qui enfuiuent, 


ji NT MOMEsL2 _ 34$ 
Les excommuniez:de laquelle cenfure 

À fautfaire prompte foy. Ur : | 
M “he procureurs & cofeil de la caufe du 
& A 4 A CA 

quefay | produifantne font à recenoir. FoRa 

Ft à Ses freres, fœurs & prochains parës ha- 
billes à luy fucceder. 


ue CR. L ral, & eft neceflaire dire 
Premierement. - sl L'ennemy capital, & efl necefla pe 
4 D capital, carautrement intimité n éitare 
ff Eux qui fe mettenten deuoirdedes }  ceuoir. ei | Poe fou 
pofer plus qu'ils ne fonrenquis fur h. Ceux qui font lors de leur depo 


les articles font à repeller, 


domeftiques, & de la famille du produi- 
Qui hors les termes de l'article depo- 


\ , -f = | : / e 
| < inon en aucuns : 
ant, ne font à receuoir | 


f{enr, Qui ne rédent raifon deleur depo+ Et cas: 7 Le ; | 
2 , | al 10 ai 1ent CXdr — 

fition la raifon procedät de l'vn deleurs à La depoñri® de Me : in se 

cinq fens de nature, + & ‘minez,in globo;nonfnguleremens,& 


- Qui depofeauant eftre adiourné. 4 
Celuy qui outre le nombre de dix {ur 

chacon article font examinez. 

- Mercenaires, & commenfaulxfontre- (. 

pellez à porter tefinoignige: comme 4! 


chacun à part, ne vaudroir. : 
? + £ 7 CE CEE 
- Ceux d'vne vniuerfité,ou communau 
té, quand feroit queftion des affaires d'i- 
celles. ho PA 
Ceux quifont communs en paflurage, 





auffi font le mary & lafemme, & ne peut 4 “quand d'iceluÿ ef ÈS pese fs 
la femme devofer contre fon mary, : NN Les moindres de quatorze ans, lUTIEUX, 


Lercfmoignage d’vn feul ne vaut, quia 


, . 4 
& prodigues,aufquels lonauoirprohibé 
YOxvaIus, vox-nullius. 


l'admimiftration de leurs biens. 


C 





- : x Dre. OS EE fibornez, fols idiots 

Les faulfaires, pariures, infamespublis | Les ia Sa nuseras et de 
ques;banuiz pour crimes, les côuaincuz, | ‘& herefes, & DURS be Harpour 
que l'on doit fpecifier: fiparleRoyn'e- ! droit, que AE 7 Fee que 
ftoient remis en leurbonnefame&re | cequele Laun di " . : 
nomme prix 5 2 pour lalongueurdiceucs, 
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Le PR 50 se Pour collat. & compulfer ei ss 
Propofé n’eft À omettre He 1 fcproche | propofez dans certain delay:pen = 
cftoir lois de fà de se 1 scfmoin, À quelle luge ordonne que partie aduerfe à 
reproche, çar he l'o argé dudit |  baillera faluations, & fur iccux Les 
temps d'icelle depofiti ORregardau | faire preuue,qui eftcrefbon ftl,non ob- 
En la Cour e. Lou |  feruéence bailliage. * 
F * Me An nttenues de D Semble que la preuue n'eft guere ne- 
#4 huidtaine apres Ja Le ; tefmoings däs |  ceffairefurfaluations,pourcequ ils cheét 
D | fte, par Ordonnance cage de l'enque- | enladifcretion du Juge. : 
} En BANDE Premiere du Roy À | | 
nn! | <S Vi.atticle xcix. Et faiebienà ce À ñ = 
CO | Propos l'article xxxiiij, de fes fecon de | De larequefte des parties pour collatie- | 
NS Recon ess EE Par l'article xxx vij.des mer, compulfer titres, ° du de- 
F D ol a+ vel Onnances du Roy Loy xij, (0 ‘ cret de La commiffien a cefte fin. : 
nn | ciqu ne “ licges de ce Royaume,  RR 
- | Lee S Hé pablicaron d'enquefte,auant ‘ (CHAP. VIII. | 
M." Cf b 27 Ication Îes parties baïlleront Le RO: ni 
LCR ns A reproches detef. | LL. procedure farreproches faiétes, & 
Fort Eu € publicatiG ny{e- à. apres que l'enquefte cft rapporte, & 
ferué par deça IF receuz, ce qui eftob- rcceue comme la precedente : {1 parties 
De l'am sd, d | di veullét produiretitres font a ce receues, 
néde de chacun fait de reproche  ! & leur eft donné certain delay pour ce 


éd E, efttraicté en faire, Mais pource que ae elles 
cois publice audit dr Roy Frä- 4 ne font fournies des pus Fes 
il ci PAIE MOYS de Septembre |  quifont és mains de perlonnes priu 
He FRERES. | | ou publicques, on (Fils les ont) ne veul- 
Se 2. des eo ce Royaume A lent produire leurs originaux , pource 
"Ports ne bäillent ffuations de ©M qu'ils font de confequence, & fe pour- 
tetmoings, file Tuge premieremét néles roient adirer: ou aufli que pat auanturc 
ACÇoIt à yeirfer Îes faits de reproches | “en pourroiét auoiraffaire en autres cau- 
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faire collations. Hi A 
Rs, ste Tequerir compul{oiré | aux originaux par no? ou noftreGrceffier 
{t a ee  C foy foit aiou. ‘Ù - que à ce faire commettons ch prefence | 
_Îtée aux doubles d'iceux deuë “. À 7 de leur OCUrEUrS, - > 

Mates 0 uëmentcols }  defdires parties ou de ICUES procureurs, 

eur prefence ou fufifaminé |. (uffamment appellez , foy fera 
appellez , Laquelle requefte 4 moe ‘Dies lan pPe a Rs 

citésiiée parte À re de cftre D aiouftee comeaul rs Guiginaux, & Se 

É Ppointement, À pourront lefdites parties aider en ladiéte 

cu HUE ‘ caufe & dependences,comme de Gé UE 

Æpointement four farre ME: quoy lefdires copiés auront efté prinfes 

coll ations. LM: &collationnees Eta É léur {era 

GE Er: nn | tic deliuré Air cCOMMAN- 

pi PA AE Le LR Vi À Er ee ME A 

 _ parant en | dement àroutes perfonnes tant P | 

perfonne garny de confeil d’vne pare À ques queautres de,aux defpens raifonna 

À F ayant prins Ja caufe pour C.de- À bles delapattie qui Les compulfera , ra- 

Gil Fe EN Den de co { porter par deuers nous les regiftres,&car 

it que les parties ont à  tulaires qu'ils ontpar deuers EUX, tItes, 

he leurs enqueftes fur reproches, À  munimens, &r autres enféignemens con” 

& déclaré qu'ils fe déportent de bail À  cernansladiteçaufe, à finden eftre faits al 
der reproches reprobatoires, & enten- À extraits, vidimus,& copies , pour eftans il 
dent produire titres, nous les atons  ainfi collationnés les dcliurer aufdites hl 
declarees forclofes defdits reproches re- | . parties pour leur feruir en ladire caufe ce 1 
probatoires : leceues & reccuons à fai: | que de raifon:fauf toutes voyes, leurs co “ 
"EE ladite production de titres  & pouf- | tredits & faluations au contraire. Donhé | 
ce faire leur affignons iour au moys. | 8cc.fouz lé feel de ladite preuofté&c, . 1 
Et neantmoins enterinant la tequefte | vi LE 0 ; d 
par elles refpetiuement faiéte uons | + Compulfèrre. il 
ordonné & appointé , ordonnons. ab- | | ur F ne i] 

Poiñtons, que aux doubles defdits titres, I V premier fergent &rc. faut Veu la: | 
IP PES PIFERS qu'elles entendent produi- pointement cÿ araché de nous dôné ti 
te audit proces deuëment collationnez ls teliour en la caufe d'entieA.demâdeur 

















44 Compulfoite. ; 
d'vne part, & D. ayant prins fa caufe pour 
C.defendeur d autre part,lequel{entre au 


tres chofes)la requefte'defdites partiesa À 
efté enteriner’furle decret de ces prefen- À 


tes.Pource eft1l quenous vous mandos LE: 


& commettons de parle Roy noltre dit | 
feigneur, que à la requefte dudit deman- L 
deur, faites commandement, & contrai- | 
gnez par toutes voyes raifonnables tou: |. 
tes perfonnes tant publiques que autres E 
ayans par deuers eux regiftres, cartulai- 


res munimens,& autres titres, & enfci- 
gnemens quelzconques, neceflaires au- 


ditrequerant en ladire caufe,qu'ilz ayent h. 
a les exhiber monftrer, & deliureraicc- 


luy requerant:finon, à fes defpens raifon 


nables les raporter par deuers nous, | 


ou au greffe de ceans , pour en auoir, & 
prendre les doubles,extraits& copies, & 
icelles eftre par nous & noftre grefher, 


ou parledit greffier feul (lequel à ce faire | 
parnoftre dit appointementauonscom- + 


mis ) collationnees à leurs originaux. 
Pour lefquelles collations & cxtrats 
voir faire, donnez, &afhgnez audit defen 
deur , iour lieu , & heure certains & 
compctans.O inthimation qu'il y com- 
pare ou non,ce nonobftant en fon abfen 
ec fera procedé aufditsexcraits , & colla- 


_ Compulfoire. | 
tions comme fi prefent y eftoit,& icelles 
deliurees à iceluy demandeur , pour luy 
feruir ce que de raifon.Et ou lefdites per- 
fonnes publiques, & autres feroyertopo 
fans,refufans , ou delayans : adiouine- 
rés auffi Ô inthimation & compctammét 
pardeuât nous pour dire leurs caufes d'o 
pofñtion,refuz ou delay,& en outre pro- 
ceder, ainfi que faifon , & de tout ce que 


faitenaurez, nous certifiez fuffammet. 


Mandons a vous, prions & reque- 
rohs tous autres qu'il apartiendra en ce 
faifant eftre obey.Donné &c. 


Sile Juge ne pouuoitvaquer au fait des 


collations des titres, ou quils fuflent 


en diuers &loingtains lieux: il doit pour 
le foulagement des parties donner com- 
miflaires, & decreter commiflion pout 


faire lefdites collations, & extraits, ainfi . 


que plus amplement en fera parlé au fe- 


| condliure des matieres ciuilles au cha- 


pitre dix fepticfme. 


En expedienten jupemét la caufe pri 


cipale le Juge peut donner affignation 
aux parties, voir garlant aux procurcurs 
(G elles n'y eftoientprefentes) en tel heu 
qu'il en fera requis pardeuant le premier 


des commiffaires qui befongnera au fait 


defüires collations. 
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46 Del’office des Iuges & Greffiers | | : 


afasre les collarions detitres. 


g7: des contredir% € [al- -$ | 


| \ 
2r\ 


_uarions d'iceux. 


CHAP 1x, 


GX cret de commiflion pour fais 


AN Ba a [€ Extraits &. coliations la | 





. PŸ partie qui veut befongner, 


nr, & faire adtourner ceux quiont en leur 
pofleffion les titres qu'elle entend com- 
puifer extraire, & collationner a iour,oa 
iours,lieux,& heures certains, & compe- 
tans, | 


Ec fe font lefdits adiournemens auec in 
thimation de tant que par la faute, & re- 


fuz queles compullés, pourroyent faire 
däporcer les titres quis auroyéc par de 
ucrs eux Le procesintenté feroit srande-. 
ment rerardé: Aufli eftanstrouuésauoit 
delayé caiomnieufemét doiuent {mefme 
ment Îles perfonnes publiques ) eftre co- 
damnez en telz dommages &intereftz 
qûe le Iuge verra eltre a faire, felon l'exi- 
géncedes cas. 3 


Viuantl'apointement & de- | 


fait ces difigences dc s'euque À 


DES Fe Re 


àfairelescollationsdetitres. 47. 


leinge, &ies titres rapottez a l'aflgna- 
‘non, fut fon proces verbal. 


Forme dudit proces verbal de. 
collarsons, | 


| Ï An mil cinqcens &c. Îe teliour par 


deuantnous preuoft de &c. Compa- 
tut en perfonne À. garny de cofeil,par le 
quel fut dir qu'en la caufe traitee en la 
court de ceans entre luy demädeur dvne 


part, & D. ayanc prins la caufe pour C.de- 
fendeur d'autre ,les parties auoyent par. 


noftre apointement du tel iourefté re- 
ceuës aproduire titres,&a cefte-fin lettres 


decompulfoirea elles deliurees. En ver- 
tu defquelles par tel noftre fergenc, des 
exploite duquel y atachez, fit prôpte foy, 
ilauoit fait faire commandement à tel,*. 
- heritier de defunét tel, qui en fon vivant” 
| eftoit notaire Royal dudit Lorrz, dera- 


porter auditiour licu&heure par deuant 
nous certain regifire & prochocolle des 
notes & cotratz dudit notaire,les aucuns 


defquelz il entendoit faire extraire &col 

Jationer en la prefence d'iceluy defédeur 
»+ at . . : d 

qu'il auoir,pour cevoir fawe,par lefdit cx : 


EEE over 1 
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A Vers EE s 5 etes 
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on D, 4! Forme de collations. - se de Mt e 17 
4 KP Soir É > ad: Re Fut prefent, &c. Er ladite copie faire ex- 
0. ploitz fait appeller a ladite aflignation, ea » METRE a Dee 
ë A: a laquelle il feroit aufli comparu enper- À traite, & riree du EN 0 DOTE 
Si fonne garny deconfeil.Et femblablemét |. en Fe Ne 
Fo ledittel heritier, qui auroit rapporté, & "5102 . lose à a 1 RE * Ni 
1 A misSennoz mains vn regiftre en papier À  Proteita la contre Re us ire ets 
couuert de parchemin, contenätçant de |: SH a ne dci 
‘à mie ÉRlede tdion oo la meme née A 
fra di ! ) : à . | | | : : . e 
de | mençant en efcriture à ces mots, &c.& | re de rime me os L. | 
finiflant aufli en efcriture à ces mots, &c. ‘Éoen : . Fe Fee LE =. . 
Lequel regiftre fur pat ledit demandeur ee é Eper ne cure É C 
maintenu ,&caufh difoic ledit tel heritier da. “mp < : f so 
Fe HE . Fe 1ÈE. O noittTe 
ue sie À re Fe rare ne “  Grefcer, Re ee nes a leur(di@z ori- 
EE he en & lefdictes coilations en fin de 
figné.Et neantmoins pour plus feuremét je 4 pr sn. 
nousen certifier, aueitauff fai euo- À hacuned'icellescopies,fignees de nous, 
| Met - LT A be & tceluy noftre Greffer, & deliurees auc 
quer à ladite heure honnorables homes à 16€ : | : 
Re Robe _ dit démandeur pour luy feruir en ladite. 
telz aduocats & praticiens en noftre fic- } F nee us 
CAES el 2 r:] caule, ce que de raifon. : En tefmoing de 
ge, lefquelz à ce prefens, apres qu'ilz FT Eu 
env fable fotireutiert tel ee rca ce rt ait témblablement ce prefent no- 
Ag ré Tdi nr G j : “es 2 4 ftre proces verbal, figné deneus, & no- 
D ftredic Greffier,les an & iour deflufdi@s. 
rent cftre efcrit & figné de la main dudit - - Quandlies pieces extraites, & copies 
defunét,quien fon viuant &autemps& et, ) 
ne Les, CT CA don . nefontinferces au lon dans le proces 
Le) Lure | ° *] : Le . É 5 b 
vingriefme fueiller, duquel regiftre ledit velsal mais féparees d'iceluy, comme “| 
| ; EEE _ €ft declaréen ja fin du pro erbal tran. 
demandeut/nous monitra yn contract, ) : D a 
| Ur A , | écrit, lon doitmettre en fin de chacune = 
;Shnotecforre;fgnee ; &coghetre va | defdiétes pieces, & copies, ce qui s'en- 
me deflus, laquelle ce requerant fifmes | 175 Preccs, & copies, ce q | 


Sr -S Ve je ° + »* : L Ë | ÿ fuit, 
coppier, &'extraire ainf qu'il s'en(uir, 
| Et Fuë 
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ro Forme de proces verbal 
Cefté copica par nous, &e.cfté aucc 


tebnoftre Greffier, colatiôncea fon où |. 
ginal en préfence de À. & D. gatniz dé Æ 


confeil , &icelle deliuree audit A. pour: 


fuyuant noftre appointement du teliour 
donné en la caufe indecife par deuant | 


nous -entreiceluy À. demandeur d'vné 


part, & ledit D. ayant prinsla eaufe pour | 
C.defendeur d'autre, luy valoir & feruit } 


en ladite caufe,ce que de raïon ; le tout, 


sourd buy teliour & telan. 


Etfile Greffer feul fait la collauos E 
en prefence des parues, il ne fait aucune 
_ proces verbal, finon qua la fin de cha: L. 
cune piece collationnee , ilmex ét efcrit 


ce qui s'enfuyf. 


# La copieträfcrite a par moy tel Grcf | 
fier de, &c. efté fidellement collationnét} 
à fon'orignal, en prefence de À. & D. | 
garniz de confeil, & icelle deliuree auëtt| 


À nd FUBE l'appointement , pat le 
quélay e 


&4 


é commis à ce faire, donnélé| 
“teliour , par monfeur le Preuoft du L 
dit, &c.en la caute meuë en ladite Pret] 
uoftéentreiceluy À, demandeur d'vné : 
part,& ledit D, ayant prins la cauiepolih 
C,defendeur d'autre, luy valoir &c feu 


…décollations. = “AÈT 
en ladite caufe ce que de raifon. 


Etouicelles parties proteftent , c'eftà 
fçauoir le defendeur de contredire , &- 


debatre ladite copie, & ledemandeurau 
contraire de la fänuer, Faitau greffe de 
Jadire Preuofté,letel'iour, telan.- + © 
Si la partie adicurnce, pour voir faire 
extraits & collations,eft defaillanr à l'af- 
fignation, & quele defaut foir bien & 


EC }: duëment verifié , le Juge où Greffer, 
comme plus a plain eft declaré & def } 
_gné ennoftre proces verbal de ce fait ct # 


_nenobftäticeluy, peut en l'abfence di- 
dit defaillant | proceder au fait defcitz 


extraits & collations ,& prendre la for- 


me dudit proces verbal, en faifant men- 

tion,au lieu neceflaire dudit defaut, &de 

ladite. nonobfftant ce. EUR 
Etfile lecteur letreuve difficile , ayt 


recoursau fccond liure au chspitre des 


commifiaires, ou il feraau lono efcrir. 
Les luges, Greffers & autres comiffai- 

1es notament doivent auoir l'œil, s'il y à 

mature, olofe, defe16;câcellatié ou auire 


. chofe vicieufes és contratz, autres pics 
cès defquels 1lz fôt les extraits dés copies 
 &collariôs, & en faire fpecialle-métion 


en leurs proces verbaux pouratoir ré- 


[y 


Coursaufdits originaux, fibefoin eftoit, 


Carauant que foy foi adionfiee a Ice. 


tres & titres, & qu'elles foyent dites an- 
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ç2 ‘Forme de collations. ; 


n + , | Ü De : Ü di à io à { ‘ L 
tentiques , eft befoing qu'elles foyent fi. sr cp Ni eu 53 
: -° | IR XYXVII reiter4 Le 
guces de la main & fignature de notoire | ) 6 matier 


ÉD principale, ne doit eftre faite: mais feule- 

"Ouclles ayent fabfcription de deux 4 en os nes 
qe | , ke ,moyens,\& intention, pour lcf- 

refmoings pour le moins. D quelsilsfont produits 

Et qu'elles {oyent feellees de feel au | il | Her 

tentique. | te 

- ie dt Craie oucf. | De Depublicatren, 

crituresen plufeurs manieres fufpectz} : pue 
Premierement quand 1lz defaillent de } Rire i 

droire folennité. : Es titres, & extraits produits, & ra 
Secondement, fi l'inftrument eft prof portez, & les produétions des efcritu 

hibé. | res procedures, enqueftes, reproches, & 

faluations de tefmoings, contredits, & 

faluations de titres reiglees par les inuen 

taires des parties, elles peuuent requerit 

anoir publication defdites productions. 

Combien qu'en pluficurs fieges fi toft 

queles reproches , & faluarions de tef-. 

moings font receuz , publication des 

enqueftes leur eft faite, Ce que nous 

nauons accouftumé , garder au bail- 

hage d'Orlears | finon depuis peu de 

| temps, quieft vn mauvais full, Erferoit = 

traits, & qu'ils font produitz:yaappoit}  debefoin quele Îude premiercment or= 

tement donné pour baïfler contredits,)  onnaft que les parties ( la maricte ÿ 

êz faluations d'iceux,dedans la huitainés ‘4 cftoit difpofee ) informeroyent du con 

ciquelz contredits & faluations.Par OFT tenu en leurfdites reproches 67 faluatics 

donnance du Roy Charles fcpricfincaf}  (comime deffüsacfté dir.) La taifon ef, 


D ii 


- ! Tiercemét, de celuy qui a impetré l'in] 
_ ftrument, & auffi principalément à rai} 
fon du notaire, quiaacouftumé de fait} 
faux inftrumens,& faufles efcritures. 
Quartement, sil eft en quelque païtit } 
rafé ou vituperé. NE 
Et quintement,sileftinterliniaire ,&4 . 
efcrit de plufñeurs lettres en lieux fut} 
pets. Ce que deffus eft viré du guidon | 
des practiciens, - 4040 
Apres que lefdits titres font ainfiet} 














EP dé. | 
s4 De pubhcation. ni .. Depublication. .$$ 
. qu'apres auoir veu le fecret, l’on donne |: tion: car il eft certain que partie n'eft 
aucunesfois-occafion de forger, & faire D plusreceué a rien produire de nouuek | 
pariurer tefmoings, fur le reproche ad: | : fanslertres du Prince, qu'ilne foitreceæ 
miflible propolé contre l'vn ou deux des |  ätoutcontredire, efcrire , & informer, 
nn : tefmoings,quipeuuent iuger le proces. À aux defpensdefapartie, qui fait la nou- 
En di Eteft ia aduenu tcelinconuenient. P uclleproduction. | 


Par Ordonnances du Roy François pu. à Et ne peuuent plus lefdites païties; 
bliee l'an mil cinq cens trente neuf. Eft h apres l'appointemét de publication don 
ftatué parles 1iij. xx. vj. 1). XX. VI) AT | né,debatre,ne bailler moyens de nullité, 


DEEE SES 





.cle , qu'en matieres ciuiles ÿ aura paf D fonpas feulement par noftre füil, quand 
tout publication d'enquefte excepté en D cllesontbailléleurs reproches, 8 falua- 
la court de Parlement ,&és requeftes du R  vions, & que furiceux apointemet a efté 
Palais à Paris, ou il n'eft accouftumé À donné: caren ce cas l'enquelte cit tenuë e 
Aufh qu’en toutes matieres ciuiles y aït- ÿ  pourreceuë, Monfeur Ymbert aefcrit 
ri communication d'ingentaire & pro qu'enincident, voireen cauie principa- 
ditidhs | . D le, & fommaire publicatié nedoitauotr ED 
Suppofé doncques que lefdites parties à . lieu: & que fi elle eft obmile, la fentence D 
ayent entendu à requerir publication, } pourtant n'éft nulle. Li 54 
iufques à ce que le proces aÿt cité in Mais fi la matiere cftoit d'importance, | ! 
{truit , le Juge appointe qu'ils la pren: | l'appel feroit fouftenable, Dir outre,que ; il 
dront,& eft bien leur profit attendre àla à  filaditepublicationneft demandée, ne DE 
rendre en ceftendroit:car au licu dvyne | faite, ou bien qu'elle foit demandee, & i) 
publication, ou cémuünicationquilsie } non faite dansle delay prefix de forclu- , { 
royent des €n queftesau confeil faudroit | fon, la fentencene laifle à eftre valable: | 
Cencares” faire autre confultation fur les | cat l'ordonnance doireftreenrenduë, f i | 
titres, qui feroit doubles frairz : detant |. ladite publication-eft demädee, &cc. faite il 
qu'ayant veu le tout, eft en l'arbitre dela | dans ledit delay, &c ainfi l'ay veu poreux LS 
partie, qui fe fent foyble, de poutfuyuir D : Es oräds fieges,ou y a affluence de cau ‘4 
ou d'acquiciler en raportant fa publica: |, fes,& nombre d'aduocats fameux, les pu- | 
| | TRE ë Ex D 1} | | 











56 ne De rie 


blications fe font au greffe , Iais és at 


tres, ou il y en petit nombre, combien 


qu'ils {oyentfçauans , ne peuuent faire: 


j u 


cariladuient fouuét qu'ils {onttoufiours | 


au confeil de l’vne, ou l'autre des parties, 
Donques la publication faiéte, & que | 


chacune des parties fe contente de ce qui 


a efté fair en lacaufe , fans vouloir de |. 
nouuel produire par & en vertu de let: à, 
tres Royaux,comme deflus,&c.que aufli } 


elles ne veullent faire recufauon du Iu- 
ge, pource qu'aucune caufe ou fufpition 


vray femblable de le recufer ne leur eft | 
denouuel venuë ( au quel cas le pour- 


royent receuoir )icciles parties prennest ; 


appointement d'ouyr droit. 


De l'ordre de la fentéce diffinitine, des | 


efpices, € viftations, er du fallas- 
re des Grefhiers, 4 


CH AP; XI 


de Greffier ayant receu lés produ: | 


étions des parties eft renu de Îles 
bailler & deligret à fon luge dedans la 
huiraine enfuiuantau plus tard, fur peine 
“d'amendearbitraise , & faire regifbiede 


14 


4e S - 
58 44 Mac 


À 


dela fentence difiinitiue. $7 

Ja prefentaron & reception defdits pro- 
ces, quele [uge eft tenu vuider fi Ceft 
incident , le pluftoft qu'il pourra, & les 
gros proces dedans trois mois, atout Je 
moins dedans yj. ainfi qu'il eft couché 
au lviÿ article des premieres ordonnan- 
ces du Roy Loysx1. LR: 
Refte à prefent donner Pordre de la 
fentence , laquellele Iuge peur pronon- 
“cer , quand les parties ont ainficonclud 
{comme direft) fans differerne delayer 
pour quelque delay qu'ils demandent, 
nonobfätauflü l'appel que peuteftrein- 


tericré deluy, & quelques letures d'eftaf, + 


faucunes éftoyentimpetrees ;, pour em 
efcher ladite prononciation ,‘voireen 
labfence del'vne ou de l'autre des par- 
ties: &cice füiuant l Ordonnance du Roy 
Charles vi/articielx.& xvii}. 
 Doncqutsle Jugeayant pour le deu de 
fonofficc , bien à diligemment veu de 
point en point ledit proces , d'iceluy fait 
fon extraire, & cotté tous les points prin- 
cipaux & decififs d'iceluy proces en doit 
fidellement faire fon rapott à confallers 
ou aduocats notables, Et ou ilnautoit 
loifir pour plufieurs empefchemens fur 
uenans, oh doitcommetie la vifitation, | 
Be rapport à aduoçats fameux, & de bou» 


/ 
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53 Du diéton de la 


ne réputation, à fin d'en faireraport à au 


tres detelle qualité , pouriugèrfans ac- 


ception de perfonnes , & enacquiterla 


. - > X mt 
confcience du luge, à luy tant recôoman- 


dce,au xvüj.chapitre d'Exodej.& xvj.de 
Deuteronome,& v.chapitre de [eremie, 
 Aufhau v.chapitre de fain® Matthieu. 


Forme du diélon de la fenten- 


ce diffinitine. 


db Ntre A. demandeur en petitoire d'v- 


Lune part, & D.ayäc prins la caufe pour 


C. defendeur d'autre. Veu par nous le 
proces d'entre les parties , leurs conclu- 
fions,efcritures, additions interrogatoi- 


res, confeflions, &enqueftesau princi- | 


pal,reproches & faluariôs de tefmoings, 
autres enqueftes faires furiceux , autres 
reproches reprobatoires baïllez, plu- 
fieurs lettres,titres, &enfeisnemens, ou 
les copies d'iceux collationnees aux ori- 
ginaUx, contrédits, & faluations de tef- 
moinss , lé couc refpectiuement fait & 
produirparlefdires parties ; l'appointe- 


ment par lequel elles ont rapportéleur 
publication”, contenant au-furplasaflis 


gaation d'ouyr-droit efcheuë à huy., eu 
fur ce conftil , & toutconfideré , nous 
| | NA REA 


fentence difiniviue. 9 
iceluy defendeur auons condâné,& con 
damnons à fe defifter & deparrir de la 


_ proprieté, iouïflance, & perception d'v-. 


nepiece deterre , aflife en tel lieu pa- 
roifle, &c. tenant d'yne part, &c. en laif- 
fer & fouffrir iouyr paifiblement ledit 
demandeur comme de fon propre,&luy 
en rendre & reftituer les fruits” & le- 
uecs , qu'il en a prinfes & perceuës ou 
deu perceuoir & prendre des & depuis 
trente ans ca ça, fouz laiufte valleur & 


éftimation qui en fera faite par gens à çe 


cognoiflans , & defquels les parties con- 
uiendront dedans huiraine, -& outre con 
damnonsiceluy defendeur és defpens de 
l'inftance tels que deraifon, la taxation 
d'iceux à nous referuee par noftre fen- 
rence iugement & à droit, Donné &pro. 
noncépar noûùs en iugément par nous 


Preuoft deflufdit , en la prefence defdi- 


es parties garniz deconfeil. Dontledit 
defendeur aappellélereliour. re 
Le Grefer qui-prononce ladite fen- 
tence, doit bien aduifer que lors de ladite 
pronociationilaytles facs & pieces par 
deuers luy:car deslorsilen eft charoe & 
le Iuge defchargé , par l'artiele cj. des 
ordônäces du Rey Loysxj. routesfoisle 
Grefier n'aaccouftumé fe deñer de fon 











69 Forme de déron | 
Iuge : car fils ne fentendoyent & qu'ils 
voufflent mal l'vn a l'autre tout periroit 
en vnfieve, | 


Eft aufli tenu le oreffier par auttearti- 


cle cvij. defdites Ordonnances , mettre 


farle reply de la fentence, ce que le Iuge 


Aura prins pour fa vifiiation & cfpices,  h. 


quine fe doyuens payer , finonapresles 
diétons prononcez aux parties, fi n'eftoit 


a 1 
que les proces fuffent de jong 


uon, comme proces deftuits , décriees, : 


de difcufhons , dipotheques & taxations 


de defpens., & autres proces, cfquels fe-. |} 


. roit befoin afflembler gens de confeil, & 
commiflaires , & les payer contant. Au 
quel cas les parties mettront par deuers 
lcpreffier , ce qui fera ordonné & taxé 
raif6nnablement par les Juges ou leurs 
Heutenans, pour payer & contenterlef- 


dits confeilhers & commiflaires , ainfi_ | 
quileftcouché au centieme article def= | 


dites Ordonnances du Roy François. 
Etpar les fecondes Ordonnances du- 
dit Roy Loys douzieme, article xliuÿ, 
font lefdites efpices executoires,nonob- 
ftantoppofuions ou appellations quel- 


conques , & fans preiudice d'icelles , & 


faufa ccluy furlequel eiles ferôtraxets, 
| & parluy payees, à fecouurer ce qu'il fe* 


| 


A 





ouc vifita- | 


CREUSE 


de la fentence difinitiue, 61 
roit dit'en fin de caufe auoir efté exceffi- 
uementtaxé. 

La forme des taxes & commiflions 
executoires defdites efpices eft fi com- 
munc, que nenay voulu faire formulai- 
re , &fufht dire quileft mandé au fer- 
gent faite commädement à Ja partie qui 
doit lefdites efpices de les payer au gref- 
fier, qui les a auancees au Juge, & dele 
contraindre au payemét,nonobftant op- 
pofitions ou appellations quelconques, 


- & fans preiudicèed’icelles, 


Orlefdiies efpices payees , les parties 


licuent leur fentence, quele #refier eft 


renu lors & non pluftoft, leur deliurer:& 
ainfi en-eit vfé en la court de Parlement, 
en laquelle l'arreft n'eft iamais deliuré 
que les efpices ne foyent payees: & fil v- 
ne des parties aintercfts à leuer fon ar- 
reft faut quilauance, & prend fon exe- 
cutoirc fur l'autre, quand il adüuient que 
les efpices fe payent parmoytié. 
Etdoitle Greflier { comme ditaefté), 
mettre fur le reply, ou au deflous de fon 
fein le couft de ladite vifitation, enfem- 
blece qu'il prend & reçoit de la groffe 
deladite fentence, fy elle eft orofloyée: 
& ce à la raifon de vingt fols cournois 
pour peau de parchemiu , ainf qu'ileft 


X 
+ 

















Sn nnune RES S L- ee: 
| 62 Defaux & commiflions - 


Ordônances. Il y aautres Ordônances, 
mefmes de Philippesle Bel, article xxj. 
à laquelleïe renuoye les Greffers : car 
pource queiïe fçay qu'ils (du moins bien 


_ peu) ne la veuilent garder, ie n'en'feray | 


autre mention, & icy finift le {til &ordre 

de procedure de l'isftruétion entiere du. 
procesintenté, en matiere petitoire. Ven | 
nons doncques à pourfuyuir par ordre 


_Jesautres matieres plus communément 


prachiquees en ce qui eft de l'office des, 
Gicffers, & quelque peu d'auantage, 
ainfi que bon nous femblera. 


= Desdefaux ç7 comnifsons 
R Juriceuxs — 


GC: A D. AIT 


Ource que ie n'ay voulu 
peruertir l'ordre du proces 
É da CA 

entier, quäd lés parties font 






Hs ESL 
| M sraiter des defaillans deuë- 
mentappellez, & à donnerles formuial- 


res des defaux & comnuflions fur içeux, 


( 


efcrit en l'article prealleoné cj. defdites be 


« » L \ 
S$-prefentes jeviendray à , 


HR Gal RER 
 L'adiournement faic, & l'ordre y gar-° 


dé fuyuant les Ordonnances defduites 


au premier chapitre de ceft œuure , fila 
partie adiournee n obeïft & necompare 


a fon affignation , mais eft contumax,le 
demädeur doit faire prompte foy de fon 
exploit , & par vertu diceluy requetit 
defaut au Iuge,feant en fon fiege, & lieu 
public & acoüftumé à tenir pluts."Et fe- 
ra octroyé ledit defaut , apres que ledit 
defaillant aura deuëment efté attendu, & 
appellé par les fergens,ou fergent, quice 
tour fera du {eruice, & garde du fieceon 
autre illec preléne) sr Russe 
Le dE auoir regard ,& mefurer 
la peine de l4 contumace, en confiderant 
la qualité des parties, & la matiere & di- 
france des licux:carauant que lon puiffe 
promptement dire & declarer vncontu- 


dax deux chofes font requifes & necef- 


faires : la premiere qQu'ilaytfceu,ou peu, 
où deu fçauoir l'adiournement qui luy 
aura efté fair, Et Ja feconde qu'il ayt peu 
comparoir &auoir-acces au 1bpement, | 
auquelileft appellé & deueftre prefent, 
par iüy , ou par procureurés cas efquels 
on cit receua comparoir par procureur 
fufifamment fondé deprocuration. . 

Car és matieres d'adiouyrnemens per- 

















64 Defaux & commifhon fur iceux. 


fonnels à trois briefsiours, & a bannif- 
- fement, & autres matieres criminelles, : 


dontauons æamplemét parlé en nos deux 


autres liures d'icelles matieres criminel- 


les, lonn'eltreceu a comparoir parpro- | 
cureur , bien peut l'adiourné entoutes . 


maticres, fe faire exonier fil a caufe d'e- 


xoinc fuffante,quifoivaffermecparhé | 


me enuoyéexpres, & chargé de ce faire, 


auquel lelugc enieint fignifier à l'exonié 
. qu'ilayt à comparoir à vn certain iour, 


qu'il luy aflignera, 
Es fieges de ce Royaume, ou l'on plai- 


deàtour deroolle, paraudience ou au- 
trement, felon la couftume & vfage des 
lieux,les defaux donnez ajour ordinaire . 
deplaidoirie, tant és vicilles, que nou- 
uelles caufes, font ou doyuenteftre ra- 


 pellez,leuz & publiez, auant que les Tu- 


ges foyét leuez hors de leurs fieges, a fin 
ueles prefens foÿent releuez , & leurs 


defaux rabatuz, fans rien payer, en pre- 
, \ ; 
nant apointement,& procedant à la cau-, 


fe. Eclefdits defaux ainf rapellez, & lef- 
dixs Juges leuez , ne feront plus rabatuz, 


fans caufelegitime , ne fans appeller les 


+ 


parties qui les ont obtenuz,aiaf qu'ileft 


eferit au vi.xx.xii article des Ordonnan 
ces premieres du Roy Loys xi], 


c 


NE 


| fipidedx) LU 
 Nefcdoirtoutesfois la partie qui a efté 


_prefente,abfenter du fiégequeleluge ne 
foit leué fans laifler procureur pourluy. : 


Car l'ay fouuét veu aucuns qui de certai- 
ne malice, felailoient mettre en defaut, 
puis voyans partie aduerfe qui l'auoitob 
tenu, fen eftre allé, fe prefentoyent, &re- 


queroiént leur defaut eftre rabatu&l'ex- 


pedition contre le demandeur , lequel 
pource qu'il eftoit ia party, &n’auoit pro 
cureur,le iuge eftoit contraint(puis qu'il 
eneftoit requis } prononcer en defaut. 


Toutesfois femble qu'ily doit auoir vn 


fauf à l'arbitre du Iuge , felon la qualité 


des parties, & des matieres. Auff la fin du 


ditarticle vj.xx.xii.defdites Ordonnan- 
ces , porte que celuy qui aura premicre- 
mentcomparu , ne pourra eftre mis en 
defaut du iour qu'il fe fera prefenté. 

 Parl'article vingt quatriefme des der- 
nieres Ordonnäces du Roy François, eft 


dit qu'en toutesmatieres ciuiles | & cri-. 
minelles,ou l'on auoitacouftumévfer de 


quatre defaux fufhra de y en auoir deux 
bien &deuëmentobtenuz, par adiourne- 


_ ment fait à perfonne ou à domicile: fauf 


que les Tuges ex officio, en pourtont or- 


donner vn troifiefme, fi lefdits adiourne- 


mens n'ont efté faits à perfonnce & ils 
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NtreE. demandeur côparantenper- | 
sfonne garny detel fon procureur dv … 


66 Des defaux & commiflion 


voyent que la matiere y fuft difpofee: 
Caren cas que l'adiourné nc compare,le | 


premier defaut que Jeluge donne contre 


Juy eft cel, 


Forme de l'aporntement contenant le 


premier deffart oftroye. 


nepart & F. defendeur & defaillant d'au- 
tre, à l'appel de la caufe, pource que ledit 
defendeur n'eft comparu prefentement, 
peautrepourluya lafignation qu'il a- 
uoit à luy par detant nous en ce prefent 


" fiege, l'anons mis &c prononcé en defaut 


otioyé audit demandeuf ce requérant 


portät tel profit que de raifon, apres tou- 


tesfois qu'il a fufifamment efté appel 
lé, attendu &raporté en la maniereac- 


couffumee : partel feroent de ceans : & | 


que ledit defaut a bien & deuement efté 


verifié par les éxploirs libellez de cel auf | 


fi fergenr,dont le demandeur a fait prom | 


pie foy , & par lefquels eft apparu l'ad- | 


journement auoir des le tel iour efté fait 
parlant àla peifonne dudit defendeur en 
fon domicile , & que copie d'iceluy fuÿ 








dr 


Le | fut iceux. . 67 
fut baïllee fuyuant l'ordonnanceDonne, 


à, | 

: Sil'adiournemét n'eft faita la perfon- 
ne,ains au domicille en parlät à la fem- 
me, enfansouferuiteurs , & en defaut 
d'eux attaché à la porte dudit domicile: 
la verification d'iceluy defaut tranfcrit 


doit cître mnee & faire {elon l'exploit 


 dudicfergent. 


Commifion [ar le profit du defaut. 


À V premier fergent,&c. falut. Veule 
defaut éy attaché en date duteliour 
par deuant nous obtenu par E. côme de- 


mandeur d'vne part à l'encontre de F.de= 


fendeur & defaillant d'autre , Nous à la 


requefte dudit demandeur vous mandoGs 
_&commettons de par le Roy noîftre f1=° 
re,adiourner competamment,par deuant. 


nous ledicE.pour voir aiuger le profit & 


defpens dudit defaut, iceluy impugner & 
debatre fi faire le peut & doit, & en outre 


proceder comme de raifon. O inthima- 
tion qu'il y compare où non, ct nonob- 
ftant en fon abfence fera par nous proce 
dé fur le profit dudit defaut ainfi qu'il a- 
partiendra fuyuant l'Ordonnance, Etde 
cé que fait en aurez nous certifiez, &c. 


Le fergent ne doit obmettre laifler co= 


E ij 
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Des defaux & commiffion 
pic tant dudit defaut,commiflion,que de 


fon exploit ainfique deffus a efté dit, & 
que par expres il fuiue letexte de fa com | 
miflion fans obmettre ces mots, Ointhi | 
mation qu'il y compare, &c. Carfhladite | 


claufe n’y eftoit le plus feur feroit de pré 
dre trois defaux. i 


Æatre € fecond defaut | 
Es E.demandeur en principal &re- 


querät le profit de certain defaut pat | 
nous donné leteliour,comparant en pet | 
fonne garny de tel fon procureur d'yne | 


part, & F.defendeur & defaillant d'autre, 
à J'apel de la caufe ledit demandeur art 
quis defaut deuxicfme luy eftre donné& 
octroyé à l'encontre dudit deffaillant, 
pource qu'il ne feft comparu, prefenté, 
ne autre pour luy, àl'afhgnation quila 


uoit à huy par déuant nous en ce prefent | 
_fiege.Enterinant laquellerequefte, apres | 
routesfois queiceluy defendeura dent: | 
ment efté appellé artédu & raportéenla | 


maniere acouftumee , par vel fergent de 


ceans, par les exploits duquelen date da |. 


teliour, ft aparu de l'adiournement v erl 


ficatif dudit defaut contenant iceluy de- 


faillant auoir efté appellé à fa perfonne, 


&anoir eu copie tânt dupremier defaut, 


SR 


fur iceux. | 69 
comimiflion , que defdics exploits. Nous 
iceluy defendeurauons mis & prononcé 


en defaut deuxiefme , & par vertu d'ice- 


luy ordonné que ledit demandeur pro- 
duira fa demande audit principal , ex- 


_-ploits,& befongnes defdits defaux, pour 


leur faire droit fur le profit d'iceux,où do 
ner tel apointement que de raifon à hui- 
taine.Donné, &c. | ca 
Ilyaautres formes de defaux ou les 
demandes du profit font inferees,tant en 


Ja courr,que requeftes du palais defquels 


ne fera fait mention, pource que es pro- 
uinces & baillages inferieurs de ladite 
cout, n eft obferué tel ftille. 


En toutes actions ciuiles , ou y aura 
deux dcfaux, fera par vertu du fecondle 
_ defendeur debouté de fes defenfes & par 


mefne moyen, permis au demandeur de 
verifier fa demande:Carau parauant que 
de donneraucunes fentences, contre les 


defaillans contumax & non comparans, : 


le demandeur eft tenu de faire aparoir du 
contenu en fadite demande , par efcrir, 
ou par enquefte fommairement faite, le 
defaillant appellé , pour voir iurer tef- 
moings, & les examiner verbalement, fi 
c'eft en caufe de petite importance:finon 
auec aioint en l'abfence des parties, Bt 
| E ‘ü) 
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76 Des defaux & commiflion fur iceux. 
apres l'enquefte faite, feraledit defaillät | 
encores adiourné pour voirproduirelet | 
tres & titres, & bailler conttedits fibon 
femble, & pour prendreapointementen. 
droit , fans ce qu'il foit neceflaire ordon- | 
ner que ledit defaillant foit adiourné } 


pour baïller fon dire. 
Si des fentences donnees par contuma 


ce ( apres la verification de la demande | 


ainfi faite que deffus) y aappel, & quele 
fuperieur confirmaft la fentence, & qu'il 


en foit encores appellé : ledit Iuge fupe- : 


- | R le) 
rieur peut declarer ladire fentence exe- 


ARE ut 
4 


cutoirenonobftant & fans preiudice du. 


dit appel , es cas efquels telles fentences 
font executoires par des Ordonnances, 
uand elles font donnees parties ouyes, 
ainfi, qu'il eft efcrit au xxx. article defdi: 
tes dernieres Ordonnances. | 
Du remede contre lés contumax enla 


caufe d'appel,foyent veuz les vingthuict. | 


& vingtneufiéme article defdites Or- 
donnances, 


Des retrait % lignagiers. à 
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Des retraits. 71 
que. At la couftume generale de ce 
\. fi É royaume &: mefimes parle cc. 
Lt OM lxxv, article de la couftume, 
Kat ge. Hate er 
Quand aucun vend fon propre herita- 
ge,rente , ou ypotecque furiceluy a au- 
cune perfonne eftrange de digne & fou 
che & forchaige dont luy eft venu ledit 
heritage,eft permis au parent du védeur, 
yflu & defcendu de ladite fouche & for- 
chaige dont meut ledit heritage,deman- 
der & réquerir dedäs l'an & 1our à auoit 
par retrait iceluy heritage ou rente , en 
rembourfant l'acheteur du fort principal 
qu'il en aura payé, & baillé: & de fes lo- 
aux coufts & mifes. Ce LS 
Pourfaire lequel retrait le retrayant a 
acouftumé leuer du Luge preuoftal,en la 
juridiction duquel l'acquereur demeu- 
re telle commiflion. : - 
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Commifion en matiere dere- 
| trait Lgnagir. 
V premier fergent de noftre dite pré 
À udfié fur cercquis falut.De la partie 
de L.nous a efté expofé, puis an & our 
en ça vne maifon & fes apartenances af 
fe en tel lieutenant d'vne part, &c. À par 
M:auquel dan | à propre heri 

iii) 

















1% Des Retraits 


forchaige , donteftoit audit vendeur ef- 
cheuëiceile maifon & apartenances, Et 
pource que ledit expofant en eft y fu & 
defcendu, requerroit volontiers à l'auoir 
par retrait en rebourfant ledit achapteur 
du fort principal quil en a payé & baillé, 
& de fes loyaux coufts & mifes : maïisil 
douté qu'il ne fuft receuable fans auoir 
” prouifion deiuftice. Pourquoy ce confi- 


maifon & heritage védu font aflis, &r les 


Îté, commerrons parces prefentes que à 
la requefte dudit expofant adiournez cû 
petamment par deuât vous comme Juge 
referendaire en cefte partie, deuant ladit- 
te maifon pour tous autres lieux ledit N. 
& autres qu'il apartiendra, pour ouyr les 
fommations,requeftés,côclufons,& of- 
fres realles, quelcdit :xpofant luyentéd 


Je delaiz par retrait d'icelle maifon & 2- 
remboutfement dudit fort principal, lo- 


yaux coufts & mifes d'icelle aquifitiG.Et 
en ce cas de defaut refuz ou delay , don- 





rage, efté vêdue &alienee à vnenommé | 
N,.perfonneeftrange deligne, fouche,& | 


deré vous mandons & pource que ladite : | 


parties demourans en noftre dite preuo-- 


* faire & fatisfaire à la couftumetouchant | 


partenances,receuoir 6f &cargët,pourke 


nez& affignez aux defaillansrefufans,om |: 


lignagiers. Le  : 


- delayans iour certain & competant par 


deuätnous en noftre dit fiege, pour plus 


amplement voir faire lefdites offres & di 


releurs caufes de defaut, refuz,ou delay, 


| & en outre proceder ainfi que de raifon: 


& de ce qui fair en aurez nous certifiez, 
&c.Donné,&c. Mes ee met 

L'onapar vlageancien acouftume en 
matiere de retrait faire donner l'afigua- 
tion fur lelieu, pourfairela requeite &c 
offres celles que deflus , toutesfois cela 
n’eft neceflaire qui ne veut , mais fafift 
faire directement voire pat fimple aiour- 
nement fafifamment libellé,& fans com 
miffion donner aflignation par deuant le 
luge ordinaire, &t eft de moindres fraiz: 
& neantmoins owl'on en feroit difficulté 
ins auoir commiffion la fault leuer cel- 
le. 


QÆutre Co mmif8ron en matiere de 
| retrait Li gnagier, 2 


AV premier fergent de noftre dite pre 
À uofté, fur ce requis falur de la partie 

deO.nous a efté expofé 4P.fon prochain 

parent a puis an & Iour ença rendu à Q.. 
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vnc piece deterre Jabourable qui Juy a, L 
parteuoit a propre heritage afifeentel | 
lc paroufe tenant d'vne part, &c. Enfai | 






faut laquelle vente ledit heritage. feroit 


tombées mains de perfonne eftrangede | 
la ligne fouche & forchaige de laquelle | 
1] eftoit audit vendeur venu & efcheu Et 


pource que leditexpofant , en eft y lu & 


defcendu , requerroir volontiers l'auoir |. 


par retrait en rembourfant l’acheteurdu À 


fort principal , loyaux coufts &: mifesde | 


Jadire aquifition: maisil doute qu iceluy 
acheteur ne voufift obiicer, fil n'auoit 
farce noz lettres de commiflion humble 


ment requerant le decret d'icelles, Pour- . 


ce eft:il quenous vous mandons,&pour- 
ce que ledit heritage eft fitué, 8cles par: 
ties demouräs.en noftredite preuofté, cô 
mettons de parle Roy noftre fire , qu'à 
la requefte d'iceluy expofant , adiournez 
compétamment, pat deuant nousaudit 
fiege de,&c. ledit Q. pour ouyrles fom- 





mations, requeftes , conclufions, &of- | 


fres realles , qu'iceluy requerant luy en-. 


tend faire: & fatisfaire à la couftumce, tou 
chant le delaiz par rettrait dudit heritage 
vendu,receuoir,or & argent pour le rem 


bourfement dudit fort principal, loyaux 


coufts, & mifes, d'icelle acquihtion,&en |. 


) 


-_ dignagiers. ET 
outte prôceder, ainfi quil appartien- 
dra par raifon, & de ce que fait en au- 
HO UC: “| A 

Les offres doiuent par deuant Îe fer- 
gent (fi c'éft fur lelieu) ou entugement, 


( 


(fi ceft par deuât le Iuge) eftre rcallemét 


à faitesen or, & en argent à defcouuert, & 


à parfaire. “AU fier 
L'on obferue en aucuns lieux, quece- 


Juyqui veut retraite: à chacune afligna- 


tion dela caufe, eft tenu de faire fes of- 
fres realles,.en monftrant or & argent à 


 defcouuert : autrement & fi par vne feu- 


le fois eft defaillant, il decher de fon re- 
trait, & n'y pourroit ‘plus eftre receu. 
Toutesfois cela eft bien rigoureux, ët: 
n'eft par deca obferué fi eftroitement: 
mais fut Gr le lieu & heritage, fr les 
païties y {ont adiournces,ou cp lugemét 
à la premiere affignation, faire fes offres 
telles que déffus. | EH 
Encores par noftre couftumé quant el= 
les font acceptees par l'aquereur, & qu il 


_ delaiffe lheritage par retrait, iceluy re- 


traycura vingtquatre heures pour payer 
rembourfer l'acheteur de fes deniers du=: 
it fortprincipal. Hat a te 
Ecflefdites vingrquatre heures fe paf 
fent, le retrayant decher de fon retraét, 
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AE __ Desretraits 
Etparcillement doit payer dans ledit 


tempsles loyaux coufts &mifes ,quife | 


trouueroyent & feroient declarez clercs 
êc liquides en faifant l'adiudication du- 
dit retrait,ou delaiz, 

Eadiestoi fil y : proces contradiétoi 
re, apres conteltacion,il eft en l'arbitra- 
ge du Juge de limiter je temps dedans le- 
quel fera fait ledit rembourfement: 
mais fi dedans ledittemps limité le re- 


trayeur ne paye , il dechet de fon re | 


trait, ainfi quileft couché es cc.lxxx vi. 


& cc. Ixxxix, articles de ladite couftu- - 


ne, 


Etfil auient que partie de l'heritage 


vendu tombe en retrait, & l'autre partie 
n’y foit fubiette, fil n'y a eu vn feul con- 


tra de vente dduifisie & faifine : le re- 


trayant fera contraint retraire le tout : & 


econtra, pourra contraindre l'achereur à 
Juy delaifler. en faifant le rembourfement 
tel que deffus car par ladite couftume lv 
ne portion de l'heritage vendu fubiet à 


retrait atrait à foy l autre. 


Par l'article ce. xcj.en bail d'heritage à 
rente , à vic, ou vies, pur & fimple Fens 


bo sie die naauc nn retrait. 


“Etparl article enfaiuant ce. xC}} : celuy 
qui retrait aucun heritage, eit tenu par 





lignagiers. FT 
les reparations & impenfes neceflaires, 
& vtiles fans fraude faites, par celuy fur 
quiileft retrait, & icelles liquider. 

En efchange faic but à but fans aucu- 
nes cournes n y efchetretrair, ne auilien 
donation pure & fimple par articles cc, 
lxxxüj.8& cclxxxiij.de ladite couftume. 

Ie trouue cinq choles, felon la couftu- 
me des preuofté & viconté de Paris, & le 
ftille oardé au chaffelet qui font requifes 
en ARE de retrait, aufquelles ladite 
couftume de Loris, & le ftile defdits 
lieux concurrent, & y font obferuees. 

La premicre, que Ja chofe vendue foie 
venue par icccthé ce qui eftenl’ article 
prémier alleoné ccIxxv. 

La Étonte que ladite vendition fit | 
faite-de chofe immobile: carles chofcs: 


_ mobiles, & celles qui font vendues à vie, 


ou vies, & autres femblables, en font ex- 
clufes. 

La tiérce,quel délictèur foit tout he. 
ge du Hgnage du vendeur, du cofté &li- : 
one dont il éftvenu, ce que contient ledit 
arciele ce.Ix.& xv. 

! Carfileftoit parent, tant Joing fuft il 
dl ligne,autre plus prochain d'icel 
le ne feroit pas receu à la retraire, ainft 
quileft efcrit au cc. Pxxvujarticle de ladi 




















chains en degré. 
‘2 La quarte que 





Desretraitz 2 
te couftume de Lortiz. PRÉPA ONE 

Contenant que celuy defdits parés qui 
premier faic les diligéces pour auoirpar À 
retrait aucun herirage, eft & vient à pre- 
ferer à tous autres patés, & non plus pro: 


le retrayant foit duli= 
gnage du vendeur,du cofté duquel meut ‘4 
la choe vendue, à quoy fraccordeledit 
article cclxx v. : 7 + 
. Et le cinquiefme que l'adiournement 
du retrayeur ayt efté fair dedans l'an & 
jour de ladite vendition , Ce que pareïl= 
lement contient iceluy article cclxxv de | 
Jadite couftume de Lorriz, auquelauft 
fe peuuent accorder les clxxi. clxxüy. |) 


chxi.clxxv.& clxxv. articles deladite 


couftume de Paris, & foitveu en cefte | 
matierelerefte des titres deretraitinfe- 
rez, tant cn icelle couftume de Paris que 
Lorie | > 
S'il aduenoit que lefdits parens fuflent 
concutrens par adiournemens, &envn 


mefme iour & heure demandoiïétretrat- | 


te l'heritage : l'on demande à qui il doit: 
parladiteaction eftre adiugé. ne). 2 
Pour refpôce ladite couftume de Lor-. 
riz. y a pourueu par ledit article oslxx vi. 
ou left dit que le plus prochain prefere 


ik : 


| 
| 
h 


ralesautres, & l'aura feul. 


lignaoiers. 79 


Mais fils eftoient parens en pareil de- 


“ gré,chacun des concurrés l'aura par por- 
‘tion virile. | pi 


Et fil aduenoit aufli quel'affignation 
pour voir fairele delaiz dudit rerrait fuft 
dans l'an & jour, dônee & affionee àal6e 
iour, & hors l'an, celan’empefcheroit 


_qüe l'exploitne fuftbon & valable: car il 
_ fuffit-que ledit exploit foi fait dans l'an 


& iour dudit retrait. 
Mais pource qu'aucunspourauoirter- 
me de faire le rembourfement, font bail- 


. ler l'afignation dans l'an &iour, & alôg 


1our apres ledit an pañlé:l'adiourné en re 


trait peut parleftil & vänce depardeca 


leuercomifhon, pour accelleser le réps, 
& contraindre le retrayant à venir acces 


pter le delaiz dudit retrait, en payantle 


fott principal loyaux couftz, & mifes, & 

cft celle la ceneur deladitecommiffion. . 

Commffron pour accelerer L'affrena- | 

| tion donnee én matiere de ñ 
 TefTais. | 

-À V premier fergét de noftre preuofté 

y, ee rqs falut,de la partie deD.no° 
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a cfèt expofé que n'agueresil auoitse: | 
quis de P.vne piece de terre Jabourable 


afife en rel lieutenant d'vne part, & c.de- 
puis laquelle aquifition vn nômé ©. foy 


difant eftre prochain parent duditven- | 
deur, & dela ligne,fouche & forchaige, | 


. dont meut ledit heritage, a fairappeller 
_Jeditexpofant en action de retrait ligna- 
er. Et pour fairelerembourfement du 


æ 


fort principal, loyaux couftz & miles luy 


a fait donner aflignation de deux moys, 


ou autre long temps, cuidant par tel 
moyen foy aider des deniers dudit ex po= 


fanc qui y auoit grand intereftz, ile 
temps dudit rembourfementn eftoit ac: 


celeré : ce qui ne fe pourroit bonnement 
faire, fansauoir fur cenoz lettres de pro- 
uifñion, humblement requerant icelles. 
Pource eft il que nous ce confideré vous 
mandons, & pource que fommies iuges 
. des parties, & que l'heritage dont eft 


queftion, eff aflis en noftre preuofté, co-. 


mettons par ces prefentes que à la re- 
quefte dudit expofantadiournez par de- 
uant nous à certain brief & compe- 


CP 


tant jour ledit ©, pour nonobftantla- | 


dite longue aflignation, & icelle acce- 
lerant, venir accepter & ftipuler le de- 
Jaiz par retrait, que iceluy expofant wi 


. font eux-mefines retraire deux, 


Dm AE É : mn 2 
EE See OO : 





| lignagiers. 81 
entend faire, en acquieffant aux fomma- 
tions, requeftes, conclufions, & offres 
contenues en l'exploit, pourraifon de ce 
à l'encontre de luy fait à larequefte du- 
dit: O. apporter les deniers defdits fort 
principal, loyaux couftz & miles de la- 
ditesicquifition , & en outre fuyuant la 
couftume proceder, ainfi que de raifon, 
ê&c de ce que fait en aurez nous certi- 
fiez, &cc. | 

Ledit adiournement fait le retrayant 
eft tenu obeir & accepter ledit delaiz, 
&c farisfaire à lacouftume, autrementil 
endroit à debouter dudit retrait. 

Il aduient fouuent que les acquereurs 
parin- 

tervofces perfonnes re ER 
ge vendu, &c par autres moyens le reti- 
rent: & ya plufieurs prouifions & cau- 


_ telles cfcrites au Guido de pratique, pour 


euiter lefdicsretraitz , dont n'ay voulu 
faire mention, Car quelque trôperie qui 
y foit faire, fi faut-il toufiours venir à ce- 
fe verité, confeffer la fraude, oubien fe 
pariuter, lequel pariurement.eft abhorré 
de tous droitz, , 

 Aucuns fentendront auf auec quel- 


que pauure,defchiré, fur les habillemens 


duquel cinquäte mille poux ferez à glaz 


( 
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he fçauroient prendre, & luy ferontres 1 
waire va heritage fur vnacquereur, & fe. 
ra ledit retrait deleurs deniers, puis leur 


en fera bail à quelque petit prix derente | 


 fonciere & non rachetable, de forte que | 
les prochains parés ne peuuët plus auoit 4 
l'heritage. Puis apres Les debteurs deladi- [| 
terente, viédrontlaracheter d'vnecrofle | 
fomme de deniers, & combien qu'icelle | 
rente tombe lors en retrait, toutefois fefs | 
dits parens n'oferoient ce faire pourla ; 
modicité deladiterente, & grandeur de | 
Ja fomme quil en conuiendroit payer 
Cefont des fineffes qui nevallencrien; | 
pour leschôfes deffufdites. : Be 
Ce que deflus fuffira en ladite matiere # 
de retrait, pour la difference des couftu: { 
mes des lieux; qui faut garder. . 


Des obligations cy'attaches pour l'exe- | 
CUtI0r d'icelles , €7° delavente des | 


oi 


… biens prins 
Hi RAP x DIU. 3 
6. 52 Bligau6 eft mere desactiost 
5 NA Car nul fans eftre obligépat | 
D 7 efcrit, ou par parolles & pro-s | 

4? melles.ne peut eftre pour- 
a - füiuy, donques d'obligation 
naiflent, & font cngendrecstontesam | 
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| &execution d'icelle. res 
tres manicres d'actions: mais venons à 


| - J'execution. 


-En toutes executions faites par VEftU 
d'obligations pañlees,fouz feel Royal,ou. 
autre feel autétique dedäs les fins ou Jimi 
tes ou il eft autentique, par le hij.article 
des Ordônances de Charles vuÿ.la main 
doic eftre garnie reaumét & de fait non- 
obftät oppofñtios onappellatiôs quelcô- 
ques. Er pour quelques inhibitios genñne- 
ralles: c'eft à dire par vertu de rehef de 
l'appel par le debteur interieté, l'on ne 


doit difcrer de pafler outre, fi ce n'eftoiét 


inhibitions particulieres faites apres Fap- 
pelreleué par deuant Juge competant, & 
parties OUyes au eccognoiflance de cau= 
fe, l'article xij. des Ordonances de Char- 
les vij.fait aucunement à CéprOPOS. he 
Par le ccexlvij. article de la couftume 
de Lorriz , lettres obligatoires faites & 
paflees fouz feel Royal ou autre feel au- 
tentique de Courlaye, font executoires, 
& portent garnificment demain, contre 
lobligé, l 
Et parautre Ordonnance du Roy Fra- 
-çois publice en l'an mil v.c.xxxix.a efté 
ftatué par les Ixv. Ixvj. 8 Ixvi. atticles 
d'icelles que lettres obligatoires , faites 
& pañlces fouz feel Royal, feront exetu- 





84 Des obligations 

roires par tout le Royaume. RUE 
Et quäd à celles qui font paffecs fouz 

autres feauxautentiques, elles font auf 


heritiers en tous lieux où 1is ferôt trou- 


rans au dedäs du deftroit& iurifdi&ion, 
ou lefdics feaux font autentiques. 


feronttenuz mettre par leurs côtratz,fur 
peine de priuation de leurs offices, & d’a- 
mende arbitraire,les lieux des demour4- 
ces descontrahans, | 


Et pource que fouuent le creancier, & 
l'obligé font demourans en diuers lieux, 
& les lettres obligatoires font paflees 
fouz autre feel que Royal, voire le plus 
fouuent: quand otes l'obligation cit 
paliee fouz ledit (eel Royal, le creancier 
qui vent faire executer lefdites lectres 
obligatoires hors je territoire & fecl,a 


accouftumé prendre commiffion, & ata- 
che du Iu 


ef telle, 





executoires contre les obligez, ouleurs | 


uez demourans lors de l'execution, & . 
fur tous leurs biens quelque part qu'ils | 
foientaflis outrouuez, Pourueu qu'au 
temps de l'obligation ils fuflent demeu- 





ge ordinaire de l'obligé, qui | 


Et a cefte fin tous notaires & tabelliôs 


ll 


Pme rs 27, ENATE 


fur l'execution d'icelle. | 
_ LAÆttache fur lettres obligatoirs. 


V premier fergent,&c. Veu les let- | 
su tres obligatoires en forme deuë cÿ 


attachees, pañlees le teliour, par telno- 


taire, fouz tel feel, par lefquelles R.eft te- 


nu & obligé pour telle caufe, enuers $, 


de la fomime de tant , à payer à tel rerme 
efcheu: Nous à la requefte dudit R.vous 
mandôs & vource que ledit debteur eft 
demourantennoftre Preuofté,commet- 
tons depar le Roy, noftré fire, Queen 
mettät à execution lefdires lettres obli- 
gatoires de poinétenpoinét , felon leur 
forme & teneur, contraignez iceluy de- 
teur à faire folution & payement audit 
requerant, de ladite fomme de tant, par 
prinfe, vendue, & exploiétation de fes 
biens : & autres voyes & manicres deuës 
& raifonnables, Er en cas d'oppofñtion 
refus ou delay, la main de iuftice reau- 
ment & de fait , & nonobftant eppofi- 
tions ou appellations quelconques & 
fans preiudice d'icelles, fufhfammét gat- 
nye, donnez & affignez 1our certain & 
côperant pardeuant nous aux oppofans, 
cie ou delayäs: pour dire leurs cau- 
fes d'oppofitions, refuz ou delay, &en. 
œutre proceder cOME de ne & de ce. 
ri 
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que fait en autez.Donné,&c. : 2 4 
La partie qui fait faire l'executionaufi J 


le fergent qui la fair, doiuent bien adui- 
fer que l'obligation ne foit prefcrite,;auf- 
fique ladite execution ne foit faite pour 
plus grande fomme,ou aucunement tot= 
cionnaire: car en telles matieres qui de- 
cher d'vn feul point, il dechet de tou- 
te l'inftance, & eft condamné és defpens | 
dommages & intereftz, de l'execution 
fealle: | 


Si contre l'execution des oblisations |. 


L. te] ; 
ya oppofition , fera parle Juge ordonné 


que les biens prins par execution & au- 


tres fils ne fufhfent, feront venduz, & 


les deniers mis és mains du creancier 
_nonobftant oppofitions ou appellations 
quelconques, par prouifion, en baïllant | 
par les creanciers,bonne & fufhfante cau 
tion, & fe conftituans acheteur de biens 
je iuftice,ainf qu'il eft couché, au Ixvii. 
article deldites Ordonnances. : 
Quand lon procedeparaion,en lieu 
d'execution , faut fuyuir leslxix. & xx. 
articles defdires Ordonnances, & és Ixx. 
& lxxij. trouueras la forme de pourfuy- 
üir l'heritier d'vn obligé. 
.. Lequel fxxij. article porte que lecreds 
ciér pourra(fi bon luy femble) faire exe. 


1 + 
2 


f 
‘Ë 
il 
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Jignagers. | By 


éuter lefdises obligations ou condamna 
+ionscontre le mantenu heritier , fans 


prealablement faire faire ladite declara- 
tion de La qualité d'heritier, de laquel- 
Le fuffira informer par le proces, fi elle 
eft deniseàla charge des defpens dom 
mages & intereftz, fi ladite qualité n’eit 
rene ami de A 
. Mais l'article ccexlix.de ladite couftu- 
ine de Lorriz eft contraire: car il dit, que 
toutes executions ceffent par la mort de 
Yobligé,fino la fucceffion iacéte, auquel 
as où peut proceder pat voye d'execu- 
tion ou arreft fur les biens meubles de- 
Jaiffez par l'obligé:mais au contraire les 
heritiers du creancier peuuent executer 
j'obligé parce que par ladite couftume 
le morrexecutele vif, 8&non econtra. : 
Pour laquelle contrarieté de couftu- 
me & Ordônance, faut diftin ouer filOr 
donnâce derogue à ladite couftume, En 
_guoyya diuerfité d'opinions. 
Hlyaplufieursautres articles touchant 
la matiere au titre des executions, en la- 
dite couftume de Lotriz , aufquelz arti- 
cles tu auras recours. LE | 
.-Erceft endroit peuuént bien les fer- 
ges executeurs des lettres obligatoires, 
-eftre aduertiz quen telles matieres älz 
| | F ii 
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doyuent proceder contreles obligez , le 
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À dit que par prouifion feront véduz, doit 


plus doucement& gracieufement qualz | 


peuuét, en prenant les biés moins necef- 
‘faires à l'executé, fans prendre ceux fans 


re fes labourages,commebæœufs, charuë 


St autres vranciles des laboureurs, 


Mais peu de fergens n'ont accouftu- ‘4 


2 K 
1 


léfquelz il ne peut gagner fa vie, oufai- . 


J | 
| : 
ll 


mé cela de icunefle:carilz exceutét tout | 


ke contraire le plus fouuenren , menaf 
fantou iniuriantle pauure homme , & 


luy donnant aucunesfois occafion defe 


rebeller 8 fafcher contre eux, Puis Diew 


fçait quelz beaux procesverbaux;ils font | 


pourenauoir reparation, Touresfois én 
cela leur luge & fuperieur y doit garder 


dl 


À 
\ 


telle modeftie que la verité foit cogneut : | 


& le droit del'yne & l'autre 
6 

L'on nepeut proceder par executiô, fut 
les biens meubles de preftre ou clerc. 
ne aufli faifir aucuns deniers ou grains 
d'arrerages efcheuz : mais peuuent bien 
eftre faifies lefdites rentes , & autres 
. ÉuiCts non ameubliz, | 
Le fergent ayant fait l'exécution quant 
il ny a oppoñtion la huitaine efcheue 
doit proceder à lavente des biens meus 
bles , ousily 4 oppoñrion , qu'il foi 


partie gar- 


l 


proceder à ladite vente à cry & lieu pu- 
_ biez ,auiourouioursaccouftumez : & 
“deliurerlefditz biens au plus offrant & 
“dernier encheriffeur,qui luy payera con- 


santles deniers de l'enchere des biens 
à luy deliurez:finon le pourra prendre &c 


#ener prifonnier, à faute de ce faire, ou 
bien { & auieft le plus feur ) le remon- 


ftrer au ns  l'encheriffeur appellé : & 


ane fur le champ & fans forme de proces 


{ s'ilappertde l'exploit de vente)fera en- 
voyéen prifon : mais fi c'eftoit quelque 
eftranger qui fuft fufpitionné de fuyte, 
&c d'emporter les biens à luy deliurez, le 
fergent fans autre fotmallité larreftera 
& menera prifonnier iufques à ce qu'il 


voy encores le xvj. 


Descriees fubhaftatsons. 
CHAP:. NY 







RS fe d'yn crediteur ; par vertu 
AR A" de lettres obligatoires päi- 


TT tenrique , fentence ; taxe dé 
defpens,ou autres femblables 1u9emens 


executoires fait commandemée ai Êres 


“ayt payée feray fin à ce chapitre : mais 


=, Vand vn fergent, àlareque- 


FA fces fouz feel Royal ou au 











Fois nôn ameubliz. 
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doyuent procéder conrreles obligez , le 
plus doucement& gracieufement quälz | 


peuuét, en prenant les biés moins necef- 
‘faires à l'executé, fans prendre ceux fans 


lefquelzilne peutgaignerfa vie,oufai- | 
re fes labourages,commebœufs, charuë 


& autres vranciles des laboureuts. 
Mais peu de fergens na ont accouftu- 


mé cela de icuneffe:carilz executét tout | 


ke contraire le plus fouuenten , menaf. 
fant ou iniuriantle pauure homme , & 


luy donnant aucunesfois occafion defe | 


rebeller & fafcher contre eux, Puis Dieu 
fçait quelz beaux procesverbaux;ils font 
pour en auoir reparation, Touresfois én 
cela leur Iuge & füuperieut y doit garder 
telle modeftie que la verité foit copgncuë 
& le droit de l'yne & l'autre partie gar- 
2 7 URL 

L'on nepeut proceder par execurio, fut 
les biens meubles de preftre ou elere. 
ne aufli faifit aucuns deniers ou grains 
d'arrerages efcheuz : mais peuuent bién 
cftre faifies lefdites rentes , & autres 


Le fergent ayant fait l'execution quant 
il ny a oppoñrion la huitaine efcheue 
doit procéder à la vente des biens men: 
bles , ousily 4 oppoñtioÿ ; qu'il foi 


“ 
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B- dit que par prouifion feront véduz, doit 
| proceder à ladite venteacry ë&c lieu pu- 


bicz auiourouioursaccouftumez : & 


_-deliurerlefdirz biens au plus offrant ë& 
dernier encheriffeur,qui lay payera con- 
_tancles deniers de l'enchere des biens 


à luy deliurez:finon le pourra prendre & 
méncer prifonnier, à faute de ce faire, ou 


bien { & auieft le plus feur ) le remon- 


ftrer au mn  l'encheriffeur appellé : & 


que far le champ & fans forme de proces 


{s'il appert de l'exploit de vente)fera en- 
uoyéen prifon : mais fi c'eftoit quelque 
eftranger qui fuft fufpitionné de fuyte, 
&c d'emporter les biens à luy deliurez, le 
fergent fans autre formallité l'arrefterà 
& menera prifonnier iufques à ce qu'il 


_aytpayé.le feray fin àce chapitre : mais 


. voy encores ie xv}). … 


Des criees ex fubhaftations. 
RCA R TM + 
if Vand vnfergent, àlareque- 

QE fe d'vn credireur ; par vertu 





LEA" de lettres obligatoires paf- 
RP (ces fouz (eel Royal ou au 
Te rentique , fentence ; taxe de 
defpens,ou autres femblables tugemens 
executoires fait commandemer aui res 
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diteurs ou condamnez,depayer les fomi- 


mes declarees en fefdits mandemés.exe- 
cutoires,& 1lz deciarent n'auoir deniers 


pour fatisfaire , ou autrement font réfu- 


fans ou delayans de payer: ledit fergent 
doit prédre & faifie meubles(s il en treu- 
ue exploitables } iufques à la concuréce 
de la fomme ou fommes contenues efdi- 
tes lettres cbligaroires ou fentences : & 


en ficnifier la vente en [1 maniere accou 


perfonne,ou de biens, faire perquifition 


de biés meubles:mais fufira audit com- 
mandement deuëment fait.a perfonne 
ou au domicile. à 


: Ecpar l'article enfuyuant Ixxv, eft dit, 
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& fubhaftations. of 
qu'encorcs ne fera difputé de fa validité 


ou inualidiré dudit commandemeét quad 


il y aura cerme certain depayer pat les 


obligatiôs,ou par les fenrences,iupemés 


ou condamnation deuëment fignifices. 


__ Etsileftoir queftion demoyffons , de 
grain ou autres efpeces deuë par obliga- 


tion ou iugement excutoire,par faute de 
payement d'iceux l'on peut failir & faire 
crices encorcs, qu'il n'y ayt point eu d'a- 
preciation precedente, laquelle fe pourra 
faire apres lefdites faifies & crices , par 
artic.lxxv;.defdices Ordonnances. 
Etquandle fergent ne treuue meubles, 


ousilentreuue, & ne les veut exploi- 
ter : mais feulement procede par fimpie 


comandement, doit fatrerelation au [us 
ge, de ce que fait aura, & 1celle deli= 
urer au creanciet, pour dudit Juge auoir 


commiflion, à fin de proceder par faifie, 


criees & vente fur les immeubles, 
En plufieurs lieux ils font lefdites fai- 


fies, crices, & vente par vertu defdites . 


obligations ou mandemens executoires 
apres ledit refuz de payer , fans leuer 


commiflion exprefle du [uge ordinaire: 
toutesfois la plus feure voye eft de ber 
fongner par vertu d'icelle commiflion 
dont Ja teneur enfuyt, ea 
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_gecrier C fubhafter.… 


V premier fergentRoyal,des Preuo+ 
Ph fté, &baillage de ceans, fur ce requis 
falut De ia partie de V. nousa efté ex 
que des tel iour en prefence detél | 


pofé 


notaire X, fe obligea enuers luy de la 


fomme dec. liuresrourn. qu'il luy pre- 


fta:pour auoir payement de jaquelle fom 
me apres le terme efcheu , autoit pre- 
fenté les lettres obligatoires à tel no- 
ftrefergent, quien vertu d'icelles auroit 
audit deteur fait les commandemens de 
payer , & enfon refuz-( diligence fai- 
te) n'auroitledit fergent trouué aucuns 
biens meubles exploitables pour fauif 
faire audit payemét , ainfi qu'il apert par 


fon exploit. Au moyen dequoy eft be-. 


foin andit expofant faire proceder re 
voye de faifie,criees & ventes, fur les he- 
ritages & biens immeubles dudit X. Ce 


qu'ilne peut bonnement faire du moins 


doute n'eftre receuable, fans le decret dé 
ces prefentes humblemét requerant icel- 
les.Pourquoy ce confideré, + 
tes lettres ,commandemens & exploits 


Commun pour fasfr berita= 


1 


& veu lefdis | 


éy attachez,vous mädons:érpource qué. | 


ledit deteur eft demeutant, 


&fes herita !: 


SE. 


’ 
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ges afsis en noftreiurifdiétion , commet 
tons par ces prefentes, qu'a {a requefte 
dudit V.expofant prenez, faififlez | & 


mettez en la main du Roy noftredit fei- 


gueur tous & chacuns Jesdits heritages 
& biens immeubles appartenäs à iceluy 


. dereur,qui par voftre exploit feront par-. 


ticulieremeét declarez pat certains tenans 
& confrétations & iceux heritages char- 
gez de cens & rentes qu'ils peuuent de- 
uoinctiez, fubhaftez,& proclamez véda- 
bles és lieux publiques,au plus offrant & 
dernier encheriffeur,tät par brcuetz, pla- 
cars, & attaches, qu'a haute voix & cry 
public Et ce à iours & heures accouftu- 
mcez à faire criz, & proclamations:qui {e- 
ront faits par trois huitaines , trois quin- 
Zaines, trois quarataines, & yne huitaine 
d'abondant, fuyuantle ftl,couftume, & 
fi 5 € = 2, 
vlge de ce baïlliage. Pour les deniers 
quiftront, & viendront de ladite vente 
eftre conucrtiz & employez , au paye- 


mét,acquit & folurion de ladite fomme 


de cent hurestournoïs, Et faifant à {ça= 
uoir par chacune defdites criées & pro- 
clamations, s'il y a aucun ou aucuns, qui 
se Aentagés veulét encherir, & met- 

€ à prix : ou furiceux pretendre ou de 
Mâder aucun droit , rente où ypocheque 
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LS FE ORAN Des crices FC ges 
qu'ils £ retirent par deuers vous , & fe 
ont receucs leurs encheres declaratiôs, 


proreftarions,ou oppoñtions. Autremet 


Jefdites crices faites & parfaites , & no. 
ME : ; 

{tre decrer & authorité de iuftice ,furce. 

donné & octroyé: jamais n'y ferontre: 


ceuëés.Ericelles faifie, criees, & fubhafta- 
tiôs. fionifiez & fairesa fçauoir audit X. 
eee donticrezires 
debreur, & a tous autfes, CO 
uis Eten cas d'oppofirion la main te- 
nant efditz heritages, & lefdites crices, 


° . 1 . é 
nonobftant opofñrions ou appelauons 
quelzconques, faires & parfaies iufques 


; l'adiudication du decret d'iseux exclu 


fluement donnez&afhgnez our certaln, | 


> me à nou 
& comperantaux oppoians, pai deuant 
nousaudirfiege , pout 


ladite adiudication de decret , ainfi que 


de raifon. Etneantmoins lors du com, 
méncement defditescriees., COMMENTEZ, 
commifiaires foluables, de rendre, conte 
aux chofes faifies,& miles en la main de. 
iufice, pour icelles;efère par eux IEgics 
er bailices à ferme, fuyuant l'Ordonnan- 


ce, & defendez de par ledit feigneur, au- 


dit debteur proprietaire defaiz herita= 


res quil tiendra,9€ 
ge, & à rous autres qui appartel ere ,de 


non troubler nempelcher lefdits COM. 


direleurs caufes : 
4? Fe + ; k 14% 3 » É. 
d'oprofition, & en:outre proceder fur. 
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miffairesau fait & execution de leur dire 


commiflion, fur peine de priuation de 
- leur droit, & autre amende arbitraire à 
-iuftice. Erdece que fait en auez nous 


_ certifiez fufifamment, &cc.donné, &c. 


L'on n'auoit accouftuméen matiere de 
criees , deftablir Commiflaire : mais 


. ainfià efté ordonné par lelxxvij. article 


defdites Ordgnnances , que toutes les 
chofes criees, feront miles en main de 
juftice , regies par Commiflaires, qui 
feront commis par le fergent execureut : 
defdites crices, lors qu'il conuiendra à 
les faire , nonebftant les couftume con- 
traites. re enast pet 

: S'iladuenoït qu'vn Commiffaire efta- à 


bly decedaft durant fa commiffion., fon 


herttier,ou heritiers ne font tenuzpren- 
dre & cotinuerle faix dicelle, & bienren 
dront conte de ce que ledefunét àleué. 
| Erpar le xxvii.artic.defdites Ordon- 
nances,eft defendu aux proprieraires 8 


poflefleurs , fur lefquelz fe feront lefdi: 


tes crices :: & a tous autres de non trou- 


blern y em pefcher lefdits Commiflaires 


fur peine de privation de droit & autre 
amende à l’arbitration de iuftice. 4 
- Lefquelz ;Commiflaires doyent fayz 
uit cn lexecution deleurdite commu 
































_eft de difficile 


96 _ Des crices. 
& iii.xxsiij.arti. defdites Ordonnances, 
Pource que l'exploit defdires crices 
intelligence à plufeuts 
fergents, & autres perfonnes,& que fou- 
uent eftaduenuque par defaut dy auoir 
garde les folennitez requifes , 
eriees ontefté declarees nulles , 
men en donner le formulare, (elon l'vfa- 
ge de ce baillage,fur cout combien que 


_ Tes criees fe facent en diuerfes manierces, 


8 fuyuans les couftumes des lieux : fe 
pourra toutesfois prendre la forme de 
toutes. | 

Par le chapitre vingtiefme de ladite 
couftume de Lorriz , articles CCCXXXIX. 
cecxl. ccexlj. ecexlij ccexti]. cecxliuy. 
ccclv & cecxlvj. eit ordonnéque en ma- 
tiere decrices, & fubhaftarions , auant 
qu'aucunes lettres de decrer foyent dites 
valables, & que l'on s’en puiffe ayder , il 


conuient qu'elles côtiennent la caufe du 


faififlement, pour qu'elles années & ter: 


mes efcheuz'auec les fubhaftations,ven- 


tes exploitz, proclamations, relation de 


fersent , & ordre defdites crices.: & que : 
lettres de 


le cout foit incorporé efdites 
decret autrement ne font valables , & 
ne foruilent à effait. | | 


f6,ce qui eftelerit'ésiu xxijinj.2xiijs | 


lefdires … 
ay et 





Où 


il 
\ 


4 


1 ' 
| 


4 AU: 
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dans 


tes lettres de decret : 


mentalleguec cft contraire : carparice- 
luy eft flatué que esarreftz, & fentences 


par cy deuant y inferrer : mais fera feule- 


ment, fait vn recit fommaire des pieces. 


neceflaires , comme ikfe doit faire es ar- 


reftz, & fentences dennees es autres ma- 


ticres:ce qui €ft à prefent pratiqué, & 


eft l'Ordonnancetreflouable pour la lon 


gueur quieftaitefdits decretz. | 
Outre eft requis que lefdites crices fo- 
yent faites en lieux publiques , ordon- 
nez, & accouftumez à faire criz , & pro- 
clamations, delaterre, & fe: neurie 
ou lefdits heritages font aflis : & ra 
dites crices faites autrement , font nul- 
les , & ne doyuent fortir aucun cf- 
Bite doit sb noi hip Ci 
Auffi eft requis que le fergent EXeCU- 
teur face les faififlemens , & iceux figni- 


_ fieaux feioneurs & derenteurs des lieux 


en prefence de tefmoings ou notairés.Et 


. sil p'y a feigneur & detenteur , conuient 


.G 


- Oùileft dir,fur la fin de ceft articl ae x 
morz : & que le tout foitincorperé efdi= 
4e l'article quatre. 
_ vingt & cinq de l'ordonnance derniere: 


* de adiudication de decrer, ne feront d'o- 
sefeauantinferez les exploitz descrices, 
_meautrés pieces qu'en auoitaccouftumé 




















LU Descriecs, L'Éur 
RD ge ET 2 CE à Ds UT wi = 
‘pouruoiraufdits heritages vacäs, de cu- 


rater & que pource fareilaytco mmif | 
fon & libelle expreffe au cas: & queala | 
ditecommiflion feit attachee fa relatiô, | 
en laqueile foyent-contenues, lefdites à 
crices deurmentfaices de jourensautre, | 
_.&'leroutincorpo réeidires Jetires dede | 
cret, à fin de cognoifère sil yaaucuncin | 
cerruption: :Caf qui faut d'vn feuliont, | 
ju! eftia fait eft de nulle valleur. 
- &neft à prefumer que les folennitez | 
+ -ayent | a | 
ne dehuitaine an iour du dimenche, à | 


tout ce qui 


cfté gardees. Er outre fera Fait va. 


ca 


ñ 


| 


Yyflue de mefle de paroiffe du lieu où À 


uct defdires-erices à la porte duifiege | 
de la iurifdition-ow eft: ledit heritage | 
crie atfdye rail nocifs 


} rs Re : Tu is e : A fl 
.: Toutes voyes heritages vacäs & fans | 


detenteur, peuuent 


eureu dela fagneurie de aiuftice ou | 
font aflis eftre faifiz,venduz , & adiugez : 
-par decret comme: vacans fans qu'il y 4 


eff affis ledit heritage, 8e ferais vn bie- ÿ 


à la requefte du pro- | 


LS 


a ET 


1] FE 


foit requis dation de curareur ou comif? | 


faire, : 


- En outre:quetoutes8cquantesfois que} 
aucun demandeur en’ criees eft payé &l 
contenté parie debreurouautre, de:ce| 


qui luy ef deu,&pour raifon dequo} ila | | 


… fiant & enfuicnanc de fon 


& ibhañariods. | 35 


faices lefdires crices, 11 fe peut defifter & 


‘departir d'icelle, & céffenr à fon regard, 


. Ecneéanrimoins file demandeur defdi- 


tes crives, fe defifte d'icelles pourcequ'il 


‘eff payé ou pouraurrecaufe : & vn des 
‘epofanséfdires criees, requiert eftre fu- 
brogé 4 la pourluyte d'icelles au lieu du- 
dit demandeur: "y fera receu, en men-- 
franc & enfugaan ypotheque 
qu iPa-for lefdies hertragesiis tisse. du 
_ Celuy quiaaquis heritages ‘par decret 
&adudicarion de iüftice, peuticeluyhe 
fitage deraifièren payanriés fommeside 
denters,&-chôfes mobilières, à quôyil à 
mis à pris ivfduiz hontages: & les arrera- 


$ Ê5 à ki 5 ie TN 
ges des chargés iufquesaudie délais 2 


“iEomartre détcrices time befoin og 
que fe Oneuts! féodiaux & ceïi fiers S'o po+ 
. éfaices cricésicar dès v entes-& adius 
dications,qui-en feront faites par décret, 


neleurs prelédicienr, quârautdits droits 


fencuriaux:fiiélides arreta FRS) pro 

fitz 4 deux &'eflcuz j'qui fioient per: 
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RD: ET -Deserices à  & fabhaftations. _Tot 
re RMS TRES Fa rail confequemment faut que fedit 
J_oiacfmeiour de May,àmoyN: fes | fergent , particulierement efcriue en fon. 
ÈS néRoyal, &e.parB- bourgeois dudit | raport, toutes les pieces qu'il faifira par 
( lieu, furenc prefentees lertres de commil | tenans certains, & puis mettre ces motz, 
fion à.luy decretees.le fecond iour de ce | Tous lefquelz hentages & battiaest fe 
prefent moys par monfieur le preuof du | Jonlefdirz tenans&confinages,furét par 
dit Lorriz,pou r faifr& mettre enlamain | ,; oy'en vertu defditz commiflion&obli- 
du Roy noftre fire,tous & chacuns les he | gation yattachse, à la requefte dudit V.. 
ritages & biens immeuble sapartenanté | prins, faifiz& mis en la main duRoy no- 
À 8 ICEUX expoferen vente , CHees, & | fre dit feigneur pour ladite fomme de 
fubhaftations pour la fomme de cent | Cent liures tournois , & icelle faifie & 
hures tournois, contenues en Certains | sain mife, fignifiee audit X.proprictaire 
Jerres obligatoires en date dvnteliouf, | d'iceux herirages, &aufli que les expofe- 
rons en ventecriees,& fubhaftatiôs, fui 
want la couftumé &ancien vfage de ce 
- baïllage, deuant la grand porte de l'egli- 
fe parochial dudit, &cc. ou lefdités cricés 
fe feroyent & parferoient par trois hui- 
taines qui feroyent faites yflue de grand 
meffe parochialle les diméches xij. xx]. 
8&c xxviij. tours de ce prefent mois dei 
May.trois quinzaines, qui aufliferoient 
yflue de ladite mcife les dimenches xj.25. 
jours de Juing & ix.de Juillet. Trois qua 
ranteine qui feroient faires à l'iffue du fa 
lutnoftre Dame le yédredy xvij. Aouft, 
| mecredy xxvij.Septembre, & lfdy fixiel- 








pañlees par deuanttelnotaire , atrachets | 
aufdites lettres de.commifhon , que le- | | 
dit V.mercquift executer. À quoy ob- | 
remperant , le quait iour dudit mo1s au: | 
dican, me:tranfportay fur wne-metaitié | 


appellé A.aflize en la paroifle , &cc. qui | 
conffte en maifon à demourer., gran | 
getoitz à beftial;court,&iardins le tout |. 
ca vn tenant, & enuironné de hayes & 
£offez , contenant vn arpentou-enuiron, 
tenant d'vnlong àtel, d'autre , &c. dvn| 
bont,&c. & d'autre,&c. Sur vne piece de 
serre Jabourable dependant dudit lieu, 
 ceénantd'vne part, &c,d'autre &cc, 


| | 2>hp el me Nouébre.Et yne huitaine d’abôdär, 
à | | L  quifemblablement feroir faite yflue de 
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grand mefte le Dimenche xix. iour de |  moispour liquelleat eft en vente,crieess. 
Nouembre ,detout audiran cinq cens |  g fubhaftanone: Pourec siHyaaucuns . 


& parfaices , & lefdices heritages (char= | dis herirages;ou furiceux pretendre,ou 
gez des cens & rentes qu'iis pouuoy eng | demandef aucun droit, rente, OÙ YPOT 
deuoir/venduz & adiugez par deéret au | thecque, viennent par deuers moy, & fe” 
plus offrant & dernier énchetifleur 1e ant recétiés jeurs encheres , declara- 

- deniers qui en yftronr eftre conuertis |. tions,proteftarions,ott oppofrions ,au- 
& employez au payement enuersledi | 


quarente deux: Pour lefdites criecs faites. | di veulent encherir, & metre apris les 








| tement lefdires crices ,faictes & parfai- 
V. de fadire fomme de cent liures tour- | es, & lédeoret & audorité de suftice 
noys,lequel X. m'a faiét refponce es pre |  furceidonné &ottroyé,ianmais 0} feront 
fences detelz tefmoings , à ce par moy N  réceuz: ia façon & perfection defquel- 
appeezs 2 75 | Rae les criees fe fera deuant la grand porte 
Et le lendemain cinquiefme iour aude de l'Eghife parrochialle dudit, &c. par 


moys de May auditan furent par moy | trois Huitaines qui feront faiétes Fee. 
fais trois breuets ; de la mefme rénedte i de grandmefeles Dimanche quarorzié- 
qui enfuit. A Sd RAR Il | “AS mevingrvnieme, &cvingrhuitieme IOUrS 
LES Sut jen tie Pit _ desce prefentmois deMay trois quinzai- 
+ De par le oy nes quiau/fi feront yflhe de ladite mel, 
À Be sn net NUE Jes Dimenches x}. xxxy+ 1OUTS de luing, 

CE fai aflauoir àtousen general, | &neuhefme de Luiller. Trois quarenteis 

que, %e lieu appartenance appels) | nesquifçront faites yffuc du falutnoftre 


lé A.afsisen la paroifle, &c. appartenant, | Dame.les vendredy xviij.Aouft, mecrer 
à X.a efté par moy, fergét fouz efcricà la D dy xxvij, Septembre, ëc Jundy vj.Nouem 





requefte de V.bourgeois,&c.en vertu de. À bte : &vnchuitaine d'abondant,qui {era 
lereres, obligatoires , & leretés décolle : blablemér fera faire yllue de grand mtf- 
miflion de môfieur le preuoft dudit lieu, À fe, le dimenche dixneuficime jour dudit 
y attachces:faif &c mis en la main deiu-. N  moÿysde Nouembre, Le rout audit 41, 
à ftice,pour la fomme de cent lures,tout- D  @ogcens quatâte deux, Faict mais & ape 
al + D nec 








D 104 Des crices 
fé par moy N. fergent Royalaudit Lor: 


riz, le dixicfme iour dé may.Lan mil cinq 


censquarente deux. ; 


Et doit ledit fergent figner ledit liés ; 


“uet de fon feing manuel , & feurement 
_ l'atacher ou feeller : puis mettre en fon 


procesverbal ces motzL’vn defquels bre ù à 


uctz fut ledit iour par moy mis apofé ,& 


“ataché, à la grand porte de ladite Eglife : 
parochiale: l'autre , à la porte du fiege & 


pretoire dudit Lorriz : l'autre au pillory, 


eftant en la place dudit lieu, Er ce afin 


“gnorance,es prefences de &c. 
_ Etledit iour de dimenche xiiij.deMay, 
me tran(portay, yflue de grand mefle pa- 
zochialle , deuant la porte de l'Eglife du- 
dit Lorriz, lieu accouftumé à faire pro- 
‘clamations, & fubhaftations , ou illec à 
_ haute voix, à cry public fiz pour prémie- 
re crice de huitaine a fçauoir, qu'en ver 
tu defdites lettres obligatoires | & com- 
miffion ( defquelles publiquement fz 
lecture) & à la requefte dudit V. la mai- 
terie appellez À & les heritages de- 
‘pendans ;d'icelle appartenans à X. e- 
Atoient fur luy laiflez pour la fomme de 
“cent liures tournois ; pour laquelle ilz e- 
‘#oyent en crices, fubhaftations, & ven 


qu'aucun n'en peuft pretendre caufe d'i- 


ue 


QU: 
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te, au plus offrant&cdernier encheriffeur. 
À ceftccaufes’il yauoït aucun, ouaucu- 
né, quilelditz heritages voufiflent met- 


tre à pris & encherir ou furiceux preten- 
die ou demander aucun droit, rente, ou 
ypotheque fe retiraffent par deuers moy, 


- &fcroyent receuës leurs encheres ; de-- 


clarations |proteftations,ou opolitions: 
ou autrement lefdites criees faites &c 
parfaites& le decrer, & auétorité deiu- 
ftice y donné & otroyé , iamais n'y {e- 
rolent receuËës. | | 

Et que la feconde huitaine d'icelles 
ctices, quiferoient faites & continuez 
deuant ladite Eglife, & lieu public feroic 
faite le dimenche enfuyuant xxj.iour du 
dit moys de May , & eftoyent à ce pre- 
fers telz, & plufieurs autres tefmoings. 
-Lequeliourde diménchexx}. de May 
efcheu, eftant deuantladire Eghife, yflue 
de grand mefle parochialle , fz pour 
feconde crice de huitaine, pareille hau- 
te & publique declaration , fignification 
‘de criees ; vente , encheres , & recep- 


tion d’opofitions, faifant fçauoir que la 


tierce criee , & huitaine fe feroit le 


dimenche enfuyuant xxvitj. iour du- 
dit moysde May. À quoy compatut 
tel marchant demouranct en cel lieu , qui 
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s'opofaaufdites crices, pourtellérenee,. ie 


pendant lefdites crices, &feroyérreccuës: 
+ à leurs encherésoppofitions ; &:deelara=" 
ASS €E prefens telz & autres ref. | _tions;comme dellus. Er leur fz fçauoirla 
moings. Er ledit iour metran fportay pas | fecodequinzaineau xx v.iour dudit mois 
deuerslediiX.auquelfignifiayladueops À qe Juing:à quoy comparur vo tel,quien 
er: chericiefdits herirages à la fomme de fx 


pofcion ,es prefences detelz, 
Lexxvujiour dudit mois de May au: | vingts liures tournois , es prefences de 
tels tefmoings: laquelle enchere cemef= 


dit an pour uierce.crice de’huitaine, yflue 

de grand mefle parrochialle, & deuantla me jour fz fçauoiraudit X. parlant à fa* 

dite Eglife fiz telle leéturécrice, &fübha | perfonne, en fon hoftel : es prefences de 

ftarion que deïlus,declarättouñourspar À +telzs ERA RE 
Je menu, lefditz heritages &-oppoñnion |, Semblablele@ure, crices fienificariôs 
 d'encheres,opoñition criee, fubhaftariôs, . 


crée, & quela premiere criéc de quinzai- | 
& declarations furent devant ladite ep: 


qu'il difoic luy eftre deuë fur lefdiez heri 


OST 
ae + 


ET a ea RE nd ss ai Le 
her der Cie 








RE D nn 


Er 


ne feroirpar moy faitaudit lieu, &heu- À 
sc le dimenche xj.iour de Juing enfuy- A 4 fe pour fecondecricé de quinzaiñie, par 
want, & eftoient à ce prefens celz téfr | moy publiquementfaites ledit iour de di 
moings. | tue 1% De menche viñgtcinquicfme iour deluing, 
- Pour premiere crice de quinzainele À mul cinqcensxhj. yflue de grand meile : 
onzicfmeiour deluing,auditanmilcinq | parrochiallé , énfuiuant la tierce .crice de: 
cens-quarante deux deuant ladite Eglife quinzaine au neufefme iourde Juillec 
yflue de grand méffe parrochialle, fz à auditan,es prefences de telstefmoings. 
Et leditiourix.de Juillet eftant deuant 


haute voix , & cry publictelle leture | : 
Jadite eglife de Lorriz yflue de grand 





crice & fubhaftation que deffus : defi: 


_gnanttoufiours par le menu les caufés 


defdites criees, & contenue defditz heri- | 
taces:& que fiaucun ouauçunseftoyent 


meilc parrochiaile, pour tierce quinzai- : 
ne, fiz. pareille haute & publique declara- 
tion parle menu, defdits heritages , cri- 


qui voufffent fes enchetir., OÙ: Y:PrÉ . ! ces, & fubhaftariôs d'iceux, fhonificatiôs, 

= Es SR 1 ; e a 
tendre droit, Ypotheque;, ou autrement +}  enchere,& oppolition cree:& fz fçauoir 
eux opofer , vinffenc par deuers moy À  Japremiere quarapteine , eftre au ven 
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dredy dixhuictiefme d'Aouft,enfuyuant. |. deuers moy spendant lefdites crices: & fe 
À quoy femblablement compatutent yn À roientreceuës leurs encheres : declara- = 
vel bourgeois , qui s'oppofa aufdites | tions,proteftations,ou oppoiitions. Au- 
crieés,pour la fomme detanta luy deut | ement icelles parfaites, & le decret, & 
ainfi qu'il difoit par ledit X, parlesler- | autorité deiuftice furce dôné,&ottroyé, 
trés obligatoires & pour les canfes y À jamais n'y feroyent receuz. Et que la fe- 
contenues, paffees le tcliour pardeuant | conde quaranteine fe feroit audit lieu,& 


heure,le mercredy xxvij.1our de Septem- 


tel notaire.Et aufli vntel,quiimir & en- _. Ie de 
bre,milcinq cens xlij.auditan, es prefen 


cherit lefdits heritages à la fomme de 


huit vingtsliures tournois,es prefences | © detelstefmoings. oi 
de telz tefmoings, laquelle enchere fut: à | ro Iour mo Ru vingtfeptief- 

«pat moy leditiourfignifieeaudit X.pat- cal Ce ee | #i » CE _: ladite 
Jant à fa perfonneen fon hoftel,esprefen |, (ee 4 HE : alut ‘ reDameenur& 
Ces detelr, n 5 : 1eure ( “ee foir , fiz pour fe- : | 
 Levendredy xvij.Aouft auditan, mil À . D ange LA UE _. 
v.c.xli.yfuedufalutnoftreDame,quife | pa . HRD, d Es ubha és 
dit chacun iour en ladice Eglife de Lor+ |} NT. TE hi re Le _ oppofitions 
riz,enuir6 l'heure de cinq heures du foir,: | de > leur dec ds que la _. crice 
métranfportay deuanticelleEghfe, ou | Le SRE RE à £ Fo ne » &C 

_ illec pourpremierecriee de quarantaine, |. Ta | a Y _. Snap . Aer 
publiquementfilzlacriee&fubhaftaion | . ARS RENNES Fe PR 
defdits heritages: que declaray parleme |. MERE À MAP A A rm 
nu enfembles les caufes defdites crices, b e ie | LENS is Fe se & 
encheres & oppofitiôs furicelles, faifant | reaudit an v c.xH).pour la tierce & der- 


_ niere quaranteine, femblablement me 
_tranfportay deuant ladite eglife noftre 
Dame de Lorriz , ouillec yflue du falue 
noftre Dame enuiron ladite heure cinq. 
heures du foir,fiz Ar me x 


_afcauoir come deflus, s'il y auoit aucun 
ou aucuns qui lefdits heritages voufif- | 
fent mettre à pris&encherir,oufuriceux | 
pretédre,ou demander aucun droit, ren- 
_+e,ou ypoteque, qu'ils fe retirallent par 


Il 











_santauffi qu'ilseftoiérencheriza la fom 
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que deffus lefdires crices & fubhaftatiée: |: fapourtant d'annces d'arrerages ; derel 


 declarant lesencheres, & oppoñtions,ef- | 
quelles va chacua yayanrintercit,eitoit - | 


a receuoir. Ecque le dernier cry de haitai 


T. 


ne d'abôdane le feroit audir heu yfue de 


F grand mefe parachiaile ; Le dimenche 
xix, iour dudit moys de Nouembre en- 


me de vi.xx.liurestournois, aux cés,& 


autres charges qu'ils deuoyent, & qu'iy 


auoicrelles opofitions crecs. À cefké cau- 
fe fil y agoir aûcuns qui voufiient plus” 
mettre enchérir, où cuxiappofer &dite 
au cocraire;vinflent paudeuersmoy,auat 


Jedecreradiugé-autrement;iamaisiny é 


royent receuz. À'quoyÿ conrparut noble 


. Bomercl, eigaeur decel licu:qui foppo- 


cens qu'il difoirauoit furies heritages CY_ 


deflus deciarés,& fpecifiés, & pour le de= 


faut d'auoir payé fuyuärla couftume. Et 
eftäuficéparut vu rèl,qui mir & ehche- 
sir ke fdies heritagés ; a la fomme de deux 
gens Huréstournois, 68 préfences det els 


fayuant,es prefences de rcis tefmoings. tefinoings laquelle enchere fur femblaz 
Er fnablemenr ledit iour de dimenche bleméné ‘par moy -fignifiee” audit X, 
xix.dudiemoys pourle dernier cry ëhui illec preférit:,! es pretences défdits teC 
tained'abondant,&yflue de grandmeflé : D moingss tresses simon enes, 
parrochialle dudit Lorriz , deuant ladite p Entefmoing deéfquelles chofés queïe 
eglife,fiz derechef a haute vOIx & crypu Jp certifie Vraÿes a vous mondir fergneur,&. 
blicà {çauoir que énverru defdices let-  Æ atousautrés qu'il äppartiéndra ray figné 
tres obligatoires & commiflion, defquel é ce prefent mon exploit de cricés. Faites 
les fiz lecture, lefdits heritages que decla ans &iours, lieux & heuies defiufdis 
sayparle menu,eftoiéren vente, crices, LT  nsniéitute tes = 08 HAS End 0 
&:fubhaftations quieftoienrfates &par - En plufieurs lieux les criees font plus 
faites &iufquesaudir derniercry:decla- à briefües que au baillage d'Orleans:com- 


me de crois huitaines , trois quiazainés, 


& vné quaranteine.En autres lieux, d'vne 


buitaine, vné quinzaine, & yne quatan- 
teine: où plus ou moins felon les couftu 
mes des lieux. Et v peut l'on garder au 


tres folennitez que és la forme tranferià 


te,toutesfois, pource qu'elle eft bien ge- 


neralle on pourra fur icelle prendre les 


particulieres, : - 1 RARE 
Fair biéen c'eft endroit ahocer ce qu'a 


|) 
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z1% ;: Des crices 


a commancé quelqueexploit envnecau, | 
fe, vnauirefergent peut faire les autres. 
exploits requis en icelle : ce qui efthbien 


raifonnable, mefmement en matiere de 


crices qui fe fout à diuersiours , &lon- 
gueur detemps;comme deflusauonsam | 
plement defduir, Doncques quantil fur- | 


vient au fergent quelque affaire vrgére: 
il pent commettre en fon liey pour faire 
l'vne ou plufieurs des crices vn autre fer- 
géc, & fera l'exploit valable, fil garde le 


iour efcheant,lieu,& heureacoultumez: | 
car comme auons dit. Qui fautala folies | 
nité,& d'vn feul point &iour, ecftare: 


COmMANCEr, ,, ,; 


Incontinent apres que Îles crices font. 
faites le pourfuiuant.dicelles eftrenules | 
fire certifier bien & deuëment felon les 


anciennes Ordônances, & faireattacher 


leslertres de la certification a l'exploit | 


des crices , fouz le feel du luge qui l'aura 
faite, auparauant que fen pouuoir ayder 
ne faire aucune pourfuite defdités crices: 


& ce fur peine de la nullité d'icelles ainfi | 
qu'il eft ordonné parle Ixxix.atticle def- 
-dites dernieres Ordonnances.Et fontau- 


cüs d'auis (qui me femble bon)que celuy 
for lequel 
15740 


efdites criees ont efté faites 


ecrit monfieur Ymbert.Que fi vn fergêt | 


LA 


S # ! ks £ n UE 
| 8 fubhaftations, 13 
foit appellé à voir faire ladite certifica- 


tion, qui fe doit faire en cefte forme, 


Certificationdecriees, 
A tous,&ec. Tan, &e, falut, Sçauoir fai- 


fons que le mecredy xxüij. iour de No- 


uembre, l'an mil cinq cens quaräte deux, 
eftans en iugement en noftre auditoire 


audit, &c. à iourordinaire de plaits, & 


ICEUX tenans, comparut par deuant nous 
V.bourgeois,&c.garny de confeil,parle- 
quel nous fut prefenté certain exploit 
fait par N. fergent Royal és Preuofté & 
baillage, &c.contenant l'ordre des criees 

& fubhaftations dela metairie , & heri- 
tages en dépendans, appellee À. affifc en 


_ la parreïffe de Lorriz appartenant 2X. 


faifiz par ledit fergé ë, à larequefte d'ice- 
luy Ben vertu de certaines lettres obli- 


gatoires, montans à la fomme de cent li. 


ures tournois, en-date d'vn tel jour, pal 
fees par deuanttel notaire, & des lettres : 
de cômiffion yattachees, dé nous ema- 


_nées,en date du fecond iour de May der- 


nier: nous requerant iccluy V. publica- 
uiô du dit exploit &:ordie de crices eftre 
iudiciairem ent faire en la prefence dudit 
X.illec prefent , & appellé à CÉNCORR, & 
des Aduocats, & praéticiés de noftre fee 

| | H 
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gesponr icelles eftre certifices : fe faire - |  flon&en enfüyuant les vs &couftume 
fe denoit;anaix deuémét cfté faites » {16 : | duditbailliage d'Orleans , oulefditshe< 
fcoiltime gardee, 8 obleru ce;au bail ; ritages , font aflis & fituez. Delaquelle 





Jiage d'Orleans ,-ou lefdits heritagese- | cerrificatioiceluy V.nous requift cepre- 
_Atoient aflis ; obremperant à laquelle TEE fentacte, à luy OCtroyÉ {cellé du feelde 
quefte, &icelle enterinant,aurlonSpar ! À Jadire Preuofté, & fouziceluy attaché à 
cel noftre Grefñer , en la prefence dudit __ Pexpioir defdites crices, pourluy feruir, 
X. & de honorableshommes els Aduo= | & valoiràla pourfuyte d'icelles , & au- 
cars,&c.& tels procureurs,&c. :_ |  trementainfi quil appaïtiendra par rai- 
Nota de les efcrire felon leurs degrez - | fou Donné, & faircommedeflus. 
& qualitez:puis mettre ces MOIS. .! | Icyceferala formedela procedure de 
Et pluñeurs autres en grand nombre. À crices qu'ordinairemét,fe fait tant furles” 
affiftans à ladite plaidoyrie, faicfairele, D op pofñtions, ; prononciation de l'ordre 
éture defdites lettres obligatoires, come: de priorité & pofteriorité, qu'autres dif= 
miflions, & exploits y atrachez, conte À}  fercnts faruenans en telles matieres, qui + 
nans les caufes dudit faififfement, fubha-: | euffenteftéaulongdeclarez , enfemble 
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ftations., proclamations & ordre d'icelz, | 12 forme de la minute du decret , neuft 0 

les crices. Tous lefquels particulieremét: _ eéffélalonçueur d'icelles maticres:& qut 

& parordre, & par le fermet d'eux prins;, | à la verité font de l'office des Iuges, & 

Îes certificrent vnanimement auoi£ efté. 1 ñondes Grefhiets: loint que defiale cha- : 

fafifamment faites, & cotinuees deiout. |  pitrecftlong , quipourroit ennuyer au 

à autre, fans interruption: & les folenni-. |  Je@eur: mais cy apres fera feulement en- 

tez y auoir efté entieremêt gardees; fuy-, | cores faccin@ement parlé des’ Ordon- = 

nant ladite couftume, & ancien vfage.ÆEt: |  nances Royaux,& autres notables, con- 

partant aptes auoir par nOUS OUy Jefaits:: | cérnans ladite matiere, FR * SAS 

Aduocais. Procureurs, & Piaéticiens, de. À : L'eyploit des cricesainf fait & certt- 

noftredit fiege, aurions icelles cricescets | fiéaue deffus, le fergenr doit donner, & 

tifices h&-certifions., auolreftc, & cftrei D afizseriour par demätie Juge, quiade- 
bien & deuëmentfaites, & continues! |  creté Jemandement defdites crices, tant 











6 Des crices , 
aux oppofans,pour dire leurs caufes d'o- 
pofñrion, qu'au debreur, pour fur ce ref: 


pondre, & dire ce que bon luy femblera. 


En laquelle caufe afliftera toufours le 


pourfuiuant defdites criees, pour l'inte- | 


reft qu'il a à la pourfuyte d'icelles. 


Celuy qui auroit rérs ou aucune ypo- 


thecque fur l'herftage crié , & vendu par 
decret, &ilnef 


rente, ou ypothecque: faufies fcigneurs 
feodaux,& cenfers: aufquels il n'eft be- 


foin creer oppefition, que pour les aire 
rages,& profts,ia deuz, & efcheuz, inf 


que deffus a efte dir. | 
Quelque oppofrion que l'on face auf- 


ditescriees , elles me doyuenc eftrere- | 


tardees, & y doit roufours eftre procedé 


iufoues à l'adindiçation de decret feu- 


lement. Er àce facorde la couftume de 


Paris , autilere des execuriens , article 


clxiny.dicelle coufbame. 


Tous oppofans calomnieufement à 


criees , deboutez de leur oppeñtion, fe- 
rontcondamnez en lamende ordinaire, 
telle que du fol appel,en cours fouuerar- 


nes : & de xx. liures parifis és autres 17 


rifditions inferieures : & plus grande, à 


la difcretion de iuftice, & la matiere y © 


pofe aufdites crices: | 
il eft forcloz & debouté dudit droi, 


RE 
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= &fubhaftations. | 519 
troutee difpofée : & attantefuers les 


… parties ainfi q le porre le iiij. xx.arti. def- 


dites dernieres ordônä, du Roy Fräçois. 
. Etpar l'article epfuyuant iij. xxÿ. eft 
ftatué que pour les pére à fin de di- 


 ftraire , ne fera retardee l'adindicatiô par 


decret , fils ontefté fix ans au parauant 
NU 2 ï gr se » 
que d'intenter leurs aétions , fur lefquel- 


les ils fondent leurs diftraGtions: à com- 


mencer depuis le temps que preferipuon 
aura peu courir. Et neantmoïns en véri- 
fantleurs droits feront payez de lenrf- 
dits droits, fur le prix de l’enchere, felon 
keur ordre de prorité,& pofteriorité. 
Quandaux criees, il n'y a aucuns op- 
pofans,icelles parfaites, & certifices com 
me deffus: 1e débteur doit eftreadiourné 


pourvoir donner ka fentence & adiudi- 
caro dudit decréet à l'acheteur: & film 


auoit acheteur , le éréditeur fi bon luy 

femble , doit mette à prix lesheritages 

criez , en quoy faifant(f'il n'y «autre en- 

cheriffeur)luy feront adiugez. 
Maïs fil y a oppofans à l'affignation 

& ? ER” j ; - : 

à eux donnec(ainfi que dit eft) & parties 


_ouyes en leurs caufes d'oppoñtion,& de- 


fenfes | & apres que lefdits oppofans au- 
rot verifié & validé leurs debces, le Iuge 
doit ordonner que lefdits heritages de. 

| H ii) 
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 & dernier encheriffeur , en la maniere a- 
couftumee. Premierement, à la charge 


‘des droits feigneuriaux deuz , fraiz'& 


defpens defdies crices : 


‘tel oppofant de tant , Pour celle caufe 


Fe ‘10 2 1 = Fe 
. _confecutinement prononcer {a fentence 


_contenuë en telles lettres obligaroires. 


. Outre enuers tel. de tant, &c. Anal 


interlocutoire,de l'ordre de propristé, & 


” polteriôrité.… 


È parties , pour eftre procedé à ladite-ven- 


Er 


i 


* 


te, Auquel , lefdics heritages: doyuent 
eftre venduz & deliurez at plus offrant, 
aux charges deffufdires:,8 d'iceux doit 


decrices, ferontven- | 
duz &adiugez pat decrer, auplusoffrät | 

| ME e 

| qui feront pre- 4] 
allablementpayez, & à la charge enuers 


ST is 


Er finablement doit donner iouraux 


Are Rif, & misen polefion, parls | 


tradicion de la plume.  sysissisr 40 

” Sice que deflus ne fuit pour l'intel- 
ligence de ladite matiere de criees., & 
fabhaftations: les lecteurs aurôt 1ecours 


aux œuures de monfeur, Ymbert ; 18 à 


plufieurs autres liurss, de ce faifans men- 
tion : cfquels. toutesfois Ja forme n'sft 
fan 16g maire que deffuss bis y Cons 


_allegations des droits, & des incidens; & 


chofes qui furuiénent en cellesmaticres | 
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_ Commiffonde relief. ‘119 


:+ Font aufli à ce propos, les Ordonnan- 
_ces faites parle Roy Charles-vij. l'an mil 

cinq cens xlj. furle fait desrachaptz des 
_ rentes de lawille & fauxbourgs de Paris, 


quele lecteur verra, quant aux articles 
faifant mention de crites.. :: 


| Des commifsions de relief @° defértion 
7 des appellations interiettees des fer- 


gens execnieurs des Jenten- se 
ces LT IUÇEMENS« PEU 


C H A P. IX : 


2 


C 
Es fersens, executeurs defen 
rences diffinitiues, ou inter- 
locutoires, ou d'autres ap- 
#, pointemens judiciaires, dont 
| n'a efté appellé :  doiuent 
procedet à l'execution d'icelles fenten- 
ces, & appointemiens: fans faire tou- 






æesfois aucune alienation, ou diftra- 


-étien de biens; 10 nobftant que la pat- 

-tiecontre qui eft donné la fentence, iu- 

“gément; ou appointément appelle di- 

ceux exccuteurs, & duquelappel defdits 

exccuteurs la cognoiffance appatriétaux 
| H ui 
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Juges, dont procedent les fentencés, & | 
: ingemens: & doiuent eftre releuces icel- 
. des apptiliationspardeuanteux. » 


+ Lefquels luges, fils trouuent que lef- 
dits fergens,ou rxecuteuts ayent excedé 


ou delinqué,au fair de leur execution,ou 
de leurs offices: doiuent corrigericeux 
executeurs ou fergens, & les condamner 


… és dommages & intereftz, & defpés des 


parties blecces, & en améde, felonl'ex1- 


gence des.cas, ainf qu'il eft ftatué par 


Tonziefme article des premieres Ordon- 
nances du Roy Charles vi. | à 


Par l'article enfuyuant defdites Ordô+ 


nances cote xij, l’executeur ou fergent, 
pour quelcôque appellation faite de luy 
ne doir ceffer de faire fon executiô,quäd 
à faire les adioufnemens deuant les Iu- 


gs, aufquels Ja cognoiflance en appar- 


tient, ou eft commule:de fequeltrer ver- 


balement les chofes où il appartiendra . 
fequeftration: & ceen certaines Mmatic- 


res declarees audit article. | 


La cognoiflance defquelles caufes d'a: 
pel faites dudit fergent ouexecuteur,ap- 


partiendra au Juge, qui a cogneu,ou co* 


gnoiftra de la matiere principale, finon 


que la caufe fuft releuee en la Court dé 
Fatlemestt, 


pourreleuer l'appel. Are: 
Et poutce que fouuent interuiennent 


: appellations defdits fergens, pour auoir 
excedé, ou delinqué és fins & limites de 


leurs commiffions, ou au fait defdites 


: executions, ou de leurs offices: feraicy 
snife la forme du relicfd'appel. 


Commiffion pour relener l'appelinter= 


_ settéd'un fergent. Pr 


‘ a premier fergent Royal de Ja Pre- 


| uofté, &c.falut. De Ja partie de A.B. 


nous aefté expofé que le iour d'hyer,vn 
tel noftre ferpent à Ja requefte de C.D.. 


&cen vertu dé certaines noz lettres de fen 
rence, luy fit commandement depayerla 
fomime de fix lures parifis, pour les cau- 
Les contenues efdites lettres, dont ledit 
oppofant à iufte caufe auroit efté refu- 


‘fant de rant que de pieça ilauoit payé la- 
dite fomme audit C. D. & en auoit de 
: Juy quittance. Au moyen duquel refus 


ledit fergent l'auroit executé en fes biés: 


à laquelle execution iceluy expofant fe 


fetoiroppofé , & requis eftre receu, & 


“auoiriourpour proceder & dire fes cau- 
es d'oppobtion : à quoy ledit fergentne. 
l'auroit voulu receuoir : duquel refus &. 
d'autres torts & griefs, iccluy expofant: 


EL 
KE 
4 


4 


ET 








# f 
ÉTAIT à ET ER 
“ 





a pas M à 
Y22!. . Commiffion: 


_ fte dudit expo fant adiournezen cas d'ap 


: ties aduerfes dudic äppellant, qu ils com- 


-dra, inhibitions &:dcfenfes :de n'aten- 
“teraupreindice dudicappel: mais repa- 


:deu. Et de ce 
certifiez, êcc. Hors ” 

à L'appellation interiettee d'vn fergent 
“{elon l’ancien vfige & fHlle dubailliage 


“pelinterietré. 





e ft 2 a é Li 
auroitappellé. Pource cft-1l, quenous | 
vous mandons: & pource quefommes | 
| luge de la matiere principale, far la- | 
: quelle ladite fentence eft interuenuë, co. | 
: mettons par fes prefences: qu'à lareque. | 
+ pel ledit fergent, à certai … ee 
P gent, à cErtain & competant | =. 
our par deuant nous audit fiece, pour | 
fouftenir & defendr RS ro ed 
_fouftenir & de endre ledit refuz, torts & } 
gricfs deffufdits, iceux voir corriger, re- | 


--parer, &'ameñder, fi meftiereft, & eftre L pofé; que-dés le teliour, en vertu deñoz 


| de doit Ê refpondre fur ce & proceder en L 
‘outre, comme de raifon:.& inthimez,& | 

faites à fçanoiraudié C. D:8& autres par. | 
ds M, :pour les caufes.contenues. efdices let- 
EE audit iour, fils ont intereft-en la ! N 
À matiere d'appel; en leur fafant, CE 
- chacun d'eux, 8&c à tous qu'il appartién- | 


‘ rer les atrempratz (fi auctis {ont)eneftat | 
que fait en aurez.,-nous | 


Rares , fe doit reicuer par deuantle- D: | | re 
-ditTuge, däns la huitaine apres ledicap- } fur ce prouifion. P ourquoy.ée confideré 


£c Gi dans ledic temps n y eft fatis faits L 


D dard 4433 


celuy à la requefte du quel edit fergent 
_abefongné, peut faire appeller l'appel- 
_Janc, en defertion duditappel, par vertu 

de la commiffion quienfuir. 


= suterictté d'un fergent, 


masi (io nen defertion d'appel 


À V premier feigent Roy al,&c. falut. 





Lettres de fenrence, :& par tel noftre fer- 
gentil fit faire commandement à A.B .de 
luy psyerda fomme defix hurés.parifis, 


tres, dontil auroitefté refufant. Etapres 
execution faite en fes biens , -auroit fri- 
| uolement (poureuiter Ja vente d'iceux) 
| _inreriqréstelle qu'elle.appellation dudit 
‘fergent executeur: Jequelappel.(quipar 
Ordonnance reffertift par deuantnous) 
ikn'auoir-pour delayer Jedir payement, 
aucunemét releu é, dans, la huitaineintro 
duite par l'ancié yfage, & fille de noftre 
iurifdidiô:mais feroit demeuré deferrau 
grand preiudice dudit ex pofant,requerât 


| vous mädons, & pource à fommes Iuge 
l  lamatiere principale, .fur Jaquelle ladite 
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324 ComtMmiflionpour faire | 11 
fentence eftinteruenuë : & quecomme | Re 
dit eft, ledit appel reflortift par deuanr | : } 
nous, cémettons par ces prefentes, qu'à | 


taxer defpens. IS 
Vand il n'eft aucunemét ap- 
pellé d'vne fentéce ou apoin 
Lemér, dôné par vn Preuoft, 
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la requefte dudit expofant, ledit A.Bap- | 
pellant adiouinez en defertion d'appel à | 


certain & competant jour, par deuant 
nous, audit fiege de Lortiz, pour mon- 


ftrer & enfeigner la diligence, & pour | 


fuite qu'il a faite dudit appel releuer: ice. 


: Juy voir déclarer defert, & non receua- | 
_ blé fi faire fe doit: & enoutreproceder, | 


comme de raifon : Ointhimation perti- 


_hente. Et de ce que fait en aurez, nows 


certifiez fuMifamment,&c.donné, &c, : 


Il ya plufieurs autres cas, quiferoient À 


Jongs à recirer;efquels l'on peut appeller 


ci Er &'executeurs: felonlesma- | 


ticres defquels l'on doit narter ample- 
ment léfdits reliefs, comme auf les dé 
fcrtions defdites appellations. Et au dif. 
pofitif prendre la forme des precédentés 
commifhions : mais à brufede briefucré, 
& de peur d'ennuyer le leéteur, ie n'en 


siendray plus long propos. 
Des taxes de d efpens. 


CH AP, X Vi, 





fon Lieutenät ou autre [uge 
#6 “inferieur:ou quand par ladi- 





te fentence, iugement, ou appointemét, 


la pattie con damnec n'acorde la taxe des 


_ defpens, fans nouuelle euocation, en ap- 


pellant fon procureur: la partie quiob- 


_ tient defpens, doit pour les faire taxer 


obtenir commiflio attachce à feslettres 

de fentence, pour faire adiourner lecon- 

damné,pour les voir taxer, - 

Commiffion pour faire taxer 
delpens. 

À V premier fergent Royal, de ladite 

PA Preuofté, fur ce requis, falut. Veu 


F 


_noz lettres de fentence, en date du xxvj. 


Seprébre dernicrpañlé, cy attachee don- 

nees au profit de E. come demädeur d'v- 
ne part, à l'encotre de F. defendeur d'au- 

-tré. Par lefquelles entre autres chofes y a 
codamnâtion de defpés.à l'encôtre dudit 
_défendeur;qui n'en 2 appellé nereclamé. 
- Nous à la requete d'iceluy E.vous man- 
dons & cômettons, par ces prefèntes ad- 
iourner competammét,par denantnous, 
ledit F. pour voir taxer les defpens, ef- 














16°. Commifion. ni pourfairetaxer défpens. 127 
quels par nofdites lectres de fentence it | donnons en mandement dé pat le Roy 
eft condamné comme deflus, refbond re. | noftreSire,au premier fergent dudit fes, 
fur ce, & aller auant en outre, comme de | gneur, fur cerequis, qu'à larequefte du- 
saifon. © inthimation qu'il y compare | dit demandeur, il execute ces prefentes, . 
ounon,cenonobftätenfonabfèncelera | fur & és biens dudit defendeur, lequeï 
_ parnous procedé Jataxe defdits defpens, | auffi 1l adiournera à certain & copetant. 
ainfi qu'il appartiendra, Erde ce que fait | jour, par deuant nous,pour voir taxer les. 
en aurez, &C. Lr4r4i defpés, efquelspar icclles,ileft condäné, 
$ Et : ; + | Dece faire, lüy donnons pouuoir &au- 
-Commiffionenantre forme... |. étoricémandons à luy,ence faifanteftre. 
À Ÿ premier fergent, &c. Nousàla | obey. Donné,&c.& prononcé en prefen- | 
Ad de E.vous mädons & coma D ce défdices parties, garnies deconfeil,le. 
mettohsparcesprefentes, adiournezcô- | tel nf A de e 
petamment par deuftnousennoftrefie- re . Re + : ÉREE Cu 
ge F, pour voir raxér les defpens, efquels ee Ace cp Fe A et 
par noftre fenrence da xx y}. jour de Se- el Fa ee He 
ptersbre dernier, leditF.aan profit dudit | è nee pe ne ui defpens :(la- | 
E. efté condamne. Et en outre proceder. D. QUE CORMERORONE CIRE celle. 
comme deraïfon. Ointhimauon perte! | rs AE Es ES por 
nente,& de ce que fairen aurez, Be. Comii(Gron pour fignifier vne entence, 
En aucuns lieux 1ls neleuent comm D. Cr adrowrner Le condamné, pour vo 
fion,pourtaxer defpens,Etauflineftnes À : faxer defpens. AOL GRS Re 
ceflaire que pour le profit du Grefher. 
Mais alafin delafentécequipertecon-’ | 
damnation defdits defpess, lefdits Gref- | 
fiers ont âcouflumé de mettre apres ces 
mots, Et outre auons lé défendeur con« 









Vpremier fergent, &c. Veunozlet- 
tres -defentéce, cyatrachees en date 
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deteliour, donnee au profitdeE. à l'en- 
contre; &en l'abfence de F. nousalare- 





damné és defpens de l'inffance, tels que | par entes, fignilier & inf 
. dttaifon, referuez à noftre taxation, Si | LR Re ces prefentes, figniuer & Ir 
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SOPATE RE TEPTUEEE 


8 


& d'icelles “. faites leéture, motapres 


autre : & l'adiourner pour voir taxer les. 


=. De relief, AU 


_nuerlefdites lettres de fentence auditE, } fe! 
D dans le lendemain quatriefme iour 1lda. 


“a 


l 


a 


re HDetaxerdéfheñs nine n29 
(lefdits trois iours paflez) ordônera, que - 


rendra refpondue de diminutions,autre- 


defpens, eiquels il eft condamné, & en | ment ledit iour pañlé fera decheu de di- 


outre proceder comme de raifon : O in- 


1 


_minuer,& ordoné 


que ladite declaration 


thimation pertinente, & de ce que faic | ferarefaiéte à fes defpens. 


_enaurez,&c. 


Icy eft à noter, que fapres la fignifica- 4 


13 


\721 


| 2 


tion, le condamné appelle de ladite fen- 2) 


tence : ledit fergent doir feulement faire | 


fon exploit de ladite fignification, & ap: 
pellation fans 
iournement, | ÊTRe 3! 

L'affignation à voir taxer defpés, doit 


cftre dônee au lieu,& auditoireacouftu-. ; 


mé à tenir plaitz:autremét fil yauoit de 


#4 


pafler outre à faire l'ad- | 


. En matiere de taxation de defpens, l'on 
doit cotter l'articleou articles, dont l’on 
fe fent greué. Etpource que les parties 
par malice laifloient taxer lefdits defpés, 
& deladiretaxation ilsappeljoient, fans 
declareren quels articles on les auoit ere. 
uez,pour obuier és l6gueurs qui fer en. 
fuyuoient, le Roy Charles huidiefme, 
parlelxj.articlede fes Ordonnances,fta- 


/tua,& ordonna que fi la partie eftoit pre. 


faut donné par le luge contre l'aiourné, | fente, onfon procureur: &c que de chacü 


ncfcroitvalable. Et fil compare &re- 


quiert auoir par deuersluy, ladeclaratio | 


d'iceux pour la voir, & diminuer, elle luy 


doit eftre baillee en lu enioig 


nutions. Et a ce fe peutaccorderleij. at- 


nant ve-. | 
nir dans trois iours preft, & bailler dimi- 


1 


ticles des Ordonnances du Roy Char- 


les vj. fur l'abreuiation des proces, eftans 

en {a Courtde Parlement: ob :#01 528 
Et fi par malice il retenoit ladite de< 

clarati6 pour delayer, & faignoit l'auoir, 


adiourné comme fouu£ét ay vEU : leluge 17 


| (lefditz | 


article qui feroit taxé, elle n’en appellaft: 
ladite taxation demoureroit en {à force 
& vertu, comme de chofeiugee ,:& que 
fi partic en vouloit auoir exccutoire, il 
luy feroit deliuré. PEUR, bia 
Toutesfois telle Ordonnance n'efte- 


| firoiétementgardee: auflien ce cas peut 


auoir remede pardéttres Royaux , naïra- 
dues que par l'ignorance de la partie, où 
inaduertance du procureur, ou’autres 
caufes raifonnables (que l’on defduit fur 


lexpofition d’icelles) eft mandé au luge 


I 









> 











je Commiffionpourtaxerdefpens, | 
d'appel, receuoir Fimpetrantcommeap: | jeni foire cor 
pelianr, & à pourfuyuir fa caufeou cau- | ‘“Jecondamné,fil n'encftoitappellé. 
fes d'appel, tout ainfi & parlaformeë& |  Toutesfois pource qu'encecasfec6- 


maniere, quefileuft, entaxant chacun |. 


erticle, appellé. . 


 Parautres articles lxi, & Ixüj. defdites | 
Ordonnances de Charles huiétiefme,eft | 
auf ordonné que fi la partieeftabfenr:, À 
& qu'ilyayeappel: en concluantaupro- | 


ces, elle fera tenue de cotterles articles: 
dont elle eft appelant: à fin que fur lar- 


ticle croifé feulement, Jaditecourtface | 


droit, en vuidant laditecaufe d'appel. * ! 


Et fi enraxant lefdirs defpens,l'vnedes | 
parties appelle de lataxarion de quelaüe 







article: le commiflaire nonobftant ladite } 


appellation paffera ontre à taxer 
res articles! RS 4 à TRS EI TO PAS TER 


Anciennement plufieurs courts ‘infe* 


rieures des: fouueraines: les Grefhérs, 


leurs clercsiurez, 8e commis, auoientde 


decondemnatiohde defpens qui n'exte- 


doicnt foixante folz-panfis:, en aucuns 


lieux plasou-moinsisles taxoient fans 
y appeller partiecondamnéc, nele Fugc 


qui auoit donnéJadite fentence: en la- 


aquelleils métroienr l'exécutoire ‘defdits 


es au | 


L À Tousceux,@&xc.lan de Vernoy, heëe. 


| De l'executoire. 
“ahoit obtenu:& eftoitexecutoire contre 


mettoiencpluñeurs abuz, Ordonnance 


du Roy François faicte en l'an mil cinq 


cens trête neuf y a pourueu:par laquelle, 
article Ixxx1j. eft ordonné que les taxa- 
tions de defpens & iusgemens des defaux 


ne fe feronc.d'orefnauant parles sreffiers 
‘mais parles confeillers, & autres Iuges 


DE. 


ordinaires, où deleguez : aufquelsla co 


ghoiflance en appartient. " 


. Les defpens taxer, le luse ou commif 


faire, à taxer doit mettre letaxar à la fin 
de Ja déclaration defdits defpens : conte- 


nant l'arreft, &-calcul fans erreur, dela 
fomme à laquelleils fe montent, &ice- 


luy figner. Ce Raid eft ladite declaration 
remnile ds mais du grefher qui fur ledit 
taxat &r arreft deliure l'executoire def- 


| :- dits defpens en cefte forme. 
couftume, que quandil yamoit fentencé } | | 


med atie de on quad 
| la taxe, he 


nl 


= 5 La ; e l ? TZ sy : £ à A : 
defpens, & le delturoïent à celuy qui} Æ Au en loix, preuoft de Loiriz falue, 
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Bi | _ Pelexecuti on | s | ni : 
Sçauoir faifons que les defpens efquels 


par noître fentence du xxvj. Septembre 
dernier, Faau profit de E. eftécondäné, 


” ontleiourdhuy en prefence dudit E.gar | 


ny deconfeil,ër d'iceluy Faufli garny de 
procureur par nous efté taxez, & mode- 
rez, & les taxons& moderôs à la fomme 


de dix liures parifis,ces prefentes côprin- | 
fes. Sidônons enmandemétaupremier 


fergent Royal de noftredite preuofté fur 
cercquis:qu'au payement de ladite fom- 


me, enuers ledit E.ilcôtraigneiccluyF. | 
parprinfe, vente, & exploitation defes L 
L 


biens, &'autres voyes & manieres deuës 
&c raifonnables. De ce faire luy donnons 
pouuoir & auétorité. Mandons æluÿ en 
ce faifanteftre obey. Donné,&c. 


_Ænte executaire quard la part je “f Ë 


defaillant, er non prefent le 
alataxe. A 


À Tous ceux, &c. Jan de Vernoy,ëc | 


falut. Sçauoir faifons,que les defpés 
cfquels par noftrefenrence du xxvj. 5€- 
ptébre dernier Faau profit de E.efté co- 


damné:ontce iourd'huy en prefence du- 
dit E. garnyde confeil: & en l'abfence L 
& defaurdudit F fufifammentadioutné 











| “des fenténcess =: 133 
{comme apparu nous eft parrelation,en 
date, &c. fignee de tel fergent qui luy a 
donnéaflignation à la prelente heure, en 


ceficge: fuiuât laquelle il a deuëmétefté 


attendu & appellé en fa maniere accou- 
ftumee) cfté raxez & moderez, & les ta- 
xons & moderons, à la fomme de dix li- 
ures parifis, ces prefentes comprinfes. Si 


mandons au premier fergent Royal, du- 


dit Lorriz, fur-ce requis que ces prefen- 
tes il execute deuëément, felon leur forme 


& reneur, De ce faire luy donnonspou- 


uoir, &c. à 


Il y a encores autres formes d'execu- 


toires, qui fon antiques : toutesfois les. 
deflufdits font de prefent plus en vfage, 


que les autres: parquoy me füis deporté 


deles y mettre. 


De l'execution des feurences € inge= 


__ nens faranner. : 
$ CHAR XVIII. F 
MERE Es fentences & iugemens doi- 
22422: uent dans l'an dicelles eftre 







ont pi 


du là force, & vigueur deleur 


execution: fi ainfin'eft que la partie qui 
fen voudra aider ait decret & cômiffion 


+ ti 


0 


‘ef Aie : autrement ont pet-. 


1 : 
à 

| 

| 

! 

| 

4 

| 

4 

| 
N° 








Fr. Del'execution D . desfentences. ” 136 
du luge, quiadonné lefdites fentences, | forme & teneur fur ledit HE Et:ce par 
_ &iugemens: ou Jectres Roÿaux atta- |  prinfe,vente,ow exploitation:ide fes bies, 
chees à iccux, contenant prouifion, & |  éautres voyes & manieres deuës &c rat 
mandement à vn fercent, ou autre exe= À  fonnables, &en cas d'oppofñition; sens) 
cuteur, de les mettre à execution nonob-. | … oudelay,lamain deiuflice fufifamment 
ftant qu'elles foient furannees. La teneur } - garnye,donnez &aflignezaux opofans, 
- … de laquelle commiflionenfuit. NF  refufans,ou delayäs,iour certain & com 
| RTE | |  petantpar deuâtnous audit fiege de, 8e. 
26 MT D pet La Ph pour dire leurs caufes d'opoftion,refuz 
: … Commif$ror pour execirer Une À ou delay,& en outre proceder comme de 
_ fentence furannee. FM  raifon. O inthimation pertinente, & de 
pe ete d'a a. + A cequefaitenaurez,&c. 
À V premier fergent Royal deladite … À Pie - 
/ À preuofté fur cerequis, falur. De Ja : 2 _: Æutre commilffionen Ce CAS 
partie de G.nous a efté expofé que dés Le | plus brieue. É 
. teliourilauroit à fon profitobtenunoz. FN os : 
lettres de fenrence à l'encontre.de H. par F.ù premier fergent, &c. Nous, à la 
lefquelles auroit efté dit, &e::Erpouice | requefte de G. yous manéons; & 
que pour plufieurs affaires & cmpelche-\p COMME que les lettres de fenteu- 


mens, il ne les auroit peu faire executer 
dans l'an d'icelles : nous a pour ce fac 
requis noz lettres au cas particulieres. 
Pource eft-il qu'en enterinant ladite re- 
quefte, vous mandons,. & pourcc qu'as 
uons donné lefdites lettres de fentence; 
commettons par ces prefentes, que non< 
obftant qu'elles foient furannees; vous. 


ce cy attachees fous le {cel delädite pre- 
uofté executez de point, en point, fe- 
lon leur forme & teneur: fur & à l'en: 
contre de H.denommé & condemné,en 
icelles ,:& ce nonobftant qu'elles foient 
farannees. Even cas d'opofitign refuz 
ou delay , la main. de infhice. fufhfar- 
ment garnye, donnez a 


finez, &c. 
ë n L - à x 4 LE à ? pe x 
comme en la precedente. Donne au: 


és 


quirequis en ferez, lesexecutezbien& | E 
degémér de poinét en point, felonleur. -} MSG, Le nnennieite 
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33€ Desinterruptions 


Combien quapres dix ans ‘paffez, vne 


fencence foitinexecutable, & peut feu- 
lement {eruir de titré, en 14 matiereen 
laquelle l'on agit : toutesfois par la cou- 


fume deLorriz article ceclxij,eft dit que | | 
Lertres de fentence en declaration d'ypo-. L 
thecque donnees contre vn detenteur, | 
font executoires contre le côdemné.tant a! 


quileft detenteur de l'herirage redeua- 


ble de Jadite rente, nonobitant quel'an | 


&iourfoit pail é. 


Des zaterraptions €o* difconti- 
nHAtions de proces. 
CHAP. XI X. 








re Vand en aucunes caufesya 
EX 19, difcontinuation de pourfui- 
ears 7 re, foit pat faute de prefen- 


& ati de roolle par mort ab- 


celuy quiveutallerauär doit leuercom- 


miffion delüge, par deuâtlequel la cau 
fcefFindecife, &'en vertu d'icelles faire 


adiourner {x partie, pour la reprerdre où 
delaiffer, 8 ain en vfons, touresfois au 
cuns obtiennentlettres Royaux, pour ce 


faire mefmemét quand il y à plus d'an & 
ions de diféontinuation, & cft le plus 


Lé 


fence departie,ouautremét | 


es SU : 
7 
Ù 


AE : 


| & difcontinuarions deptoces. 157 


feur: mais quand l'an n'eit pailé la com- 
: mifion doit eftre telle, ns 


Comifsion Jar trterruption Cr dif= 
| continmationde proces. | 
“V premier fergent,&c. De la partie 
PA de H. nous a efté expolé, que dix 
moys a où ENUIrON, il auroit mis en pro-. 
ces pat deuant nous I. pour au6ir paye- 


© ment detcile rente à luy deuë, pourtelle 


caufe, auquel proces, parties auroient 
procedé & prins trait de contr rieté, &c 
jufques à ce que (pour telle caufe qu'il 


“faut declarer, comme pour l'abfence du- 


dit I. ou pour la mort à luy aduenue, ou 
par faute de prefentation, où autre caufe 
fufifante:) Iceluy proces feroit demou- 
ré interrupt, & difcontinué au grand 
prciudice d'iceluy expofant qui volon- 
tiers en feroit de-rechef, ce qu'il ne peut 
bonnemét faire fans auoir furce noz let- 
tres de prouifion humblement reque- 
ranticelles. Pourquoy cecôfideré, vous 
mandons, & pource que le proces a efté 
intenté par deuâr nous commettons par 
ces préfences qu'à la requelte dudit H. 
adiournez competamment par deuant 
nous lédic I. ou Lileft deccdé fes vefue, 
& heritiers, pour reprendie ou delaifler 
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t38 : Des interruptions. 


ledit proces pour les caufes deffufdites, . 
demouré interrupt, & difcontinué. Ce. 
fait proceder fuiuant les derniers erre- 


mens &appointemnés diceluy, & enou- 


trecommederaïfon, & de ce quefaiten 


aurez, &C. 


Par Ordonnances du Roy Francois, ar- 


ticle vj. xx. publices l'an mul cinq cens 
trente neuf,elt ftatué que d'orefnauätne 
feront baïllees aucunes lettres de relief- 
uement de defertion ne peremption d'in- 
ftance pour quelque caufe& matiere que 


ce foit, & fils eftoient baillees eft defen-. 


du n'y auoir aucun regard:ains les inftä- 
_ces deffufdites eftre iugecs, tout ainfi que 


fi lefdites lettres n'auoient efté obtenues 


-nampetrées,— . ï 
Celuy qui obtient lefdires lettres de 
commilfion, doit par le fergent execu- 
teur faire baïller à-fa partie coppie des 


_ derniers appointemens, & erremensde. 


la caufe : à fin de venir à l'aflignation 


_ baïllee, preft de reprédre ou repudierla-. 


dite caufe : & lil n’eftoir ainf fair pourra 
eftre requis par deuant le Iuge quil'or- 


donnera, & baillera certain brief delay à # 


J'adiourné. Et fileft heritier d'aucun de- 
-tedé, quieuft intenté ledit proces, & 
quil n ait encores fait acte d'heritier : 


… 


i 


î ‘ > = 


D'eman Cip ati of. 139 


poutra demander quarente iours à venir 
- deliberer & declarer s'ilveut ou. entend. 


eftre heririerounon, du decedé. Etsil 


declare qu'il eftheritier ou qu'il foit tel 


maintenu, fera contraint de proceder ou 


_repudier : maisilaura aufh s'ille requiert 


communication de toutle proces. 
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Cf\trement : 


32 Vandil plaiftaupere, foicpar 
KA requefte de fon enfant, ou au- 
ONE | il le: peut emanci-. 
SNS per par deuant tel Juge -que 
bonluy femblera :-caren cas d'emanci-: 


pation la iurifdjétion eft volontaire 5 cn 


faifant laquelle le pere luy donne cer- 
tain héritage real ou reuenu, qui eft fpe- 
ciilement declaré par ladite emancipa-. 


ion, qu'on doit 'affermer eftre faite à 


bonne foy, non par force, & fans aucune. 


fraude. 


va pere.peut emäciper fon enfanr, tâten 


la prefence qu'abfence d'iceluy enfant, - 
& en quelque aage quil foit, Toutess 


… Parlecxlv.article deladite coùftume, 














fois, quand ils font trop moindres d'ans: 


D'emancipation % Fe 


comme au deffous de onze ans (iaçoir ce: 


que ladite couftume n’en face métion)il 
leureit pourueu d'vn curateuraux cau-. 

\ » . » } . : 
Les, à l'autorité duquel ils peuuent faire 


les chofes à eux 
Cmancipation. 


permifes , par ladicte. 


Si cous les enfans d'vn pere decedée- | 


ftoient emancipez, femble qu'ilne feroit 
neceflaire en cas de partage faire raport 


_-deleurs donations, declarees és éinan- 


cipations:mais le refte qu'ils trouucroiët 


de la fucceflion de leurdit pere,partirolét . 
cfgalement : & fil y auoit aucuns enfans' 


non émancipez, contre lefquels les emä- 
cipez voufiflent partir,leur conuiendroit. 


_ qu'ils apportaffent leurfdirs dons pour” 


pattir frarernellement. 


L'enfant emancipé, quiveut venir xla° 
fucceflion éfErenu conferer, & raporter 
<e que le pere luy a donné entre vifs: ce | 
qui eft conforme à noftre couftumede | 


ww, 


Lorriz, article cevj. où il eftdir, Qu'vn | 


enfant emancipé, & mis horside la puif- 


fance de fon pere, peut venir aux fuccef-. 


fions de fefdits pere & merc, en rapor- 
tant ce qui Juy 4 efté donné par l'emäct- 
pation, & fans ce qu'il foit tenu rapoñter 


les frui@z qu'ilen a petceuz. | 





x a É 
defenténces. TA4X 
.  Toutesfois s'ils auoient fair aucunes 
F  acquilitions durant let emps de leur. - 
| mécipation, ou qu'ils euflent autres bi£s 
|  parmariagedonnation ,ouautremét: ne. 
l les feroiétrenuz raporter : mais feroient 
|  & demeureroient à iceux ‘emancipez, 
| propres & fans rapport. 
L. … Senfence d'emancihations. 
| . À Tousceux quices preféntes lettres 
Averrot, lean&c. falutScauoir faifons 
| qu'auiourd'huy en iugement-pardeuant 
| nous B marchant demourantà Lorriz , a: 
volontairement emancipé, & mis hors 
| de fon goutiernement & puifflance pa- 
ternelle C. fon filsaagé de xv.ans ou en- 
: Wron acc Pete TB D HE ue nous 
| comméiuftice, pour'luy fes -hoirs, & 
| - ayans caufe : & par ladite emancipation 
[3 


faifant,ledir B. a donnéirreuocablement 
a fondit fils, fix liures tournois de rente, 
qu'il auoit droit de prendre chacun an, à 
teliour , fur vn heritage aflis en tel lieu: 
& outre deux picces de terres aflifes en 
télle paroille contenants douze arpens, 


. dependans de tel lieu :l'vne qui contient 


{épt arpens tenant d'vñe part, &c. & 


_ l'autre-qui en contient cinq, tenant d'vn 


longatel d'autre, &c, A la charge tou- 


{ 





—— A _—. Fer ES 
at D'emancipation. £ 


tesfois que lediremancipé payera fx de- 


“niers parifis de cés, que lefdirs heritages 
doyuent chacun an tel iour enuers tel 


jour dernier pafé:lefquelz heritagesap= 
partenoient au dit B. paracquifition quil 
enauoirfaite de tel : dès lecttes de laquel 
le il a fait apparoir, & icélles. barllees 


_fouzle feel de rel lieu. Defquelz her 


tages & rente , iceluy donnateur ( apres 


deueftu , pour & au profit de fondit filz 
emançcipé:qu'il en a (pour en our PEEr 


pétuelement)faily & .veftu parcs. pre 
fentes veu laquelle emancipation, deffai- 


defquels iceluy emancipé s'efttenucon-. 

DARs Le L À . sir COLA 
_ fons,-mis, & mettons ledit emancipé à 
eniugement & dehors toutes fes caufes 
. & querelles : contracter, acquetir, Mar- 


chander traiter ,negocier, & gouuerner 


2 





feigneur, à caufe de fa feisneurie detel 
licu:fans autres charges, fran czé&quites | 
desarrerages dudit cens , iufquesaudit | 


> Û - 5e / TE : 
pour garentir audit éMancipe ; pañlees | 
le reliour, en prefençe de tel notaire, 


Je ferment de luy receu , nefaireladite  } 
emancipation en fraude)s’eft deffaify, & 


ce 


fine, & faifine defditz herirages & rente, 
tañtauous icelle auétonifce , sayctoti- 


{es droirsen luy donnant pouuoir fpe- | 
cial de intenter,pourfuyuir, & defendre, 


De la fepatation &c.. 143 


D  cous & chacun fes biens, tout ainfi & par 


|  lamanicre qu'il euft fait, &faire pour- 


|  roitapresle deces de fondit pere, &luy 


| aagé, &a fes droitz. En tefmoing de ce, 
| nous &rel noftre Greffier, auons figne 
| . ces prefentes , & fait fecller du contre 
D feel duditbaillage, lesteliour&an. 
uand l'enfant emancipé eft mineur 


{comme defflus a efté dit }1l faut mettre 


| _ enladiré fentenceapres cesmotz, Etluy 
À  auons donné pouuoir efpecial , &c, ces 
motz. De o l'auctorité de tel fon cura- 
| teur aux caufes, à ce prefent, que luy 
 L : auons eftably & ordonné apres Le fer- 


LE 


2 1f 
Lo 
DEL. "4 


& defendre, &c. 


ae 0 UN 


ee La MALO Lo 


HR ORrr, xt. 
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# nt f, ge periales’,, 
ner Ce 


& femme gardans entr'eux, & 


oO 


= 


s 


ment de luyprins , intenter, pourfuyuir 


© Déla féparation de lacommunité 


;ainfi quil eft 
ft qelcripr <s inftitutions Im- 

eft vne conion- 
Fétion de l’homme, & dela 


obferuäsvnecouftume& vfage dela vie. 
indiuifee, Ou autremet fclon droit diuin: 
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4. | Dé la feparation : # 


° SAS É 4e PRES Se 
Manage eft coionction legitime dhom | 


me & de femme, ordonce de Dieu, pour 


la confirmation du genre humain. Et et | 
entendué Icoitime, files parties font en- 


femble coniointes, non point pour vo- 
lonté ou defir charnel : mais-par la feule 
- ordonnance diume Ce qu'on pourra co- 
-gnoiftre s'il eft ain que ‘les :mariez 
nayentautre defir finon d'auoirlignec,à 


fin quicelle bien inftruite enla doctrine | 
de Dieu elle, cognoïffe ce grand Crea: | dc ies biens nr | : 
| Meu bles, ainfi | & en la maniere qu'elle er 


teur, & en Îe cognoïflant l'ayme;bonno- 
HER CHAIO DGA ve, ain 

De tous droits,mariageeftp 
ligne directe afcendente ,i&. | 
aufli entre paréts collateraux, itifquesau 
cinquieme degré.Et ce pour caufe d'hon 
nefteré publique, qui eft fpecialement 
tcgardee , & requife a ladite côionction. 

Docques l'homme & femmié, legitime- 
ment coniointz, ne peuuét ainf qu'il eft 
cotenu en la do@trine Euangelique,eftre 
_feparez, : ne deiointz.. l'un: de Fautre, 
qual au corps, finon par mortiroutesfois 
11e mary cftoit incenfé, ou autrement:& 
en deltberation.detuer à femme, ou de 
luy faire autre tourmens ; elleluy pout- 
roit eftre oftee,iufques à ce qu'il fuft re-, 
tourné en meilleur fens : mais fe peut le: 

- maty, 


/ 


= rt Es PAS mieu "Re p= 
+ A PES HAN ETTE TUNE 






rohibé cn 4 
defcendéte, 


ù LE tele Juge féant 


: di 


delhômme& délafemme. 146 
| maryfairefeparer des biens, &commu- | 
. nicez qu'ilaauec fa femme , & fembla- 
| blement lafemme d'auecle mary,quand 
| Pvn d'eux eft mauuaism cfnager, prodi- 

gue,& dilapidateur, où pour autre caufe 
, RE fante. A ASROSSN ME DIEONLE © 
 Parlacouftume de Lorriz,, artic. cos. 
: Femme feparce de fon mary fans fraude, 
 quandaux biens peut, & luy loift apres 


[A 


& difpofer de fes biens meubles. & im 


à | poutroir faire,fi eHe n'é toit marice:tou: 
tesfois ff apres ladite feparation , lefdiez 
| conioinitz fe raffemblent & metrentleur 
| biens enfemble;la feparation eft, & de- 
D mebrermauiles ur cn 
| Etparautré article Ixxxix, les feparas 
tions des biens d'entre homme & fem- 
| meconiointz pat Mariage : & aufli les 
ceffions de biens ne fortiront effet, & ne 


+ ferôt dires valables, iufqués à ce qu'elles 


CA) 


| foicnrinfinuees & publices en iugemét, 


_ | &enregiftrees en la inrifdition du Iui 


| gs,ou feront demourans ceux qui feront 


| léfdites feparations & ceffions , & telles 
- | infinuarions feront faites à jour ordinai- 

ge , NON au greifc : mais ain 
s'enfuit, HATSARE 


| fquil 


£ » 
N, à \ 
4 
| ne L 
De 
MB Ë a — 


partage fairauec fondir mary contracter 








146 Delafeparation. PR. delhomme&delafemme 147 
sentence de feparation d’honsme | pour aucuns affaires aluy furuenues. Et 
co de femme marie T. | pourceque fadirefemmene vouloitcon 
Pts RAI EE NEO Or a D fenuir lefdites ventes l'a batuë par for- 
: Tous ceux qui fes prefentes lettres | me de correction. toutesfois à -acordé 

: A verrôt filon, ëcc.Sçauoir faifons que |: _& accorde ladire feparation partant veu 


£ EE me rIAES 
auioutd'huy ceans en Iugemet,en noftre | 


‘auditoire de Lorr!7, expedians les caufes | 
ordinaires : s'eft compatué, & prefentee 
en perfonne D. femme deE. marchät de- 


meurant en telle paroïle par laquelle a | 

efté dit,que defpieça cllea efté coiointé | 
ar mariage auecledi tel fon mary, dés, | 

du & dif 


& depuis lequel il luÿ a ven 
pé ; plufieurs fes 
uy appartenoïent | AutteS 
qu'ilz auoient entr'eux par acquifition; 
êc auttement : 


mier dela battre, mutiller, & outragér, 1 


en forte qu'il ef 


biens & hericages, qui | 
defon chef,-& autres | 


_& d'auanrage eft couftu® |. 


uerférne faire rehdence auccquesuy; & |. 
pour fes caufes ; & obuier.à plus grañds | 
incoueniens,p erte, &diflipation dé biens | 
a fait appeler ledir E. fon maty pardeuât | 


nousrequis ét requiert eftre de luy fes | 


difipations de | 


parce, affermant lefdites 


biés,& outrages eftre vraiz &c HOLOIES, 


au pays, lequel E,. à 
mous cnquis , êc interrogue 


auoir.fait quelques ventes&allienationss p 
| 
See ÿ, Le ) £ 








ce prefenr, furce.paf | 
à confellé | 


laquelle requefte declaration, côfeflion,,. 
& confentement duditE. & apres que 
Juy & fadire femme ont refpectigement 
affermé ne faire ladite feparation en frau 
de, nousauons iceux feparez , & fepa- 
rons quand à lacômunité de leurs biens, 


tant meubles que immeubles, feulement 
__ défquelzüls feront l'vna Flaurre iufte 
‘&loyalinuentaire:8cparta ges He ence: 


fafantenons celle D. mife & metrons 


L 
L« 


| enifes droitz en luy donnant pouuoir 


& puiffance ledit partage fait, de contrée à 


, À Gter& difpofer-de ffditz biens-meut 
impoflible deplus con: À 


bles & immeubles, pourfüyuir: 8 .demer 
ner toutes & chacunes fes caufes &oqnez 
rellestoutainfi;8&.en da fermer,r&cima: 
nicre; quefaisepourjoit ft elle neftoit 
mise éipourepoocedcriauquel" iquén-.. 
taire, &c paragesiiaunanonsalhgné sour 
a mardy: prochain culesrthoftel ,:& def 
mourance en Jadite paroïfie , pour ice- 
Juy fait le raporter, &nous en certifier 
a quinzsinerEr néantmoins-auons fair, 


& faifns defenfes à 1celuy E.rfur peiñe 
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d'amende arbitraire de plus s'entremet- 


tre de batre, frapper, & outrager ladite 


- femine & aufhi à elle de l'inciter ne pro-. 
uoquer à céfaire. Donné fouz lecontre: 


feel dudit baillage les tel 1our & an. 
… Desafturemens. 


CNET À TUE 





ms Vand aucun fe doute par} 
4 vray femblables conieétu- |. 
#2 : fes que quelque autre le LE - 


- d'affeurement. : 149 
que en caufe meue &pendant par deuanc 
nous entre tel demädeur-enafleurement 


prefent par confcil d'vne part, contre tel 


Elcuyer defendeur aufli en perfonne d'au 


tre. À l'appel:de la caufe le demandeur a 


affermé foy douter du défendeur, qu'il à 
diteftre de condition.peruerfe,&que def 
ia s'eftefforcé luy poiter ou faire porter 


dommageen corps & en biens, À cefte 
-caufe à requis eftre mis en l’afleurement 
-protcétion & fauuegarde -efpecial dp 
-Roy noftre ditfeigneur:enterinätlaquel 


|veuroutrager, ou titres, ouh. Je requefte ; 8 fur icelle ledit defendeur 

ND 4 7 AD, FE 7. = CRE 4 À e RER HO ges. 5 C : 
NT é ? ]uy potter autre dommagt | ouy:quià dit, que côbien qu'ilnayt fait 
en corps,& en biens:ilpeutfaireadiour } aucunes menalles audit demandeur,tou- 


nerpardeuantle Juge ordinaire , celuy | 

duquelilofe doute pour luy donner & 
fiancer bon & loyal affeurément ; & ne} 
feroit requisadiournement files parties | 


tesfoysaconfenty& confent ledit affeu- 
sement. Nousiceluy demandeur, fes fem 
me & famille, droitz,chofes, pofieflions, 
& biens quelzconques duôs mis & met- 


tons en ladite prottion & fauuegarde 
fpecial dudit feigneur , à la conferuation 
deleurdroiriant feulement.:, &deur a- 
_ vons donné & fiancé ledit sffeurement 
mande l'afleuréméren fraude:mais pout | bon & loyal de la perfonne dudit de- 
les doutes, & caufesque deflus : ce fait, | fendeur, & fes adherantz felon la cou- 
luy doit eftre donné entélleforme. | Îtüme de ce pays:quicitrelle que celuy 
sentence d'affeuremenr. if Sr Qi eftdigne de mort. Auquel 
Tous ceux qui ces prefentes lettres} re ddr: defiences für p #4 
a anter de Mrubs ee faifons RE 


Ni: | K 1j 


fe trouuoient en iugemét le Juge fcant, | 
lequel doit bien confidérer, &aduifer la 
qualité des deux partigsyv8c: faireiurct 
foleuncllementiercquerant;qu'ilne de: 


| 


| À 
| 
4 


| i : _ 


Ne 





He Sentence. 


cas * requifes,n'enfraindre lefdits affeure: | 
mene proteétion & fauuegarde. Donné 4 


&te: fou le feel de ladire preuofté Les vel 
baie Las Hiba ruota be ut 


LA 


- si f'adiourné en affeuremét fait defauc | 
parnoftreftil il n’eft adiournéfurlepro | 
ficd'iceluy, parce qu'entelles matierel'6 
naiuge defpens s'il n'y auoit, contefta. | 
tion & empelchement de donner l'affeu- | 
pement :mais pat vn feul defaut le Iuge À 


ment le requerant en protection &z fau- 


uégarde du Roy & ordonne que à J'ab- | 
fent fera fignifié la fentence quiemfuyt. h 


ot Cafeurement donné par 
k  ContHMACe. 





fen la caufe meuë & pendant par de- 
-uétnous entreF.marchät demourätaLor 


‘rizydemandeur en affeurement,côparant |} 
en perfonne, garny de confeil d'vnepait | 
& Gauffi demourant audit Lorriz,defen 


deur & défaillant d'autre:à l'appel de ladi 


te eaufe, pource que ledit defendeur ne | 
s'eftcomparu écprefenté à l'afignation, | 


-qu'ilauoït en ceprefent fige à luy bail: 


— 














A Tous écc.falut. Sçauoir fai fons que: | 


\ 


EE d'affeurement. 11. 
Jceàlarequefte du demandeur par va tel 

“férgent à ce prefent qui a raporté l'auoir 
adiourhéparlant à fa perfonne, l'auos ce 
requerant iceluy demandeur mis &pro- 


x 


_noncéen defaur par vertu duquel fuiuat 


_Jeftilide la court de ceäs apres l'informa- 


Ca 


tion par ledit demandeur faite que luy {a 


| femme & famille fe doutent dudit defail 
hnt;qu'il a dit cftre de condition peruer- 


fes fes complices, feruiteurs,*& alliez qui 
defia (mefmes iceluy defender) luy ont 
& à fadite famille, fait & donné plufieurs 


menaffes &iniures, & fefforcent de iour_ 


en iour( ainfi qu'il leurieftaparu par cer- 


taines &c vrayes prefumptions , & conie- 


étures)leur porter dommage en corps,& 


_enbiens nous'auons mis & mettons ice- 


luy demädeurfes femme, famille, droits, 
chofes,poffeflions,& ‘biens quelscôques, 
enl'affeurement,proteétion,&fauuegar- 
de fpeciale du Roy noftre dit feigneux à 
la conferuation deleurs droits tant feule 


ment: & leurauons donné, & fiancé le- 


dit affeurement bon & loyal des per- 
fonnes d'iceluy defaillant , & fes adhe- 
rants felon la couftume de ce pays qui 
eft telle que celuy qui l'éfraint eft digne 
de mort. Er fiauons ordonné, & enioint 
prdonnons, mandons , commandons 
UFR K üi) 


\ 
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sax Sentence 
ëc enloignons aù premier fergent Royal 
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“audit baillage furce requis que le pres | 
{entafleurementil nie a ler de [: 


Jant,fefdits aliez & autres qu'il appartien 


dra , faifent à chaçun d'eux defencesfür | 
peine de la hari,de l'enfraindre &cde mef | 


faire,ou fouffrir cftremeffait, ne mefdir. 

aiceluy demäde cdontethiatos Ch 
y demädeur & f:s domeftiques en 

aucune maniere. De ce faire donnons au- 


Ne: 


D: 


dit fergent pouuoir & anétorité, Prions 


_tousautres qu'ilapartiendraen ce faifant 
cftre obey,Donné,&c.fouz = fecl de la 


A AU , 
dite preuofté,les tel an &iour. 


Les defences qui font faites fürpeine | 


de la hart fentendent contre les gés laiz. 
Car quêtelles font faites à vn preftre,ou 


autre iouifsät du priailege declericature ! 


Le leur fait feulement de fences fur grof- 
les peines & amendes pecuniaire., & de 


-onË cat: | 
conffcations de tous & chacuns leurs | 


biens: à gnoy le Iuge & oreffier doiuenit 
enténdre-par la fentence, 354 
| En caufe d'affeurément les paîties doi- 
ment comparoir par deuant les Iuges ou 
ils font appellez en leurs perfonnes,&ne 
doiuét-eltre receuz a y:cô patoir par-pro- 
cureur fansis confentement de partie du 
moins que ledir procureur n euftprocu | 
tation fpecinle pour donner l'afleuremét, 











po 


d'affeutement. -153 
sé Leclerc matié eft tenu de refpondre 


_ en laditemasiere par deuant le Tugelay, 


urueu que contre luy ne fuft conclud 
€<rminellement , 
quelcas feroit renuoyé par deuant fon 


Jured'Egh@snicb fs | 
Lefeigneur eft contraint donner aflen 


tément à fon vaflal , iaçoitcequ'ilfem- 


ble que le ferment de feauté en doiue 


_excufer , femblablement cfttenu le don- 


nerà fonhommedecorps.  : TE 
Sur affeurement toutes exceptions 
fontrcierees: &inepeutaucun décliner, 
fil'aiourné & fon feigneur nerequierent 
Jerenuoy , qui fera baillé: mais cepen- 
dant le iuge fera afleurement a celuy qui 
l'aura requis, iufques ils foyent venuz en 


ja court dudit feigneur à certain iour qui 


leur feraprefix, 1-10: th 
! D CAR à 
_ Si sucun frape vn homme pendât l'ad- 


journementencas d'affeurement ,1l ne 


_ deffertlamort, ce queaucuns tiennent: 
maischet en amende volun taire, pourçe 


que encores n'a inrél'afleurement. 


pe laturelledes mineurs roturiers, 
té nonnvbles 


gi HARRIS 


a 


-&apenedefang:au- 








F4 LS Eee. Let D Et demuneuts, RS < 
oadptandetelereteRenten  Hiuces,quieft (auecgrant labeur ) tra- 
niet ricre des-elemens du droit, ou | duir en noftre langue par maiftre Nicol 
‘et dit: que tutelle eft vne certaineforce, D: de l'efcut , fecrerairs de monfeigneurle 


andorité, & puiffance fütl'hommefræe, |  Ducde Lorraine, Et viendrons feule- 
leqüelpourfaicuuefle ne fe peut regis, | ment à la forme des prouifions des tu- 
ne gouuerner:& eft donné au tuteurfor-. | teurs CHTATCUFS des non nobles. 


FO<: e î ‘ F3 e - £ ; k° = At or TS DÉS G A 4 
cc & puiflance furlemineurpourlegar- Par edit du Roy François donné 4 
der,& deffendre. Erfe contraint,onupeut | Crennelexix.fung V C.XXXVJ. la dation 
conñtraindrepource quetutelleeft vnof | dé tutellelle & curatelle, bail, & gouuer- 


nemétsconfection d'inuentaire des biens 
des mineurs roturiers , & non nobles,a- 
partientaux preuofts, & autres iuges in- 
ferieurs des bailliz , & fenefchaux,& au- 
tres iuges prefidiaux, &pourles nobles 
_apartiétaufdits luges prefidiaux,comme 


kôfs te Royaumes & à plufiéursauures D, au fecond liuicdes: matieres ci 
: D ne M ne des matiere 
quine fçauroienr, & ne peuuent gouuér jee | | ° 


ner, Er ence cas le Juge dela prounce, “Na pe fe | Hu de ie nee 
* " À .“ ile Ê : 
& les gens du Roy doiuent auoir vn fpe- | ner és à Re 
RP RE > à de Lorriz,eft dit quetutelle d'enfans mi- 
- cial & fingulier regard. Lon met auf | Ne A net 
ES pa dr abat “04 neurs fe doit donner pour l'election de : 
quelque differenceentreorphanes &pu- À. 0 UE if Le | 
pilles. Les orphanes font-ceux uifont | cinq des parens ; ou affins, Et au defaut | 
£a ne ce NE d'eux prendre des voifins , & dure ladice 
fans pere : & pupilles fontceux quifont | È are FT EEE D 
£ | À ANT LE | tutelle quat aux filles, iufques à l'aage de 
ans mere : Neantmoips puis qu'enfans Re en allee do eo ae 
moindres d'ansn'onr pere & mere, font Re ÉCAUX MURS RIRES 
appellez pupilles & moindres dans. |. PRES E 
De deciarer quantes manieres fontde | pie 
rucelles , & de la dinifion d'icelles , celà 
eft de droit & m'en deportéray : maisle | AE | 


lecteur le verxaau premier liure des joe 10.. * +. U à: 3 HAN LEA An 


fie, ou charge publique pourlacuredes 
pupilles : mais lecurateur eft ordonné | 
_auxbiens, & au gouuernement deceux | 
qui fonc furieux, ou langoureux : ou at 
bien des expatriez, fçauoir ceux qui font 
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 Promifion de IUTEUYS AUX MO 
dres d'ans. 


| Tousceux &c.lan de Vernoy &cfa 


AAlut. Surce que le procureur du Roy 


nous expofa,que n'aguereseftoientallez 
de vie à crefpas tel & velle fa femme,ayäs 


delaiffé quatre leurs enfans légitimes mi 
neurs d'ans:le premier d'iccux nomméA, 
aagé defeprans,le fecôd B.aage de cinq, 
le tiers T.aagé de trois, &le quatie D:22- 


ge d'ynanouenuion:aufquels & afin |} 


qu'eux & leurs biens peuffenc eftre maïit 
tenuz &sardez à leur profit & vtilité, 
eftoit befoin pouruoir detuteurs & cu- 
rateurs.Er à cefte fin euft fait appeller par 
deuant nous en noftre dir ficue tels, iuf- 
ques au nombre de cinq, leurs prochains 
parens , ace prefens , pour par Jeurele- 
ion eftre par nous donnee, deux d'en- 
treux , latutelle curatelle & charge de 
Padminiftration totale des perfonnes &c 
‘biens defdits mineurs,ce qu'ilrequeroir, 
_Sçauoir faifons qu'en enterinant ladite 
requefte, fut par nous ordonné &enioint 
aufdits prochains parens, par ferment fo- 
—Jennel, de en leurs côfciences cflire deux 
d'entre eux,ydoines & foluables, pour re 


gir & gouuernerles perfonnes & biens . 


NE 


> _ detuteuts. Tç# 
d'iceux mineurs: ce qu'ils firent. Etapres 
communication, & deliberatiô furce fai- 


_te,efleuerént par la voix defdits tels trois 


d'iceux ; les deuxautres nommez E. F. 
pourtuteurs &c curateurs aufdits moin- 


dres d'ans , &leurs biens, comme capa- 


bles receuans & foluables. Veu laquelle 
deliberation , & eleétion ordonnafmes 
que lefdits efleuz , & chacun d'eux, fe- 


royent & demourcroyent, & furent pat 


nous creez,conftituez, &cftabliz tuteurs 
&c curateurs defdirs mineurs, 8 leutfdits 
biens, Et apres le ferment d'eux receu,en 
tel cas réquis, leur donnafines pouuoir, 


dé bien & fongneufement les regir & 


gouucrner & adminiftrer pendant le 
temps de ladite tutelle , &:en propofant 
leprofit d'iceux mineurs au leur propre 
& fingulier , fpecialement & diligem- 
ment entendre en toutes leurs caufes, 
querelles, befongnes , & negoces , leur 
enioignant faire bon & loyal inuentaire 
detousleurs biens meubles & immeu: 
bles , & de routes & chacunes leurs let- 
tres, titres, &enfcignemens : pour la- 
dite turelle finie Jeur en rendre ou à 
leurs ayans caufe, bon conte & entier re- 
liqua ; enfemble de la recepre & mife 
qu'ils en auroyent faire, Et de fai 








dt A 


ae Permiffion Fa 
reau futplustoutce quilapartenoit , & 


eftoir ordonné faire auteurs , & felon 
que le droit le vouloir & difpofoit ce 
qu'ilsiurerenc, & promifientfaire. En | 
tefmoing defquelles chofes furent ces 
prefences fignecs de nous , & derñoftre -\ 


reMer, & fecllees du contrefeel dudit 


baillage le tel iour tel an. Si la creation | 


des ruteurs n'eft pourfuiuie parle procu- 
reur du Roy, mais par les prochains pa- 
sens l'on doit muerl'expoñtion de la fen 


tence, & y mettrecomine le procureur 


du Royacfté prefent & ôuy. 521 2" 0 
_…Quäties pupilles n'éttureurs ét ones 


veuctraire en caufe,le Juge à larequéfte 


dé leurparte adu erfe, leur en doit pour 


uoirdeleuts prochains parens ; aucuns 
en-ont: finou d’autres; qui a ccdoyenty- 
doines qu'il y contraindra de fon jofice. 
Erpour fairé côparonr lefdirs prochains 


paréns-decretera ladite paitiellzcomm Ti 


fion quienfuit.: 


pour faire appeller par la partie pourè 


| fusnant minenrs leurs. prochains p« 
Le 4 14 A 17 : 17 9.9 80 4352 6 pee 
rens pour leurofire proue de ft 
ÉERTSERTÉ EMEA EUTSS in 2 Le 
le GEC. hcenciéien loix éc. au premict 
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fergént&c,.dela partie dessnous a cité F4 
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_ expo, qu'ilaefté mis en procés par de- 
uantnous par T. pour auoir payement 
detant derente , qu'il pretend luy eftre 


EEE A ‘je . 3 EE ETS 
deuë, fur certains heritages, dont ledit 


‘expofant eft poflefleur à luy venduz 


exempts , &non chargez d'icelle rente 


“par V.qui n'agueres eft decedé , delaiffa 
- deux de fes enfans & héritiers: lefquelsil 


appelleroit volontiers à garands.Cequil 
ne peut bonnement faire : pource qu'ils 
font moindres dans , & fin'ontaucuns 


tuteurs ne curateurs , fans lefquels ils ne 


peumenteftre. cn iugement ; requerant 
furce prouifion.Pourquoy nousces cho- 


fes confiderces, vous mandons, &pour-. 


ce que leditiproces eft mew ,: & pendant . 
ax deuantnous, & que fommes leur [u- 
ge de domicille ; commettons-par ces 
prefentes, qu'a la requefte d'iceluy ex- 
pofantadiournez co mpetammér par de- 
vant nous cinq des-plus prochains parés 
defdirs mineurs faucunsrenoat,; finon 
leurs voifins ,amys,iouaffins, pourai- 
ceux mincuys eflire, &nommergens y- 
doines & foluables , qui feront par nous 


_érecz leurstuteurs , & curateurs , poux 
deuémentregir, gonuerner & admini- 


ftrer leurs perfonnes, & biens aux charte 
ges ; &aiuf que par nous fc:a ardonné, 


x" 

















160 Forme de la fentence 
Pouree fait refpondre fi faire {e doir 
aux couclufions, que ledit S. expofane 


voudra contre eux efdits noms, prendre 
& eflire fur ladite matiere de garanties 


Eten cas doppofñtions, refuz ou delay, 


donnez iour certain & competant par. 


deuant nous aux opofans refufans ou 
delayans, pour dire leurs caufes d'oppo- 


fition ,refuz oudelay.Eten outreprocé« | 
der ainfi que deraifon. Et decequefait | 


en aurez, &c, 
Forte de la fentence ex creation 
_  deladite tutelle. | 


: À Tous ceux quices prefentes lettres 
verront lan, &c.licencie enloix &c | 


falut. Sçauoir faifons , qu'en la caufe 
meuë & pendant par deuant nous entre 
S.demandeur, en requefte comparant en 
perfonne, & garny de confeil d vne part: 
& tels prochains parens de G; & H. en- 
fans mineurs d'ans de defun& V. defen- 
deur aufli pareillement comparans en 
leurs perfonnes d'autre part. A l'appel de 


la caufe le demandeur à dit qu'il a efté 


mis en proces par deuant nous , par T. 
pour auoir payement de tant de rente 
qu'il pretend luy eftre deuë fur certains 

Ii herita- 








ee de tuteurs. tr 
heritages dont ledit demandeur eft pof- 


D fefleur,àluy véduz & n6 chargez d'icelle 


rente par ledit defunt pere defdits mi- 
neurs,qu'il entend appellera garands. Et 
pource qu'ils ne peuuent eftre en luge- 
ment fans auoirtuteurs & curateurs, en 
vertu de noz lettres de commiffion , par 


h. telfergent, afait appeller les defendeurs 
en ce prefent fiege ; pour leur eneftre 


pourueu,ce qu'il a requis& conclud.Ou- 
ye laquelle requefte {& apres quecontre 
icelle lefdits defendeurs n’ont fceu dire 


} caufes vallables } en enterinanticelle, a- 


uons d'eux prins le ferment en tel cas re- 
quis en leur Enoignant en leurs confcié- 


ces eflire d'eux d'entreux ydoines & fol- 


tables pour reoir 8& adminiftrer les 
perfonnes & biens defdits mineurs, ce 
qu'ils ontiuré & promis faire, Er apres 
communication & deliberation par eux. 
fr cefaite, lefdirs tels trois d'iceux ont 


“leu lefdits tels tuteurs & curateurs 


auxdits mineurs & leurs biens , comme 


| capables receans & foluables. Partant 


veu par nous lefdites dcliberation, nomi 
nation , & cleétion : auons (furce ouy le 
Procureur du Roy) ordonné & apointé, 


h quiceux tels & clracun d'eux feront & 


demoureront, & les auons creez,confti- 
L 

















tuer. & eftabliz tureurs & curateurs aux 
perlonnes & biens d'iceux minçurs.Era- 
pres leur ferment. folennel fürçe receu,. 


laditetutelle, & enprepofant lebien, fa- 
lut, profit, & vruiliré diceux mineurs au 


leur propre, & fingulier : fpecialement & 


diligemment_ entendre en toutcs leurs 
* Le 


caufes querciles befongnes, & negoces. : 


Et d'auantage faire bon & loyal inuentai 
re detousleurs biens meubles &c immceg 


bles, & de routes& chacunes leurs lettres | 
titres & enfcisnemens, pourledittemps | 


expiréleurenrendre , ou à leurs ayans 

caufe bon conte & entier reliqua:enfem., 
j É +; . ,- À ms 

ble de Jarecepte, & mife quil en fetont:, 


& fFawcau furplus tout cequ'il apartient,, | 


& eft ordoné faire a tuteurs & curateurs,, 
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& que le droit le-veut & difpofe.. Ce 4 


qu'ils ont auffi iuré & promis faire, Don: 
néaudir,&c. 


"a > 


% Confirmation detntelle y’ cur 4: 
à 7° telle teframentare. de 


à ‘Tous ceux qui ces prefentes, Jettres, 
verrôt, &cc. falut fçauoir falons que, 










D: 


leur auons donné &donnons pouucirde 
bien& fongneufementiesregir,gouuer- 
ner, &adminiftre: pendant le temps de 
| 

| ditdefunt , duquelila efpouféla fœur, 
- pourueu que ladite Ordonnance & der- 









: F63: 
|. ééiourd'huy en iugeméc{urce qu'yntel 
… nous a ditique par Ordonnance de der- 


_ nicre volonté defant A. en fon viuantl'a 


rdetuteurs.‘! 







creé ordonné & cftably tuteur & cura- 
teur téftamentaire à tels fes enfans, de tél! 
aagc:laquelle tutelle & curatelle ila vo- 
lontairementacceptee pour l'hôneur du-: 


mere volonté! enfemble les claufes co- 


| dicilairesile tout figné d'iceluy , A, fuf- 


fentrecogneuëés ennoftre prefence, à fin 


d'iccllé'chargeeftre par luy plus feure- 
| mentexercee, & fenacquiter pour à la 


fin en:rendre:bon conte {&ientier reli- 
qua ,entemps & lieu dewz, à qui il apar 
tiendra. Pour: verificatton-duquel! fait, 
&à fin quil foirmieuxcognon , nous 


a exhibé lefdits :teftiment :8& ordon£ 


nancé de dernieré volonté : duquel la 
teneurenfuit. Innomine domini arnen 


&c. Pour recognoïflance defquels. te: 


flament &-codicilles & fienatures d'is 
Ceux de la main dudit defanc : nous a lez 


L diccel tureurpréfenré honorables Rom 


| 
I 


mes mailères ,: &c. Lcfquelspar: fer- 
mMment{olennel ont dit auoir veuéleu lef= 
dits teftament & codicilles qui font 
cfcrits & fonez d'celuy dufunt À, &le 
TEE 
























164. Des creatiohs 


fçaucntpourfouuentluyauoirenfonvs | 
| 


uant veu faire femblables efcritures& fi- 


gnatures, & qu vntel iour eftoyentpre- 


fens & virent qu'il fit apporter lefdites 
Ordonnances,tefFament, &codicilles:en 


fit par deux diuerfes fois faire le&ure: a- 


pres laquelle ordonna ledit tel tuteur &- 


curareut de fefdits enfans, &lefignade 


fa main. Et ce fait, dift qu'il vouloit fon- 
ditteftament & creation deturelle eftre 
gardez , obferuez & executez par les 
nommez en iceluy , eftant lors ledir de- 
funt de bonne memoire, congnoïiflance, 


& {ain d'entendement. Nousen enteri< | 


nant ladite requefte apres auoir veulef- 
dits teftament, codicilles, & creation de 
tutelle : ouy lefdits tefmoings & veu 


leurs depoñtions , auons en prefence & | 


du confentement detelle , vefue enfc: | 
condes nopces dudit defunt , confirmé, | 
& confirmons ladite tutelle & creation | 


d'icelle:enioignant audit tuteur de pren 


dre tous & chacuns les biens dudit de- 


funt,lettres titres, & enfeignemenspar | 
bon & loyal inuentaire & prifee , &en | 


rendreconte & reliqua en temps [sa heu } 


deuz a qui il apattiendra : lequel inuen- 


taire fera fait par vntel notaire ou gref- 





x 
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_ ftéles tceliour &an. 
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ferment en tel cas requis,commis,&com 
metrons : & à iceluy tuteur par ferment 
qu'ila femblablement fait , promis faire 
ce que deflus & accomplir le vouloir & 


de tous & chacuns fes biens prefens & à 
venir, En tefmoing defquelles chofes 
nous& tel noftre greffierauons figné ces 
prefentes fcellees du feel de ladite preuo- 


Tuteur efleu ne fçauroitne peut & ne 
doit refufer la charge de tutelle : finon 


qu'il y cufttrop grande aparence en fon 


excufe : lefquelles excufes font au lon ef- 
crites au vingtfxiefime tiltre des inftitu- 


tionsimperiales. | 


Parle Ixv. article de ladite couftume 
deLorriz enfans non eflans en garde cu- 
ratclle, rutelle ou puiffance d'autruy font 
reputez à leurs droits , c'eft à fçauoirle 
mafle à quaïtorze ans, & la fille à douze 
ans:& peuuent contraéter,intenter, pour 
fuyuir,& defendretoutes caufes, a&ions 
& querelles en iugement & dchors:maxi 
me à l’auctorité d'ÿn curateur ad li- 
tes. | ; 


intention dudit defunt fouz l'obligation 


Tuteurs & curateurs,gaigers d'Eglite, 


; ie = & receueurs executeurs de teéftamens & 
fier qu'auons, apres auousde luy prnsie |. 


autres fubicts à rendre conte, fontcreus 


L ü 









166 : Des creations de tuteurs, 
par ferment deleurs mifes iufques à à cinq 
fols,en chacun article : fans quitance 1 | 
ho concernans leur adminiffration: | 
pourueu quil foit vray femblable, qu'ils. 
les ayent baillez fans fraude: ainf qu'il: | 
_eft declaré par le deuxcenttren. | 


te fixiefmearticle deladi- 1 ‘e ge S es C () N D £. LL 
- tecouftume: L 5 250 
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RM Rene caufes { felon 

llacouftumerde Loiriz) le : 

A4 | su feigneur de fief peut faire 

| LES faifir l'heritage de luytenu 
es en fief, iceluy exploiter, & 

- «en SANS Guité = EE 

| Comme quandil n'a point d'homme: 

3 À parce que fon vaflala vendu, tranfporté, 

1 RU | -ou autremécaliené fon heritage tenu en 

ta 31 fefiou que la foy faut de fon coité, ie du 

PME MNT Et lois) Oo OMR Ta val par Mort dvn chacun 

4. [0 L'air 








168 \ - Desfiefs 
d'eux, & autrement. Ou quand profit de 
rachapt cit deu:&pour autres caufes fpe= 
ciallement declarees en aucuns articles 
d'icelle couftume , au premier chapitre 
ouilefttouché des fiefs. FF 
Pour faire lefquels faififlemens & ex- 
ploits eft befoing audit fcigneur de fief, 
leuer commifhon de fon Juge prefidial 
auquel( par edit donné à Cremeu le Le 
iour deluing lan milcingcens xxxvj.) | 
entreautres chofes apartiér la totalleco- |} 
gnoiflance en premiercinftance des ter- | 
res & fiefs nobles. Et fe font lefdites | 
commiffons en plufieurs manicres &fe- |} 
lon les matieres & caufes qui les diuerfi- 
fient,ainfi que cy apres fera monftré, | 





Si Premierement. Le 
Commiffion pour faifir € exploiter 1 
quand le fergnesr/na homme , par | 


su licencié en loix lieutenant de par 

À le Roy noftre fireaLorriz, bailliage 
d'Orleans. Au premier fergent Royal du- 
dit bailliage fur ce requis, falat, De la par 
tie de A.cfeuier feigneur du fief, terre, & 


feigncurie de tellieu nous a eftéexpolé 


A: 














vente ow aljenation d herirages. | 
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& faififfement d'iceux. 169 


que de luy à caufe de fondit fief entre au- 


tres heritages,eft cenu mouuant en fief 


telle piecedete rre,maifon,& autres her 
| tages appellez, &c.affis en telle parroifle, 


tenant d'yne part, &c. defquels heritages 
eftoit detenteur comme fon vaflal B. qui 


puis n'agueres l'a védu,tranfporté,ouau- 


trement alienéà perfonne ou perfonnes 


incongneués audit expofant: qui de pre- 
- ent n'apoinc d'hôme, &fina efté payé 


de fes deuoirs & profits de fief, en fon 


grand preiudice & dommage, requérant 


ce prouifion. Pourquoy ce cofideré vous 
mandons : & pource que par edit , entre 
autres matieres & cas Royaux., la co- 
noiffance en premiere inftance des ter- 
res & fiefz nobles nous apartient, com- 
metrons par ces prefentes : qualareque- 
fte d'iceluy expofant faififiez & mettez 
en fa main ledit heritage tenu de luÿ en 


_ fief, pouriceluy exploiter , & fi faire fe 


doit en prendre & faire les fruits fiens 
iufques à ce quilayt homme, &foit payé 
de fefdits deuoirs & profits de fief. Et 
enicelle confortant, pourconferuation 
defdits droits , y meitez & appofez la 
main du Roy noftre fire, comme fouue- 
raine.Et ce fignifiez à tous qu'il apartien 
dra, & dont ferez requis:en leur interdi- 


# 
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170 Des fiefz 


faut la iouyfänce dudit heritageëc fruits 
d'icelle,que preallablementn'ayent fatif 


HAUT 


fait ledit feigneur de fiefexpofant. Pour Le 
lefquels fruits recueillir | & teoir lefdits | 
heritages,eftabliflez commilaire folua- | 


bles pour en rédre conte & reliqua,quad 
&a qui il appartiendra, Et en cas d'oppo- 


fition,refuz ou delay, la maia mifetendt: \ 


donnez aux oppofans ou deläyans Iour 


certain & competant par deuanrnousà 


noftre fiese audit Lorriz,pour dire leurs 
caufés d'oppofition,refuz ou delay:éc en 


Outre proceder comme de raifon:6 inthi 
mation pertinente. Et de ce quefaiten 


aurez, nous certifiez fufifamment Dece 


faire vous donnons pouuoir & auori- 
té: mandons à vous prions & requerons 
tous autres quil apartiendra en ce fai- 


fant eftre obey. Donné à Lorriz fouz le 


contrefcel dudit bailliage le tiers iour 
deDecembre,l'an mil cind cens quarante 
DEL agauz rte F: 
Eft à noter que fi le fergeat exploite 
en la iurifdiction duluge qui decrete:ces 


mots, prions & requerons,&c.nefontre- 
quis en ladite commiflion : mais feule- |" 


ment quâd l'exploiteft fait hors Les lii- 


tes de ladite iurifdiétion, " 





-& faififlement d'iceux.  : 191. 


= L'article fepticfme de ladite couftume 


de Lorriz, fait au propos de ladite com- 
miffion. Et doit à celte fin eftre DEC ans 
Pour empecher quand la Joy faut du 


| si licentié en loix, lieutenant de par 


le Roy noftre fire à Lorriz , baillia- 
e d'Orleans, Au premier fergent Royal 


- dudit bailliage, furce requis, falut: Dela 


partie de C.cfcuyer feigneur de’rel fief: 


nous a éfté expolé que defunét D'luy vi- 


uantaufli efcuyer, fon pere: cftoit fei- 
gncur dudir fief: duquel entreautres cho 
fes, eftoit & eft tenuenfefvn manoir, 
baftimés, terres labourables,prez, boys, 
& autres heritages en dependans, affis 
en:telle: parroïfle, appellez, &c. tenant 
d'yné part, &c. Defquels heritages puis 
le decez dudir defunét, &c.le vaflal & de- 
tenteur d'iceux, n'a fait la foy,ne payé fes 


-deuoirs audit expofant nouuel feigneur, 


qui yagntercit, requerant fur ce prout- 
fon. Pourquoy nous ces chofes confi- 
derees, vous mandons, & pource qu en- 
tre autres matieres, &c cas Royaux, la 
cognoiffance en premiere inftance des 
terres, & fiefs nobles ; nous appartient: 
Commettons par ces prélentes, qua la 























17% “Des fiefz 
sequelte dudit efcuyer expofant , fai- 
fiflez & empefchez lefdits heritages , & 
fruits y cltans pendans par les racines, 
& lefdics faififfement & empefchement, 
fignifiez audit vaflal , & le fommez qu'il 
voyfe à fa foy, & face fes deuoirs enuers 
ledit expofant, pour raifon d'iceux heri- 
tages, dans les quarante iouts prefix, par 
‘la couftume de ce bailliage : autrement, 
& en defaut de ce faire , lefdirs fruiéts 


feront audit feigneurs acquis , enpure 
perte dudit vaffal. Etneantmoins, pour- 


-ce pendant iceux recueillir & regir lef 
dits heritages , eftabliffez Commiflaires 
foluables, pour conte & reliqua en ren 
dre quand, & à qui fera ordonné. Eten 
cas d'oppofition refuz ou delay, donnez 
aux oppofans , & à tous autres qu’il ap- 
partiendra, iour certain & competant, à 
cftre & comparoir par deuanr nous à no 
ftre fiege dudit Lorriz | pour dire leurs 
caufes d'oppofition refuz ou delay, & en 
outre proccder comine de raifong O in- 
thimation pertinente. Et de ce que fait 
en aurez nous certifiez, &c, | 
- Pour l'intelligence de ladite commif- 
fion foyent veuz leix,.x vij.& xviüj.articl. 
de ladite couftume: & femblablement 
fait a ce propos le Ixxxvj. articl. d'icelle, 










& faififement d'iceux, 173 
Pour farfr gmad La foy faut du 
PE" COCA Dallas: 


El] licentié en loix, lieutenant, &c.. 
À Aupremier fergérRoyal dudit bail- 


age, &c. Dela partie de E. efcuyer, fei- 


gneur de tel fief, terre, & feigneurie,af- 
fife en telle parroïfle,nous aefté ex pofé: 
qu'à caufe de fonditfief, font tenuz de 
luy en foy & hommage plufieurs fiefs, 
terres & feigneuries. Éntreauttes vn tel 
fief affis en tel lieu ainfi qu'il fe coporte 
& poutfuit, en agé mucurl ; & 
autres baftimés, terres labourables, prez 
& boys dehautefüftaye,&c. auquel fief 
leditexpofant, puis la mort de fon der- 
nier vaflaln’a homme: aumoins quiluy 
ait faitla foy & hommage diceluy, ne 
auiG payé plufieurs droits & profits fei- 
gneuriaux, qui luy en font deux, &nen 
peur eftre farisfait, fans auoir fur ce pro-. 
uifion,hübiement requerarcicelle, Pour 
quoy ce cofideré vous mädons: & pout- 
ce que par Edit la cognoiflance de rel- 
les matieres nous appartient, & queles 
chofes dont eft queftion font afhfes en 
noftre reflort, commettons-par fespre- 
fentes : qu'àlarequefte dudit expofant 
faifilez & mettez en fa main ledit fief, 


\ 
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fes appattenances & deperidances, -en- 
{emble les fruiéts y pendans par les ra- 
cines, en fauisfaétion defdits profits & 


droits. Et pour conferuation d'iceuxen 


confortär ladite main, y mettez & 4ppo- 
fez celle du Roy noftrefiré, comme fou. 
ucraine, Pour recueillir lefquelsfruiéts, 
_&regirlefdits heritages, eftabliffez bôs. 
& fufhifans commiffaires, qui en puiflent 


rédre conte,quäd &.à:quiilappaitiédia: à 


_& letout fignifiez aux detenteurs dudit: 
fief & heritages, & autres que befoin (e- 


ra: faifant à chacun-d'eux defenfes {ur 


peine de l'amende, de n'eniouyr, & en- 
Jeuer lefdits fruits, fans faire! lefdites: 
foy, & hommage à iceluy:expofant, &: 
luy payer lefdits droits, & profits feigneu: 
riaux, Er en cas d'oppofition refus ou de 
Jay, ladite main mife tenant, donnez & 


aflignez aux oppofans, refufans, ou de-, 


layans:iour certain & competant;par de-, 
uanc nous, pour dire leurscaufes d'appo-; 
fition,refus où delay, & en outre proce-. 
- dereôme de raifon.:.O intimation pet- 
tinénte. Et de ce que faiten aurez, &c. 
Ecxi]. xx. Îxxt: xxxins &xc. articles: 
deladite couftume elt, fait mention du-: 
ditfaififfement, 8 où le vaflaleft cou: 
aller vers on feisheur, pour fure la foy 
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! & faififfement LT CEE 74 
& hommage de fon fief, &r luy payer les 


M profits faucuns font deuz. 


“ES à noter l’article lv. que le vaflalen 
quelque maniere que le fief luy foit ad- 
uentitant par fuccefhion,acquelt, qu'au 
tremenc:ne fe peut dire faify de fon fief,àa 
l'encontre de fon fcigneur, iufques à ce 
qu'il luy en sit fait la foy & hômage : ou 
uc deluyil foiten fouffrance, quiequi- 
polle à foy: ou qu'il ayt offert deuëment  - 
afondit feigneur,ou au domaine fairela 
la foy.& hommage, payer les deniers, & 
profirz:f'aucuns en font deuz. he 


Forme de’ faire par le wafal la foy €: 
hommage a fon Jeicnebr, qui nef ef. 
.criteen ladite couflume. sou 
LÉ vaffal en faifant Foy & hommage | 

à fon feigneur de fief doit auoirla ve- 
Îte nuë, & eftre fans efpecou autre baftô- 


4 | E 
. de defenfe , & fans manteau ,côme preft 


d'eftre à droitpour fon feigncur:doit auf 
fi auoirles mainsioinres;-en figne d'hu- 
milite, & les mettre ds deux mains d'ices+ 
luy feioneur,en figne de foy, & que tout 


luy voué: Et en,telle manierc luy doit : 
promettre &iurer come fon homme foy : 























76 De Ac 


& loyauté enuers & contretous. Erainft | 
en le baifant en ja bouche, le doitledit | 
feigneur receuoir, fauf {on droïr, & l'au- 


truy: de tels droirs & profits que peut 
deuoirledir fief, & luy enioindre baller 
fon aduis dans quinze ours enfuiuans. 


Il n’aduient gueres que les vaffaux gar- 


dent,& que leurs feiguenrs facent nr 
telles folennitez (ce que touresfois ils: 
feroiét fi bon leur fembloit) ponrce que 
telles ceremonies approchent de celles 


que nous gardons enuers Dieu, Aufiya 
il en France des bourgeois, & de pauuies 


fimples gentilshômes,qui font feigneurs 


de pluficurs fiefz ténus & pofledez par _ | 


les princes & grands feigneurs: aufquels 
ne feroit bien decent, les faire obferuer. 
Mais de couftumelouable, en faifantla. 
reception de foy, l'on tient les deuoirs 
pour bien & deuëment faits. 


Dour prendre £T exploiter heritage fe | 


mwen fief, par faute d'anen 
er dénombrement: | 


mr El licentié en loix, lieutenant, &c. 
Au premier fergent Royal, &c.Dela 


partie de F. efcuyer, feigneur detel fief, 
nous aefté expolé: que deluy acaufe de. 
PE fondit 
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fondit fief (entre autres lieux féicneu- 
riaux}eft tenu & mouuant vn tél fief ae 


… fisentellieu, ainfi qu'il fe comporte en 


manoir feigneurial,garenne, domaine & 
autres heritages feodaux,defquels G.fon 


vaffal detenteur d'iceux, qui par cy de- 
uanten a fait la foy & hommage, neluy 
a dans le temps à luy prefix par la couftu 
mc;balléadueu, & denombrement par 
lemenu, quelques inionctions & fom- 
mations (iufques à quatre) quiluy en 
ayent deuëment efté faites & fignifiees. 
Mais eft tombé és amendes, fuiuant la- 
dite couftume, pour le defaut & refuz de 


 fatisfaire à chäcune d’icelles fommatios, 


baillér & fournir fondit adueu, au preiu- 
dice duditexpofant, fi commeil dit, re- 
querant fur ce prouifon. Pourquoy ce 
cofideré vous mädons, & pource qu'en- 
tre autres matiéres par edit la cognoif- 
fance des rertes & fiefz nobles, nous ap- 
partient, commettons de par le Roy no- 
ftredit feigneur: qu'à la requefte d'iceluy 
expofant, vous faififliez, & prenez en la 
main dudit fergneur : & exploitez lefdits 
heritages tenuz en fic, & fruits d'iceux 


_ypendans par les racines, par faute d’ad- 


ueu & denombrement non baillé: & 
lefdits exploits & faififlemens fonifiez 
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_audie G. vaffal, & autres qu'il appartiène “À 

dra,en leur faifanc defenfes, faire actede | 
 iouyffance, & enleuer lefdies fruid@siuf. | 
ques iceluy vaffalayt bailé & fourny J 


fondiradueu & denombrement, & payé 


_Jcfditesamendes& fiarz raifonnables. Et | 


pour ce pendant recueillir lefdits fruits, 


regir & souucrnerlefdies hericages:efta- 


bliflez Commillaires foluables, qui en 


puilfent & fcachentrendre coute, quand |) 
& à qui apparticadra, Eten cas d'oppofi- * 


tion, lefdits faififfemens &c exploits te- 


nans, donnez aux oppofans, refufansou } 


delayans iour certain, & competant par 
deuant nousaudit fiege de Lorriz pou 


dire leurs caufes d'oppofitions refus où 
delay, & en outre proccder comme de | 


“raifon : O inthimation,&c, Et de ce que 
fairen aurez nouscertifiez,&e. 


: Soient à cefte fin veuës lesIxv.fxv).& Ê 


lxviij.aricles de ladite coutume, 


Autre commifron cumulatisedespres 
cedentes, de laquelle comnuncnent 
eff ufé pour farfir par faute d'hemes 


fe nom faire,droits ET €. Don payer - 


7% } 4 F7 
ex aneukasn bailets. © 
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El licentié en Joix, lieutenant de par 


Se Roy noftre fire à Lorniz, baillia- 
‘ge d'Orleans au premier fergent Royal, 
fur ce requis. De la partie de H.efcuyer 
feigneur du fief de tel lieu, affis entelle 


parroille: nous a CÎté expofé, que de luy 
à caute de fondit ef terre & feipncurie, 


font tenuz éhfoy & hommage plufeurs 


beaux fiéfz ;rerres & feigneuries, mef- 
mes va tel fief aflis-en tel heu, fes ap- 
partenances: êc dépendan as; ainfirque 


le tout fe coporte & pourfuié en manoir 


fcigneurial,& tels herirages, le tout con- 
tenant tant d'afpensi: duquel ficf, & ap- 
partenances,ne luy eftappaiu aucun val- 


fil: mais éftoccupé-par aucuns deren- 
reurs d'iceluy, quineluy en © 1tfaitau- 


one foy & hommage;me pa yé plufieurs 
droits, & redeuoirs féioneuriaux, qui'à 
caufe d'iceluy en font doux. Ecu’en peut 
eftre fatistur, ne pareïllémentauoir lad- 


‘veu, & denombremét par lé menu dudit 


fcfe apparrenaçes:fans auoirfur ce nez 


lettres de proufon , humble ENT IC- 


querant iaelles. Panreuay, ce confideré® 
vousmandons: & pourecquepal edirla ; 
totale cognoifiance dessrertes, & fiefe 
nobles nousa ppar ticnt,conmiettons pat 
ccspréfentess: QU'Apres mainonufe dude 


P— 














Des fief 


_expofant ou de fon procureur pour fuy, 


fur lefdics fief, & appartenances, & fruits E 







y pendant parles racines, par faute d'hô- | 


me, foy non faite, droits, & deuoirsfei- | 


gneuriaux non payez, aucez & denom- 


bremensnonbaillez, confortanticelle, | 


pour conferuation d'iceux droitz y Met- 


tez & appofez la main du Roynoftredit 


fcisneur, comme fouueraine:& cefigni- | 


fiez aufdits detenteurs, & autres quil 
appartiendra, & dont ferez requis: fai- 
fant à chacun d'eux defenfes, fur peine de 
l'amende indite par la couftume, n en- 
fraindre ladite main mife, & ne fentre- 


mettre de [a iouyffance defdits herita- 


ges & fruits, fans fatisfaétion defdits 


droits: faire enuers iceluy expofant. 


“Pourlefquels fruiéts recueillir, & regir 
lefdits heritages, eftabliflez Commiflai- 
res foluables , pour en rendre conte & 


_teliqua, quand & à quiil appartien- 
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| 
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dra. Er en cas d'oppofitionrefuzoude- 


Jay, ladite main mile tenant, donnez & 
afignez aux oppofans, refufans ou de- 
“Jayans, iour certain & competant, par 
deuant nous, anoftre fiesc dudit Lorriz, 
pour dire léürs caufes d'oppofition re- 
fuz ou delay : & en outre proceder com- 
medeiaifoh: © inthimation pertincn- 
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te, & de ce que fait en aurez nous CErti- 

fier) &. ALES 
Pour entendre ladite commifhon faut 


| voirles articles deffus cotrez faifans mé- 


tion de faifie, & main mife : enfemblele 
lxxijarticle pour l'amende contre le vaf- 
fal qui enfraint la main de fon feigneur, 


_confortee par la main du feigneur haut 


iufbicien) 2 | 
Par le Ixxix. article de ladite couftu- 


- melefeigneur de fief n’eft tenu de plat- 


der deffaify contre fon vaffal, quand le 
fief cft faify par faute d'homme: finon 
ue le vafal fift apparoireftre en foy où 
ea dudict feigneur: auoir fait. 
deuëment fes offres: ou qu'il fuft defa- 
uoté à feigneur ledir vaffal. Auquel cas 
de defaueu ledit feigneur feodal aura: 
temps & delay pour informer comment 


_ileft feigneur feodal, & ce pendant le 


vaffal iouyra. HO | 
Pour fañr le fief tombé en rachapt par 
mort du vaflal noble quia delaiffé fes en- 


fans fans gardien ou bailliftre, & qui 


en defaut d'iceux ont efté pourucuz de 
tuteurs & curateurs, faut leuer telle com. 
_ÆHfre commifs 01 

| ‘ M ü} 
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El licentié en loix lieutenant depar 


Je Roy noftre fire à Lorriz bailliage k 


d'Orleans, au premier fergenr Royal 


dudit bailliage fur ce requis, falut. De 


£ rio QUES à 
Japartie del. cicuyer feigneur de la ter- 


re, fief, & feigneurie, de tel Heu nousa 


cfté expofé que à caufe de fondir fief, &c.. | 1 


feigneurie, font de luy tenuz & mouuäs 
en plain fief, plufieurs autres fefz, ter- 
res, & feignearies: mefmes vn ficf ap- 


pellé, &c. ais en tel lieu ainfi quil 1-1 


compotte & pourfuit, tant en manoir 
feigneurialer autres baftimens enclos 


de foifez courtis, iardins, garenne, bois ) | 


dehautefuftaye;prairies, et autres apar- 
tenances ,  & dependances qui apattin-. 
drent à vn fien vaflal en fon viuantef- 


cuyer, nommé K, nagueres decedé de- 
laiffé deux ou trois fes enfans nobles :} 


& heritiers, qui n’ont gardien nebail- 
lifte : mais feulement en defaut d'iceux 
ont tuteyrs & curateurs delquels ont 
cfté pourueuz, & qui à ce moyen & audit 


. nom, doiwent profit de rachapt dudit | 
fief audit expofant qui ne peut cftre | 


fatisfait, fans auoir fur ce noz lettres 
de prouifion humbiemét requeranticel- 
les. Pourquoy nous ces chofes confide- 
rces vous mandons & pour:ce quen- 
; 


RG 


a 5 = 
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| pre autres matieres & casRoyaux la co- 
| gnoiffance en premiere inftance des ter 


D 


res & ficfs mobles nousappartient. com- 


mettons par ces prefentes que à la re- À 
quefte dudit expofanefaihilez 8 mettez 
en fa main ledicfief de luy renu fruits d1- 
celluy fes apartenances à, dépendances: 
& enicelleconforrant y metez & apolez 
Ja main du Roy noftréditfcione ur Côme 
fouucrain;pour par luy en iouyr, &cen fai 
refiens les fruits de l'annee pour farisfa- 


ion defondir profitderachapr,ët ce fi- 
4 gnifiésaufdits tuteufs-8curateurs,è au” 


tres qu'il appartiendra , dont ferés re- 
quis : en faijant à chacun d'eux defences 
fur grandes peines au Roy a appliquer, 


- ncenfraindrelefdits faififement & main 


mife ,& aufli de ne iouyr defdits flefs ec 
fruirs iufques 1ls ayent à iceluy expofant 


payé ledit profit derachape , ou fait les 


offresence cas requifes par ja couftume 
de ce baillage. Eten cas d'eppofition fes 
fus ou delay ladite main mile tenant ef- 


_ dits herirages;& fruits, 8 iccux regis &t 


gouuernés pat cominiffaires foluables 
que y eftablirez pour en rendreboncon- 
te &entier reliqua quant &t a qu il a 
paitiendra: donnez &ailignezaux ops- 


…… fans refufans ou delayans, 1our certain & 


M in} 
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uant nous à noftredit fiege de Lorriz, 


pour direleurscaufes d'oppoñtionrefuz 
ou delay en outre proceder comme de 
pertinente, Etde 


raifon : Ô inthimation 


| 


ce que faiéten aurez, &c. 


Le plus fouuent queirques faifies qui 
ayent efté faites, les vaflaux ne fontleurs 
deuoirs, aucunesfois parnegligence, ou 


qu'ilz fonc preuenuz de mort:ou par fau 
te que les proprietaires, detenteurs , ou 
fermiers, qui léstiennent & eniouyfene 
fouz le nom des vaflaux , & auxquelsles 


faifies ont efté fis 


leurs maïftres d’icelles. Parquoy les fei- 


gneurs de fief qui veulent eftre fatisfaits, 
obtiennent de nouvel commiflion pour 
continuer Jeurs faifirs precedentes , ain- 


fique fenfuyt. 


Commiffion pour continuer Les faifies | 
precedentes, 


"Ellicentié en loix lieutenant de pat 
ah; Roÿ noftre fire à Lorriz baillage 
d'Orleans. Au premier fergent Royal du 
dit ballage furce requis, falur, De la par- 
tie de tel Efcuyer fcigneur de tei lieu 
nous acfté expolé, qu'à caufe de ladite 


œnifices n’auertiffent 








ni | 
‘al 


f 


El 


“ÿies : entre autre tels lieu, 
terres ,aifances, & apartenances 


qui par contemnemen’t , 


gneuriaux,quia Ca me 
| ns apartenances font deuz audit EX 


eur mainiceux fiefs , 


 feigneur. Detoutes Ï 
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D lain 
FACE ; LR de M) Re “ Hlieu.font tenuz Eh-P 
competañt , à eftre & compatoir par de. |} feigneurie de cetli ; 


deuoirs 
fieffoy & hommage , droits & a ue | 
lufeurs fiefs nobles verres êt 1618 | 
er fiefs, malures, 
d'iceux 
j 55 
affis entelle paroifle. De tous jan 
fiefs, mafures & appartenances nu | 
font aparuz aucunsvaflaux:mais On : 
& font ocupez par aucuns detenteut 
ou autrement 
mages, . 
neluyen ont fait les foy & ee 
ne payé plufieurs droits & deuoits 1 


(e defdirs fiefs, mafu 


pofant, &a fes predeceffeurs , &c à er 
dont il a le droit & caufe: Jefquelz&ciem 
bliblement iceluy expofant , auroienf 
des pieça pour ces caufes faiñ & mis à 
mafures ,aparte 
nances & dependances àc les RAT 
eftans:& pouricelle FE _ - 
r a main du Ro | 
bee seneles faifies & 
maiñhs miles deuément fignifices ne | 
tenteurs & poffefleuis , Sie ES As 
jets, ils n'auroyent tenu CONTE: CE 
que ledit expofant fe nt . 
de fefdirs profirz droits 8. e el 
feigneuriaux, Et fin 4 eu les aueus & de 


\ 











1 Des fief. 




























Mmafures &: apparcenances, en fon 
preiudice & dommage , requerant für 

ce prouifion. Pourquoy ce confideré 
vous mandons & pourte que par edicla 

7 totale cognotflances des terres &-fefs 





pouuoif & reflori , commettons par ces 


für rouslefdits fiefs mafures & apparte- 


renances , & fur rops les fruits qui y e- 


main & furles fruits de prefent pen- 
faute d'homme , où hommes foy non 
faite droics, & deuoirs {cigneutiaux non 
payez ,.aueuz & dénombremens non 
faits ne bailez : vous en confortant. 
icelle pour conferuation d'iceux droits, . 


Ître dit fersneur comme fouuerainne, & 
ce fignifiez aux derenteurs & autres 
qu'il apparriendra & d'ou ferés requis, 
faifant a chacun d'eux & chacun à fon 
regard deffences fut peine de l’amen- 
de indive par la coyftume , n'enfraindre 


|  . & Gifffementd'iceux. 


nombremens parle menu d'iceux fiefs, 
grand | 


E- 


prelenres : que apres quef en continuant 
courtes les prefdénres failies ia faites … 


ftoiér lors defdites faifies) ledit expojant comme de raifon 6 inthimation à ce per- 
Où procureur per luy we auta ms fa. 4 PR hr . | 


dans, & qui pendronr parles racines : par 


y mertez & appofez la main-du Royno- | 


_ 187 
Lefdites mains miles y & ne RENE 
D re delaiouyflance defdirs herirages & 


4 


3 { 2 DS 
| n defdits droits 
| fruits , fans farisfadtion defd LE 
LE <. :s iceluy expofant. Pour le 
MN faire couCrs 101 SEP Re lefdits 
quels früits recuellhr , & ,regir. iel 
herirages, 


eftabliflez commifltaires {ol- 


x { Ds e à £ , à . ua AN 
44,0 /uablespour en rehdre conte &c reliq 
nobles nous appartienc:&aufli que cŒux À ‘! 


dont eft queftion fonc aflis en noftre À 


quant & à quil apparuendra. Eten cas 

Jay: nain 
d'oppoñrtion, rcfus,ou delaÿ (asser . 
me { ic à de. 
mife tenant) donnés & aflignes 


| à -Javansiour certain 
D pofans,refufans ou delayansiour certait 


& competant &c. pour da 
nous àanoltée fiege leurs caufes:d Rp L 
D .ionrefus,ou delay: & en outre proceder 


tinente & dece que fair en se es 
certifiez ,&c. Par le xi1j. “Rest ac t: 
couftume quant aucun doit rac rape ; . 
|. doitoffuira fon feigneur rois cho é 
N cetaà fçauoir le reuenu de rage . 
| fon fief, vne fomme d'argent telle qu 


D Lerra eftreconuenable , ou ce que deux 


L  preud' hommes cftimeront: & deflors le- 

dit figncur du fiefne fait plusles fruits 
fiens : mais bon luy femble aura ‘qua- 
rante jours pour choifir & eflire lvne 

| es, | 

À ns. & xx. articles font ui 

|. tionde rachapt & expreflem ent le xxx}. 




















188 Desempefchemens 
fur lequel eft 
pour les nobles. 

Etau regard du rachapt que doyuent 
les non nobles, eb eft touché en l'arti- 
cle xxxiii}, | 

Par latticle x1..eit dit, que fi pere&me- 
re,ayeul,ou aycule,vont de vie à trefpas 


fans enfans mafle, delaiflé vne ou plu 


fieurs filles eftans marices lors dudit tref 
pas ‘elles doyuent rachapt de leurs heri- 
tagestenuschfef. A 
De rachapt deu pour efchange d'heri- 
tages feodeaux en fait mention l'article 
xx]. & de la valeur & maniere d'ex- 


ploiter icelle, les xciij. xciiij, & xcy. at- 


ticlcs, | 
Quantles gens d'Eglife, ou ceux qui 
ont main morte doiuent rachapt par la 
mort de chacun vicaire l'article c. en faie 
mention, Etpource qu’en d'iuerfes ma- 
nieres par lefdits articles les fiefs no- 
bles tombent en rachapt : faut(ainf que 
Je cas lerequerera) muerles caufes du- 
dit rachapt es commiflions qui feront 
furce faires, & füuiuir le {til de la prece- 
dente qui donne l'intelligence & forma- 
lité de routes, 







ladite commifhon prinfe # | 


pour les arrerages des cens. _18a 
Des empefchemens eo’ objtacles pour 


| les arrerages des cens €7° 4w- 


tres droit. 
E- A ee à 
x Ellicentié en loix lieutenant 
af &c. Au premier. fergent 
3,9 Royal dudit baillage furce 
requis falut de la partie de 
| L. Efcuyer Seigneur de tel- 
lieu nous a efté expofé qu'il eft Scigneut 
Ph  d'ynfief & apartenances d'iceluy ; aflis 
À  entellieu, appellé &c. À caufe duquel 
h fonrtenus de luy à droit de cens por- 
D ‘tant profits delots & ventes , & amen- 
h dede cinqfoiz pour le defaut de payer 
‘les cens à teliour & lieu nommez , tel- 
-Jes mafures & heritages , aflis en telle 





|  paroiffe, contenant &c. tenant &c, Let- 


quelles Iuy doyuent chacun an telle 

| fomme decens de la nature deffufdie, | 
L_  & en font cfcheués audit iour dernier 
paité trois annees d'artcrages quiluy sôe 
_ deuëés auec vn defaut pour nauoir payé 
audit iour dernier. Et pource que def- 
dits arrerames decens , & defaut:il ne 
* peureltre frisfait &c que, par fa couftu- 
me de ce baillage il peut pour:te’z arre- 
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ages empefcher &obftaclerlefdirs hé ni | 
1 

rages deluytenuz acens,arequisfurce /# 

-noz lettres de prouifi ifion, Pourquoy hOUS 


ces chofes confiderces , vous mandons: 


& pource que le -fdits ie & heritages 


font affis en noftre reflort : & aufli que 


pa redit de cognoïlance des terres& fiefs 
nobles nous appartient, com: mettons par 
ces prefentes: que à la requefte dudit tee 


cuyer vous tranfporter fur chacune pié- 
ce defdits heritages, & iceux cnfemble 


les fruits y cftans pédans par la vacines,. 
empefchés&obftaclé és de parle Royno- 


ftre dit feigne eut pour lefdis atrcrages 
defaut & His cermucts : Gceft mai on 
pat citacle & barreau mis 


ceft en terrelabourable, ou vigne pari le 4 


brardon mises fruits & ce fs nifiés aux 
feisneurs ou dérenteuts defdits lieux & 


autres “ à ni or. achacun 


d'eux deffences dé par ledit feigncur, ne 
briferles main, en: pefchement, ob Bacle 
& Bah dément deffufdit, fur peine de 
foixante folz d'amande dé paï-ladire 
conftume.Eren cas d'opolition donésée 
afignésaux opofansiour étain & co 


perant par deant nous a noftre fee de 


Loiny,pout rdire leurs caufres d opoit6: 


&en outre proccde AIR QUE de raifon 9 : 


Def | |. NS | 
| inthimation per rincnte, & de ce que fait 


cha ee &c, 


or 
” L 
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A Py à pluficurs lieux au baillage g _ 
ns ou de defaureft de trois ol feule-. 


| ment,autrelieux ou ils y a prinies de mar 


t1 | 29 
“fi 


+ & autres ainendes, 


felon ia nature. 
des cenfiues : & n'eft rénu le fcigneur 
_cenfiér receuoir à depty celuy qui doit 
cé Go ne luy fembie ,anf qu 4 
eff déclaré en l’article ci} de ladire cou 
tré premier du chapitre des cens & 
- droits cenfuels:& faut noter l’article en- 
LA uantcy, fur lequel cit prinfe ladite 
commiflion, 
Semblablement le Cv], rt côtendt 
qüe sil y'a opofñtis audit empefchemér, 
&l opofant confefle ledit heritage eftre 
. rcdeuable dudir censaudit figneur, ou 
qu'il en enfeigne par ces ppieis cenfieiss 
en ce cas la Hoi ms Le 


Pets ur CH3p sÉGen ep cf acier l’ heritage 
vendu par defs ut à. ados pay ÉCT de 

. prie les CC VERÉES 44 RUE 
decenfine. 2m Sd 


Fe licenrié en loix M tensbes kg 
premierfctsent Royal dudit bail 
age furce Hequs lus, De la partie de 
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CR Des empefchemens 


M.efcuier feioneur de tel lieunous a efté 


le) 


expofé que de luy à caufe de ladite:fei- | 


gneunie, cit renu à droit de cés,vn tel lieu 


* &heritageainf qu'il fecôporte & pour- | 







fuit en maifon à demeurergrange, toits, | 


eftables a beftes, courtz,lardins, terres 
Jabourables,visnes,prez,bois&autres ai 


fances & apartenances d'iceluy Heu, aflis 
en telle paronfe, lequel lieu & heritages 


quiapartenoienta vntel,iceluy tel a n'a; 


: / a 
ueres venduz àN.quilesa achecés & en 


eft faify,fans en auoirauditexpofant au- 
cunement deprié.ne pareillement payé 
_ Jedit droit cenfuel : la nature duquel ef 


adroit de lots & ventes, qui eft pour cha ] 
cun franc du fort principal de ladite ven- 


te xxx1j.deniers parifis , defaut & amen- 
de de xl. fols pour en'auoir deprié dans 


Ja huitaine in troduite par la couftume À: 
de ce baillage : mais recelle lefdits lotz 


& ventes pour la valeur & cftimation 
du pris dudit fort principal incogneu au- 


dit expofant par le fair & dol des contra- | 
hans : mefimes de l'acheteur, Et pource 


que par ladire couftume if loift a iceluy 
expofant faifir, ou faire faifirlefdits he- 


titages pour lefdits profits & droit cen- | 


fuels faire cognoiftre , liquider ; & pa- 
ver: arcquis noz ercres 








de prouifon. | 
Pour 4 
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Pourquoy nous ces chofes confiderees 
vous mandons & pour ce quelefdits he- 
ritages font aflis esfins & mettes dudit: 
baillage, & auffi que par edit la cognoif- 
fance de ladite matiere nous apartient, 
commettons par ces prefentes, qu'à la re 


4 ie dudit efcuyer expofant, prenez 


aififlez & mettez en fa main lefdits heri- 
tages & fruits d’iceux pendans parles ra- 
eines, & en celle confortant y mettez & 
apofez la main du Roy noître dit fei- 
gneur, comme fouueraine par oftacle 


. & barreau mis es huis defdits manoir & 


baftimens , & par brandon mis és fruitz 
defdites terres labourables & vignes. Et 
Ictout fignifiez audit N.acheteur ou'au- 


tres feisneurs & detenteurs defditz heri- 
tages fatfant à chacun d'eux defences des 


par ledit feisneur , fur peine de foixante 
{olz d'améde indite parladire couftume; 
nc brifer lefdits faififlement 8 main mi- 


fe, obftacle, barreau, &btandonnement. 


Etaufli de ne iouyr & exploiter lefdits 
heritages;8& fruirz d'iccux:iufques à l'en 
tier payement defdits lots & ventes ,a- 
mende,& droits cenfuelz.Ft en cas d'opo 
ftion donnez & aflignez aux oppofäns 
jour certain & competant, à eftie& com- 


paroir par deuant nous noftre dit liege 


N 





SRE ET TM CR TEEEATE RRQ SAR ARE, VE TE FETE PRET 














194 : Des empefchemens.- 
de Lane pour dire leurs caufes d' Gbof 
tion, & en outre proceder comme de 
aitu 6 inthimarion. peine, &de: ce 
que fait en aurez &C, 

: Parleexxl. article de Lite are) 


n'eft deu droit de ventes ne releuoifons 4 


deterres tenues à droit de terrages , & 
champart ulement, quandelles He al: 
liénees, Toutesfois fi Icfdices térres e+ 
ftoient redenables de cens auec lefditz 
terrage & champart , icélles terres ne 
fonc parlefditstérrage & champartafrée 
chies dudit droir de ventes , finonquily 
ait couftume. locale ou vfance au con: 
traire. | 

Pourplus grande intelligence ET 
droitz cenfuelz &lotz de ventes, fant 
voirles cuij.cvii &.cix articles dé ladite 
conftume autres sh fayuansgafquesd 
LA SAT 0e RUE 
… Éc pource que {es son (unes des pays 
dudit -baillage ne font vaiformes,entant . 

ue touchelefdirz, dyoitz. cenfuelz :& Le 
ae cfLAUCUneS chaftellenies où 


il y a divers vhges éfquelz nepeur .eftre | | 


donné certaine tige defcxiré la fornre 
ér maniere d'en: MÉeEspar le CHXX VAE de 
Jadire couftumeau chapitre desreleuoiz 
ns; à plaiircft dir que lanacure de cher: 





Des Papiers teriers, 
une cenfine fera gardec. 
‘Au moyen de laquelle deu he: cen 


19$ 


|  fues aucunement defignces par ledit 
D cvijarricle, ne pourroic femblablement 
h  eftre donné forme decommiflions. Tou- 


tesfais {e: pourront muer {ur chacune na 
_ ture defdicés cenfiues, en prenantle fuir 
Rs des deux precedentés commiflions. | 


L'Des papiers terriens. 


1! CHAP It. 


TNT, ET que par ladite couftume 
E " 2 chapitre dis releuations à 
Né pidifir article céne vingt neuf 
ASE cft dir que cens eft diuifble, & 
À font. les derenteursredeuables dudit cERS 
quirés,én payant lédit.cens. chacun pour 
portion d'heritage diuifé, dôcilz font - 
L. détenteurs lès: pou contraindre ledit 
cenfien à ce Érestol 2310 Va 
-Lésfeigneuts decenfine fouuent à impé 
trent lerores Ro yaux en forme-détertier, 


7 À 





| pour auoir recognoiïffance de leurs 


À droits-çe en{ucl Îz &r payement d'i IÉCUX : & 
font adrcfiecs: aux ges pretd aux US: 


2 4 RTE 
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lieux,sufquelz la cognoiffance en apar- 


tient. Qui fur icelles par Le mandement 


cyapresin{crit commettent vn ou plu- 
fieurs notaires pour receuoir des fubietz 


les declarations, parle menu, tenans & 
aboutiflans certains des heritages qu'ilz 


tiennent enladite cenfiue , & les recos : 
gnoiflances & obligations defdits droits 
cenfuels. Defquelles recognoiflances &. 


nov notaires font papiers 
regiftres , & cartulaires qu'ils deliurent, 
fignez de leurs mains ,auxditz feigneuts 
de cenfiue, pour eux en ayder & {eruir, 
_ainfique deraifon. 


Poswoir de notairespour faire 

- pApIers terriers, 

FFT Ellicentié en loix,&c.parleRoy no 
A ftrefire à Lorriz baillage d’Orleäs, 






commiffaire de parledit fcigneur en ce- | 


fte partie. Atels notaires Royaux audit 


Lorriz, falut.Veu les lertres Royaux en-: 


- forme deterrier obtenues le tel iour der- 

_nier pallé par O. Efcuyer feigneur de tel’ 
lieu, & à fa requefte Nous informez de 
+07 fufifances, vous auons commis & 
sommettons de parle Roy noftredit fei- 
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gneurpour mettre & rediger en efcritles 
maifons,manoirs,dommaines,herirages 


_ cens,rentes, tailles, crues, barrages, dif- 


mes, champarts , terrages de bleds & 
vins,gelines,chapons, & autres droits &c 
deuoirs annuels, que leditefcuyer tient 


-en dommaine & en fa main, &autres qui 
Juy apertiennent & font tenuz & mou- 
_yans à caufe de fadite feigneutie: & d’vn 


chacun d’iceux droits, quilou fon pro- 
cureur diront & affermeront leur com- 
peter & apartenir. Er pource faire, & 


- confermcer lefdits droits contraindrez 


tous & chacuns les detenteurs defditz 


«- , \ = 
lieux & heritages, à apporter par deuérs 


vous les lettres titres & enfeignemens 
quilsenont, en vertu defquelz , & à 
quelles chargentils poffedenticeux heri- 
tages quils vous baïlleront par reco- 
ÿnoiflance obligatoire ; declaration, 
+enans & aboutiflans: Defquelles decla- 
rations recognoiances & obligations, 


_ ferez en forme autentique, vn ou plu- 


ficurs regiftres & cartulaires que rapor- 
térez par deuérs noûs: pour iceux veus y 
apofer lé contrefeel dudit baillage , & 
autrement en ordonner : & ce faiteftre 
deliurez à celuy efcuyer à {es defpens 
taifonnables, afin deluy feruir ce que de 


N ji 
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raifon.Ec outre mandons au premier fes 
gentRo ai fur cerequs,quilfignifie& | 
face a fçauoirceque diteftaudirz deten- | 


apartieñdra,en leur donnant & aflionant 
out par deuat vous pour venir -faireicel 


gations, Et en cas d'opltion refuz , au 


delay, leur donneriour certain & com- 
petant par deuant nous ànofére fiege de 


É Â D 
Lorriz, pour dire leurs caufes d'opof- 


tion ; refuz ou delay.Er en outre proce- 


der comme de raifon,O inthimation pet 


-tinente. De.ce faire à vous..& audit fer- 


gent qui nous &aufli vous certifierade 4 
ce que fait en aura, donnons pouuoit & 


‘anctorité, par vertu.du pouuoir à nous 
donné & commis, par Jefdites lettres icy 
attachces. Prions tous. qu'il 'apartien: 
dra qu'a chacun de vous foit obey en ce- 


faifant, Donné audit Lorriz fous lecon- 


trefeel dudit baillage Jes cel iour & 
an. 


aucun regarda celuy de notaire neant- 
moins puis que la matiere s’eft offert fe- 
raicy mife la forme que doyuent garder 
en leur proces. verbal lefdits nocaires, 
excouteurs defdites lettres Royaux .& 





‘ ne . 


les declarations;recocnoiflances & obli- | 


Combien que l'office de grefRér n'aÿt- Cf 


teurs & chacun d'eux, &tousautres qu'il À 
ù | 
4 


terrier 4 


» | _eommifhon. FE 


Forme dé proces verbal. des notaires, ASIE à 
… fur l'execution de lettres de terrsers 


T.’An milcingcens xli]. leteliourpat 


À deuantnous,telz notaires Royaux à 


Lorriz:commis & deputez par monfieur 
tel, licentié en loix, lieutenant de par le 
Roysnoftre fire audit Lorriz,bailly d'Or 
Jeans, commiffaire de par ledit feigneur . 
en cefte partiecomparut en perfonne no 
ble homme G. efcuyer feigneur de tel 
lieu , qui nous prefenta lettres Royaux, 


en forme de terrier adreffantes audit 


lieurénant donnees à Paris leteliour, à 
icelles attachees fs lettres de commif- 
fion au à-nousaddrefflans ,/en date du 
reliour : defquelles lettres Royaux.ëêt 
côimifon la teneur enfuir, François, &c. 
à tel lieutenant.&c. Nousrequeratledit 
efcuyer executeur lefdites lettres Roy- 
aux de terrier fuyuant le mandement.& 
pouuoir à nous donné, que luy accordaf 
mes : nous tranfpoitames auec:icele- 
luy Efcuyer , entelle pairoïfle , & en 
. tel hoftel : ou illec 1l nous dift qu'en 
vertu defdites lettres pi ._& 
NS 
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pri à ce prefent(qui ainfi verballement 

€ apOrta ) is auroit fait adiourner auf. 
dits iourlieu & heure & autres affigna- 
tons confecutiues, plufieurs perfonnes 
{es fubietz, detenteurs de grand'nom- 


nes, & autres heritages redeuables en- 
ucrs uy, tant à droit de ceus, ren tes, tail- 
les, & oblies, coruces, barrages, difmes 
champars, terrages de bleds,& vins,ge- 
lines , chapons: qu'autres droits 8: de: 


qu’il tenoit tant en dommaine & en fa 
Main qu'autres quiluy apartenoient cô- 
me de luy tenus, & mouuans à caufe de 


& fübierz ,eftre contraints aporter par 


gnemens qu'ilsauoient: & en vertu def 
in » & à quelles charges ilz pofe- 

oient lefdits heritages:pour iceux bail- 
lerparrecognoiffance obligatoire , de- 
claration de tenans & aboutiflans cer- 
tains & parle menu: Eteftre mis & in- 
{criptsen forme autentique en, vn ou plu 
fieurs resiftres & cartulaires cenfiere, 
qui feroient audit efcuyer deliurez à (es 
defpens raifonnables pour luy feruir çe 





commiffions tranfcrites par vn tel for: 


bre de maifons manoits, cérres, dommai 


WOirs feigneuriaux cenfuelz & annuels. 


fadite feigueurie. Pour icelles perfonnes 





























deuantnous les lettres, titres, & enfei- | 


LCA PESTE EE DRE 
TTMORE DANSE ; 









| -terriers. ee, TOO 
que de raifon. Lefquelles perfonnes cy 
apres nômecs fuyuant lefdits adiourne- 
mens feroient aufli comparus en leurs 
perfonnes:&c obeyflans aux inionétions 


qui par nous leur furent faites , declarét 


&c recogneurent en nos prefences, par fer 
ment folennel d'eux prins , eftre chacun 
a fon regard detenteurs proprictaires’, & 
poileffeurs des herirages fpecifiés par le 
menu en chacune declaration par eux 
baillec,aux charges & droitz cenfuelz y 
infcrites payables telz iouts, & lieu nom 


 mez, für peine de cinq folz parifis pour le 


defaut. Pottans outre profit de lots & 
ventes, en cas d'alienation ou vente , au 


- fur de trente deux deniers parifis pour 


chacun franc du fort principal d'icelle: 
auccle défaut de foixante folz parifis, 
pour nou Jes departir dans la huitaïnein 


troduite par la couftume & femblable 
amende pout n'auoir appellé ledie fei- 


gneur à terrager les terres à ces fubicts 
toutes fois qu'elles font deblauees: & les 
fruits d'icelles recu&illis ; luy payerledie 
terrage de douze gerbes l'yne, & icel- 
les rendre&conduire en la grange cham 


paterrefle de ladite fcigneurie, Aufquel- 


_ léscharge payer , & continuer chacun 


an à toufourfmais ledit payement au- 
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dit iour & lieu:ilz & chacun d'eux eñe | 


droir foy obligerent volonrairemét par. 
foy :& ferment. fur ce preftez en-noz 
mains:enuers ledir Efcuyer, qui ce acepta 
pour luy fes hoiis Sayans caufe,fans pré 
iudice de plus outre leur demäder, de ba- 


tre, &c requerir: le mefurage, & arpentage 4 
O° "M # 
ee fait defdites terres: & le recelé duy. 


cftre adiugé : ou outre correction: & am 


- plation de leurfdites declaration reco- 


gnoiflances &c obligation: lefquelles fi fu- 
rent par nous miles & efcrites en ce pre- 
fent regiftre & cartulaire, diuifement & 
Hesmne ain qu ils ’enfuit. 


Forme general edereco go fn? 
re Ep obligation. RME" 
Gus laboureur demouranten telle pa: 
roifle confeffe eftre detenteur | pro- 


prictaire, & pofleffeur d'yn.tel lieuañflis N 


en Jadite paroiffe : confiftant en maifon 
grange,toitz a beftes,court,iardins,&ter 
res labourables, & autres aifances Scapar- 
tenances d' iccluy. lieu, letoutenvn te- 
nant & cnuironné de foifezx, contenant 
douze arpens ou enuiron ais dvn 
‘long 2 à tel, d'autre à tel , d'vn bout à 
tel, & dure au chcis par lequel 
on ÿa r AG Lequel lieu & apartenan: 


Litetrierss #i T7 Of 
_ees, füt & appastint d'ancienneté àvn cel 
| défanétz  quile vendit tel, quifutpere. 
dudit recognoiffant, auquelil cft efcheu. 
à caufe & par la ce: de fonditpere.. 
Er Jedit lieu & appartenances eftre 
chargez & redeuables enuersnoblehom. 
me P.efcuyer Seigneur detelhéutacau. 
fe de fadire {cioneurie) de douze deniers, 
parifis ;. rné poulie, &vn boyfleau de 
bled : le tout de cens payable chacun an, 
a tels idur &ilieu nome, ,-fur peine ne 
anq-fols parifis de defaut. Portantoutre 
profit delorz & ventes. au fur de deux 
{olz huyt deniers parifis , peur chacun 
franc du fortprincipal , en cas d'aliena- 


| tion ou véte dudic: horitage: auccamen- 


de de foixante fois panifis, pour nonles 
depriet däns la huitaine, introduite Fer 
Jlacouftume 

Chargez outre de cr cé terrage de 
dose gerbes lvne , toutesfois que les. 
terres labourables rs défblauces , & 
les fruiêts recueillis : fur peine in de 
femblable amende de !x.folz-parifis poux 


le defaut den 'apeller ledit feianeur a ter- 


rager, & rendre & côhdgireledis terrage 
“ea fa grange. Aufquelles chaïges payer. 
& cotinuer chacun an audit ioui a ouf 


| iourfmais ledit -Payiens. , furles peis 





” (par foy&ferment fur ce preftezen leurs. 


2 
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nes deffufdites-:. & le premier d'iceux 


començant audit iour prochain venant 
iceluy recognoiflant s'eft en prefence 
defdits notaires volontairement obligé 


mains ) enuers ledit ne er à ce prefent 
& acceptant pour luy fes hoirs, & ayans 


caufe : fans preiudice de debatre, & re- 


querir correction, & ampliation de ladi- 
&e declaration, fy faire ce doir. | 
Aucunes terres font, qui ne doiuent 
que droit de terrage : les autrescens, & 
cerrages:& les autres cens feulement: om 
autres diuetfitez de charges , felon lef- 
quelles faut muer la recognoiffance & 


Obligation & fuyuir le ftil de la forme 


tran{crite. 


Toutesfois pour la prolixité d'iceluy 


les notaires ontaccouftumé lefaire : & 


fe contentant de l'auoir mis en leur pro- 
ces verbal fans le mettre àla fin de cha- 


_cune declaration en laquelle ilz mettent 


feulementlesheritages parleurs tenans, 
&céfinages:&a la fin mettent ces motz: 
chargez de douze deniers parifis , vne 
pouile, & vn boyffeau de bled de cens: 
fans autrement declarer Ja nature dudit 
cés:qui n'eft le plus feur pour les proces 


qui en font inseruenus en femblable cas 











| térriers. 
Lefdits notaires peuuent bien receuoir 
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_lefdites declarations , recognoiffances, 
& obligations en l'abfence du feigneur, 
pour lequelils ftipulent, &icelles à luy 


| communiquees, les peutarguer, & dire 


contre ce que bon luy femblera. 
-Silyaopofñtion ; refus , ou delay par 
_Jefdits fuiets , en prefence defdits notai- 
res, fur le fait defdites declarations & re- 
_cognoiflances : iceux notaires à la re: 
quefte dudit Seigneur, les pourront ren- 


|. uoyerà certain iour: ou par ledit fergent 
} les faireadiourner (fuyuât leur pouuoir} 


par deuätle Juge,quiles a commis, pour | 
dire leurs caufes d’ oppofition, &c. | 
Quand par les lettres Royaux deter- 


_ rer, 1left mandéau fergent faire les ade 


4 
4 


iournemens,inioinctions, &commande- 
mens,aux, hommes & fuiets, tanten ge- 
.netalqu'en particulier ; & à cry public, 
éslieux publics des parroifles, & yÎÎuE 
des mefles patrochialles d’icelles : l’ex- 
ploic dudit fergent,doit ainf eftre fair. 


Forme de l'exploit fait à cry publie: 
ces par le fergent execiteur es 

| -_ deslettresde 
s MEÉETTÉERS FAR 
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er 


sarlé Roy noftre fire, atous RS 
Le iquement , eftans hommes & ur 
lu saillerätels , 10 
jérs dudir P. porter & bailler a: ses 
_taires Royaux audit Lorriz Commifal* 


_ ® P- À g | 
res deputez,par monfieurle Lieutenant 


de parleRoy noftredir figieur, en 
liëu: les declarationsides h el ur | 

Le patine sont els Le AEneUties 
détiennent, tenus deladite fig ei 


ë > Se 
5 catle (etoncutie + Bic 0! 

à caufe d'icelie D vos 
lots & ventes, relièfs, Rat 


_— = 





à 4e »1 3 si à pue 4 # 
DepardeRopiiissh said 0 | 

IN verru des lettrés Sn ‘4 
ne ne dererrier, defaut | LL Ë 
S Ch OMAEE ie .ÿ par deuant lefdits notaires commis. Faie 


} iouritelan,és prefences detels. 













a Me PT ERRE 
‘(am 1 Fiteimers.: 107 
profits, qu'ils en doyuent ; far peine du 
_recellé; fuyuantléfdires lettres. Er pout 
ce faite donné affi gnation a tous Jufdits 
D hômes & fuiets:, à rel our, & én tel lieu; 


ï 
T 


9 &publitacrypublic, deuant la grand 
portcdetelle Eglife, yffue de Melie par- 


| rochialle, &arraché a ladite porte le tel 


h -‘Aucünesfois Les Jügés ,aufquels lefdi- 
tes lettres Royaux de terrier {ont adref> 
fees, veuléreux-méfines auecleur Gref: 
fier , faire lefdits Papierstérrièrs : Erles 
|  declarations & recognotflances des he: 
| Htages, & charges d'iccux receuës, vfene 
de fentences 8 condemnations y Contre 
| lesrecognoiffans , & füiets. Et pour y 
|  proceder ,:decrerent la commifhion qui 
enfuyte ESS. LES 


Pour adiourer les fuiets d'un Sezçneur 
“afin de raporter par deuers le lnge,, 
Les. déclarations par le menn de leurs. 
heritages. ÉPRER MR LDIOLRE 
FT Elicécié en loix, Lientesane de par 
À le Roy noftre fire, à Lorriz,baillage 
d'Orleäs;commiffsire en celte parti. Au 
| prémicr fergenr Royal dudit bailliage: 


< CE | 




















2 63 (9 € NES ‘209 

‘plufieurs regiftres, & cartulaires. Pour 

“iceux fouz le contrefeel dudit baïlliage, ’ 
|  deliurer audit efcuyer à fes defpens rai- : 
| fonnables,pourluy valoir & feruir : ainfi : 
4 .quede raifon. Et en cas d'oppofition re- 

icelles , vous mandôs & commettons de fuz ou ue donnez iour certanm& 
parleRoy noftreditr feisneur: qualarés 4 nn ie euant in fie- | 

quefte dudit efcuyer, adiournezparde: | # À € Fer na Des eurs caufes 
uant nous àiour ou iours, lieux, & heu- | | ee ion, refuz ou delay. Eten outre 
res certains & competans, toutes & cha- À pe Fe. k: en deraifon, &deceque 
cuneslesperfonnes quilvous nommera | DAMER EE | 

eftre fes fuiets & redeuables enuers Iny, D ; DATE 
de plufieurs cés,rentes, tailles, couruces, | N Proces verba du Juge EXeCHLEUT des let- 
bordelages, difmes champarts, terrages, | tres Roÿaux de terrier. 


des bleds, vins, gelines , chapons , & au- or | | T 


208 Des papiers Le a 
farcerequis, Salut. Veulesfettres royaux | 
en forme derterrier ànousadreffans , cy 
_attachees , & dés le tel iour impetrees 
par Q. cfcuyer feigneur detellieu: nous 
par vertu de pouuoir à nous donné par 





"An mil cinq cens xlij. leteliour, à 
nous tel, licencié en loix ; lieutenant 
Fe parle Roy noftre fire à Lorriz , bail- 
‘liage d'Orleans, Cômiffaire en ce È 
ges, tenus & mouuans de luy , à caufe de de pape Q. efeu a Éion. se 
fadite feigneurie. Pour raporter&met- À  £, ch = Ve RICS OUMORLE 
dE At SAR 11 ef & fcisneurie ; furent prefentez cer- 
tre par deuers nous, les declarations,& |, 


reco gnoïiflances d'iceux,par le menu,en- ù Le ipriien 1 el ve Sp Les 
+  fembletoutes & chacunesleslettres, tt À RAR sut A 

tres & enfeignemésqu'ilsenontienver- À jar ie Alone) Ce pairive na 
tu defquels , & à quelles charges ils pof- D * té Fo ju 2 + lettres, fe 
fedent iceux heritages:pour le tout met- | À end nt ou 2 ne luy 
tre & efcrire efdites recognoiffances, & À ar . dus CE ROUE 4 ri 
declarations : defquelles entendons faire 4 re FER MariVree ue "A Ë es 
en formeautentique, &probante,vnou | 7 FAO Fa D 

: plufieurs | 


tres droits & deuoirs annuels , feigneu- 
riaux & cenfuels, commedetenteursde | 
plufieurs licux,manoirs,terres, & heritaz 


à) 
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: d'yn tel:on ledit efcuyer côparut:& nôus 
expofa que pourauoir par luy lesreco- 
| gnoifia0 ce & declaration parlemenude | 
tous & chacuns les heritages 8 mafures L 
: deépendans de fondit fief & feigneurie, : 


.champarts, terrage defblees, vins, gel- À 





ve he terre 26 el é 
" " | 3 


4 


redeuables enuérs hiy de plufieurs cens, 


rentes, tailles, crues, bordelages; difmes, | 


ET 


nes chapons , & autres droits & deuoits }. 
 feigneuriaux annuels, & cenfuels:ilauoit À 


en vertu defdites lettres Royzux, & de | 


noftre decret & commifhon y atrachee, R 
- à . \ de | D. 
_faitadiourner par vel fergent , à ce pre- l 


fent ( quiainfi verballement nouslera- 


porta } plufeurs perfonmes fes fuiers auf 
dits iour & lieu , par deuant nous: pour # 
raporter & mettre én nos mains ; lesde- E 


clarations &recognoifflances;parleme- | 
E 0 


nu défditsheritages, dôreftoyent deten- 


‘teurs & pofleffeurs enfemble toutes, & 


vn,ou plufieurspapiers regifères , &-cat- LE. 
tulaires.cenfers ; & iceu#x fous le contre-  h. 


feel dudic bailliage, luy eftrebailleg& 


| 
5 
1 1 


chacunes les lettres , titres & enfeione- |: 
mens qu'ils en auoyét:en vertu defquels, à 


& à quelleschargess;ilsoccupoyent;:& D 
poffedoyenr, &-derenoyétlefdirs herits: | 
tes, en formeaurentique & probante,én 


1 

In 
! ‘2 
Al 
fr 
* 


: 
VA 









_… deliurez à fes defpens raifonnables 








LIT 
pour 
. Juy valoir &feruir , ainfi que de raifon. 

A laquelleaffignation comparurent pa- 
_reillement par deuant nous Jefdites per- 


terricls, 


- fonnes,parleurs noms & furnoms ; cya- 


pres infcrits ; qui recogneurent & con- 
 fefferent chacun à fon regard. ( apresile 
… ferment folennel d'eux prins ; entelcas 
‘requis ) tenir, & pofeder les heritages 


-. dependans dudit fief,& fcigneurie, felon 


: Jeurs tenans & confinages, aux titres. de 
cens,rentes,tailles;oblies,terrages,cham 
parts, & aUtECS redeuoirs, declarez en fn. 

de chacune article deileurs, declarations: 

. payables:a tels iour & liéanommez, fur 

-penede cinq fols parifis.pourle defaut: 
portans-outre profit delorz 8 ventes, €n 

-cas.d'aliepation ou y ente defdits-herita- 
ges au fur de deux fols-huyt.deniers pa- 
ns , pour chacun franc du fort princi- 

_pald'icelle : auec. le defaut defoixante 
fols parifis, pour non les depricer, dans 
la huitaine irtioduite par la ceuftume: 

_ & femblable amende, poùr nauoir ap- 
pcllé Jedit Seigneur de fef, à cerrager 
les terres à ce fuietrcs : toutesfois qu el- 

-les font defblauces ;. &les frmiéts d'icel- - 
les recucilliz,, luypayer.lcdictesrage de 

: douze gerbes l'vne , &iceluy rendre, êt 


— 
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conduire en fa grange champarterefle, h.. 


accepta pourluy fes hoirs,.& ayanscau. 


Î 


ÆLefquelles charges ils promirent cha- 
cunen droitfoy payer, & chacun an à 
toufiourfinais continuer audit iour ledit 
payementenuers ledit efcnyer : ce qu'il 


fans preiudice de debarre , &requerir 


correction, & ampliacion de Jcurfdites | 


declarations, & recosnoiffances. Veuës 
lefquelles,& du confentement d’vn cha- 
cun diceux recognoiffans:furét par nous 
condänez payer annuellemét audir iour, 


y hi 
d 


& chacun à fon regard, les charges , & 1 


droits cenfucls, infcrits en la fin de cha- 
cunc de Jeurfdites declarations & reco- 
gnoifflances:lefquelles par tel noftre orc- 
fier, fifmes mettre & efcrire en ce petit 


liure & cartulaire cenfier diuifeement, & 


particulierement,ainfi qu'il fenfuic, 


La forme de la declaration, co” re 
co ignorance du Juer: Jen 
rence, [ur scelle donnee 
par le1 He 


C3 


En laboureur deménrât en telle par- 
. 1oifle,conféffe cftre derenteur, pro- 
pricraire , &: poffeifeur de dix arpensde 





| feio 


| a 


‘1 
| Ai 
P | 
. : 


dans la huitaine introduire 


" ECÉTICES, TE. 
terre labourable,pré,& vignaux appellez ; 
les vignaux du buiffon: dependans detel . 
Je mafure , affife en ladite parroiffe : te- 
nant d'vnlongätel , d'autre à vne piece 
de pré apartenant à vn celle foffé entre 
deux: d vn bout à l'aiflance de ladite ma- 
fure, & d'autre au grant chemin tendant. 
d'icelle en vn tellieu: auenuz audit re- 


congnoiffant par aquifition par luy faite : 


d'vntel, auquelils eftoient cfcheuz par : 


la fucceflion de fon pere nommé tel, 


qui anciennementen fut poilefleur : &. 
lefdits dix arpens eftre chargez & rede-. 


uables enuers noble homme Q. efcuyer 

gneurs de tel heu flef & feigneurie, & 
à caufe d'icelle, de xx. deniers parifis de 
cens , faifant cinquiefme partie de huit. 


fois parifis de cens,quedoit la totalité de 


Jaditemafure: payable chacun an à tel: 
iour & lieu nommez, fur peine de v. folz : 


_parifis de defaut. Portant outre profit de 


lots & ventes au fur de deux fols vi]. 
deniers parifis pour-chacun franc du 
fort principalen cas d'alienation, ou ven 
te dudit heritage : aucc amende de fo1-. 
xante folz parilis pour non les de prier 
par la cou 
ftume, | | 
_ Chargez aufi de dtoit de terrage de. 

: | O iÿ 
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douze gerbres l'vne,routesfois que ladite : 
terre laborableeft defblaute & les fruits: 
recücilliz, fut peine de femblable'amen+ 
de de foixante fols parifis pour le defaut: 
de n'appeller ledit {cigneur à terrager,: | 
- &rendre & conduire ledit tcerrage en fa 
grange champarterelfe, Aufquelles char-. 
gs, payer & continuer chacun an audit * 


iouràtoufourfinais ledit payement fur 


les peines deflufdires : & le premier com- 


3 


menceméntaudit iour prochain venant: 
auons lédittel) fuiuant lefdites deciara-: 


tions, & recognoiffances)de fon confen- 


tement,condenné, &codennôns,enuefs, : 


&au profit dudit-efcuyér à ce prefent, : 


qui ce a accepté pour luy fes hoirs , & 
layans caufe, & prorefté que ce foit fans: 
reiudice de débatre & requerir corre-' 


tion & ampliation de ladite declaratio, : 


fi faire fe doit. 


Ne fera faire mention ( pour caufe dei 


brieueté) dela procedure qui fe peut fai- 
ré fur l'exibition des vitres defdics fuiers, : 
&é autres débats qui fouuent fe meuuent 


en telles matieres de terrier. 
153 “Dés droits desterrares, SERRE 
MREP NOR ARE ARE EE Q 











(Vi 


PTS a qui.eft deu ledit terrage, 





LED terrages.… _ 2f5 
cat e.g Eluy quitient &occupe ter-. 


L refuietteàterrage ou cham- 






blee fans apeller le feigneur 


ouchampart, fon commis ou fermier & 


 filfaitlecontraire il efcheten l'arnende 


enuers le fcigneur dudit chäpart ou ter- 
rage, de la fomme de foixante folz,pour- 
ueu que ledit feigneur, fon fermier, ou 
cômis face refidence en la parroiïtle dont: 
eft l'heritage, ou en lagrange champar- 
cerrefle durant Le temps de moiflons. Et 


. nonobftär ladite amende fera payé ledit 


chäpart: Etau furplus chacun iouyra du- 
dit droit de terrage & chäpart, aufli que 
où a couftume d'en: vfer d'ancienneté: 
pource qu'il ya diuerfes manieres de le- 


ver & payer lefdits champart & verrage,: 


ainfi.qu'i eft couché en l'article cxxxvi. 
de la couftume, &c. re ‘34 FA 


Par l'article cxxviij.tertes tenues en fief: 
_ medoiuéraucun droit de chäpartouter-. 


rage & en:font franches & exemptes. 


-Etparlecxxxix. terrages & chäparts £e : 
 diuerfifiétfel6 la nature des lieux &pais. 


-Or quäd par malice, ignorañce;ou au- 


“trement, les detenteurs, ou ceux qui def- 


- blauentles verres, defaillent aappellerie: 


© ü, 


part, ne peurenleuer fa def- . 


€ 








a | 
La | |A * 


116. Pour terres fuiettes 
fermier pourterrager: il doitfaire appel. 


derle defaillant par vertu dela commif- 


fon qui enfuit.…. | 
Pour adionrner le detenteur de laterre 


… Jusette à droit de rerrage, par defaut 
ax" > F # = PRO TE 
de l'auoir paye ; ° avpelle le fermier 


FA 
ñ# lerrage , 


E hcentié en loix, lieutenant de par 


le Roy noftre fire, &c. Au premier 
fergent Royal dudit bailliage fur ce te- 


aquis, falut. Dela partie de K fermier dela 


ferme des chäpars & terrages dudie {ei- 
gneur en la parroïffe, &c. pour cefte pre-. 
fente annee coômençantau iour faint Ian 


. Baptifte milivexlij.. & finiffant à fembla:, 


ble iour mil vexliij. nous a efté-expolés: 
que cobien que vne telle piece de terre, + 


dependant de telle meftairie affife en la=: 
dite parroïffe, & aufli toutes les autres. 
pieces de terre en labour circonuoifines: 


dicelle, foient fuietres enuers ledit fei- 


gneur à droit de terrage où champarr,de: 
douze gerbes l'yne,le cas efcheant qu'el«: 
les foient emblauees: & qu'ilne foit pet- 


nus par la couftume dece bailliageäceux, 


qui tiennent & occupentlefdités certes, 


en leuer leurs defblees fans à ceappel=+ 


ler les fermiers dudit fcigneur pour les: 












_ à droit deterrage. 7: 
terrager: ce neantmoins vn tel detem- 
pteur de ladite piece dererre,és moiflons 


_ dernieres, l’a defblauee de bled, feigle 


enleué & emmené ladite defblee, au 
defceu dudit expofant, & pour luy fru- 
ftrer fondir droit deterrage & champart: 
jaçoit que de remps immemorial les pre- 


D deceffeurs d'iceluy tel, detenteurs, de 


ladite piece de verre, l'ayent toufiours 
payé, & continué le payementiufques à 


Jadite prefenteannee, que iceluy expe- 


|  fant eft fermier defdits champars & ter- 





rages: & luy, fes commis & deputez de- 
mourans & refidans & la grange cham- 
parterefle, aflife en ladite parroifle, &c. 
caufes fuffifantes de n'alleguerignoräce. 
pariceluy tel, fi comme dit leditexpo- 
fant, requerant fur ce prouifion. Pour- 
quoy nous ces chofes confiderces vous: 
mädons: & pource que par edit:la court,: 
jurifdiction, & cognoiflance de toutes: 
& chacunes des caufes & fermes du dom 
maine du Roy àoftre-dit feisneur nous 


. appartient, comettons par ces prefentes: 
- que à la requefte d'iceluy expofant ad- 
“joutnez competammét par deuant nôus 


au ficge dudit, &c.ledit cel,pour foy voit 
condemner (comme detenteur pro 
ptieraire de ladite piece de terre) à payer 














D 
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& baïlicr audit expofant, audit nomde.. 
fermier, ledir droit de: terrage au fur de. 


douze gtrbes l'vne;iceluy rendre & con: 


dure afes defpens en Jadite gran gechä- 


_parrerefle, lerout fuiuant ladite couftu:. 


me & J'vfage anciennement en ce cas: 
D / | RS : : 
gardé & obferué en ladite parroïle de 


Eorriz. Et par defaut de n'auoircefait, 





ÉD EET S 


&cappellé, ledir.fermier à terrageranant | 
l'enlieuemenrde ladite defblee: foy voir: 


aufli condéemner en l’'amendede foixan- - | 


te folz parifis, defpens, dommages &ins | 


rereftz, enuers iceluy fermier. Étenou-: 
tre proccder comme deraifon.. © inthi-. 
-mationpertinente ; & de ce quéfaicen: 
Mirézyee. voisou li 4 fr Msecel ut 2 JL 
- Tous autres feigneurs de chäpartster: 
rages àflis audit bailliage d'Orleans-peu. 
uent proceder parlavoye.deflufdire,ayät, 
toufiours regarda la çouftume d’envfer. 
d'ancienneté, | té 


= , À 


Des aJemblees communes des villes 5 


….éreations des Efchemns, er gouuer- 
: meurs d'icelles. nd dont ol 
CH'A P,0 Y, )ftitton | 


| 
| 
| 
| d 
| 
| à 
D: 
| 
| 
| 
| 
1 
} 
( 
CR 
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4 
À 
| 


bitans defdices villes. 


« nauté (mefmement és villes. 
clofes) fontrequifes perfon-., 
#" nes notables pour. gouuer-. 
er SSS ner & prefider à lachofe pu-. 
blicque qui de deux ans en deux ans (ou. 
autre temps prefix) font communément , 


efleuz par les bourgeois, mavans & ha-. 
P geois, 





Et ceen afflembiee de cômune qui doit 
aiout lieu & heure certains-a fon de tro- . 


peoudecloche, & autrement pablique- 


ment fel6 la couftume anciëne des lieux, 


! cfbre faite parle côgé, permiflioné& licé*. 


ce des Tuges prefidiaux d'iceux, lefquels 
par edit ont à y prefider & conclurre.….… ; 

Et.fil aduenoïr que tous lefdirs bour-. 
geois & habiräs ne fuffent prefensà ladi- | 
teaflcmblee, ce n empefcheroit que pat. 
les deux parties de ladite communiténe 


fuft paffé outre à la nomination &prout. 


fion defdit: 


gouuerneurs, &.quils.ne de- . 


. mouraffent nonobftät l'argumét des ab-. 


fens, qui voudroient par apres dire n'a- 
uoir riens fceu de ladite conuocation &: 
affemblec:car icelle faite, commediteft, 
plusnelapourroientignorer.. 


3 LA 


_ En plus grädnombre de perfonnes,eft 


aparance la plus grâde partie. Toutesfois … 











sie Des affemblees des y illes 


Sils eltoient pauures, ou mecaniques, * 
quine éefirent que leur propte volonté: 
du moins ignorans & n'ayansrant dere- 
gard neintereft au bié & falut de la cho- 
de publicque,que les riches: De moindre 
partie que eux, de gens notables, riches, 
. fçauans, & experimétez fera receu & ad- : 


rois l'aduis: comme eftaur k: plus faine 


partie de ladite communauté : Au fait de 
laquelle faut preferer la faine à la grei-. 
gneur. Etainfi fe doitentédre desautres 
affemblecs communes fur le fait de la po. 
lice, gouuernemet & adminiftratiôn des - 


affaires communes. | 


Gonuerneurs ainf efleuz que diteft,ne 


fe peuuent, & ne doiuentexcufer à rece: 


noir & faire le fermet defditeschofes pu- 


blicques fi leurexcufen'eftoit trouucee- 
uidemment & notoirementraifonnable, 


Toutesfoisil n'aduient gueres que tels 


cftats foient recufez: mais par le côtraire 


Jong répsau parauant l'election (en plu- 
ficurs lieux ou il y a à mäger fur la chofe 


publicque) font fabriquees corruptions, | 


faueurs & monopoles parles pretendans 


télles auctoritez, 


_ Et pour ces caufes les electeurs doiués 
bien auoir regard, & afpirer que leurfdits 


gouverneurs foient pés de bône confcié 
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fans & oubliäs leurdit 


tion la cure & folicitude de achofe pu- 


de peuple qui laifle à fes fucce 


&c ercations des Efcheuins, 221 
ce, bien famez & rénommez, fages & 
prudens, & qui bien {e.fcachent eux mef- 
mes gouuerner : & foient fans auatice, 
fans haine, fans quelconque pañlion : car 
bien-heureufe eft la chofe publicque 
gouuernce par fages recteurs & oou- 
uerneurs : mais peu fen treuue, finon 
entendans à leur fingulier & patticulier 
profit. | 


: A leur election leur doit eftreremon- 


ré, que tout ce qu'ils ferôt doit eftre re- 
dit & raporté à la coômune vtilité, delaif 
particulier profit: : 
& qu'ils ayent en finguliere recoimanda- 


blicque. Et pour euiter fedition qu'ils ne 
fauorifent partie d'icelle pour delaiffer & 
opprimer l'autre: pource qu'à tous les 
beaux vifages de fortune,il n'eftriés plus 
inconftät ne plus peftilécieux que faueur 
fie mot 
PORTO HENRAT ES" PP PRNENER 
Doiuenrlefdits gouuerneuts auoirde- 
vant leurs yeux,qu'ils reprefenrenttoute 
la cité,ou ville: & font obligez defendre 


| -& fouftenir les honneurs & dignitez d'i- 


celle, & garder les loix y eftablies, & le 
tout leur eft baillé fur leur foy & loyau- 
t6, pour le bien public par bon & jouable 








a RTE É L de dé Fe + Le F Ne +$ 1 
_ :»2, Desaffemblecsdes villes |  & creation des Éthcuis. ei 
ra - confeil, régir & gouueruer : & toutes les . ge à pretoire: par Île procureur du Roy 
“aduerfirez de ladite ville (faucunesfur- | &autrés bourgeois dudit lieu nous fut # 


uiennenc)eftre corrigees: & les citoyens + ‘remonftré : que pourpreferuer les droits 
:maintenuz en paix,repos & tranquilité, 1e dela republique de Jaditeville, d'ancien- 
Mais nous cognoillons chacuniour, | nete de deux.ans en deux ans, auoient 

- que les petites citez qui fonv/facilesa "par icux de couftume louable efté con- 
‘fituez procureurs & efcheuins, qui a- 


gouuerher, fontpauurement conferuees | ‘Int eur 
:Enleureftre ancien. Parquoy les grädes | ‘uoïent determiné & executé leur-mane 
qui font plus dificiles à regir, font cref- L dement au temps de leur puiffance.. Et - 
-maloouuernees:car fouuétceux quipre- |  Pource que celuy des procedans eftoit R 
-fdent ala chofe publicque ,ïlhcirement difiny :-anoient, par noftre licence, par 
“enrichiflent leurs maïfons particuieres  deuât nous fait publiquementcouoquer 
des biens d'icelle chofe publicque. + ( & aflembler au fon de la cloche en la 
-: Or qui fen veut aquiter, il eft requis \ maniere acouftumee:& encres particu- 
_Vadminiftrer & exercer comme le bon 4 lieremét par J'vn ouplufeurs-de 107 fer- 
“tuteur fait vneturelle d'orphelins quiluy  gens:tous & chacuns les bourgeois ma- 
-efkbaillée & commife: nonpaspourton k ans & habitans de ladite ville; pour 
“profit : mais pour le profit de ceux uil. | provifion:-de: ladiéte Republicque , & 
acntutelle. it | 'confhitution d'autres nouueaux procu- 
| 24,5 NL ER nn & cfcheuins, À laquelle commune 
Tip etes sn a 76 notoiré | convocation can: ra 
Forme des lettres de creAlon œ pri Eh éadrabléshtinines a 
 CHKAÏIOT defdits procureurs CONTE * tels: procureurs s'o8tn pratictiens ms 
| ip Ro RME A Bourgeois, tels-marchands: > > 86 plu- 
Dh raie u no) 1 SE 00 56 NE ‘fleurs >autresyhabitaus.-des ladite ville 
a: Tous ceux qui ces prefentes lettres | faifants la plus. grande, & fine. ou 
Je use &c. falut. Sçauoir fafons | be diceux, Icfquels apres avoir enten- 
il cinq cens quaranté | “à Ja caufe;de ladite conuocarion & 


que le tel iour mit M LI Free é 
“déèux, cftants en lugement en noflre fie: D à Aftnbe c(qui Jeux fut par nousemple. 
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fer 4 : “res affemblees des villes 
ment defduite) & fur l'intention d'icelle 


chacun (endroit foy) deliberé & aduifé:, 


de voix vaasimeefleurent, & nomme- 


rent leurs gouuerneurs & procureurs c£- 
peciaux, honneftes perfonnes tels, bour- 
eois de lJaditeville, requerans qu'euf- | 


fions à ce les receuoir, & par ferment 


folennel les creer d'huy iufqnes à deux 
ans enfuyuans. Enterinant laquelle re- 
quefte (apres que deuément fufmesin- 
- formez des fuifances,loyautez,& bon-. 


nes diligences defdis vels bourgeois) 
furent par nousreccuz & admis piocu- 
reurs, efcheuins & gouuerneurs dela- 
dite ville: & leur fifmes faire le ferment 
encel cas requis & accouftumé. Et leur 
donnerent iceux habitans par noftre au- 
_€torité, pouuoir & mandement, de com- 





-paroïr & agir pour eux, par deuanit tous 


Juges, “és caufes & affaires contentieu- = 
fes de ladite republique : fubftituer pour | 
&enleurlieu (au fait de ladite plaidoi- 


rie feulement) vn:ou plufieurs procu 


bats, & alrercations &c par efpecial de 


rcoir & adminiftrer,conduire & gouuct- | 


ner, lebien, profit, falut, fait, police, & 


charge d'icelle repub. fortification, mu- 
nition, fermes; droits, redeuances, & de- 


- reurs, és lieux defdites conrentions, dé: :} 


miel 
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nicrs yapattenans. Aufquels déniers en- 
ployer feroienttenuz és lieux neceffai: 


res, par mandats fionez de leursmains,au 


receueur d'iceéux,qui SE rom cedes 
porteurs } à lareddition de fes contes en 
feroit defchargé. Et neantmoins pource 
que plufieurs édifices, ouurages,marchä- 
difes,& autres negoces &'aftaires eftoict - 
requifes eftre faites: à l'œuure dé l'empa- 
rement & fortification de ‘ladite ville, 
chemins, voiries , & autres œuures pu- 
bliques & neceffaires : par l'aduis & de- 
Jiberation defdits habitans ordonnaf- 


mes, que léfdits gouuerneuts n'autres, 
ne pourroient à l'aduénir (a qu clques 


æuures que ce fuflent excedans en fraiz 
xx. liures tournois pour vne fois payer) 
marcharder, contracter, ne autrement 
difpofer dicelles œuures publicques, 
charges, & adminiftrations fur peine de 
les payer en leur noms: que le fait que- 
ftionnié n& neceflaire d'executer & re- 
parer ne fuft delibéré compañlé & or- 
donné, tant par leur aduis, que de fix au- 
tres des plus apparants & notables per- 
fônnages de ladite ville aflemblement 
& fans didifion : qui a nous viendroient 
dire & remonftrer lefdites œuures ne- 
ceflaires, & leur aduis d'y proceder & be- 
P 


a —— 





226  Desaflemblées-des villes: 


fongner,pour eux ons eftrepar nous:ô | 


clud & ordonné de l'execution :dicelles 
(lefdits habitänstoutesfois yaffemblez, 


{1 la, matiere.eftoit de fi grarideimpor:. 


tance que fairç.fe deuft ; :où autrement) 
ainfique de raifon ; Laquelle charge les 
deffufdirs rels,&e: prindrent 8 agceptes 


gent, promirent &uscrent de bienfon, | 


prinser &:cftroirement policer, ad- 


herer, apeter & garder fans vice 8: repre- 


 benfon, la tutelle folicitude corps &re- | 


gime de Jadire Republique, forrificari6, 


7 deniers;droits,&chofes yapartenäs:pre- 


pofans la reduétion.& rapost dela com- 
mune yalité,yirios, & conferuation, & 
emparementa icclie,à leur fineulier pro- 
fit: gardantenroute. mAluetude & équa- 
- lité de, droit.entre-ladite-communauté: 
fans fauonifer ou, approuuer l'yne païtie 
pour l'autre:les intimant le defaut (trou- 
uc de leur part) entierement tourner fur 
eux &leurs-biens: pour &.2.fin d'en até- 


dre la rfutuuo, Aufquelles chofes faire 


&açcôplir, & a: fouftenir 8 defendre les 


| 


honneurs.& dignitez de ladire Republis 


que & chofes y citablies:defcrire,.codui- 


re, & ordonner tels droits qu'ils cogñoi- 


firoient y eftre conuenables, fobhoeréc 
fur les peines a eux indites: &tant & 


8 creations dès Efcheunins. 227 
auant quileftoit accouftumé faire en tel 
cas. Etpar ce faifant, promirent auflilef- 
dits habitans, fouz l'oblisation des biés 
de leurdite comunauté, & toutes & cha- 
cunes leursautres poffefliôs,, tenir &en- 
tretenir Le fait & execution defdites pro- 
curation,gouuernement, & chofestran- 
fcrites, fans aucunement y contreuenir. 
En tefmoing de ce furentces prefentes 


fignees de nous & noftregrefherlean& 


" jour deflufdits, 


De La creation des receweurs 
des deniers communs 


dejdites villes. 


À. Tous ceux qui ces prefentes lettres 
verront, &c. falut, Sçauoir faifons 
qu'eftans eniugementenn oftre fiege & 
pretoire dudw Loyriz: Ja plusgrande & 
faine partie. des manans & habiräs dudit 
lieu y'conuoquez au, fon de la cloche & 
aflemblez en communauté, felonl'anciéne 
forme, pour la nermination; election & 
“ creation desprocureurs & gounerneurs 
de leur Republique (ce iourd'huy fuite 
des perfonnes detels bourgcoisdeladire 
ville)nous demonftrerentdetdiis hebitas 
É) Ée P à; 











118 Des afemblees de villes 

qu'aucc lefdits gouuerneurs & proca: 
reurs, cftoir neceflaire commettre hom- 
me receant, fuffifant, & capable pour le- 
uer, cueillir & reccuoir les deniers com- 
muns de leurdite republique, au lieu du 
precedent, duquel le mandement & pou- 
uoir eftoit difiny : requerant que parles 
voix de la plus faine partie d'entre-eux, 


_ cuffons à creer celuy qui nous femble- 
roit conuenable. Enterinant laquellere-, 


uefte, comme ciuile, & apres auoir 
cucilly les oppinions aduis & affcncemés 
defdits habitans ( qui de voix vnanime 
nommerent & efleurent pour receueur 
de leurfdiéts deniers communs vn tel 
bourgeois de ladite ville,qu'ils afferme- 
rent eftie de bonne preud'hommie & di- 
ligence: ydoine, receuant foluoble & ca- 
pable) Fur iceluy tel par nous receu, & 
par ferment folennel creé audit eftat de 
recepte, pour les deux ans de l'inftitu- 
tion & creation defdits procureurs feu- 
lement. Auquel receueur lefdits habitans 
{par noftre auétorité) donnerent pou- 
voir & puiflänce, dé pourfuyuir, leuer 
& receuoir tous iés droiéts, reuenuz 
& emolumens, exploits, profits, & de: 
niers de ladite Republique:& d'icelle re+ 
ception baller feitres, & quitances yala- 
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& creations des Efcheuins. . 229 
bles, À lacharge, toutesfois, qu'il feroit 
tenu bailler & diftribuer lefdits deniers, 
routesfois &quantes que par lefdits pro- 
cureurs & cfcheuins luy feroit mandé 
par efcrits &, mandats fignez de leurs 
mains:pour eftre mis & employezal'œu 
ure de l'emparement & fortification de 
ladite ville, chemins, voyries, & autres 
affaires vroens & neceflaires pour le fait 
& exercice de laditerepublique: fans lef- 
quelsreferits & mandats, ne pourtoitau 
deflus descinq fols métionnez en la cou- 
ftume dudit, &c. frayer ne bailler aucuns 
defdits deniers : mais en raportanticeux 
mandats auecques defcharges & quitan- 
ces des porteurs y denommez, pour les 
fommes y declarees, icelles fommes luy.. 
feroient alloïices en fes contes : lefquels 
il feroittenu rendre par prifon, enfem- 
bleie reliqua (faucun eftoit parluy deu): 
à la TE deux ans ou pluftoft quäd 
meftier feroit. Auxquelles chofes faire 
& accomplir, iceluy tel receueur fobli- 
gea enuers lefdirs habitans, qui auffi luy 
promirent tenir & entretenir, le fait & 
execution de ladite recepte & diftribu- 
tion de deniers: fouz j'cbligation des 
biens de ladite communauré, &detous 

& chaçüs leurs autres biés # tefmoing 
ii 








30 Désafflemblees des villes, &c. 
de cefurérit ces ptefeñtes fi griees de nous 


_&nofbie vrefier, & fcellees ducôtrefeel | 


duditbailhiage. Le celio ufmil cinq cens 
PACS ARE HE FAIRE 2 ARTS 
= Recéüeurs/ des deriièrs communs des 
villes font à reéeuoir én court, ayans en 
main leurs lettres d'elcétion : Et comme 
cels peuuét aétionner les redeuables en- 
uers ladite Republique ; f6it des deniers 
_deuz tant aüparaüant leur eletion, que 
des debtes cieez durantleur pouuoir. 
“Auf! peuuénit-eftre conuenuz fur les 
faitz &ncas concetnians le-fait'8c exercice 
de IECEpÉes 07 ALRGE ERA IEEE 
-Sont leurs quitances defdites recepres 
bonnes &. valables, & ne peuuenteftre 
défiaptées} ein een À TRES 
 rDoiuénir & font tenuz de rendre conte 
d'icelles, 8 dé lents mifes, & diftribu“ 
sions, lé tout parprouifion. #=:: 7 °7# 


+ À laquélle reddition dé‘côntes, ne leur 


doit aucune chofe eftre alloüée, au def 


fus des cinq fols mentiorinez en l'article 
ccxxxvi. deladitecouftume, &c.'finon 
qu'ils ayentvetification éertrine ; &'ac- 
quitsdeleurfdites mifes, defquels façent 
prompte foysio v40 : 212149b sb Rat 
21Be eft:à noter qu'en fair decontes, l'ai 
éionne pale ne-prefcrik parnul rémps; 
dd M 
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nee Dipiatieurs, villes, de :ce 
A Ar Te IUEUES 
Leaf a AO RE SUEZ -Maladeries, 
ose. & lseprofarcries, : des aucu- 
bite runs fonsfondess parles ha- 
Brrans d'icelles, came l'hofpiral & Jepro- 
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232 . Des Hofpitaux 


farcric de Lorriz: auxquels lefditshabie 
tans ont d'ancienneté: delaiflé pla dune 
metairiss, rentes, dommaine, & auires. 
biens : pour l'aliment & fuftantation des 


pauures mendians yafluans.… !:,.... 

Pour regir & gouuerner lefquelsbiens, 
&c en rendre conte:iceux habités de deux 
ans en deux ans confuetudinairement. 
font & coftituent adminiftrateurs&pro- 
cureurs findiques, par afséblec entre-eux 
faiéte, cn la forme declaree au chapitre 
defnibrse once er 0 18e 

-Lefquels adminiftrateurs (pource que 
le plus fouuent font perfonnes graues on 

» EN : D 
d'auétoricé,& que la chofe ne feroit con- 
fonante qu'ils frequentaffent les hofpi- 
talliers,. malades & lepreux receuz tant 
efdits hofpitaux que maladeries) cômet- 
ten£.à l'auctorité defdits habitans vnou 
plufieu rs gardiens, qui y refident pour la 
ICception, traitement & gouucrnement 
d'iceux pauures hofpitalliers, malades & 
Icpreux. 

Efquels eftats fontlefdits habitäschar- 
gez, d'en leurs confciences eflire gens 
ydoines & de bonne vie pour humaine- 
ment receuoir, traiter & gouucrner les 
eftrangers pitoyables, lepreux, malades 
& neccfliteux : & fe donner plus garde 
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qu'ils ayent mal ou irritation que les 
mefmes citoyens ini ioais | 

Car qui veut bien viure, il fautauoie 


l'hofpitalité en grande reuerence: & fa- 
ôtifet les pauures' qui peuuent peu, 
pour eftre fauorifé de Dieu, qui peut 
tout. Et bien ferf, mefchant & malheu- 
reux doit eftre repuré celuy, qui meffait 
où mefdit fans caufe à de pauute, 


. &ignorant, deftirué de l'ayde de fes pa= 


rens Samis Fi : 
Toutesfois eft bien neceffaire que lef- 
ditsadminiftrateurs & gardiens virille- 
mét dechatlent defdits hofpitaux & ma 
laderiès,plufears gros beliftres, auantu- 
riers reniez, rachetez du gibet,attendans 
les galeres, forts, puiflants & difpos de 
leurs perfonnes: & qui pourroient bien 
gaionerleur vie, au lieu de receuoir les 
aumofnés des pauures impotés malades, 
ê& autres pitoyables. BR 
loint que fouz ombre de mendicité, 
& Iéprofité, fouuentesfois font plufieurs 
volleries, meurdres, oppreflions & infi- 


 diations. 


* Comme il aduint d vn nômé Reonau- 
deau, gardien de la] éprofarerie de Lor- 
riz, qui fembloit en cout eftre bumble & 
fans vice: & neantmoins citoic compa- 











234 Bes Hofpitaux | 
gnon, & xeceleur de.plufieurs volleuts, 
qui faignoient eftre lepreux:..;: 2,1. 
- Er Jefquels combien qu'ils fufent agi 
les, difpos & fans lepre:-portéientbarriz 
&cliquettes,,& fouztelle forme &mas, 
mere de viure, en-peu.de temps firent 
plufieurs meurdres; pilleries-. & vols no- 
éturnes: mefme en l'Eglifedela Mala- 
derie d'Efgreuilleen Gaftinois: où ils f-, 
rent des mauxr&: pechez execrables::8 
aufli au Chaftelet lez Montargis: &en: 
plufieurs-autres eux: ©; Le 


is LiOie 21 
‘’.Pourrailondefquelscasledir Regnaus | 
deau, &trois de.fcfdits éompagnonsfu- | 


rent pris enladite maladerie de Lortiz,& 
leur proces. diligemment fait, furentpar 
atreft de Ja court confirmatif dela.fen: 
vence de mondir feigneur. le. liéntenane, 
executez &bruflez tous vifsen.yncartes 
four-pres ladite maladerie, le vingtdeux- 
1efme iour de Juin g,mul cingcens:trente 
Cinqihs: 1 nr 


ni 
12 i 


- Etenla mefmeanneevn nôméEdmon 

conet,natifdeChaflecte lez ledit MGrar: 

peau fupofa fon nom. Car à Lorriz.dis 
oitauoirnomMeflien., &-depuisa Or 


Jeans difoirauoir nom de Troyes, côpas 
_gnondesdeflufdirs, & prilonmiétandit 
Lozauecqueseux:& lequel auant {on 


& maladeries UE 
procesiparfait par l'induftrie 8e: mal en- 
gin de la féme dudir Reguaudeau auf. 
prifonnier;& à fonayde, rompit1ès pris 
fons dudit Lorriz ::8& toftaprès par iü y 


| recognuencelledO deans(iowileftôit 


prifonnier,pour plufeursihfdiations, & 
meurdres, parluy depuis commis & per- 
petrez) futexecuté fur larouë audit Or- 
leans : ioint,en: fon proces celuy contre 
luy faitaudit Lorriz. pat moy énuoyé à 
fon‘iuge extraordinaire enfemble:ledit 
arreft ; donnéaudit mois de Juing, cinq 
cens trente cinq. £. 2205 L ; 74 SAUHSMEUS 
Er pour ces caufes doyuenit lefdits ad= 


| miniftrateurs & gardiens afpirer à l’ef- 


cheuement detelsinconueniens:& en ce 
faifant, @ réndant iufte & loyal conte 8c 
entier reliqua , de leurfdites adminiftra - 
tions, feront grandement à louer, Ecs'ils: 
nelefont,du moins faurqu'ils y conter 


| dent, &enapprachent : pour ce que für; 


eubplufieuts, defdiishabitans  gens'de 
bien, ont la cure, regard & folicitude;: 
pour l'execution d'icelles :adminiftra- 
tions. 19 3 Æ HO 1526 | 1548 & ati 


à, <$ sy re 
À 30437 ZA 


S wi nolem J61aio0d bi 
Lettres de creation des, Procureurs Sin, 


| dique; @rii adminiftrateur d'hoftel 


Do a 2 
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LL J 
A Tous ceux qui ces prefenteslettres. | honnorable hôme & fagetel, Preuoft & 


| Juge,tel procureur du Roy, & autres of- 


yerront,&c. Salut. Sçauoir faifons, 


Si leteliour, mil cinq cens quarante 
eux,cftants en iugemenr, par tels bout-: 
| es procureurs & efcheuins de la vil- 


e dudit, &c. Fut dit & remonftré, que 
d'ancienneté confuetudinairement , de 


deux ans en deuxans, pour preferuerles | 
droits del'hofpital & maïfon Dicu, fon- | 


dee defdits habitans audit, &c. celuyen+ 
retenir, & fubftanter les pauures men- 
dicans y afluahs: auoient toufours efté 
conftituez procureurs à la conduite des. 
proces, & defenfe defdits droits ::& rece- 
uêur, pour leuer & cueillir les fruiéts & 
reuenu d'iceluy hofpital, gens ydoines, 


foluables & capables, pour du toutren- 


_ dre faifon. Laquelle couftume auoit efté 
Jouablement entretenue & obferuec : &: 
iufques à ce, que n'agueres le tempsdes 
precedants eftoit difiny. Era cefte caufe 
auoicnt par noftre licence, fait par de- 


uant nous cuoquer au fon de la cloche, & 


À oder a & chacuns lefditz 


abicans pour la prouifion & gouuerne- 


ment dudit hofpital & maifon Dieu, & 
côftitution d'autres, & nouueaux procu- 
xeur & adminiftrateur, A laquelle com- 


munc & notoire cOuocation,cOpururens | 





& maladeriess 2 7. 


ficiers telz aduocatz, telz procureurstels 
bourgeois, tels marchans , & plufieurs 
autres, en grand nombre, faifans la plus 
grande & faine partie d'iceux habitans, 
Lefquelz apres auoir entendu la caufe de 
ladite côuocation & affemblee, quileur 
fut parnous amplement defduite : & fur 
l'intention d'icelle, chacun en droit foy 
deliberé & aduifé de voix vnanime ef- 


| leurenc & nômerent procureur findique 


dudit hofpital & maifon Dieu de , &c.. 
honorable homme tel, & pour receueur 
va tel:nous requerans que euflions à les 
ieceuoir, & par ferment folennel, efditz 
eftaez les ercer , pour deux ans enfuyuäs. 
Entierement laquelle requefte côme ci. 
uile : apres toutesfois que fufines deuë- 
mentinformez des fufhfances, loyautez, 
& bonnes dilligences defditz telz furent 
parhous receuz & admis en iceux eftatz 
de procureur findique & receueur : & 
leur fifmes refpettiuement faire le fer: 
menten telcas requis & aconftumé : & 
par noftre autorité, leur dônerenticeux 
hebitans ponuoir : c'eft à fçauoir audit 
procureur findique,de comparoir & agir 
Pour eux, par deuât tous luges,és caufes 
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&a2Faires cotentieufes,&àintenterpour | 
Jadire maifonDieu:fubftituer pour&en | 
fon lieu au fait de ladite plaidoyrie feu: | 
Jement, vn ou plufieurs procureurs , es | 
lieux defdites contentions. Et au furplus | 
executerle fait, 8 mandement de ladite | 
procuration duëment & fans vice , ledit | 


temps-de deux ans. Et audit tel rece- 


ueur pouuoir & mandementefpecial, de | 
reccuoirlesrentes , dommainereuenu, | 
& biens quelzconques d'iceiuy hofpital, | 


& maifon Dieu barller quitances, & def- 
charges valables de ladite reception te 


gir & gouuerner le bien; falut, fait, & por { 


lice;emparement,fermes,droits, & rede- 


uoirs;appartenansaiceluy hofpial: & y | 


Rae des pauures men- 
dicans qui y aflueroyent, homme me 
ble & fufhfant, qui y refideroit, pour lhu 


maine reception, traitement & gouucE" } 
nemét d'iceux pauures ne pro: | 
uifion de-leur ordonnér feu lict, cnrs | 
boyre; manger &c autres alimens he là 
faires pourleurs fubitantation : defquels | 
alimens,, ledit réceueur adminiftrateut 


dureuepu dudit hofpiral, ferô ee 
Jurnirc a ou Éxir ir : M£LIMEME 
fournir ;.oufaire fourair 


quand aux pircyables malades, 8e on | 
fiteux, Et ouil aduiendroit qu aude 45 € 


_ 8 maladeries. : ‘+ 
de-dix 1617 tournoys | il fuftneceflité 
frayerrpour vn'articlé au fair: deJadite 
charge ou autres : ne les pourfoit iceluy 


_receneur balles & payer, fans auoiima- 


dement:delvn des procureurs & iurez 
de l'Eglfe dudir ;:&c de Tvn des pour 
uetneurs . &°Efcheuins de ladite ville. 
Lefquels àcce fairefhrentparnouscorm- 
mis, &'àcuxienioint d'en leursconfcien- 
ces faire: &c expedier-lefditz: mandatz, 


comme le cas le requeroit. Alacharse 


aiffli que ledit receueur ne pourroit ven- 
dreiles bledz, ou autre reuenu desme- 
tairies d'iceluy hofpital; finon parleur 
aduïs-à cry public audit, &é, & auplus 
ofFrat & dernierencheriffeur.:Su rlequel 
reuenu prendroit. toutesfois iceluy rece- 
ueut pourfes gages chacun an telle fom- 
me: 6e pourles gages dudit gardien qu'il 


ycômertroit, telle fomme: qui luy feroit 


auf tenu payer: chacun ani “Lefquelles 
charges de procureur findique, &‘derez 
ceueur êc jadminiftrateur | léfdiéeels 8. 
chacun d'eux refpeétitemét-prindrent 8 
acreptèrenit spromettans en Îeurs loyau- 
tez &confciences ; de fonsucufementer 


 eftroiteément garder ;:fans vice &repre- 


henfion;la procuration & findicac tutele 
lé, folicitude, corps, &cregime du di ho= 








mife qu'il feroit du 





Des hofpitaux. | 
ftel Dieu,deniers, droits ,& chofesyap. | 
parténäs:propofans la reduétion, vulité, | 
conferuation,& emparement d'iceluy, à 
leur fingulier profit. Pour à la fin dudie 
temps rendre par iceluy receueur bon 
conte & entier reliqua de la recepte & 


240 


: reuenu. Auquel 
receueur en outre, fut par nous emoint 


prendre & receuoir par inuentaire, pat | 


deuant nous{à ceappellez & prefens les 


iurez de ladite Eghfe,& les efcheuins de. 


ladite ville) les biens meubles, titres '& 


enfeignemens dudit hofpical & maifon 
Dicu :aufquelz biens meubles & titres 


mettre en euidence, feroit ledit dermier 


adminiftrateur tenu &contraint(incon- | 


tinent infinuation à luy faitede ces pre- 
fentes) & aufli raporter les contes pat 


luy renduz & àrendre, dés & depuisfon | 
idminiftration:à fin de les ouyr & exa- | 


mineren prefence defditz habitäs , ou 
partie d’iceux particulieremér appcellez 
parl'aduis & deliberation-defquelz(pour 


éc que plufñeursedifices&ouurages, mar | 


chandifes & aurres:negoces, & affaires, 
eftoient requifes eftre faites à l'œuure, 
& emparement d'iceluy hofpital) fut paf 


nous ordôné, qu'iceluy adminiftratcurs 


ou autre, à l'aduenir ne pourroiér à quel- 
et ques 


&maladéries, 241 
ques œuures que ce fuflent ( excedans 
cent -folz tournois ) côtracter exploiter 
marchander n'autrement difpofer d'icel- 
les œuures.( fur peine de les payer en 


leurs noms)quele fait queftionné & ne- 
_ ceffaire d'executer, ne fuft deliberé, or- 


donné & compofé par l'aduis defditz 


procureurs & gouuerneurs de ville , & 
.d'Eghfe: & de fix autres des plus appa- 
_rens,, notables perfonnages de ladite 
_villeaffemblément &'fans diuifion:qui à 


nous viendroient dire & remoftrer lefdi 
tes œuuresneceflaires , & Icuraduis d'y 
proceder & befongner. Pour eux ‘ouyz, 
eftre par nous conclud & ordonné de 
l'execution d'icelles (lefdits habitäs tou- 


tesfois y affemblez, fi la matiere cftoit.-de 
| figrande importance, que faire fe deuft) 


Ou autrement ainfi que de raïfon, l'exe- 
cution defquelles chofes tranfcrites, cir- 
conftances,& dependances : iceux habi- 


tans vnanimemeét promirent venir & en- 
tretenir foubz l'obli 
dudit hofpital, & sous & chacunsleurs 
_ autres biens.En tefmoin de cefurent par 
nous & Anthoine Couillard noftre Gref- 


gation du temporel 


fier, ces prefentes fignees & feellees du 
centrefeel dudit ballage, les an &iour 


deflufditz. | 
Q 
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IE : d'eflire & nômer procureurs AL 


“fur lefquels en proces contradiétoires, 
 fontinteruenuz plufieurs arreftz reigläs 
_lefdictes eflections. Et pour ce fera prins 


. feruir fur Icfdits vhages. 


Des Eghfes : & AN 


D facilement comprendre. les cissigee 
«creations des procureurs. des Eelif ës, 
A maladeries, : fondees pat, lefditz. “habi- 
Mtatis: “defquelles: pour cau fe 

_.ne fera d'auantage, touché: 


Les chofes femblables.. dt 
| ZE! IDE 


e :promifons des 5 iig as et 


rs 


| Des 
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Y165 es for nilees Va te 


A: SEL 


CHAR. ie 





Aus lefquelles formes fe pourront 


de. brieueté, | 


ble- | 
aufh femb CE hofpitanx,maladeries, 1& léprofäreries: 


_royenteftrercdites pource que, “ce font | 


"7 | 


- ihafpitauxe, maladie riqint L 4 





*N plufeuts lieux a diuers gs | 


“les, d'Eglifes, hofpitaux, & maladeries, 


: des ormes tranfeni 1 .€e quil femblera | 








gumaladeriest nn 
Me at ganties hofpitaux, mala- 
AE ic PEAR 
allement fondées; &.: 
#-quelles. le Roy; poftre 
donne les A le a) & 
Louve. ve gens, dEglite,, ouf clercz 
; AtonfurGe À. Ja vi ge debailler caution, 
Aire: inpgiiaixe 8 de xendre, Compre d'i- 





Le celles yetens que tieRs}PrAuARE mon 


it e1- 


figupur-l grand aure prune 


| -igncuroudon, commis:, &dèputé en la 


| . mao: des csiquinze, Hosts ae à à 
Paris: Hays soduige tés À 
Mais. AE c ças.PouUCRt: Veess commis 


| “degenns bus &beaucoup plus qu'à cepx 
| >FenAeg-pars les hgbirans.des,, Jilles xçar 


-depuis que les anens en on pourueuz, 
Ka QUEIS ppguais} ont le: feul foin,& 


OUT s'aphiquesd lent fnguli HET : &. parti- 


seuherprofis à lebien &: revenu defditz 


man gent galtent & difipenticeluy, à Hits 4 


rendez ensplutoitles couysguses lac- 
RME ni | SÉRIE GEAR Re 
1: nsien ré REX : 8 HET 
: eg ho Pix Sym - 
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Ui$4g . Déshofpitaur À 
ftince leur eft retenuë par telzadimni- 
ftrarcurs ; qui‘ne fontaucuneréfidence 
AE Jes HeUÉREOE FEI RE: 
:! © maudit, & execrable peché,de aïnfi 
retenir, manger , & diffiper,les fang , & 


fubftance des pauures,kmédicans, & ne- 


cefliteux;côntre les louable vouloir , & 

_intenti6 tant duRoy rrefchreftié, noftre 
* fouuerain feigneur,que des anciés fonda 
“teurs Roys de Fräce fes’ predecefleuts. 


La demeure & refidence des admii- | 


 ftrateurs, & d'autre gens d'Eglifé,quine 


feruent que d’exhiber exéple auxigno- | 


sg 4 


Lo Vert 


& si EF ER SL lan dr LISE: Re SR 4 ni: 
"1 Etnedoit on congratuler he coioûit | 


ir 


de % GE + k 
de D # > L 21 
M 5 É Éy FRERE 
ER 

{ 


de mil cing çens &c.auons tellicen- 
ÿ ciéeni loir, Ifeutenant de par le Roy 
nofère fire,&c,comiflaire en cefte partic: | 
par difcrette perfonne A. furent prefen- | 


… Fééscertaineslettres d'odroy, à lu yfair 


“des netoucherl'hénnenrdes bons eccle:| 


se 








parle : Roy noftredit feigneur, de l'amipi 
frati6 regime & gouuernemét del’'hof- 
pital & maifon Dien royalmét fondé en 
tel lieu, à nousadceflans.: defquelles Ja. 
teneur enfuit.. é Fräcifiss Déi gratia F ni Fe 
Rex, balliuo,_ Ai srelianenfs aus eins loco ten Ë 
5 1h fa féde Lorri ac $ falutem. IVoiumnobis 


facimus, «nous rcquerant ledit Aexe- 


Guter Icfdites lettres felon leur forme & 


Q ii 
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ftregréfièr) Le 


rutiéeluy A! Et en'imetrant par oûsa 


EC” / . 44 hi Sa { à NE , Fa SE 
execution lefdices letires ;&apieslefcrs | 
mént de a prihs :’fut par noôbs à lacaust | 

À 


tion fouzfcripte ;&'par Ja tradition des’ 


tal entree en la chapelle , atouchement 
À | CA 


eh our: noûs tranfpors 
tafmesaudir lieu &hofpitalOucompas | 


chefs dauerturesdesponpesidodiehofpi 


d'aatelaprehento mdes Dre) Sonde 


cloche.d'icelle, mis en pelleffion, ir 
fineréelle', actuélle, & corporelle : CE 
tous & chacuns les droirz,früiez profite, 
reuenuz, & emolumens dudit hofpital & 
maifon Dieu! 8ren féèû R Taîstenu 


gardé de’ le Roy hoftredie feigneurs 


our par lny (8 AS procarens ee Feet 


pour 


vers Mffimmefondezjen touyéfruits | 


&vler:! felon la forme andeñiré Aa | 
charge routesfois de préridre par bLén& . 


loyal inuentaire‘les-bte ns nieubles: dir 


céfuy hofpital,r& défaire effarde-lart= | 


2 re 


cepte mile qu'il; oulefd itaprocüteuts | 


&'rccoueurs  Feroieme haëtiri fait cdéf: 
dit renenus frairz'8n po fiéz»qtie.p real* 


Hiblernent 417" eroic nt: t emaz‘empl oyer 4 
menidieans & afluans + 8 fclon li faculté | 
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& biens diceluy-hofpical. Defquelzalis 


mens & reliqua il feroit tenu aufli ren 





An 


_ meftier, & reqüisien feroit par deuane 


monlieur:le grant-aumofnicr dudit fci- 
gneur des quinze xx. aueugles:à Païisi 


pour feureté defquelles chofes nous pre-. 


fenta parçaution vh:tel.,;1marchant-de-; 
mourantentel lieu,lequek{ à ceprefent} 
plegea &scautiônna ledit adminiftrateur 
du fair & charge, de fon, aminiftration,. 
conterëc::relqua d'icélle:; fouz.les fub: 
mifibns de iuftice en: tel cas requifes. 
En'tefmoing!de ce futce prefent noftre. 
proces verbal fignéde nous.& noftre dit 
greffier, les an& iourdeflufdits., 1: 1 
-d'aydiferé mertré la formedu proces 
verbal-des maladeries 8 leprofareries, 
pource qu'ileft femblable.; . &:les proui-: 
fions en pateillé forme qual eft cy deflus 
efcrit. des hofpieauxs st 22 NL SRE 
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Descomplaintes 


Ÿ Jeté(autrement diteinterdit, 
PS auxv. titre dun. hure des 
NW BV inftitutesimperialles)eft nô 








9 E lamatieredecéplainteen | 
“cas de faine & denouuel- | 


feulementaudirtitre, maisenautresli- | 


_ures modernes amplement parlé: fpecia- 
lement par monfieur Y mbertquifait di- 
ftinction des trois chefs de complainte: 

Sçauoireft lefequeftre, &fournifsemér 
de complainte: quieft le reftablifsement 
des fruits perceuz des chofes côrentieu- 
fes l'an & iour au parauant la compldin- 
te formee, & depuis entre lesmains des 
commifsaires qui font cômis fequeftres, 
defdites chofespendant le proces: 

- L'autre chef eft de la creance des cho- 
fes côtentieüfes, & doit eftre aingee à ce- 
luy qui à le Sas aparent droit,: 
pour lefdirs chofés iouyr fouz la main:du’ 
Roy aufli pendant le proces, “ie 

Etle tiers chef cft la maintenue ( que 
aucuns apellent plain poffefloire) & eftle 
chefprincipal de la complainte , quine 
concerne en riens le petitoire, come fera 
cyapresdit, . | 

Etcôbien que ladite maniere foit tant 
bié que riés plus traitee en plufñeurs def- 


dite liures modernes : toutesfois pource | 
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en matiere denouuelleré. 249 
qu'illeur a fuffit de donner l'ordrede la 
procedure fuiuät la pratique, & le droit? 
l'ayapreseux feulement voulu vfer des 
formulaires dés commiflions,& aileguer 
les Ordonnäces Royaux feruas à ce pro- 
pos. Eriaçoit que communément les ma 
ticres poflefloires entre les non nobles, 
foyent traiteës par deuant les preuofts: 


_ ce ncantmoins ay cfté meu mettre en ce 
| dernier liure des matieres ciuilles, le cha- 


pitre defdits cas poftefsoires. 
Pource que parle xix. article de ledit 
du Roy François : fait furle reglement 
des baillifs,fenefchaux, & preuofts de ce 
royaume,eft ftatué: que es matieres pof=. 
fefsoires & de nouuelleté y aura lieu de 


prevéntion entrelefdits baïllifs ; fenef- 


chaux & preuofts : pourront les deman- 
deuts & complaignants intenter leur in- 
terdiren matiere pofsefsoire & de nou: 
uelleté, par deuant l'vn defditsTuges ain- 
fi que bou leur femblera : foit des chofes 
fituees en leur preuofté,ou autres preuo- 
ftez &iurifditions refsortifsans enicelle: 
fors & exceprécontre les nobles,qui ont 


leurs caufes polécfsoires par deuant lef- 


ditsbaillifs & fenefchaux , & l'inftance 
pofsefsoire, pour raifon de ficfnoble, la- 
quelle fera trairce efdites cours prefis 
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dæalles tant éntre nobles que roturiers:& 


non deyantlefdids preu ofts. 


Forme autentique de commifunen | 


matiere de faifine «7 non- 


T &c.. Au premier fergent Royal dus 
dit bailliage fur ce requis, falut, Dela, 
partie.de tel nous a efté expofé en com: 


PEL 


plaignant que par fucceffo de defunt ri 


fon pere. ileit feisneur proprictaire-& 
2 F o HE PEOP 4 à LOT -E 
pofleffeut, luy compette & apartientvn 


arpentdepréafhsentellieu,tenâtdvne | 


part,&c.duquelil eft en bonne poflefl 
& faifine de foy,en dire &, porter feis 
gneur: proprietaire  & : poflefleur pour. 


iceluy auoir fait faucher,& fener l'herbe: 


icelleprinfe, recucillie , & enlçuce tant, 


parluy. que fes fermiers & comis: & apli-, 


ué, & en difpofé à fon plaïfir,&côme de 
a propre chofe, En poffeflion & faifine 


d'auoir toufiours ledit arpent de prétenu 
cloz,&en defence contre rous.En poilef:, 


fion &faifine que flaucun ou aucuns fe- 
ftoienr eforcez où eforçorér, letroubler 
eu empefcher ci fefdites poffeffions, & à 


leuer. &-cueillir: prendre & receuoir-les 
fruits & profits d'iceluy pré, du coutra- 








en matiere denouuelleté. 251: 
mener & faireramener par les dchinquäs* 
aupremier eftavë& deu: Et defdi ces pof”: 
fefions  Snautres-pertinens & affefans:à 
Ja matiere, xiceluyexpofant tant parluy : 
que:fes:predecefteurs;'8c ceux dontilale 


droit & caufeen cefte partie, 1ouy &vié: 
paifiblement par 1j:n) ANje Ve XUXX. XX, 
xl dx ip xx ci ans & plus; éc par” 
tel:8a fi fobg temps: quil n'eft:mémoire. 


| ducommencementnedu contraire, sie 
Quoyrque:cefoit partemp sfuffant à: 


bonne $offeffon &:faifine auoiraqui- 
fe;igar en& recenir. Mefmes par lesan 
8 jour derniers; au veu. & fceu detous 
ceux qui l'ont. voulu voir & ‘{çauoir. 
Ecmefraement detels. &irels : lefquels : 
ce meantmbins en cefte: préfente annee: 
fc feroyent-eforcez troubler -& enpel 1 
cher} &de fairauroient troublé 8eme 
pelché leditiexpofanr complaignan tylef: 
dits fertniers où commis.en fefdites pof- 
fefions&: faifines :en faifant- faucher: 
l'hethe: dudit pré , icelle fener cieithig, 
&crenlener ram defceu  dudit:expefantt : 
h tort fans canfe indeuémente& deñoi- 
uel:s&reh fenstrefgrant griefs: preindi-. 
ce-& dommage ::& plus:pourroit.efbre : 
fi par:noûs.ne luy. >efteit fur, <é-pourr. 
ueur de -remede. connenable A: com! 
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fouucraine:& fouzicelle gouuernecs & 
xesies-par bons foluables: &c fufifans c&- 
muffaires, qui en puiflent &fçachent ren- 
dre bon conte & entier reliqua, quant & 
à quiilapartiendra : lanouuelleté trou- 
| bles & empefchemens ofbez,& reftablif- 
| :fément faitiéaument & de fait premie- 
| ‘rement&auanttoure œuure des chofés 
‘prinfes &'leuces,aiobrnez les oppofans, 
refufans, contredifans on faifantledir de 
“bat, à certain &'c6petant iour par deuant 
inoustpourdire leurs caufes deleurfdites 
opofitions,refuz,contredir,ou debat: ref 
‘pondreproceder, & aller auant en outre 
felon raifon. Et de ce que fait en aurez 


232:  Déscompläintessnss | 
meil dit ; tequeranticelny. Pourquoy. | 
nous ces chofes confiderces y Ousmane | 
dons, &-pourcequeidescas denouuelle- | 
té; comme luge prefidial, la éognoif.: |: 
fance nous appartient commettons par. 
ces prefences : que appellez lefdits tels & 
autres qui pour ce ferôt à apellerà eftre- 
& comparoir par deuâr vous,comme Ju. 
ge rcferandaire en celle parcie, fur fadite 
piece de pré ; ‘ou autre lieu que-eflirez: 
pour tous autres lieux côtencicux main: | 
tencz:& gardez deparleRoynoftrefire | 
leditexpofantcomplaignant,oufonpro | 
cureur pourluy., en fefditespofleflions. | 
& faifines: & de chacune d'icellesle fai- 
tes foufrez, &claiflez iouyr & vferplaines | nous certifiez fufifamment, &c. de ce fai 
ment & paiñblement , en oftantrous: -te Be données! int hu 
troubles nouuellerez & empefchemens: | : Combien:qu'i loir mandé aufergent 
que trouverez auoirefté faits, mis, don-’ “ofterles troubles &nouuclletez, & faire 
nez & appofez au contraire. En contrais: iouyr l'imperrant de fes pofefions:& en 
gnant à ce faire & foufrir,.& àcefler do: cas d'oppofition mettreles chofes côten 
refnauant lefdits troubles voyes de fait, : ‘tieufés en la main dû Roy poureftrere: 
nouuelletez, & empefchemens, lefdits | fes parcommiffäires’, lä noutelleté 8 
cels & autres : qui pour ccferont à con . | “troubles oftez, & reftablifemér faiereau 
traindre , partoutes voyes & manieres | neue gide fit premitrement ,!& atant 
deuës & raifonnables.Er en cas d'oppofi:: tout œuure.Si eftcé'que letour droit par 
tion,refuz, contredir, & debar:&ledit de- le fergent eftre fait verbailement, & par 
bat & chofes côtenticufes prinfes & mi- figure feullement,ainfi qu'il ferd dit en la 
{cs enla main dudit fcigneur , comme commiffion prochaine enfuiuant, Carf 
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-mentionnees, l'execureuroufergentne |  ‘Acerequis ; Salur. Déla partie. de tels 
-doir differer à befongner;;:nonobitant |  nousaeftéexpolé, qu'ils font fcigneuss, 
l'apellationfaire deluy, &cfaireles.a- | - &pofeffeurs d'yne picce de vigne aflife 
-journemense& vfant de cesinots, dir,& | ‘en telle parroific, tenant d'vne part; &c. 
fequefter verballement les-chofes ouäil | Enlaquelleils ontpar poflefliens & fai- 
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& la vendange enleuce & apliquee à leur 
_profit.. Ecnon contans de ce coupé., & 


defmoly les fceps d'icelle vigneau grand 
“preiudice diceux expofans , requerans 


far ce prouifion. Pourquoy ce confide- 


ré vous mandons: & pource que des ma- 


‘tieres de nouuelleté, par edit & preuen- 
tion la cognoiflance nous apartiét:com- 

-mettons de par le Roy noftre dit {ei- 

-gneur: queappellez lefditsrels & autres 


“qu'ilapartiendra par deuant vous , com- 
me luge referandaire en cefte partie, fur 
ladite piece de vigne : maintenez & gar- 
dez de par ledit feigneur lefdits expos 
fans,ou procureur pour eux,en leurfdites 


poffefions &c faifines: & d'icellesles fai- | 


tes iouyr & vfer paifiblement , en oftant 
_ toutes nouuellerez & troublez. Et à ce 
“faire foufftir , & cefler Iefdirs troubles 
contraignez faifonnablement les defluf- 
dits. Eten cas d'oppofition refuz ou de- 


bat ( ledit debat & chofes contentieu- 


fes , prinfes ; &mifesen la main dudit 
fcigneur comme fouueraine : & lefdits 


- nouuelletez &rtroublesoftez, & refta- | 
“bliffeent veétballement:8&: par figure 


 feulernent fait des chofesprinfes &le- 


‘uces) aiournez les opofans ou faifansle- 
dir debat, à certain & competant ue A 
entre | 





eftre & comparoir par deuant nous ch, 


| Î SLA PAR HA QE LEA 
en matiere de nouuelleté, af? 


mn 


| noitredit fiege;pour dire léurs caufes d'o 


|  dece que fair, &c. 


|. LAntre, @ pli briene cammifies 


pofition contredit ou debat : refpondre 
lurce, & procedérainfi que de raifon.Et 


de nonuelleté.. 


| ‘JAn,&c. Au premier férgent Royal, fur-: 


k 


ce requis Salut. Délapartie de L.& da- 


moyfelleC.fa femme nous a efté expofé, : 


qu'ils font heritiers pour vne tierce par- 


te indiuifée , desbiens meubles &im- 


meubles ; delaïfféz parlé trefpas de tel, 
frerc de ladite damouifelleinteruenu puis 


an &iour en ça.Et la poffeffion & faine 
de laquelle fucceffion D. efcuyer, foy di- 


fant heritier pour autre tierce partie du- 
dit défüncæ, les a (combien qu'ilneluy 


[: ayt efté loyñble)ttoublez & empefchez, 
_prins,& apprehendéicelle fucceilion, en | 
let preiudice & démmage : requerañt 


fürce prouifion. Pouree ft il que 
vôus mandons,SépÜutéé re jé pre 
tiôn la cognoiffance de reel! 


| nous apartient,commettons pat ces pre 
L fntes:queledir tel Efcuyer,a li requete 
É defdits expofanscôpetamment adio utné 
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258. 
par deuant vous, {ur telle feigneurie 

. tous autres lieux cotencieux: maintenez | 
& Ror ( comme iuge referendaire en | 
ceft 


; | 
… Descomplaintes 


’ 


€ paitie ) lefdits expofans , de par le 

Roy noftredit feigneuren la poffeffis & | 
 faifine de leurdire portion de fuccefion, 
eftant par figne & verballement toutes: 


nouuellerez indeués, Eten cas d'oppof- 


tion, donnez & aflipgnez jour competant 
par deuät nous aux opofans refufans,-ow- | 
delayans,pour plusamplement iceux ex- 


pofans voir maintenir, garder, & refta- 
blir, ce quia cité prins defmoly ou enle- 


/ 1 . 
ué : & en outre proceder comme de rai- 


pour 





i 


El 


| 


en matiere denouuelleté. 258. 


 bliment) & mefmes parles derniers an 


&iour )ioy & vié en vous labourages, 
fruits, & profits: & iufques à ce que deux 


! moysaouenuiron, tels,&c. y auroyent 


{pour le troubler & empcfcher en fefdi- 
tes pofleflions & faifines) prins & cucilly 


| © Je bled y eftant enfemencé au grant pre- 
| iudice & dommage dudir expolant , re- 
|. querant fur ce prouifié. Pourceeftilque 


| appartient par preuention, commettons 


par ces prefentes : qu'à la requefte d'ice- 


* | Juy expofantadiournez competamment 


fon, Et de ce que fait en aurez nous cer. | par deuant nous lefdirs tels, pour le voir 


tifiez, &c. 


Æutre C7 encores plus briesecom- 


mifsson de nouuellere. 


D 


| Her en loix,&c. au premier "TE 


< 


(crgent Royal dudit bailliage furcere- 
quis, Salut. De la partie de tel nous 2 efté. 


cxpolé , que de temps immemorial fes. | 
predecefleurs ont efté, &(ayät leur droit: ; 
neur proprietai. | 
é piece deterrc. 
contenant, &c. tenant d'ynepart, &c.. 


transferé)encores eft (ei 
re & poñeffeur d'une rel 


louren auoir par fefdits predecefleurs, 
&luy à bonne foy publiquemet & paifi= 
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maintenir & 
_& faifines,re 


Re en fefdites poficfMôs 


ce que fair en aurez nous cérufiez,&c, 


Commi [Sion en autre forme bricfue, de 


laquelle en plufieurs foges ef. 
fousent fé, au fr ct de 


Ro bonneprasques à 


7 [2e "£ 
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ablir lefdits troubles, & en: 
| outre proceder comme de raifon. Et de 


An,&c.au premickfergencRoyal dudie 
bulliage free requis, faiur. Nous àla : 
- icquefte déE. vous andons & émet 


4 


PRESENT" Et ER > METRE RTE RE SR «2 me À le RE ES 


F nous vous mandons , & pource que des 
} cas denouuelleté la cognoiflance nous 
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160  : Descomplaintes 
tons de par le Roy noftre fire adiourner 


comperamment par deuét nous à noftre | 


fiege F. pour voir prefenter & receuoir 


certaine complainte & poileflions,en ma 


ticre de faifine & de nouuelleté, & en icel 
. des maintenir &' garder ledit reéquerant 
pour faïfon d'yne piece de terre aflife en 


tel lieu, tenant d'yne part,&c.Enlaquel.. | 


le iceluy F.ou autres a fon aueu ont cefte 
_prefente annee & puis an &iour ença. 
pour troubler ledit Fee es-iuftes. 
poffeflions & faifines,e quelles luy &'fes. 
predecefleurs ont de temps immemorial. 


& iufques audit trouble efté,prins,cueii-: | 


ly,moiflonné j &enlenéle bled y eftant,. 
reftablir iceluy bled & chofcs-defimolies 
prinfes & leuces,&’{oy voir côdanneres 
defpens dommages &.interefts à cere-. 
gard, fi faire fe doit:finon. foy.oppofer, &. 
baptifer poffeflions contraires, ou autre- 

ment proceder en outre ainfi qu'il apar+ 
tiendra parraifon , Ointhimation perti- 


aente, & de ce que fait en aurez, &c. 


C omifsion quand le po feféur 
L de bonne 27y.fe doute d'e- 
DNS VAT 
 …  poffejsions. | 


: 












en matiere dé nouuelfeté.  26# 


| 1. Au premier fergent Royal du- 


dic bailliage farce requis , Salut, Dela 


É is de G.nous a efté expofé:que com- 


ien que luy& fes predecefleurs,ayét de 
temps immemorialtoufiours efté en bG- 
ne poflefion & faïfine d'yne telle piece 
detérre, énuironnée & enclofe de hayes 
& foilez : ce neantmeins puis an &'iour 
en ça feft aperceu qu'ynnomimé H. ou 
autres à luy incogneus clandeftinement 
‘& à fon deceu fe font träfportez en ladi - 


tepiece deterre , & en‘ïicellereleué lef- 
dits foflez & hayes es aucuns endroits 


d'iceux,& ont aucunemét defmoly prins 
& enleué les paux & bouchures.Erpour- 
ce que defdits troubles ledit expofantne 
fcauroit bonnement informer: & neant- 
moins doute que par tels actes de poffef- 
fiom fairs cacheement par chappees & en 


fon abfence, ledit H. ou autresle vucil- 


lent cy apres troubler es fiennes iuftes 
pofleflions , & faifines , fipariufticene 
luy eftoit pourueu:nous vous mandons, 
& pource que defdites matieres denou- 
uelleté par preuention Ja cognoiflance 
MOUS appartient , COmMmettons par ces 
prefentes , qu'à la requefte dydirexpo- 
fant adiournez competammehr par de- 


D vantnousledit H.& autres qu'il aparrié» 


R il 
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262, Descomplainces D enmatieredenouuelleré. 263 
_ dra,& dont ferez requis,pour voir main. | : Latierce quand l’on retient les biens 
tenir & garderledir expofanc en fefdites | legucz àaucun. lines one 
poilethions & faifines reftablirles chofes | La quarte quäd l'on trouble autruy en 


prinfes leuces, & definolies, finon foy ap | fa aifine & poffeflion accouftumee, par 

pofer & baptifer poffeffions contraires | fair& force. PARPReEE 

ouautrement proceder ainfi que de rai. }- La cinquiefme, quand lon trouble l'ab 

fon 6 inchimation perrinéte & de ce que | * fenren fa poifeffiôn & faifine,& fautque 

fair en aurez nous cettiñez,&c, ©: | ‘dedans l'an de fon retour il en face que- 
Pource que les matieres de nouuelle. | xelle; | CU ? *; 

té fonc à prefent plus fouuentpratiquees |  Eclafixiefmeseft de ne troubler aucun 

que autres , ay cfté meu tirer d'auçcuns R en fa iufte poffeflion & faifine , qui eft la 

liures plufieurs articles concernans lef. plus commune forme de nouuelleté. 

dites marieres , qui pourront feruiraux À : Feutnoter que la poffeffi6 ne doit eftre 

lecteurs. D ‘obrenuede fon auerfaire par force clan- 

| deftinément, cacheement, ne par priere: 





; En fix eanieres complainte en now À  imaisà bonne foÿ,païiliblemét,publique- 
nellere fe peut aller. |  ment,&nonaritre de louäge ne de preft 52 
| | : +} 2 Sanspoñieffion prefcripuion nefe peut 
|  1@. À - acquerir,nele pofféffeur de male foy par 
Le premiere quand la nouuelleté de |  nulrempsn'aquiercprefcription. 
À l'arbre , ou autre chofe femblable, N  L'interdit queles clercs appellent , vel 


fait tort ou grief au voifin parfes bran: |  poflidetis,eft pour biens meubles: &l'au- 
€hes ou racines, |: trequ'ils appellent, vtrobi,eft pourbiens - 


. La feconde quant l'ont retient les biés L immeubles , iaçoit que pour biens meu- 
du mort côre les vraiz heritiers quifont | ‘bles commiflion denouuelleré ne fe doit 
faifis par la couftume generalle du Ro- |  impetrer, ne complainte afleoir fil n ya 
yaume de France , par laquelle le mort |  choieimmeuble, he 

faififtle vif fon plus prockain habille 4 | Comme fi aucun fe vouloit dire en pof 
Juy fucceder, "© À fefion d'yne maifon auèc les meubles” 

















164 . Des complaintes 
flans enicelle ; ou‘d'yn fond auec:les 


- fruits en iceluy leuez cueillis. 


k \ È < Lu À + à ER Es 
rà Et ace propos fair l article ccc, Ixxij. de | 
l'ancienne couftume de Lorriz , conte- | 





1 
| 
1 4 
F. 


E| (à 
1 


nant ces mots, Ponr fimples membres on : 


ne peutintenter complainite, 


… Toutesfois pour fucceflion vniuerfelle 
Î on le pourroit faire, combien qu’en icel 
de fucceflion n’y euft que meubles : mais | 


fi particulierement & parie: menuilse- 
ftoient fpecifiez & demandez, Jon nefe- | 


roit à reccuoir, ares 
Complaintes en nouuelleté doyuent 
eftre prinfes dans l'an & iour-du trouble: 


EE 
]| ! 
4 


| 

4 
! 
4 
L 


Hi : 


L 


& ou à defaut de ce faire.feroyent obte- | N 


nues lettres de relief, fera mife la feque- 


-ftration iufquesautrementen foir ordon 


7 G Li . , ë 
néainfiqu'ileft efcrit en l'article cxx.des 


Ordonnances du RoyCharles fepriefme, | 
Et par autres Ordonnances du Roy. | 
‘François publiees en la couitle vi. Sep- .} 


tembre cinq cens tréteneufart.Ixj.eft dit 
qu'il ne fera receuaucune complainte a. 
spées lan peut 
En matiere de nouuelleté ,-Les parties 
:doyuent.eftre inftruites-de leurs faits, & 
_doyuent les exploits contenirlecas,a fin 


qu'à la premiere aflignation foyent pre- 
sétes de plaider fans delay pararticle si), 
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en matiere denouuelleté, 265 


defdites Ordonnäces Charles vij.auquel 


s'accorde lexxxij. article des Ordonnan- 
ces:1Charles gites hais n° 
: Es efcritures. de ladite matiere lon'ne 


_doiralleguer chofe quitouche & aytre- 


gard à la proprieté,fin6 en ce quelle peut 

conforter la faifine feulement. EST 
Parties.qui fuccomberont en maticre 

de nouuélleté, feront condemnees es de- 


_fpens,dommages,& interefts, & en amé- 


deaïbitraire , par ordonnance Charles 
viljsarticlexlix.& premieres Ordonnan- 
ces du Roy Loysxij.articlel.Etpar l'ar. 
ticle liij. enfuyuant lettres de furceance 
ne feront deliurees en ce cas. 
Parles premieres Ordonnances dudit 
RoyCharles vij,article lxxi.eft ordonné 
que le petitoire:& polfeffoire ne fe con- 
duiront enfemble. à 
. Ex par lefdites Ordonnances-du. Roy 
François publiees cinq cens trenténenf 


. eft dit que-toures inftances poffefloires 


feront vuidees fommairement,&les preu 
ues faites dans vn feul delay. ùS 


= Pourcequecechapitreeftlong, &de 


peur d'ennuyer au lecteur:ie luy delaifle- 
ray à voir les Ixxiij.& Ixxv.atticles defdi 
tes Ordonnances Charles viy. Iviij. des 


: Ordonnance Charles viij, & le xlix, arti- 














266 Des Tuges & fermiers 

cle defdites Ordonnances dernieres du 
Roy François qui touchent aucunement 
des matieres de nouuelleté. : | 
. Comme femblablement font les trois 
cens foix4rencu£trois cés {eptante, trois 


cens {eprante &vn , troiscens feptante 


deux, & trois cens {eptante troisarticles 


de ladite couftumede, &c, aufquelson 
aura recours , enfemble, pourles execu+ 


teurs des teftamens, aux deux cens vinot 
fept & deux cens vingt & huit articles d'i 
celles, faifant mention defdits cas poifef- 
foires: pour le regard defdits execureurs. 


Des snges fermiers , ce de leurs 


tion des caufes, 







w Ar Ordonnance treflouable 
6) du Roy Charles Je quint,at- 

ücle premier , entre autres 
chofes fut ordonné quetou 
È ces preuoftez bailliages, & 
autres offices apartenans au fair de iuftie 


_€,ne feroyent plus vendues ne baillces à 
 ferme:mais en garde, 


- Cequicft confirmé par lets, article | 
| “des Ordonnances du Roy Charleshgis. | 
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- & de l'euocation des caufes.  216+ 


_tieme,ou il éft ordôné que les preuoftez 
_ quandés exploits feulemét, feront affer- 
_. mecs à gens foluables & bien aplegez; 


& ncantmoins baillees en gardea gens 
lectrez.: +5 Le 
Et combien que lefdites Ordonances, 
pour l'equité des caufes d'icelles, d'euf- 
fent auoir efté expreffement & inuiola- 
blement gardecs: ce neantmoins ont 
iufques à prefent eu, 8 ont cours en plu- 


fieurs lieux de ce Royaume, celles offices 
de iudicature exercees par fermiers, qui 
font luges en leurs propres caufes: dont 


fouuent aduient (mefmes en matieres 


criminelles) grandes moleftations aux 


fubietz,& chofcs publique, 

Et qui pis eft routes manicres de gens 
ignares, comme laboureurs, artifans, & 
autres d'eftat mecanique, non clercs, let- 
trez, n'aucunement er perimétez en pra* 


tique, en plufieurs prouinces, font admis 


à encherir & metre à prix lefd.offices. 
Ec fils fonc dermiers enichcrificurs, 


fontreceuz à eftre aflis, & mettre le cul 


für le plus beau piotoa de la parroïffe,ou 
fouz vn orme, ou quelque beau noyer 
bien branchu, où ils tiennenr leurs iouts 
acompagnez de quelque bon Greffer de 
cuifine, ou d'yn tabellion de chaïruë : & 

















268: Desluges,&fermiers 
tous enfemblecouchez, & eftenduz fus 
le ventre, font merueiles de donner leurs 
‘apointemens,& les bien dicter. : 

- Tedis ceschofes, pource qu'elles font 
notoires & communes en ce Royaume, 
& feroittrefneceilaire y pouruoir. Ec fur 
ce propos allegueray exemple, Vn iour 
me trouuay en quelque lieu,ou vn defen 


_deur (faché d'anoir perdu fa caufe enva 


_fiegetel que deflus)blafphema Dieu : le- 


“quélreprinsparle Iuge ; fermier dudit 


biafpheme , fuvpariceluy Iu ge donnce 
telle fentences,& en celles paroles, 


- Oracouton , à fin qui n’y ayt point 
d'abufation , iete defendons de plus ne 


iurer Dieu , ne faire infolation en noftte 
iuftice | & vous condamnons en telle 


amende que de raifon, Laquelle fenten- 


ce prononcee de fi haut ftille ; euft telle 
force & vigueur,que de faire les afliftans 
rite, “né | Le 


ki: 


æ T'ay auffi memoire qu'en l'anmil cinq 


Sens trente neuf, vniuge fermier de la 


qualité des deffufdits, voulut yniourte- 


air fes plaids: pluftoft qu'il n'auoit acou- 
ftumé , pour imettrecn.defaut vn.dés {u- 
icts qu'il hayoit, non encores venu à fon 
effgnation. Et fe voulant mettre furle 


Ploton vit venirceluy qu'il vouloir met- 
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|. fescaules. 
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tieen defaut, pourauoir cinq folz parifis: 
de l'amende du defaut: dont fafché fe Je- 


ua, & iura le fang & la mort Dieu plu- 
fieurs fois, 


Erfe voyant fe remiften fondie fiege, & 


quil ne tiendroit ledit iour 
Au moyen dequoy plufieurs 
|  fen retournerent, mefmes fon haineur.. 


ré 


en iurant comme deflus les mift tous en 


defaut, les aucuns defquels en appellerét. 


Etle fait cogneu par mondit fcigneur le 


| Lieutenant &c. fut par fa fentence don- 


_nee en Nouembre, auditan, [edit Tuge 
fermier condamné à faire amede hono- 


râble, en groffes amendes, & declaré in- 


habile à iamais détenir office de iudica- 
ture, & fut ladite fentence exccutce, fans 


ce qu'il en fuft appellé, 


Cen'eft pas à diretoutesfois que plu- 
fieurs autres iuftices fubalternes de vil- 


les & bons villages, ne foient exercecs 
_ Païgens fçauans, lettrez, & experimen- 


tez : aufquels les éftats font bien deuz, 


| pource que trefbien facquitent & font 
}  deuoir d'adminiftrerinftice. 
| Maïs pource que cela eft ridicul, d'e- * 


| 


fie Lnge fermier, & que fouuentils {e- 


|  vCuléntingerer de cogndiftre des porrz 


d'armes, & autres matiéres, defquelles la 


| fopnoiffance ne leurappaitient:mais par 
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270 Des Iuges & fermiers 
edit, furlereig 


-tollue & aitribuee aux Tuges prefidiaux, 


iceux Iuges, à Ja requefte du procureur: 
du Roy, ou de l'vne des parties, fi ellele 
requiert, eucquent lefdires caufes par 


deuers eux, & deliurent telle commif- 
fion, | $ 


4 


Co mmff1è neuo’atotre. 


olemenct des Juges, leur cit 


+2, 0h 


En | 


| ladite matiere nousapartiér, ioinét auffi 


se Lieutenant, &c. Au premier fer 


au lies 


du procureur.du Roy, ep; 


gent, &c. falut. De la parue de LE &. 
ce. de ceans» 
nous a cité expolé,quenagueresledic E 
feft dolu & plaint à vntel, foy difanc. 
Preuoft de tel lieu, au bailliage de ceans, . 
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frais procedures, & pourfuires, que fe- 


roitledic I. par deuant luy, feroienr, & 


fonc nulles) en euoquer la cognoiffance 


_anous fuyuant lad. Ordonnance, & edit, 


_f} Euterinantlaquelle requefte, comme ci= 


vile, vous mai:dons, & pource que come 
me dit eft (ommes [uges fuperieur dudit 
Preuoit feriier, & que cognoiflance de 


que les partics font demourans, & le de 


}  Hitcomis en noftre reflort, comettons de 


A 


LA 
il] 0 


| laquelle nous auons euo 


de plufeurs crimes, inuafions, menafñles, 


ports d'armes, & excez à luy fait par K. : 
demeurant en noftre reflorr, contrele- | 
quel ledit Preuoft a procedé parinfor-. | 


| © 


mation & emprifonnement. Et pource 


que ledit Lexpofanta depuis eftéaduer-, |. 


ty queledit Preuoft eft fermier, n6 ciere 


Jertré, n'experimenté en fait de pratique, 


nance, & que neantmoins ila fruftratoi- 


rement, & contre les Ordonnances, & 
cdit du Roy,prins cognoïiflance deladite : | 
maricre,qui ne luy appartient : nous ont : 


iceux cxpofans requis (artendu quelles + 





ar le Roy noftre fire,que vous cuoquez 
à nousicelle caufe & matiere criminelle, 
uce & cuo-: 

quons par ce prefentes : État drfenfcs 
_deparlieRoy noftre fire, à peine de cent 
liures parifis d'amende enuers ledit fei- 

gneur,audit Preuoft fermier, procureurs 
de feioneurie, & autres pretéduz officiers 


Ph _ deladite iuftice de tel lieu, & à vn chac& 


| 4 
2 


0 


& n'aiurifdiétion fclon droit & ordon-. | 


d'eux endroit foy, de n'entreprendre au- 
cune court, turifdiéti6 ne cognoiflance: : . 
mais icellé maciere , auecques les char-: 
pare informatiôs & autres procedures, : 
aucunes font faites, nous renuoyent, 
auecques Jes parties | en l'eftat que le 


tout cft pour y eftre proccdé ordinaire- E- 


ment, ou extraordinairement, & aurre® : 


| mentaiuf qu'il apparticndra par raifon, : 
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ie RUE ETS CR & del'euocation descaufes. 2173 
Fate Des luges & fermiers » © - | À nn D Es à ES 
Ecen cas d'opoñui6;refusou delay: don. À  <#ufre commifren CHR PATETREe | 
nez aux oppofans,refufans,ou delayans,: | 
iour certain & competant, par deuant | 


} 


nous, pour dire leurscaufes d'opofitien, E. 
refuz ou delay: & en'outre proceder, {e-, D mier fergent Royal dudit bailliage, & 





É maticre {era difpofee: & de ce "4 | refforez, furce requis, falut, Delapartie 
que far en aurez,&ce.  P.du procureur du Roy audit baïlliage, 


Desiurifdiionsdes Baillifz, & auttes | M 
Juges prefidiaux,&des Preuoftz; Chafte | | .caufes du dommaine du Duché d'Or- 
lains, & autres Tugesinfesieurs, en ft! | Jeans, doiuent eftre feulement traittees 


À 


touché;en ledit du Roÿ dônéaCremeu, | g pourfuyuies, par deuant nous, à noftre 
leneufefme Juin, l'an mil cinqcenstré-e }. fiege prefidial, Au moyen que-les titres 
tefix: & enautreeditdeclaratifdupre- À 8 | 
cedant, donné à Compiegne, lexxïi}, À font ou doiuent.eftre au trefor & Ar- 
Feurierauditan. 718 #.% . 

Es fiéces principaux font commune- { rcfidant le receueur ordinaire d'iceluy 
mentiointes les caufes dudommained# |} -dommaine, & autres officiers, qui ont à 
Roy: &fiaucuns Licutenansdes chafte- | pourfuiure lefditz droitz & dommaines: 
- lenies, efquels:les Tuges prefidiauxont À Neimoins le fubftitut dudit-expofant, 
droit d'aflife, côme lefdites-chaftelenies | au fiege particulier detel lieu. Ectn'ayans 
à trefbon droit, &pourle grandprofit® | inellioëce enfembte, ont fufcité en leur 
du Roy, &:delaRepublique:&foulage À 4i@ fiece va proces par entre-CUx, POUT 
menvdes fubiers; elipfees, 8 deftruites” | saifon de certains droitz, de lotz &yen- 
defdns fieges principaux, feforcenten 1, 4 tés, & autres droitz feigheuriaux deuz 
entreprendre cognoiflancé, {245 | au Roy noftrefire, par telz. Etpartelles 

Lefdits Iuges prefidiaux ontacouftu- | .oyes pourroy ia droitz du Roy 
mé d'euoquer à eux les proces &caufés, | :efgarez, iaçoit que la feulecognoiflance 
concernans le dommaine, par la com-* | ,d'iceux fonsappartient prinatiuement à 
mifloquientuyt,: 24 Mg He 5, | | rt OR es 

+ ans aANITe | Le À 
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| rousautres officiers du Duché d'Orleäs, |  gelayans: à eftre & comparoir par de- 
nous requetant fur ce ledit expofant, luy | -uantnous, ou nofîre Lieutenant, àno- 
eftre pourueu de remede de iuftice con | fiege à Orleans, pour dire leurs caufes 
uenabie, Pource eft-il que nous ces cho-} d'oppofion, refuz, ou delay : & en ou- 

_ fes confiderecs vous mandons, & pout | tre proceder ainfi qu'il appartiendra par 
ce qué(coumime dit eft)fommes Iuges.des | 3 raifon, en nous certifiant deuément de - 
caufes dudit domaine, commettonspat | ce que fait en aurez. De ce faire vous 





ces prefentes, qu'a la requelte duditex-| ‘Jonnons pouuoir & auétorité de par le 
_pofanr, vous farces expretles inhibition | Roy noftredit feigneur, mandons à tous 


& defenfesaudir fubitirut, &N. &au- D 3 vous, en ce faifant eftre obey. Don- 
tres qu'il apparticndra, & dont ferezre- né,&c.fouzlecontrefcel dudit bailliage, 
quis, qu'ils n'ayent à faire pourfuitedc | Jetelionr. ne 
ladite matiere domainere, atlieurs que | Combien que mefieurs les baillifs, & 

_ pardeuanr nous à noftredit fiege pref- | - gens du Roy,ayentaccouftumé cognoi- 
dial à Orleans, en leur enioignant qu'ils | fire des:caufes du domaine en leur hege 

© ayentincôtinent,& fans delay à enuoÿer À principal, Sieft-ce que cela ne Peft efté- 
par deuérs nous les procedures faites en | du fur ce qui eft du domaine du Roy, on 
Ja mariére, & pieces feruans à icelles, À | ‘la chaftelenie de Lorriz : car monfieurle 

| aucunes en ont: leur donnant aufh,& af: |: Lieutenant de, &c. de touteanciennetéa 
fignantiour certain & competant pouf} |  Japreeminence des baux & fermes, en 
venir proceder, ainfi que la matiere # | ce quieft en {on reflort, & a la cognoif- 
trouuera difpofce. Et par mefme moyen |. : fance de tous les proces & differents, qui 





faites defenfes aux Iuges dudir fiege pa: | ‘eninteruienneut: | Ÿ 
ticulier, qu'ils n'ayent à entreprendié, | : Nous ne donnérons autres formulai- 
æourt, iurfdiction ne cognoiflance di- D holecommiffionseuocatoires :’car für 
cclle matiere,neautres concernansledit} les deffufdites, fe Sénron elodie 
domaine : & en cas d'oppofition, refüz, | minuter les autres, felon les matieres. 
ou delay,donnez & afhgneziourcerta}, fübiecres, | | “ne 
_& competant aux oppofans refufans, ON si 
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ste appellationsreleuees. ‘2974 
Anciennementlefdits Ilugestenoient, 
ou deuoientrenir leursaflifes, de deux 

mp er re moys'en deuxmeyspourle:moins, en : 
Sfifes doimenteftre tenne | toutes-leurs fenefchaucees& bailliages: 
AG ENT és-fieges principaux, &enfin derchacune afhfe faifoient fça- 
a gaués chaftelenies du #f | voir (cômeencoreslonfait,ou doit fai-. 
Ca (—- fort d'iceux, par les Tuges} re) quäd l’autre aflife fe tiendroit, fuiuât: 
067 8 prefidiaux des -prouinces, | Jexvj.article des Ordonnances du:Roy 
souleurs lieutenans, pour vuider& deci- |} Philippeslë Bel 16231 > 4 rc) 
der tous proces, & par efpecial purgerles |. Toute 
crimes &editz: Et ne peuuent durant}  fenrtenues que defiwmoysenfixmoys," 
“Jefditesdififes, les lieutenansparticuliers, } on detroismoÿysentroismoys, plusou: 

- tenir court ne plaitz, ne faireaurresex: |} moins fclon l'afluance des‘caufes:defdicz: 
speditiôs:fi ce n'eftoit du vouloir & con- fieges. port BUT OE LES AE 
--fentement du Bailly ‘OÙ Lieutenant gc- | Par au tre Ordonnäce: faite par le Roy 
“neralquiy prefide. : 1 f Charles vijiarricle xaii. eftordormé que: 


ü à To Pod Re A 





Toutesfoislefdites affifes ne fontapre. 





Doiuent les afifes, lors qu’ elles: font | 


ordonnees, fufffammenteftre publiees 


-à cry publicen tous les fieges y reflortif- |. 


les baillifs: & fenefchaux tiendront ou: 


ferét tenirleursafhfesen chacun de leurs 
fieges deleurfdirs bailliages&c fencfchau: 


fans, & autres lieux acconftumez: & pat || 
: attaches deuëment verifiees,. &fignees | 
des Greffers defdirz lugesiprefidiauxÆt}  del'ynfiege à l'autre. 4 on 3 
- côuient quetlädite publication foitfibit | Selon l'vfage & ftil dubaillage d'Or- 
“faite & exccuree, queaucummepuilledi | leans: quand les afhffs font aflignees,les 
re qu'ibne l'airfceué ou deufçauoir: coM | appellans,doiuent releuer leurs appella- 
menotoiré àtous, & que ceque deflus | tions y reflortiflans onze iours francs 
foi fair quarante iours auant le iour dés |  auant le iour des prefenrrions dicelles 
prefentations d'icelles afhfes, | affifs :auttement ils ne feroient receua+ 
Arr | |: - blescommeappellans, ART PES 


ces &qu'ilsinetraiteront leurs fubietz: 
hors desfieses dont ils feront fubierz,ou 


PT 
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278. Desaffifes 


a æ 5 =. 11 
Cencätmeins quädles Iuges cognoif. | 
fent qu l y a excufe notable de n'auoir | 
releué que viij.iours, voireméirsauanc | 


lefdires piefencations le plus fouuent re. | 1 
çotuent lefdits appellans à plaider & de- . 


duire leurs caufés d'appel, en payant def. 

pens de la iournee & confultationfielle 
eft affermee: & cela rac femble bien raie. 
fonnable: car ce feroir imoftice qu'vn | 


pauurc homme 2 bon droirappellät, qui 

parauanture n'a eftéaduerty de la publi. 
cation de l'affife, perdift fa caufc d'appel. 
pourn'auoir ps la formalité de rele- 

uer xj. iours francz,;auant l'aflife. 


Les reliefz defdites appellatiôs fe font - 


en diuerfes formes, & felon que les ma- 
ticres foffrent , qui ne pourroient pas 
cftre efcrites: toutesfois les plus com- 
munes, feront cy apres, Sur lefquelles en 
termes generaux où particuliers fe pour- 
ront entendre toutesautres commiflions 
de relicfz. | HS 
Forme de relief d'une appellation in 
serrettee de preuoff Royal. 


de Champbaudouyn, Confciller. 


duRoy noftre fire a {on grand confcil, 





el - 


& appellations releuce.' an 


baillif d'Orleans , au premier fergent 
Royal dudit baillage & reflort furce re- 


quis falur. CommeK.fe dir ou procureur 
pour luy duëément auoir appellé a nous 
&aux prochainesafhfes , qui par nous 
ou noftre lieutenant feront tenues aLor- 


_ riz de certaine fencence , iugement, où 


apointement, refuz, deny ds: droit, & 
d'autres rors & gricfz à declarer plus à 
plain en temps & lieu contre luy. & en. 
fon preiudice faitz & dounez parle pre- 
uoft dudic,&c.ou fon lieutenant au pro- 
fir prochatz requelte & inftance de L.ou 
autres & autrement , induëment com- 
me de nulz & s’aucuns font ou ceftoyét, 
comme defaux , mauuais, iniques , tOr- 
ciennaires, &defraifonnables:nous vous 
mandons & commettons de par le Roy 
noftre fire, que à la requefte dudit K. 
appellanc, aiournez he nous auf 
dites prochaines aflifes, ledit preuoft du- 


. dir&c.ou fondit lieutenät pour fouftenir 


_& defendre lefdites fentence, iugement 
où apointement , refuz tors, & griefs. 


deffufdits iceux voir corriger ,: 1epa- 


rer , &amender, fi meitiereft & eftre 
Je doiuent , finon refpondre fur ce & 


| _ procederainfique de raifon , & inthi- 


_Mez & faises a fçauoix audit L. & autres 
Aa S a) 


1 
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parties aduerfes dudit apellant s'aucunes. | , Iyaautres relicfs des appela One QUE 
| font interietees des preuoftezfhbalrer- 


_enya qu'ilz foient & eomparentefdites | ne Dr - 
affife filz cuident que bon foit, & que | nesouil faut aiourner les feigneurs;anit 
ladite caule &. matiere d'apel leur tou. À  qu'ilsenfuit. dns ds 
che ou apartienneenaucunemaniere En | | 
faifant à chacun des defflufditz , & àtous | 
autres qu'il apartiendraexpreflesinhibis | 
tions &defenfes de par ledit feigneurs D 
fur groffes peines à luy apliquer , que | 
pendant & durantladitecaufe d'apelcô+ | 
tre & au preiudice d'icellene duditX,ap: | 
pellant 1zn'attententouinnouent ficés | 
ne feuffrenteftre atété,ou innouéaucu< | 
ne chofe en quelque maniere quecefois | 
mais que les atentatz: qui faits auroien# À 
efté au contraire ilz reparent &remertée | 
incôtinent & fans delay aù premmiéreftat- 
& deu : &de ce qiie fait en aurez nous: 
certifiez fufifammért. De ce faire-vous-dé 
nonsponuoirmandonsàävous:encefais | 
finteftréobey. Donéaudit, &e, fouzle | 





Kelief 1) lapel interietté du preuoft de hi 
_ aufhice Jubalterne. RARE | 


” Yicrofme Groslot, &c. Aupremies 
TA fergérécc. Comme M.fe die ou pro, : 
cureurpourluy ,auoit duémentapellé à 
nous & aux prochaines aflifes qui par 
nous ou noftre lieutenät feront tenues à 
 Lornz,de certaine fentence difinitiue, & 
d’autres torts. & gricfs à declareren tps: 
_& lieu contre fon preiudice faits & don-. 
nez par le preuoft de la iuftice du fei- 
oneur de Chaïlly, ou fon lieutenant, au, 
profit, porchats, requefte & inftance du 
procureur dudit feigneur en ladite iufti- 3 
ce & de N.ou autres,& autremétindeué 








contreféel dudit baïllage letel ioûr &é: 


Sile grefhet dudir Lorriz, ou des au: 
trés chaftelleriies deliurent lefdires com: 
infRons,ils mettent, Donné à Lorriz,ou 


a brifcommun,ou es lieux ou les'cGmif 

fions font décretees: mais quandleotefs | 

ficr du ficge principalles dchuteïlefesit | AL AE 
Po affifes le féigneur de ladite iuftice de 


Donné à Orléans, &e, | 








ment, comme denulz & s’aucün OÙ au* 
cuns font, oueftoienr comme de faux &e 
mauuais iniques,sG1clônaires , &t deftai- | 
fonnablés: Nous vous mandôns & com 
méttôs de parleRoy noftre dit feigneur, 
que à la requefte dudit M.apellant atour 
nez pardeuant nous aufdites prochaines 


\ É / d 
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LP _Bricfue forme, 
Chaïlly &luy enioignés qu'il airauec luy 


fondir preuoft ou lieurenät pour {oure- 
nir & defendre ladice fentence, tors, & 
griefs deflufdirs,iceux voir, corriger Fu 
parer, & ameuder, fi meftier eft, & eftre | 
le doiuent finon re{pondre furce , & pro- 
eeder comme de raifon. Et inthimer & 
faites à fçauoir aufdits procureurs defei- | 
Rene & autres parties anerfes du: 


it appelant, s'aucunes en y a, &c.côme 


cn la commiflion precedenre, Dôné, &c:. 


Pource qu'il femble que es commif- 
fions tranfcrites y ait fuperfuité de lan- 


gage,ay cy apres mis plus bricfues for- 
mes, lefquelles le le&eur prendra fi bon 
luy femble, finon Aufa lECOUIS AUX precc- | 


dentes, 


Briefue ferme du relief d apel , pre- 


#off Royal. 
H Ierofime,&c. au premier fergër,&e, 


CommeC.foy fentant greué ait(ou 
a NnOZ pro-. 
Certain Iugee 


procureur pour luy) apellé 
chaines aflifes de &c. de 
MeENt,OU apointement contre luy donné 
par le preuoft dudit &c.ou fon lieutenät 
au profit Æ pourfüuite deP. Pource eft il 
que nous vous mandons & comimerctons 
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Du rehef d'apel, 283 : 


de parle Roy noftredit feigneur aiour- 


ner efdites prochaines aflifes Iedit pre- 
uoft,ou fon lieutenant pour fouftenir & 


defendre, & voir corriger, reparer, &a- 


mender fi meftier eft & eftre le doiuent 
lefdits iugementou apointement. Etin- 
thimez audit P.qu'il y copare fi bon luy 
femble,faifanc à chacü d'eux &a tous au-. 
tres qu’il apartiendra deffenfes de n'aten-. 
ter au preiudice dudit apel : mais reparer 


les atencatz s'aucuns font en eftat deu.Et. 


de ce que fait en aurez, &c. 
Surla derniere commiflion fe pourra 
facilement prendre la briefue forme: du 


relief d'vneapellation faite d'vnl uge,ow 


preuoft de iuftice fubalterne, Et ce fufife 
pour les reliefs d'aflife : car fi apres au 
chapitre des appellations fera plus am- 
plement couché des relicfs. d'apel hors 
affifes. F NE MR RE 

‘Au iour des prefentations d'icelles af- 
fifes tous les luses, gens du Roy,fergens 


. & autres officiers inferieurs defdirz Iu- 


ges prefidiaux ou leurs lieutenäs doiuét 
prefentation fur peine de defaut. in 
__ Eclelendemain qui cft le iour de plai- 

doirie & expeditions doivét rouslefditz 
officiers eftre par le grefhier apellez fel6 
leur ordre degrés &qualicez:à quoy aufñ 























284 
| férprine du defaur & defobeiffance. :: 0 | 
Eta ce fe peuuentaccorder{ pourlere: | 
parddefdits iugesinferieurs)lesxxxvn." | 


& xxxix.articies de l'edit du Roy Fran | 


Le Des Juges & fermiers ; ï ll 
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& de l'euocation descaufes, 285 
promptICCOUrs : mais telle.Ordonnance 


LefbmalabienmEeun ta 


Les procestant-verbaux: que par efcrit 


| eriminelz, &ciuilz, vuidez ,& decermi- 


nez efdites-aflifes, lefdits iuges prefi- 


- diaux.fedoiuentenquerir s'il ya forfai- 


çois far Ie reiglertent des baïllifz, fe |. -turesdontne leur foit aparu, Er fi aucuns 
néfchaux,& preuoftz, donné à Cremew | -fe-veulent douloir & plaindre , foit.des 


le xixiour de Tuin larmilv.cxixvi. | 
publié en la Court,au mois d'Aputilien- . 
foanes 2 LES 098 39156 17q BE 1880) 
Parlefnelz'aefté dir que lefdits pre’ 
uoftz, & autres fugesinterieurs’drfdits” 
iuges prefideaux ferénttenuz eux crou- 
uer & coparoir es aflifes generaux , pour 
entendre: la léture des-Ordotinances 
Rôyaux-qui féra faire cfdites afifes& | 
refpondre (fimeftiereft ec 14 maticre y! | 
eftoit difpofee) dé leur, fénéeñce &'ine 
gemétdtfquelz y'aura apellatiôn reflor-: | 
uflantefdites aflifes. |  SRREOS 


Oil eft dir pour entend la leurre | 


: " : ii £ ANGLE mr Mix de he 
desOrdonnances Royauxic'eft fuiuâtles 
Ixxvuy. & Ixxix. articles des premieres” 


Ordonnäces duRoy Loysxi:ou'en fub- F 


ftance eft efcrit quelesiuges doyuët fça : 
uoir les Ordonnances Royaux,& les fai- 
re publier deux foïs l'an en leurs fi eges: j 
en chacü auditoire defquelz y aura vn 2” 
ure defdites Ordonnances pour y auoit | 





-preuoftz,fergens officiers, &autres per- 
fonns leurs plaintes feront receuës &1u- 
-ftice faite defdits forfaits fommairement 
& pendant lefdices faifies (f faire fe peut) 
puis donneront fin à icelles ainfi quil 
Srenftipre se RS De (8 inner 
Forme de la fin d'afife. 
Y. Ylerofime ; &c. falut Sçar ir faifons 
H que en mertât Eh es ail parnous 
renues au fiege de Lorriz bailliages d'Or 
Icans, des pieça fufifamment publices & 
afignces pour prefentation au xx. de ce 
mois : & pour plaïdoirie & expeditions 
les xxj.&xxij.ioursenfuyuans:auons tou 
res,les appellations interietees(puisinez 
dernieres affifes ; des decicez fentenées 
jugemensapointemens, 8; exeeutiôs des 
baïllifz, &preuoftz noz infencursferges 
& autres reflortiffans pardeuant nous es 
prefences affes,&quin'onr efté aucune 























286 | | Des appelidtions 


ment releuees nc prefentees dansie téps | 
introduit,par l'ancien ftil & vfage de ce | 


baillage,& les releuces , non prefentecs, 


declarees, &les declarons defertes,& {ans | 


_effer.Permetcons aux parties contre lef- 
quelles lefduiss appellations ont eftéin- 


torietrecs & aux fermiers des amendes 


faire pourfuyte d'icellc telle que de rai- 
fon,ordonnons,&mardons aux iuges de 


quiaura efté apellé que nonobftärlefdi- 


tes ape Jarionsilz facent & feufrent faire 
mettre aexecution deuë lefdirs dercets, 


fentences,executions,iugemens:&apoin | 


‘, à ws 


temens {elon leur forme & reneur, Doi è |. 


néaudir,&c, sat 


Des de fentro ns des appellario ns n07 re- | 
_ lenees à l'aRife sw dedans Le remps1n 
troduit en pays ceuflumier. 


CHA? XT. 


5 E Roy Charles ViJ.au XV. ar 





, donnances: apres auoir tou“ 
ché de la defertion des apel- 
#78 jarions refortiffans-en par: 
lement non releuces dans les rois moys 


introduits, ordonne aufli que quantaux | 


“aile ‘des fes premieres Or 


NL 2 


or dat ie 


ŒN 


releueesal'afife, 287 


apellatiôs emifes:tant des iugesRoyaux 

que des autres iufticiers de cé Royaume 
(qui de leur droit doinenteftre releuees, 

tant par deuantautres iuges,que en ladi- 


te court de parlement) fi elles ne font re- 
leuces dans le temps de la couftume du 
pays, qui doiuent releuer deuanr le fenef- 
chal,bailly,ou autre Juge pret 
de qui aura eflé appellé, fera, & pourra fai 
re mettre fa fentence à execution, apies 
Je temps pañlé de releuer : felon ladite 
couftume du pays, &declare le Roy ladi- 
te apellation deferte. te 
Er en outre ordonne que l’appellant fe 
za aiourné deuant le baïlly,fene{chal, eu 
autre juge pour voir dire, & declarer le 
dit appellant eftre encouru en l'amende, 


fclon ladite couftume du pays pourledit 


apel defert, Le 

Suivant laquelle Ordonnance lefdits 
ges prefideaux donnent la fn de leurs 
afhfes en termes generaux declarent tou- 
tesappellartons non rélcuees ne prefen- 
tces & les releuces auffi non prefentecs 


defertes. : | : 


 Toutesfoisen vertiu de telle fentence 


| cts » les parties qui ont obrenula 
_Jentence apointemét, ou autres iugemés 
ont cfloit apel,ne les doiuent faire exe 








































Pl ro temetlafié 2e. 218 
-febailli &c.ou fondir lieuren£t)n'auroit,, 


2.88 Desappellations non k 
cuter que préallablement & patticuliere- | 
nent elles nefoienf(parties oyes) decla- |} pour delayer aucunement releué efdites . 
rées defertes par le Iuge d'appel. M afifes, n'aiceluy renoncé du moins qu'il 
. Etpourcefaire doit le pourfuyuantie ff foir venu a la notice & cognoiflance d'i- 
uerladire fin d'aflife , quinefert feule. M celuy expolant,en fon grât preiudice,re- 
-ment que pour monftret l'aflifeauoitte- {@ querät furce prouifion.Pource eftilqua 
-nu,& quea icelle l'appellant deuoitrele- ff Ja requefte d'iceluy expofantvous man- 
ver fon appellation. 2 0 dons:& pource quela cognoiflauce dela 
* Doirainfiauoircommiffion;attachee, @ dire deferrion,commeiuge d'appelnous 
.Maditefin d'afife decretec dudit Iuge 1} appartienr,commetrôs de parleRoy no- 
d'appel en vertu de laquelle l'appellant @@ fredit feigneur que vous adiournez cô- 
fera adiourné pardeuant luy, pourvoir ff, petäment pardeuant nous ledit K. pour 
declarer ladite appellatio deferre,&co- @ (fuyuanr l'ordonnance) voir dire& decla- 
firmet ce dontaefté appellé: & eft late- M rer ladire appellation deferie, confirmer 
neut de laditecommifhon telle.  Miladic fenrence & ce dontaeité appellé, 
at | } & en outre procederainfi que de raifon.. 
| Et de ce que fait en aurez nous certifiez 
: fu lamment &c,. Eu 
|  Notelecxx. article des Ordonnances 
. du Foy François faites cinq cens trente 
) neuf & les lix.arricles des Ordonnances 
L'du Roy Charles viij. a rre | 
 L'appellant ainf adiourné ne fçauroit 
| quedire pour empcfcher que l'appel ne 
b foit declaré defert & Ja fentence dont: 
| eftoir appel exécuté, finon qu'il euft ler- 
tesRoyaux par lefquelles fuft mandé au 
Bailly oulicurénant que pour les caufes 
‘Marrees par cfdites lettres le receuit co: 
à # Æ 









Commiffion en defertion d'appel #08 ! 
| relené à l'afife. ‘Dit GE 0 









i fi à El lieutenant &cc. Au premier fergét 
À Royal dudit baillage furce requis, 
-falut. De la partie deQ nous acftéexpo- : 
LG de certaine fentence dôncea fon pro-| 
fit le tel iour par le preuoft dudit érc. ou, 
fon lieutenär à l'encontre de K.iceluy K.. 
fans aucun griefen auroirappellé: & fon. 
rappel (qui reffortiffoies afliles derniere” | 
-méc tenues audit, &c.par modit Rene 
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“90 Des appellations qui ne 


tout ainfi qu'ileuft fait, ou peu faire si 


 euftreuelé efdires due En payant tou: | - ‘ que l'appéllant eft tentauoir téttres Rè- 


tesfotsles defpens, tant de ja fin d'affizel 
que de la procedure qui s'en feroic enfuy | 
uie, enfemble de l'enterinement def 
re Etcomme preiudiciaux, & auant} 
cftre receu à defduire fefdices caufes d'a. 
pet | 
Des appellations qui fat reéacs bal | 
_ sf TX; C7s Jans attendue d selle, 4 | 


CHAP, XII 

I l'appellät a interreft en 4 4 

yancement de fa caufe d'ap- } 

MAL pel, par le commun ftil de | | 
<< la chaftcllenie & reflort de, | 






&c.& de plufeurs baïlliages | 


& refontz du parlement de Paris il peut | 
anteceder l'aflife & en vertu de la cl 
miflion du Juge d' appel, en forme de [ee 
Jief releuer à cer rain brief, & compas 
iour. 

Toutesfois ct il & ancien vise qui | 
cft ssfauables fait PRE le bicn publi | 


a LE 


Lo 











; 


mcenappellär, & à en defduireles caufes L 


% renertent des parties 2 en 


. “d'adiournement perfon anel. 





LUNEES hôts HÈre Sos 
u chaftelér d'Orleans ,pource qu'ilz diét | 


| yaux pour releuér s 4 veût anticiper &. 
| plaider hors l 'afize,& et moÿfieur Ym- 


“berc dé cet: auis mais Loùz correcti6, no 
‘ftreftileft par trop meïlleut : car plaie Y a 
quele Roy . e ay iptereft en fa <chan- | 
1 No “ a 


:'Touresfois’ veut Prato dés pro- = 


| ces: lé foulagement de fes [ubictz , te 


‘qui ve feroic fi l'appelant eftoir éGtraint 
‘auoir letttes Royaux: pource que le pau- 
‘uré homme a pluftéft trouué en fa bour- 
£ trois folz pour leuer commiflion que 
ingtoutrence folz,pour payer la minue 
te, Ninde meffäger & expedition défdi- 
fes ‘létrrésRoyaux. Auflila partie aduerfe 
‘ne fopeur doulôiricar fi ellé pertf fa cau- 
fe’, les’ ere KibnE d autant dimi- ; 
nuez. Ps Sn, 
-Doncques comme de ch 14ppellge: 
| peutreleueren vertu de la Me 


MES nee d mr que ef noise 


émnie de relief a “ te #s é, ee ëx | 


pelinterseté du decret er EXECHHION 


T1) 














tie de S. nousa eftéexpofé que für cel 


_fau relles. quelles informations, ,& fu 
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292  Desappellationsquifont | 5 iris 
4 66 8e Au premier férgent Royaldu| de Jadire commiffion tors & griefs def 
-d'e bailliage, fufce requis falac de la pare fafdicés, & en outre proceder comme de ” 


raifon.Etinchimez & faires à fçauoirau- 


-quelle complainte,a l'encontre de luy Ê dir T. procureur du Roy & autres parties 


_ate &c-bathiec p ac T.au preuoft dudit, 8e, Laduerles dudit appellant (s'aucunes eny 


.Qù. fon lieufenanc :iceluy preuoft auroit La) qu'ils foient & comparent audit iouf, ‘ 
ER FAO TRE 8 dut} s'ilz cnidenc &c. En leur faifanc & à cha- 
icelles (cobien qu'un y cuft barure,blef | cû d'eux/defences, &c: ouvre faires exprès 
.fure fang ne conçuftion, &cque ia matiere} commandeaient fur œro fes peines aux : 
fuit pure cle) ce neantmoms a infta} preuoft & fon greffier qu'incontinent & : 
cé,pourfiute, & requefte dudit complai-| Gns delay, ilzaporrenc où enuoyent au: 
-gnanc auroit decreté commiflion d'ad-} pre ffe de ceans iefdies charges & infor+! 


_Journement perfonuel, à l'encotredudith mations feablement clofes & feclleess: 
-expofanr. Düdecrer & execu tion, dela} ppuricelle veuës.en ordenner ce que de. : 
. quelle faire par tel fer gent, &.detouv@ raifon, Eten cas d'opoñuon,refus,ou de- 


_quien eftenfuiuy iceluy;expo fans à ap- fl lay, donnez & aflignez aex\opofans, re-! 
-pellé & appelle parces prelenres, enfem- fufans ,ou delayan$,iour certain 8 come 
_ble d'aurestors &.guefs à declaréren| pernnt à-eftre 8 comparoir par deuant! 
_temps&lheu.Pourceeitil quenous vots | nous aud1r fiege; pour dire leurs caufes: 
mandons & pource que la matiere d'ap-| d'époñirion refus: ou’ delay:, : & eñ outre: 
pel refortift pardeuant nous, commet- | proceder ainfi que de raifon.Er de ce que 
sons par ces prefentes,qu'ala requeftedi } fair en aurez nous certifiez faffifammét. . 
celuy expofantappellaradiournez com- | Decefaire vous donnons pouuoir,man: 
peramment pardcuanr nous à noftrefie- | dons,&c DonnéàLorriz;&e. vo 
ge dudir, &c.ledit preuolt ou fon lieute-|  Des-matièrescriminelles,en:eft ample 


närpour fouftenir& defédre;& voircoë | ment traité aux deux derniers liuresipat= 


riger.reparer,& amendér, fimeftiereft & | tantn'en féraen ceft eudroir d'auantage 


. fre le doyuent,les decrer, & execuuon | fai: mention, 


Fa ss. n 
|: nee Fu: 
FL À ; 
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254.  Desappellationsquifone | a asechorsa or ot ane 






et Autre commiffion paire ae 25 ue sl fte dudit Hope Ra dE a 
a HO 2 FX | mertons cparleRoy noftre fire adiour 
LÉPPERAFERERSS luge Jubalrerge,. | nerhiourcertain &-competant par de-" 
és maArLere craie; Hrvsrisers ARR uant nous audit fiege de. Lorriz le fei- 
| à | gneur dudit faint Goudon. Etluy eniOËT . 


EI lieutenant, &cau premier fergent L gnez qu'ilaytauec luy fondit bailly, ou 
Royal dudit barllage, furce requis, | Jieutenant,pour fouftenir & defendre la: 


: s : _ & ” n. Ÿ : À u L Le Ê L 5 j d ne, 
Salut, De la partie di L, nous à eftéex o.| dite fentence, tors, & griefz deflufdits, 
féque agucres à la requefte de X1fa1} iceux voir,corriger, &C. Et inthimez , &c 
efté appellé par deuant le preuoft désit faites à fçauoir audit X. & autres parties 


Goudon, pourauoir payement de cent. | édreleftille despre- 





aduerfes, &c.faut pre 
folz tournois que ledit X.prerendoiccof!, | gedentes.Donnéaudit,&c. + ne 
tre vericéluy eftre deuz par ledir expo: | De la forme des procedures, qui fe font 
faat:lequel au iourafligné AGEN 6 ok es appellations des matietes ciuiles,pout. | 
payement, qu'ilauroitefté receuveriezs à caufe de brieueté, &auffi pour la diuerfi- 
Etcôbien qu'ileuft fair diligence La M ténen fera parlé. Rbrer À “+ 
NS Pre à | genceextre: À fa; ve Sr 

ns s aire fon enquefte däs les briefs de } - Toutestors pour 1Ôte eo. TICÈT: 
a1s a uy baillez: toutesfois pourcc des. | les tu auras FECOUTS AUX ŒUUTCS emon- 
tefmoings s'eftoyent abfentez n'auroit: | fieur Ymbert quien agrauement efcrit, 
ptu icelle raporter. Aumoyendequoyle | fuyuanc l'ordre de pratique , droit & 


_ dicpreuoff; eftär à la faueur duditX l’au:! | Ordonnances Royaux, les articles def- 
roir decce faire doblaré: decheu: donc quelles font, du Roy Charles le quint 
roitappellé.Et fon appel releu pat deuñt É oùziemé,duR oy Charles feprielme,neu- 
le bailly de faint Goudon,quiAuroircos: hp fieme, dixicfme , onziefme douzief- 
firmé lefugemér dudit preuoft:d6c fem: D me, treficfme quacorziefme ; quin-- 
blablemét ledit expofarit auroitappellé; 4 zifme , feziefme , dixhuitieme ; {oi 
& appelle, par ces prefentes:, & d'agces N :-Xaûte trois & foixante quatre, Chat-, 





torts & gricfz à declaret plusaplain et | desvijxxviys xaxi), & sxxtij. Loys xije 
scraps & lieu, Pource eft il qu'à la reques NO ‘nm & lvsj, es vJ, XKVi)e. 
AL E 0) 1£ $ 1 AE: se LSE VAN 
CL] Li ‘ 1] é 
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196: De l'execution des fentences “É 
Criuj.CXv,Cxv}.cv vijsarcicles des Ordon:. 
pances dernieres du Roy François. Lef. | 
quelzarticles tu adapreras es matieres qui | 
s offtironc , & felon la diuerfité d'icelles,. |} 
quiue peunenc eftre efcrites,: Ho à 
De l'execution des fôntences € iuge= | 
mens, nonobfant oppofitions on ap= | 


pelations quelconques. 


CHE PCT TES 5 0 


on £E Roy Charles feptieme, par | 
4: 1e le Hj. article de {es Ordonnan- 
2 (5 /ces, ordonna s caufes & 
D , que es caules& 
Re maticres pures perfonnelles, 4 
qui n'excederoyent la fomnre de dix li-- 
ures , les fentences diffinitiues des iuges: 
Royaux,feroient executees,nonobftane | 
oppofitions, ou appellations interierees | 
en la court de Parlement : & aufli fans | 
preiudice d'icelles, : | 

Par autres Ordonnances premieres du 
Roy Loysxij.articles Ixxx}, & Ixxxij. ft 
auff ftatué que les fentences desbaillifz, | 
fenefchaux&autresiuges Royaux,reflor | 
tiffans fans moyen es cours de Parle- | 
ment, qui fetoyent par eux donnees en 
leurs fieges principaux : & es autres ( cf. 



















nonobftantoppoñtions &ce. 297. 


|. quelzilzauoient accouftumé cenirles af 


fizes, &duranticelles)en matiere pure cy 


uile & perfonnelle , quine excederoient 
la fomme de vingt cinq liures tournois, : 
“ou la valeur d'icelle pour vne fois payer: 


22 


feroient mifes à execution enlemble la 
condennationentiere des defpens ,non- 
obftant oppoñrions ou appellariés quels 
conques & fans preiudice d'icelles ; en 
baillant bonne & fuffifante caution deré 


dre letout,s'il éftoir diten fin de caufe 


que faire fe deut. 


Lefquelz defpens feroyent taxez par 


autre heurenant ou commis , que celuy 


qui autoit donné ladite fentence Er fant 
noter l'article enfuyuant pour les fenten- 


ces interlocutoires.: ri 
_ EtparautresOronnances du Roy Fr4 
ois faites à faint Germain enLaye,lexij. 
tour de Juiller,lan mil cinq cens dixneuf, 
publices en la court de Parlement à Paris 
en Nouembre enfuyuant,eft femblables 
mentordonné, 1 PETTS ANOISES 
ueles fentences des iuges dudit fei- 
gnéur reflortiflans fans moyen es cours 
fouueraines en matieres pures perfonnel 
les , qui n'excederoyent la fomme de 
quarenteliures paris, où ia valeur d'i- 



















282  Del'execution desfentences_ nonobftanteppoñt:ouappell 299 : | 
celles,pour vne fois payer:&de dixliutes. |  damné, &alafignification dicelle,ilen: 
_parifis de rente oureuenu feront mifesà | appelle:celuy qui obrientladice fentence : 
execution, enfemble la condamnation |  doirfaire adiourner ledir appellant,pour 
entieredes defpens, nonobftancoppof- |}  voirdeclarerladite fentence execuroire, | 
tions ou appellations quelzconques, & À} en vertu.delacommiffion quienfuyt. 
fans preiudice d'icelles, &ceenbaillane À sen Me ï 


toutesfois bonne & fuffifante caution de. Lu Commifien-pour declarer vne Jentence : 
rendre le tout s’ileftoir diten fin deçau- D : 


Lx | executosre,nonobfhant l'appel, 
fe que faire fe deuft : lefquels defpensfe- ST MR Anar RUDOG ST LAURE: 
ronttaxez par autres lieuterans ou com- j UNE A PRIT GE RE ere 
mis qu'iceluy quiaura dônéla fencence, | # "El Lieutenant, &c. Au premier fer 


_ Pourueutoutesfois qu'au raport&iugee À À. gent Royal duditBailliage, furce re- 

_ mentdefdites fentences, iceux iugesfe- |) quis, Salut. De la partie de Z. nous a efté” 
ronttenusappeller aueceux, &auoirla- à expofé, que defpieca, pour auoir paye. 
uis & confeil de quatre notables confeil- ment de ia fomme de xl. liurestournoys,: 
liers ou aduocats deleurs fieges,quiaucc. (| à luy deuës par preft, & à vne fois payer 
lefdits iuges figneront le diéton defdites par Y, Duquélil n'auoit obligation , il 
féntences,s'ils ont efté de l'opinion &a- | Pauroit mis en proces,par deuant le Pre< 





uis d'icelles. , 213 00 uoft dudit, &c. & auiouraflignéouau- 
= Doncquessil auient que fuyuant lef- À tre , auroit allégué payement. Et audit 
dites Ordonnances lefditsingesefdires  }° proces, tellement procedé, qu'iceluyin- 


Mmaticres prononcent leurs fentencesen |  ftruitiledir preuoft par fa fentence auroit : 
prelence defdites parties, & Je condemné. | | condamné ledit Y: a payer & bailler au- 

en appelle le iuge qui donne ladite fen- | ditexpofant ladire fomme,& és defpens, : 
rence, furle champlapeut(sileneftre- | dontiilauroir appellé , & furiceluy ap- 





quis) declarer executoire;finon remettré | pclefté anticipé par deuantnous : ou le 
h'atiercau confeilér neue os UE proces auroir efté raporré,& conclud: 8 
- Mais fi la requeften'eft faire,ou quels À finablementicelny veu, aurions côfiimé 
feutençe foit donee en labfence du coûs À ladite fentence, donc il auroitians grief 

= D DS But ti à Fa - 4 ) . 








: = 
ééibe à | | HE (04 | FRE | DS Rte 
re CN PETER ©. D  ____nonobftantoppoñtions,&t. 30x 
co Del'execution des fentences ‘ | RS | 


appellé. Er pource que ladite matiereefk> à LÆatre commiffion fur ladite Maliere 
pure peifonnelle des commitrences , 8° | 1 en plus brieue forme. EE 
non excedsnutl Ordonsance, ledit'expo= nn | PT El Lieutenant, &c. Au premier {er- 
fant,requerant volontiers noftréditefen | , gent, &c. Salur. Veu noslertres de 
tenceeltre declaree executoire : céquils 16 fentence du vel iour , donnees-au profit 


De peut bonnement faire, fans auoir fur D ‘de Z.à l'encontre de Y.confirmatiues de 





_ cenoz lettres de prouifion:P ourcceftil}s : | | Ja fentence du Preuoft de ceans, en date 
qu'a la requefte d'iceluy expofant, vous h  dercliour, delaquellenoftrefentence, 


mandons : & pource qu'auons donnéla | iceluy Y. a appellé. Nous. à la réquefte . 
dire fentence confirmatiue, commettons D dudirZ:vous mandons, & pourcequele ‘ 
par ces prefentes adiourner comperame* | _proces des parties eft intenté de mariere 
ment par deuañt nous ledic Y-pourvoi 4 pure perfonnelle des concomitances de 
dire & declarer icelle noftredirefenréce h  l'Ordonnance, & non excedant icelle,. 
executoire, tant en principal que dedefi® À commettons de par le Roy noftre fire, 
pens,en baïllant par iceluy expofant cu:  } adiourner côperamment par deuâtnous 
tion de rendre ferour, sil eftoir diten ‘ | iceluy Ÿ. pour nonobftant & fans preiu- 
fin de caufe,que faire-ce deuft:icelle cau2:  {  dicedudit appel, & autres oppoliriôs, ou 

t16 voir prefenter & receuoir:finon l’im> ! | appellations quelconques, voir declarer 
pugner& debatre, fi faire le pout,& doit. À}  nofdites lettres.de fentence executoires, 
Aüfli voir commettre & deleguer Iuge, À en baïllant par ledie expofant caution: 
pour taxer lefdits defpës : &leroutnon- |. acelle voir prefenter &receuoir, l'impu- 








obftant ledir appel, & autres oppoñtions 


Ou appelations quelcôques,& fans pre=. 
iudice d'icelles, Etoutre fuyuanc l'or 
donnance proceder, ainfi qu'il appattiens 
dra par raifon : Ointhimatio pertinente, : 
Et de ce que fait en aurez certifiez fufl= 


famment, &c.Donné &c, 





 gner & debacre , fi faire lepeut , & doie 


commettre & dcleouer Tuge, pour taxer 
Jefdits defpens,& en outre proceder fuy= 
nant ladite Ordonance, aiafi qu'il appars 
tiédra par raifon:O inchimaui6 pertinens- 
te, Et de ce 4 fait en autez, nous certifié 
Hlammér,.De ce faire,&c, Donné,&c 














302 Delexecution désfentencés 
=. Parle ft & vfante du fiéce de, &e. en 
vertu d'in feul defaur, la (en cence eft de- 
clarec exccutoire, Toutesfois eh plu- 


fiéurs aütres fieges; ils Vfent de deux, qui pi 


_veftie plus (eur. dar A 
f É B TPE ce % \ fe tte à 
*12Apréslafentence declaréé executoire, 


celuy quia obtenu & leué commifhon, 
‘pouf faire taxer fes defpens’ par dutre 


.Lieuténantou comtis, que celuy quia 


donné la {entence, dont e{tappel: lequel | 


“omis efknémimé ef la’ fee6 de fenten- 
cedeclarant la fremieré exécutoire, que 


d'ay diffetéefcrire pourcequ'elle eftde 
l'office du Tüge,Evelt ladite Cormiimifion 


telle. | ï : ù % 
* Commiffion pour voir taxer defpens 
au Lieutenant oucomms. 


on ‘&cc. Au prémiér fére. 


“1 gent Royal dudirBailliage,fürcere- 
quis, Salut. Nous à la requefte de Z.vous 
mandons &'cômimettons dé par le Roy 
_ noftre fire , adiourner -comperamment 
audit fiege de; &c. Y.pour voir par Mai- 
ftre A aduoéataüdit, &c. à cé pat nous 
commis & delegué,raxerles defpens, ef 


uels par noftre fentencé du teliourice= 


Juy Y. à au profit dudit Z. eftécondami 


ac  & en outre proceder comme deral- 


12 Zn 
C3 y. 





: Se 


PRET PE D SU SR SRI PTE POV UE DIT LIEN SRE 


_nonobftant oppoñit.ou appel... 303 : 
- fon : O inthimation qu'il y cempare où 

non , cenonobftanten fon abfence fera 

_ par ledit commis procedé àlataxe def. 
dits defpens : ainf qu'ilapartiendra, Et 


de ce que fait en aurez, &c. 


… ejpens. 


tence du tel 1ôur Y. à au profit de Z. efté 
condäné: ont le iourd'huy en la prefence 
defdites parties , & de Icurs procureurs 


cftétaxez | &.moderez par Maiftre X._ 4 


aduocat audit, &c.à ce parnous comis & 
M; DL ÿ . . 
délegué,à la fomme de vingcliu.parifis, 


| ces préfentescomprinfes, Si donnonsen 
mädement au premier fergér Royal du- 


dit Bailliage, executer deuëmenticelles, 
{el6 leur forme & teneur, de ce faire, &c. 
I eft plus amplement parlé destaxes 


de defpens au xiij. chapitre da premier li- 


plus grande intelligence, SRE es À 
Il y à plufieuts autres maticres, que 


ure,que tu verras, fil te vient à gré, pour 


l'ay differé tirer defd.Ordonnances, pour 


la longueur d'icelles:: efquelles les Juges 
Royaux peuuent executer leurs fenten- 





| Tous ceux qui ces prefentes lettres 
| À verrôt Jan,&c.Salur.Scauoirfaifons 
-que les defpens , cfquelspar noftre fen- 




















304 Del'execut,desfenten.&e 
-çes, nonobftant oppofñtions ou appelfa: 


tions quelconques. 


Ceoeautmoins pour pluftoft auoirre= 
cours au dure d'icelles Ordonnances, ray | 


voulu cotertousles articles, faifans men 
tion defdites matieres, outre les deflus. 
cotez: qui font quand aux Ordonnances. 
Charles vij.articies x1j.xuÿ. xiny. Charles 
vij.art,xlvi. hit, niv. Loys xij.artic. 
xx lxxx ny Ixxxin.lxxx viij.x c. & x cj.de 
fes premieres Ordonnances , & Ixxij. de 


fes fecondes Ordonnances. Pi 


Du Roy Françoysarticleiif, & v, de 
fes premieres Ordonnan.v.lxij. & Ixxxi. 
de fes dernieres Ordonnances, publiees. 
en Septembre,cinq censtrentencuf. 

Eraurresarticlesn'ya ( ouil foit fait 
mention de procéder , nonobftant) qui 
n'ayent efté declarez cy deflus, quäd aux 


-en fcraparlé au dernier liure d'icelles: 


Des appellatsons refortiffans en la court 
© de Parlement, nonreleuces dans 
des tro moys force 

| antroduitsà Lo) 
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| Desappckenlacomt,&c og. 
n - 6 GARE XL LI. + Li 8ts 
D Rev: x Es appellations: interietrees. 
k F] je? “ des fenrences, &'iugemens 
| SES/ey des Baillifs, & Senefchaux, 
à /, Preuofts & aut 10es, tAt_ 
| reuoits & autres [uges, t4t . 
à | tré = é 


des pers de France, que aus 
| RSS royaume, quide leur - 
| droit reflortiffent Pr A ue en 

| meénctfans moyen , fe doyuent releuer 
| dnsles crois moys, apres lefdires appel 
 lations inceriettees. , “PRET 


}  Etoulefdits appellans feroyent neglis 


| gens decefüire:lefdits Senefcheux, Bail- 
h lfs,ou Preuofts royaux:ou leTuge de qui 
} aura efté appellé, ferôt, &-pourront faire 
j Mettre a execution, leurs fentences,iuge- 


| mens,ou appointemens:lefquelles au Cas 


| deffufdits de ne les auoir releuces dans 


ai adaux | Lfd ii. moys,font declarees defertes, par 
materes ciuiles | & quand aux matieres de 
criminelles quifexecutent: nonobftant | 


| Hxr. artic.des Ordonnanc, Charlesvi;. 
Par lequel eft en outre ordonné que 


| hp télsappellaus, àlarequefte du Procureur 
| general du Roy, feront adiournez en la- 


| | ARcQUE., Pour voir. dire, ë& declarer 

| cftre encouruz en l'amende deIx. liares 

parilis, pour ladite appellation deferte, 

_ Etfonctenuz lefdits Ballifs, Senef. 

| chaux, Pr cuofts,ouluges, Procureurs dès 

domaines duRoy , les Iuges des pers de 
| see 
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tiffsrc en ladice court , & leurs procu- 


liages,ou fenefchaucees, en icelle court, 
où audir procureur general du Roy ; la 
declaration des appellations, quiauront 
efté faices defdirs Baïlhifs ; Senefchaux, 
_Pretofts ou luges: cant decelles qui fé: 


ront defertes (commedireft ) quedes 


autrés qui ferontreleuces': & fur peine 


nance de ladite court. eme e e 
Er par autres Ordonnances du Roy 


Charles vij.article lix. en confirmant l'at 


ticleprealleoué , eft aufli ordonné que 
._ d'aucune fentencé ya appellation inter % 


jertee, & elle n’eft releuce dans les trois 


moys,le Juge pourra mettre a execution | 
la fentence,nonobftant oppofitions, où | 
appellations quelsconques : & ce quit | 


‘E 


foir befoin au pourfuyuant de faire ad- 
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France, & autrés, qui fans moyenreflor- | 


D: 
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- NES S £, ET 
nt-LE rt " Lie NOR ME TRErS % 
DS TE El 5 on Gi Nic ie ee, Ur É 


en la court de Parlement, 307 


“dans les crois moys , celuy qui a obtenu 


doit( pour faire executer fa fenrence, ou 
appointement)leuer relle commiflon. 


Commufsion pour executer une fentence 
de laquelle l'appel eff deferr. 

V premier fergent Royal, &c. Salur. 
De la partie de A. nous a efté expo- 
fé , que dés téliour , en certaine c:ufe 
qu'ilauoit,comme anticipant d'une part, . 
à l'encontre de B. (appellant du Preuoft 
de ceans,ou fon Lieutenant) & anticipé 
d'autre: 1l auroit obtenu noftre fentence 
confirmatiue de celle dudit Preuoft , de 
Jaquelle noftre dite fenrence , iceluy:B. 


 fansaucun grief , & pourtoufiours de- 


iourner l'appellant en defertion d'appel, 


Et neantmoins eft enioint auditpro- 


cureur general du Roy , faire adiourner 
iceluy appellant en ladite court, pour le 


voir declarer eftre encheu en l'amende | 


de foixantelrures parifis. 


_* Dôcques quädil aduient qu'vn appels | 


es 


layer & retarder le bon droit dudit ex- 
pofant, auroitappellé, & fonappel (qui 


fans moyen reflortifloit en Ja court de : 


Pariemenr à Paris) n'auroicaucunement. 
releué das les trois moys introduits par 
les Ordonuances,au erañdpreiudice du- 
dit expofant,  commeil dit, requerant 
fur ce prouifion. Pourquoynous ce con- 
fideré , vousmanrdons :.8& poutce qu'a- 


_uons donné la fénteuce, donceft appel, 


fant eft en demeure de rcleuer fon appel (4 





pournonobftant oppoftions, 


commettens par ces prefentes adiourner 
competammentpar deuant nous leditB. 
ouappel- 
Ses AR | 

















308 = Descommiffions 





larions quelsconques , & fanspreiudice | 


2 - « 4 
| sou on ; ei mettre à execution noftre 
te fenréce de point en poi | 
poinét en point, felon fa 


as & teneur, & proceder, &c. Oin= ‘À 
timation pertinente | & de ce que fuit 


en aurez, &c. 
Aucuns appellans {e voyans ainfi ad: 


iournez, & pourfuiuiz {ur l'execution de’ 


ladite fentençe fe retirent en chancelle- 
rie:& pour la cuider empecher, relieuét 


leur appellation, excufans leuruegligen- | 
D 2] 


ce, de laquelle {ont relenez, Toutesfois | 


ne doyuent lefdits Iuges differer à paffer 
outre, {ur ladite execution. 

Car nonobftanrtelles lettres, parle!x 
amicle defdires Ordônances Charles vij, 
_ Jadite fentence doit demourerexecutec. 

lufques à ce qu'il foic cogneufiies caufes 
dudit relieuëment font vrayes. KT 

* Touresfois pour plus féurement be- 

fongnerelt befoin aulieu de la commi{: 
fion cranfcrite,obrenir lettres Royaux de 
defertion d'appel en ladite court par lef 
: æ elles foit ne4rmoins médé audit Bail- 
s nl ou I uge, que Fil luyappert 
Fire acicrt,que nonobftant iceluy& au- 
tres oppolitions , Où appellations quel- 
_COnqués mette ou face mettre fa fenten- 
6e A RXECUEION, 1e TE Ti at 





f 

À AD PATES 0 0 50 
Et cela fair, ne peut ledit appellant ob- 

tenir aucres lettres de relief dudit appel: 

car par le vj.xx. article des Ordonnances 


. du Roÿ François publiees v.c.xxxix. eft 


ftatué qu'il ne fera d'orefnauant baillé 
aucunes lettres de relieuement de defer: 
tion ne peremption d'inftance,pour quel 
que caufe & matiere que ce foir. Et fiel- 
les eftoyentbaillees , eft defenduden y 


auoir aucun regard: ainsles inftances def 





 fufdites doiuent eftre iugees tout ainf, 
que fi lefdites lettres n'auoyent efté in- 
petrces ne obtenues. pre 


du 


Des commiffrons ad partes. 
CHAR TXT." | 


S cours de Parlemét, reque- 
ftes duPalais,fieges des cha- 
ftelets, fenefchauflees bailla 
ges,preuoftez, &autres iufti 






pi 2e 


ties eftätreceuës à faire leurs enqueftes, 
peuuentpour euiter à fraiz & poux leur 
foulagemét, requerir commiflaires pour 


_ proceder au fait de leurfdites enqueftes 


en leurs pays ou es lieux de la fituati6 des 
herirages, ou demouräce des tefmoings: 
& leur doiuenceftre accordez & donnez 


Vi 





ciers de ce royaume : les par 


; » 4 
à va 
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fuyuaot la fin de xj.arricle des Ordonnaän 


cesij.du Roy Philippele bel, & xcv.arti- 
cle des Ordonnances premieres du Ro 


Charles vij. lequel dernier article fera no 


té pour les cômiifaires de la court quant 
aux caufes traitces en icelle pour raifon 
des Baronnies, chaftellenies , OU autres 
caufes de plus grant prix. 

* Le pouuoir defquels cômiffaires , leur 


d U . - … 
Oit par leiuge ou iuges de /a caufe eftre 


adreffé par lettres de commiffion expref- 
fe, auec les articles cloz & feecliez pour 
befongner au fait defdires enqueftes par 


tics appellees: defquelles lectres de com- 
miffion la teneur enfuit, _  - 


Cormmifion de La court des requees du 


ce, pour farre l'enquelte AUX Com 


% Esgens tenansles requeftes du Roy 
“&noltre fire au palais à Paris,cômiflai- 
res en cefbc parrie,au bailly, &c. fes lieu- 
ten:n$ gencraux, particuliers, en chacun 
‘des fes lieges, preuofts, & cnquefteurs 
defdirs lieux, & chacun d'eux fur ce pre- 
mier requis, {alut, Nous vous mädons & 





palas adrefinr awtnge de prouin-. 


| Va 








ad partes e 3H 


Lcommettons par ces prefentes queen la 


befongne, & enquefte de lacaufe à nous 


- commufe & pendant par deuät nous; en- 


tieiGs demandeur & com plaignäten cas 
de fafine & de nouuellecé d'une part &ç 
D. defendeur & opofant d'autre adioint 


“auec vous va preud'hôme fufhfant non - 
_{ufpe@, ne fauorable a l'vne ne à l'autre 


defdires parties, apellez.ceux qui pource 
feront a apeller, vous euoquerez dilige- 
ment, la verité des faits, & articles dudit 
demandeur que pource faire, nous vous 
enuoyons cloz & feellez fouzle feel def- 
dites requeftes, & l'enquefte enfemble 
ce qüe fair en aurez nous aportez,OU €n- 
voyez feablemenc cloz & feellez dedans 
deux moys prochains venans: lequel des 
Jay nous auons huy donné & prefix aux 
parries peur. raporter leurs enqueftes, 
pour ce fait en ordonnercôme de raifon. 
Er par ces mefmes prefentes mandons,& 
commettons au premier huiflier ou fer- 
gent defdires requeftes, ou autre fergent 
royal furce requis;que àla requefte dudit 
demandeur ilaiourne routes & chacüunes 
les perfonnes\donr de parluy fera requis 
à <a & comparoir. à certain & COMPC- 
tant iour ouautres iours.cnfuyuants:pär 
deuärvous.és villes & lieux gnemeftiér 
A V iu) 
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rapouriurer, dire, depofer, & porter 


bon & 1oyal tefmoigna 
oyal tcfmoignave de verité for : 


les faits % articles, fur lefquels atraïtes & 
produites vous feront. En y adiournant 
ledit défendeur pOur voir par voas rece. 
uoir & ouurir lefdics articles, prendre [e- 
dit adioint, & iurer lefdits tefmoings 

O inthimation en tel cas accouftumé en 
vous certifiant {ur ce fu fhfamment audi 
1Our Où autres jours enfuiuante par ledit 


hoiflier, où fergént, de cé que fairaura. … 


De ce faire à vous & à luy donnons pou 
Uoir,mandons & cômandons à tous Jes 
ufticiers, officiers & fübiers du Royñno- 
fère ire, que à vous & à luyen ce faifant 
foirobey + Donné 2 Paris fouz le feel de 
la coute defdites requéftes, le téliout. : : : 


Aporntement de Faire bn: uefle, [he 
#ant leffille du Lfele si 
1 nd ad PA à M 
FAN PAS Anthoine du Prat &c fe 
AA ut, Sçauoir faifonsque le iourd'huy 
daté de ces prefen tés, comparant en iuge- 
ment deuantn Ous au chafteler de Paris 
maiftre G; ptocureur-de E: demandeur 
d ve part à l'ehcôcre de H'ptocuteur de 
F, défendeur d'autre, Veu fes eféritures 
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des parties, nous auons dit, & difons 


qu'elles font & les paie contraires : 
en faitz, pourront faire leurs enqueftes 
dedans vn moys prochain venant, tant 


| ‘parmaiftre A.examinateur dudit chafte- 


Jet,commiflaire ordonné en la caufe:que 
par les prochains Iuges Royaux, leurs 
heutenans, & cnquefteurs du lieu, ou les 
.tefmoings font demourans, & faire inter 
roger l'vne d'elles l'autre fur articles, & 
interrogätoires, pertinés, qui leur feront 
communiquez auant y refpondre. En 
téfmoing de ce nous auons fait mettre à 
ces prefentes le feel de ladite preuofté de 
Paris. Cefutfaitlexxiy. Auril, l'an mil 
v.c.xlinÿ. Pi an Le 


| Commifionpourfaireenqueftefuinant 


! Ne hommices au plus prochain luge 
| 





; ledit aporntement. | | 

“À Nrhoine du Prat Cheualier: &c. fei- 
A gneur,&c. & garde de la Preuofté de 
Paris: côferuateur des Priuileges Royaux 
de l'yniuerfité dudit heu, à noftre amé 
maiftre À. examinateur du Roy noftre 


_{ - fire audir chafteler de Paris, commiffaire 


donnéen la caufeentre les parties cy 4= 


oyal ou fon liéutenant, falui: Veuno% 


\ 

















Sat ad partes. 3 
auecinthimation pertinente, De ce faire 
vous donnons pouuoir, & aufli au pre- 
mier fergenc Royal für ce requis de faire 
tous commädemens,aiournemens,figni- 
fications & autres exploits, requis & ne- 

. ceflaires;pour l'execution de cefdites pre 
fentes, Mandons à tous qu'il apartiendra 
réquerons tous autres que à vousence 


.: fafant foitobey. Donné fouz le feel de 


°$I4 Des commiffions a 

_ lercres de fenrence donnees en la caufe | 
d'entre E. demädeur d'vne parc & F.de. | 
fendeur d'autre, parmy lefquelles ces | 
prefences font annexes, nous par cés, | 
mefmces prefénres & en metranc nofdires | 
Jettres à execuu0,&alarequefte duditE, | 
vous mandons & commandons de parle | 
Roy noftre fire, que vous quirequisen | 
fCrez apellez auec vousvn aidint non fu- 
fpect,ne fauorabie à l'rne ne a l'autre def se | 





Jedi F. fera prefénr,ou uffmmésapel 


dires parties, procedez & allcz auanrà À 
faire & parfaire l'enquefte d'iceluyE, Et 
1 


en ce faifant OyCZz_& dihgemment exe 
iminez les perfonnes & imuings quia 


cefte fin vous feronr produitz & amie 


ftrez, léurs noms dits & depofñtions 
Merrez,& rédigez par efcrit en la manie- 
re acouftumec fur les faits & articles qui 
à cefte fin vous feront basllez par éfcrit, 
Pour ladite enquefte par vou faice eftre 
Porte ou cpuoyce clofe &: feellee par 


deuant nous audit. chaftelet pour en Or- 
donner comme de raifon, faufque tancàa 


voir iurer lefdirs tefmoings , prendre & 


cflire Icdir 410int, que aufli, pour fime- 


ftier ef, cftre interrogé &reff pondre ca- 
thego tiquement fur lefdirs faits, &'arti- 
cles pertinans, & cOcernans ladite cau F 


rn V 
\ 


ladite preuofté de Paris le tel four, 
cÆufre apointement porta 
ffonfurlefhlle du chafte- 
IE AO DATE à 
Tous ceux, &c. Hierofme Grofloë 
cheualier, doéteur en droic feigneur 
de Champbaudouyÿn,Confuller du Roy 
noitre fire en fon grand Confeil , Bailly 
d'Orlcans , conferuateur dés priuileges 
Royaux de l'vniuerfité dudit heu, faluc, 
Sçauoir fatfons que en la caufe meuë & 
endant par deuant nous, entre I. efcol- 
Fer eftudiant, en ladite vniuerlité, demä4- 
deur:comparät par maiftre P.fon procu- 
reur d'vneparta l'encontre de K. defen- 
deur comparant par mailtré Q. auffi fon 
procureur d'autre, Tant a.elté procedé 
que veu les efexitures & production des 


{ 
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ortant commif= 
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| parties lesauons apointees contraites 8e 


iour 2 elles affigné au MOys pourrapot- 
ter leuis enqueftes qui fe feront one 
ftre heurenant particulier de Lortiz. Je 
preuoft dudit jieu où fon lieutenant, & 


chacun d'eux für ce premier requis, cum 


adiun@o. Deuär que proceder au fair def 
quelles enqueftes iceiles parties pourrôt 
(fi bon leur femble) faire interrogcrlvne 
d'elles l'autre, par celuy qui vaquera à la- 


dite befongne, fur faitz & articles perti- 


nensde Jeurs efcritures, Parquoy maädons 
aufdits commiffaires & chacü d'eux que 
au fait de l'enquefte dudit Tidehiin dede 
ils vaquent & entendent diligemment:& 
icelle faite & parfaite, l'aportent ou en- 


uoyent feablement clofe & fecllee par | 


deuers nous: pour icelle veué, en ordon- 
ner comme de raifon. Et outre mandons 
Au premier fergent Royal dudit baïllia- 


ge & reflorts, ou autre fur ce requis:que 


à Ja requefte d'iceluy demandeur, il ad- 
Iournea1iour, lieu & heure certains & 
copetans, à eftre & oir par deuä 

4e > 4 Citre & comparoir par deuät 
“ot commiflaire qui vaquera au fait de 
a ne enquefte » toutes & chacunes les 
Pétlonnes qu'il apartiendra, & dont {era 


: requis: pour dire, depofer, & potter bon 
| & loyal tefmoignage de verité pour le- 


c- 
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diteftudiant, en ladire caufe, contre ledic 


defendeur, & pareillement y adiournez 
{comme deffus ) ledit defendeur: pour. 
lefdits cefmoings voiriurer, & prendre 
adioint fi befoing eft: fauf aufdits tef- 


_moings leurs defpens & falaires raifon- 


nables: refpondre fur ce & aller auanten 
outre comme deraifon, Ointhimation 
pertinente,en certifiant fufifamment pat 
ledit fergent,lefditscommiffaires & cha- 
cun d'eux: & iceux commiflaires, nous 
de ce que fait aurons fur ce, De cefaire à 
eux & audit fergent, donnons pouuoir, / 
mandons & requerons à tous autres qu'il 


” apartiédra en ce faifanteftre obey, Don- | 


né à Orleans fouz le contrefcel dudit 
bailliage, | sie 

Lescommifhons tranfcrites font d'vne 
meftue fubftaänce : coutesfois de diuers 
ftilles. Parquoy les greffiers & autres le- 
teurs prendront celle qui leur femblera 
de meilleure pratique. | 


De l'execution des commiffions ad par- 
tes, 7’ des folenaitét requifes 
RER Afarreenquelle. PAPE ME 
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» RS Pres auoir trairé des co: 
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1. 


quifes à faire enquefte, 
Or auant qu'elle puule eftre dite valable 


conuient qu'elle foit faite dans les delaiz . 
prefix defquels delaiz a efté parlé au pre-. 
Micr liure, au chapitre des enqueftes, | 
faut aufhi que le Iuge ou commffaireà | 
CE commis, qui en fon proces verbaline 
fercra fa comiflion & pouvoir, fure luy 
melme laudi16 & examé des reimommgs, | 


fans ÿ commettre fes aioints ereffer ou 
Commis {uiuât l'onzie{mearucle des fe- 


condes Ordonnances du Roy Phiippes . 


le Bel, & 211 arucle des Ordonnances 
premieres du Roy Loys xij, Te 
Parlequel coômiffaire ne pourront eftre 
lefdits aïoïnts prins dés fils, frere,gendre, 
neucu, ou clerc, pofé ores que les parties 
fe confenuiflent, ainfi qu'il eft efcrit au 
XXX vJ. article defdites premieres Ordon- 
nances du Roy Loyÿs xij, 1.20 
Que pour voir iurer tcfmonigs,prédre 
ledit #1010t,& Ouurrarticles : les parties. 
foienc appellecs aiour, lieu & heure cer- 


) L { miflaires nous. pañlerôs 





| trains & côpetans, dont faut faire aparoïr 


À aucômiilaire par relation fignee du fer- 


 Mgf encores outre ainfi qua. | 


} 
| 


AP uons promis au premier : b 

hüre à fi AE * 4 
ra et 2 _ uccintemér de. | 
EL FR CS clarer les folennitez re | 


dl: 
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gent executeur,OU par fon raport verbal: 
autrement l'enquefte ne vaudroit, ainfi 
uileftcouché au xxxvij. aiticle des fe- 
condes Ordonnances Loys xij. | 
A l'affignation donnee aufdites parties 
clles y doivent diligemment comparoir, 
ou par leurs procureursfuffifammét fon- 
dez: pour voir iurer lefdits tefmoinos, fai 


_re les proteftations de les reprocher, & 


fauuer ou dire ce que bon leur fembiera: 
autrement en leur defaut, fera parle co- 
miflaire procedé en leurabfence comme. 
fils y eftoient prefens,comme le portent 
tant lecxvij.aruicle des Ordônances pre- 
mieres du Roy Charles vil. que ledit.37. 
article des Ordonnances fecondes Loys. 


gif. 


_ Et pource que fouuentesfois pluficurs 


commilfaires commettent bien à leurs . 
greffers,ou clercz la minute de leurs pro 
ces verbaux, & icelle faite la corrigent fi 
faire fe.doit:ay bien voulu pour l'inftru- 
tion defdirz grefñers,ou clerez,leur d6- 


nér le formulaiteen general d’un proces 


PS A D h En L RSA 

Yerbal,far lequel-fe pourra prédre la for: 
me des. proces vexbaux de commiflions 
tranfcrites. | 
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20 Commiffions 


Praces verbal d'esquelte : faite par L. 


Commiflare en prefence 
des parties, 


‘An mil cinq cens,&c, le xxvj. iour | 
un. ph Lieutenant, &e, |. aufitsiour,lieu,& heure par deuät nous 
Commiflaire en cefte partie: parmaiftre | OUr,LIEU,& ne 
E. efcolier eftudians en l'Vniuerfitéde 
Paris, furenc prefentees letcies & com- 
miflion annexces enfemble, à nous adref 


faus, defquelles l'vne apres l'autre late- 


Prar, falur. Sçauoir faifons,&c, ainfi fi- 
gné, Moÿ fair. Puis apres faur mettre la 
commiflion. Anthoïne du Prar, &c. au 


Comnmiflaire de nous donné en lacau- ! 


fe, &c. ainfi figné. Moy fair, & fcellé fur 
fimplequeuë de cire verd, Nous reque- 
rant ledit E. vaquer pour luy au fair de 
l'enquefte à nous commife pat lefdites 
fetites: & pour ce faire nous tranfporter 
en la parroïffe dé B. où eftoit l’herirage 
queféionnee par le proces,aflis, & les ref 
moings demouräs : que luy acordafimes, 
Etle lendemaïn xx vif. iour dudit moys 


auditan, noustranfportalmes, auec tel 


noftre Greflier, deuant l'Eglife parto- 
chialle monfieur fainct Pierce, dudit B. 
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diffétde la ville de Lorriz de deux licuës 


Li 


‘ou enuiro‘ouillec heure de viij.du matin 


|: efcheué, fe comparutledit E. garny detel 


fon confeil, par lequel fur dit qu'en vertu 


| defdites fentences & commiffions anne- 


xces, & cy deflus tranfcrites,il auoit pat 
tel fersentRoyal audit, &c.fait adiourner 


à : 2% : s 2 Fi vd > = Ed . Ses # 4 
pluficurs refimoings, pour depofer verité 
en la caufe quil auor pendantpar deuant 


. mondit feigneur le preuoft deParis;con- 
| feruateur des priuilepgesRoyaux de l'yni- 

| LRECERTE 1 |: uerfiré dudit Mgu,comme demandeur d'v 
neur enfuyr. À tous,&c.-Anthoine du Re deco 
| tre. Ecpourlefdits tefmoinss voiriurer, 


auurir articles & Conuenir d'aioint:aufh 
faitadiournericeluy F.comme de tout ce 
nous ff appatoir parles relations , tA0T 
par efcrit,que verbalesdudit fergent, A u- 
quel lieu & fuypant ladite aflignation fe 
roit femblablement comparuicdit F,au- 
fgarny dc tel fon confeit. En prefence 
duquel:par ledit E, furent produits tels 
tefmoinos à ce prefens. adiournez pour 


“depofer comme dit cf, lefquels fines in 


der. folennellemenc de direveriré., furce. 

Sue ‘par nous feioyest interrogezs . Ge 

qu'il promirent & iurérentfaiue, Furent 

proteitez reptocher par ledir SAARSE 
é À- 

















2!" IDéscOMMIMORS 2. 
& an contraire par ledit defendeur de Îes 


fuuerraccorderent d'aioint de la perfon 


ne de honorable homme maiftréG.adue 


cat audir, & c.à ce prefent,qui fifticrmene 


neftre au confcil & faueur des parties, 


Fufmes requis par iceluy defendeurlay. | 


faire communication des articles à nous 


enuoyÿez pour piocederaufaitdeladite | 
enquefte:qui luy fut accordé: & Jefquels 


iceluy demandeur nous ptefenra clos & 
feclez , qui furent par nous ouverts en 
prefence defdites parties. Et für iceux 
efloyerit efcrits ces mots. Rebriche pour 


maïftre E.efcolliercftudiant en j'vniuer- 


_ fité de Paris demandeur, Contre F.defen 


deur, Contenans en deux fucillets de par- 
chemin vingt fix articles fans la premiffe 
& conclufion, commençahs à ces mots, 


entend prouuer & monftrer,&c.& fimif 


fans à ces mots, offrant prouuer,&c.pro- 


teftant , & c. Furentlefdits articles deli- | 


urez a icelui defendeur pouren auoircô- | 


municauon,& le double fi bon luy fem- 


bloit:à la charge de les rendre au greffe, 
ledit iour,heure de dix du matin.Nouste 


quift outre Iedit defendeur que nous eh 


preferce d'icelles parties, défditsaioints ‘| 


& tefmoingsiurez, tranipottifions fur 
lédit heritage : dour eftoit proces, pour 





| 
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Jeur en faire veue & demonftrance: a fin 
que pour le bien de chacune d'elles , lef- 
ditstefmoings fiflent fur leur different de 


_ poñition plus cértainc.Entermantlaquel- 
le requefte nous tranfportafmes au lieu 


appellé N.affis en ladite paroiffe:ou illee 
lefdites parties, & tefmoings comparans 
comine deflus : ledit demandeur leur fift 
veue, & demonftrance d vne piece de 
terre dependant dudit lieu, contenant fix 
arpens ou enuiron tenant, & c. Laquelle 
terreicelles, parties furent d'acord eftre 
Ja piece contencicufe entr'eux:rémift ice- 
luy deféndeur par deuers nous lefdits ar- 
ticles : & fur par nous aucc ledit aioint 
procedé au fait de laditeenquefte, ainfi 
que contenu eft au cayer d'icelles En tete 
moing defquelles chofes fut ce prefent 
noftre proces verbal,figné de nous, & de 
noftredit greffier les an & iour defuf- 
dits. ÿ : | - td 2497 +44 “A EE ce ! 


1181 & 
6 3 2re 


proces verbal de commifarre ; execu- 


te, 


Lenquefle em babfence de par- 
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I An mil cinq cens quarante quatre,le 


stchiour à nous tellicencié, &c.Dela 
partie de G..efcuyer feigneur de rel lieg: 


furent prefentees lettres de commiflion. 
dela Court de Parlement , defquelles la 
teneur enfuyt. François, &c.Ainfi figné, 
par la chambre ordonne au temps de va 
cations , Dutiller: 8c feellees;decire au 
nc {ur fimple queuë, Et nous requir pren: 
dre lé faix & charge de ladite commif- 
fon: que luy accordafmes. Erletel iour 
comparut & fe prefenta deuart nous en 
l'auditoire dudic , &c.à l'heure de dix at- 
tendue de buit du matin, honorable hom 
me maitre D, procureur dudit efcuyer: 
par lequel nous. fur faic recit du proces. 
meu ,; & pendant en Ja court de Parle- 
ment, entre iceux efcuyer demandeur 
en matiere d'executiond'vne part , &le 
denommé efdites lerrres-de commiffion 
oppofaat, & defendeur d'autre. Et Expos 
fé, que pour proceder au fait dél’enque- 
fte à nous commife par lefdites lertres, il 
auoit audiét iour lieu & heure , & aus 
tres qui feroyent parnous aflignez , fait 
appeller & adiourner en vertu d'icellés 
lettres decommiflion , par tel fergent, 
O inthimarion au cas pertinent, ledir P. 
parlant à {à perfonnc:pour voir iurer tef 
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moings, nommer, & conuenir d'adioint, 


ouurit fes Faitz, & articles, qu'il nous pre- 


fenta cloz & feclez, & aueccepoureftre 


interrogé fur aucuns defditsfaits & ar- 


ticles extraits , que femblablémentnous 
prefenta en vne fueille de papier : &re- 
quift defaut luy eftreotroyé à l'encon- 
tre dudit P.de tant quil ne comparoifloit 
n'autre pour luy. Etinclinant a ladite rc- 
quefte : auffi que de l'adiournement def 
fufdit fair à la perfonne dudit P. aux fins 
que deffus, 1l nous apparut par leraport 
verbal ànous faitpar ledit fergent pre” 
fent: &qu'iceluy P.d'abondant parluy 
appellé, & fufifamment par nous atten- 
du necomparüt, n'autte pour luy: don- 
nafmes & otroyafmes audit efcuyer le- 
dit defaut:& par vertu,& sonobftanrice 
luy , ordonnafmes que pañlerions outre 
&'procederions au fait de ladite enque- 
fte , commefiprefent yeftoir. Eten y 
procedant prinfmes aioint maîïftre tel, 
qui nous fembla non fufpeét ne fauora- 
ble à l'vne n'à l'autre desparties,qui nous 
fiftle ferment en tel cas requis &accou- 
flumé : &enfaprefence fimes ouuertu- 
ré défdits faits & articles , & prinfmes 8c 
receüfmesle ferment detels, prefens &c 
prefentéz pour tefinoingpour Fo En 
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yer,ê adiournez par ledit fergent ( ainf | 
L De parc Mers tt iEmnus dan tu. 
cment & par exploit par ecrit. ) ne : 


produire & voit 1urer autres tefmoings, 
Ames afligaation auxdicesparties, à ch 
paroir par deuant nous audit our, heure 
d'yncattendant deux apres mydi deuant 
noftre hoftel &logis,audi, cc. Et ledit 
iour, à ladite heure de deux atrenduc d'y 
nc; c{cheuë, comparut & prefenta ledie 
cfcuyes par ledit D. fon confcil comme 
deflus, & pour luy nous furent produits 
à tefmoin gstels & tels,adiournez par tel 
fergér,ainii que nous raporta de bouche, 
& bailla exploit par efcrir. Defquelz 
telmoings(en prefence dudit aivint)ptin 
{mes le ferment requis, & accouftumé en 
tel cas,& fifimes affignation auxdites par 
ties pour produire , & voir iurer autres 
tefmoings,à tel iour enfuyuant, à compa 
roir au bourg & village de Neue dé 
dix attendant mydi , deuantl'hoftél, & 
maifon de V. tauernier audit lieu, ou ee. 
sendions loger, Auquel lieu de N. nous 
tran{portafmes leditiour, & À ladite heu- 
re demydiefcheuë, comparut & fe pre 
fenta par deuant RÉ RTE Ha V. 
eu efcuyer par fondit con(eil : & nous 
Ar : : 1n0 Ale | 
rent produits ca cefnoiags rels,& cols, 


Pa 
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‘adiournez parcel fergent,ainfi qu'il nous 
-raporta verballement. Delquelz(enpre- 


_fence dadicaioint.) prinfmes le ferment 


telquedeffus , & fimesafligaauon aul- 


dites parties pour produire &e voit iu- 


.rer autres tefmoings, au lsndemain en- 


fuyuant, heure de fept atcendanc huit du 


matin, ea la ville de F.hoftel dela l'yné, 
.ouaufh2nteadions loger. Auquel 1out 


Je lendemain dudit moys à ladite heure 


« 
e 


de fept du marin efcheue , comparut 8e 


fe prefenta ledit efcuyert parfondit con- 
feil:8 nous furent produits à refmoings, 
tels, & tels, adiournez par ledit tel fer- 


gent comme il nous rapoita verbailc- 


ment,defquels prinfmes le fermenten tel 
cas requis. &.accouftumé:& à l'examen 
défdits tefmoings, qui nous furent pro- 
- duits cedulle & echiquet, procedafmes: 
“& leurs aages dits, & defpoñcions fifmes 


_…rediger en eferie ptr tel noftre grefher, 


ainfi que contenu eft au cayer de ladite 
enquefte. Ea tefmoingdefquelles cho- 
fes ( que cestifionsvraÿes ) anons figa 


ce prefent noftre proces vetbal ; &c fait 


figner à tel noftre greffier les an & iour 
_deffufdits. A2 AR 
Si en Faifant ledit proces verbal,ou l'e- 
. : Yi 














328 _ Des commiffions 


<Xcution dela c ominiffion, füruient no: 
taité © Où notaires pour inftrûmenter Sc .| 
contieroler lés'commiffäies : I] eft de, | 
fendu aufdits notaires par le trétecinqu- 
iefme articles des fecondes Ordonnan- 
ces Loys douziefme de nedeliurer aux 


Païties aucunes lettres ou inftrumens, 
des actes 
comimiffaires befonguans au fait deleur 
“commiflion:fäns prealablement lescom. 
‘Nuñiquer à iceux commifiaires ; pour 


Îes accorder auec leur proces verbal, Et 


fi lefdits notaires faifoyent le contraire 


aucune foy ne feroit adiouftee à leurf. À 


dits inftrumens , &f feroyent amenda- 
“biés, LS e L 
Et s'il auenoit qu'aucune defdites par- 
tes appellaft des commiffaites » CN pro- 
. Écdant au fait de leurfdites énqueftes, 
procederont neantmoins iceux commif- 
faires a les faire & paracheuer nonobftt 
ledit appel:par l'article nonantehuit def- 
- dites premieres Ordonnances du Roy 
Charles feptiefme, Rat 


Par lequel, & auffi par Le treziefmearti | 


cle des Ordonnances du Roy Loys dou- 


xie{me,eft defendu, cftre produit & exae 


miné pour quelque matiere que ce foir, 
fur vn mefine fai, Contenu cs efcritures 


@ 


qui {e feront deuanr lefdits: 








: || 
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& additions defdites parties, que dix ref- 


moiogs pour le plas:&ne fera er 
turbe que pour vn refmoing,es cas ou 1@ 


a accouftume d’examiner tefmoings : 
turbe.Et foic notéle furplus dudit article 
‘treziefme. | 


Sont lefdits commiffaires par le Ft 
ziefme article defdites Ordonnaces ts 
douziefme ten’ interroger Les tefmoing, 
de la raifon de leurs dits & nn 
comme deffus a efté dic au premier ae 
& icelle raifon rediger par efcrit ; Er 
depoñition ne cefmoings , fur peine 
d'amende arbitraire, 
HER depoñition { fi elle nu Sis 
à effet ). fera faire en vul gaire, & de 18 os 
du pays ou feront faites lefdites a Ta 
‘flés : a finque les tefmoings de a 
leurs depofiuions, ainf qu'il el is 
quataute fepriefme article des ; L e 
mances fecondes du Roy Loys douzief 
| | 

"Du falaires des lieutenans generaux 8 
‘particuliers belongäs au fait AN 

pos eft touché cs cinquante deux , & 


 cinquantetroifiefme EAP ee 
”. mances Loys douziefme, Et du falaire de 


leurs clercs , & desclers des Le 
res, qui ne doyuent aucunement reuelei 


LI 
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de fecret defditesenqueftes , en ef parlé 


es dixfeptiefme & dixhuitiefrne articles 
defdites Ordonnances. | Es 


Et pour la defence faire aux confcillers | 
allans en cpmaiflion,dene prendreleurs | 
defpens ou autres chofes equiualans:oit | - 








-veu le nonante denxiefme article d'icel- 


les Ordonnances. 


Des col ations faites par les. | 
Commilares. | 


CHAP XVII. 






? icfme du prémierliure. trai- 
té des formalirez des colla- 
HORS, es proces intentéz pat 

qui font dits iuges des domicilles. Main- 
tenantauens à donner les formalitezdes 


titres qui fe font par ordonnance des iu- 


: SES Conicruateurs , ou autres:par déyant 
efquels les parties fonc traitecs, foit pat 
priuilege, ou autrement, Doncques leur 
proces eftant en éftar de produire titres, 
elles requerent compulfoire leur eftre 
decerné,pour éc faire, qui leur eft otroyé 


par appointement qui enfüuic, PATTES 





: Ousauons au chapitre nen£- 


deuant les iuges ordinaires, 
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À p pointement contenant decret de 


! compulfôrre, faywant le f # durch . 


: ffelet.de Paris, 


Ï Tous ceux, &c. Antoine du Prat,&cc. 
À ae dela Preuofté de Paris, con- 


Ce 


feruareur des Priuileges Royaux de l'v- 


niuerfité dudiclieu , Salut. Sçauoir fair 


fons queleiourd'huy datede ces prefen- 
it cn iugerment deuant nous 
tes , comparut en iugerent deuant nou 


au chafteler de Paris, Maiftre P. procue 
reur de G.cfcuyer feigneur de , & c. de- 
mandeur d'vne part:& Maiftre P.Procu- 
reur de H.damoyfelle defendereffe d'au- 
tre part, Nous auons dit & difons,queu 
la caufe meuë & pendant deuantnous, 
audir chafteler , -entre lefdites, parties, 
chacune d'elles aurai compulfoire , a+ 
dreffan: au premier examinateur dudic 
chaftellet , Juge Royal, fon Lieutenant 
ou enquefteur , hors la Preuofté & Vi: 
conté de Paris, ou fergent Royal,ë& cha- 
cun d'eux, furcerequis, .pource Contrai 
dre tous les Luges , notaires grefhicers,ta- 
bellions ; & autres periennes quelscon- 
ques , qui auront pat deucrs cuxaucu- 


nes lettres, regiftres, papiers. manimens, 
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& autres enfeignemens:defquelz icelles |: 
parties fe, voudront :ayder.&:feruir Eva À. 
al'encontre de l'autre:2 les leur monftrer | 


& exiber, Pour én auoir & prendre les 


doubles & extraitz, vidimus, & copies: Il 
lefquelz(qui par vous faicz, prins & col- | 


latiornez , feroncaux originaux, partie 


prefente où fufifamment appellee) vau- | | 


dront autant , &s’en pourront lefdites 


parties ayder & feruir, l'yne à l'encontre | 


de l'autre én laditecaufe, coinme dece 
furquoy lefdirz doubles, tran{critz, vidi- 
mus, ou copies auroyent {té fairz, prins 
_& collarionnez. Sauf toutesfois aufdites 


contraire. En tefmoing de ce auons fait 
mettre àccs prefentes | le feel deladite 


Preuofté de Paris. Ce fut fait letel jour! | 
* Surledit apointemér , fau que les pat | 


ties, ou l'vnée d'elles, qui voudra befon- 
gnerau fait défes collations | face par le 
Gfeflier expedier commiflion, qui y fe. 


fa annexcc:ainfi que s'enfuye, : | 


, Cémmiffion de compulloire. 
À Nthoïne du Prat, Cheualier, Baron 
L À de Thiert & de Viceauix, & c. garde 
de la Preuofté de Paris,conferuateur des 
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d'iceluy efcuyer, vous mädons,que yous 
gui requis en ferez { en mettans à execu- 


| tion nofdites lerties)contraignez bienëc 


as ee L | diligemmét,par cômandementfur grof- 
parties leurs contredits, & faluations zu ! 


Gs peines éF agrres contraintes & FO 
ppllons railonnables:tous Fugts, HOtañ 
des, sabçlfions, premiers fciiber ge Apr 
perfonnes quelscon ques, quiauront pat 
deuers eux les regiftres >. PaPiers , MU De 
En, sf pe Gen ne TES 
auditefcuyer : lesluy monftrer & exhi= 


ber, Pour par luy en auoir & preudie les 


HENSEUT A +402 FRS A FD ONE IE) 
doubles, cxtraifz , vidimus, où copies, 


UE En # FENTE ï: ; 1 «À 44 LIVES di 
Lefquelles ( qui par nous, sue 
vous feront bien & derément faites & 


_collationnees à leurs.originaux ).luy fer- 


L j À Kg LEE re KDE pad à © ? A 
uiront ce que de raifon.Sauf qu'à ce voir 


| faire ladite Damoyfelle fera prefente,ou 
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fafifamment appelle. De ce faire vous | 


donnons pouuoit & audit fersentRoyal 


ou autre, furce requis, de faire tousad- 


iournemens, fignificarions ; ou exploitz 
requis & necceflaites pour l'execution de 


cefdices prefentes. Mandons à tous qu'il | 


appaïtiendra,tequerons tous autres, qu'à 
vous en ce faifant feyt obey. Fair & don- 
_néfouz le feel de la Preuofté de Paris, le 
MA ed ereqont ASIE 


Proces verbal decollations faites en l'ab 


fence dela partie defenderefe. l; 8 018 


AL 


‘An milcinq cens quarante quatre, le 
A _rcliour ,.a nous À. licencié enloux, 
Lieutenant, & c. Commiflaire en cefte 


partic:par L.efcuycr fcigneur detel lieu, | 


fat dit, qu’en certain proces meu par de“ 
uant monfievr le Preuoft de Paris , con 


feruateur des priuileges Royaux dev: | 


niuerlité dudit lieu ï entre Joy deman: 
deur d'vne‘part,& Damoyfelle K.defen 
dercffe d'autre,le tel iour autoit efte 2p- 
pointé , que és parties auroyÿent com- 
_pulfoire, adreflantau premier examina- 
teur dudit chaftcler, Juge Royal, ouen- 
aquefteur , furce requis : pour vidimer & 


ÉPES PERS CR CSrr rer LE Vt LA TRÉRS ENT R PETTR AR QT TEE 
rer SEE PC SOS PT SRE Re 
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collationner les titres qu'ils auoÿent à 
produire en ladire caufe : & que fuy- 
uant Icditappointement , lételiouren- 
fuyuant , il efcuyer auroit-obrena let- 
tres de commiflion y attachees, à nous 
adreffans , qu'il nous prefenta. Defquelz 
appointément & commiffion la cencur 


enfuyt. 


A tous ceux, &c.Anthoine du Prat,&c, 


Au premier examinateur de parie Roy. 
noftrefire, au chafteler dé Paris , Tuge 
royal, &c.Ainfi figné,&c.& feellces,& c. 
Et qu'en veritédefdites lettres de compul 
foire, par tel fergenc, désie celiour,il a- 
uoit fait adiourner au lendemain vingt 
haytieme iour d'iceluy moys de Mars, 
noftredicfiege , heure de fepr attendant 
huit,lad.Damoyfellé, pour voir par nous 
faire les extraitz, qu'il entendoit faire à 
l'encontre d'ellé en ladite matiere. A la- 
quelle affignati, il nous requift afifter, 
& exceuter Icfd.lettres de comiffion,fel6 
leur fotme & teneut,queluyacordafmes. 
Et leditiour de lendemain xs vi. dudit - 
moys,heu.de vij.attendantviij.dumatin, 
nous träfpottafmesemnoftre dit fiege:ou 
comparur iceluy eféuyer garni de confeil, 
qui nousinforma defdir, lettres & com- 
mifliô de conpulfoire ÿ atachce, l'exploit 
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dudirfergent,contenantl'adiournement | 


faic à ladite heure, tant à ladite Damoÿ+ 
| MCE” 


felle, auàtel Grefñier, & à tel Notaire: 


qu'ilmaintenvitauoirpar deuerseuxau- | 


cuns originaux des enfeignemens , à luy 


cuyer, la mettre & prononcer en defaut: 
ce qui fur par nous fait & oûtroyé ladite 


heure de huyt heures & cichuë-: apres 
rouresfois que ledit defaut fur deuêment 


il 


verifié, par lefdites lettres de commife. 


fon, & relation dudit fergenr, & qu'elle 


nous attéduë en la maniere acouftumee, 
Nonobftant lequel defaut , fufmes auf 


par ledit efcuyer , requis proceder aux | 


copies, extraitz, & Colarions de certains 


TCpAfEIGS, raportez par lefdits Greffier & 


notaire à ce prefens, adioutnez comme 
deflus : qui les auoyent par deucrs eux, 
côme herimiers de tels & rels, eux viuans 
notaires enteljicu, quiauroyentreceu 


& paf deux minutes à eux. feraans : Lv- 


ne d'icelles eftant au trentieme fucillet 


Ne. à 1.À i RUE Fa Lee 2e + 4 - ns A : 
d'vn viel eartulaire couuert de parche- 


‘min,contenant centfucillets,rapotiCpar | 


ledir sel Notare,cômençant à ces motz 


; Regiftres 


. feruans en ladite matiere Et pourcequis 
celle Damoyfelle ne comparut , n'autre 
“pour clle : fufmes requis pariceluyef- 


“ 


fur par luy deuËément appelle, &.pai Î 
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Regiftres de notes & -contratzreceuz, 
| &c. Et finifant àces motz:A ce prefens 


& appelez. Erl'autre defdites.minutes 


trouueeau vingtfxiefme fuciller d'vnau 
tre regiftre corenantIx.fueillets. raporté 


par ledit tel Greffier, commençant à ces 
motz: Senfuyuent les notes & contratz, 
& finifent:à ceprefenz & appelléz pour 
tefmoings. Lefquelles minutes furenten 


| prefence dudit cfcuyer parnous copiees, 
|. vidimeces,& collationnees , au defant.&c. 


abfence de ladite Damoyfelle: & celles 
inferees en noftre proces verbal, .& def- 


| quelles la teneur enfuyt. Du celiour fut 


prefente, &c. Ce faiticeluy efcuÿer nous 
requift lefd. minutes eftre recogneuës, 


pat honorables hômes Maiftres À. aagé 


de quarante ans, B.aagé detrente fix ans, 
C.sagé detrenteans , D. aagéde-vingt 
huycans, tous procureurs & practiciéns 
au fiege detel lieu , à ce prefens adiour 


nez comme deflus, ainfiquepar lefditz 


exploits apparu : lefquelz particuliere- 
mentinterroguez.& enquis;par feument 
folennel d'eux prins kiurerent, & affer- 
merentendeurconfcience,auoir eu bône 


notice & cognoiflance defdirz defunétz: 
Noraires.pour côtinuellement les auoir 


frequentez ; veu efcrire, figner pañer, &c 
| Ge‘ 
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338 Des collations faites 
seceuoir Contrarz. Er aptes communica- 


tion à eux faire defdirz repifbres , & mis 


nutes des notes, y cftant ainficranfcrites, 
& collitonnces, comme deflus:declare- 
rent & iurerent vnanimement, la premie+ 
ze defdirésnorteseftreelcrite , &fgnee 


de la main dudiccel defon& , lefquelz l, 


(lors & du cemps defditesnotes, receuës 


& paffces ) eftoyentnotaires fouzlefeel | 


de tel lieuseftoyent lefdirz deux regiftres 


ceux, efquelz ils eferiuoyeniles notes, & | 


contratz qu'ilz receuoyenc,& pafloyent, 

En tefmoing de ce fut par nous, & tel no- 

ftre Greffier,figné ce prelent note pro 

ces verbal,les an &iour deffafditz. 

“ Æatre commiffron de. compulfoire es 
forme commune fur Le fful des reque= 
fes du Palais, 120 1 


Es gens tenans les requeftes du Roy: 
_snoftre fire, au Palais à Paris, Con 
-muifaires eû cefte partie, Au Bailly d'Or- 
- Îeans,ou fesLieutenäs zeneraux, & parti- 


culiers en chacunde {es fieges ; Preuofts, 


& caquefteurs defdirslieux, & chacun 
d'eux {ur ce premier requis, Salut, De La 
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parles commiffaires. +339 
partie de L.nous a efté expolé : que pour 
monftrer & enfeigner du bon droit qu'il 


 dicauoiren certaine caufe , pendant par 
deuant nous, à l’encotre de M. defendeur, 
luy eft befoin & neceffité mettre & bail- 


ler par deuers nous plufeurs lettres , .a- 
&es, titres, extraitz de reaiftres, muni- 
mensinftrumens,& autres enfeignemés, 
cftans és pofleflions de plufeurs perfon- 
nes,qui(pour doute de les perdre,ou que 


la caufe praignelongtrait } pourroyent 


faire dificulcé les luy bailler , pour s'en 
ayder enladire caufe, fans furce obtenir 
noftre comiflion Pource eft-il que nous 
yous mandons & commettons , par ces 
prefentes , qu'a la requefte duditexpo-. 
fan, vousfaites , ou faites faireexpres 
commandement de parle Roy noftredie 
feigneur, &nous, furce certaines &grands 
peines audit feigneur à appiiquer, à tous 
noraires, {cribes, grefficrs,tabellions, & 
autres perfonnes,dont par ledirexpofant 
ferez requis: qu'ils baillenr & delinrent à 
iceluy expofantroutes ,.& chacunes Jes 
leures, nitres, aftes extraite de repultres, 
munimens ,.& enftignemens quilz ont 
par deuers eux , feruans audit expofant 
en ladite caufe , finon qu'ilsayentàles 
vous bailler, & mettreen voz mains, & 
NUL et 45 












540. Descollations faites à à 






























d'iceux faites, ou faices faireles extraitz, à | 


vidirrus, ou copies aux originaux, partie 


prefente ou appellee : le cout aux defpens 


raifonnables dudit expofant. Eten cas 
d'oppofition,tefuz , ou delay,adiournez 
ou faites adiourner les oppofans , refu- 


fans,ou delayans, à eftre & comparoiràa 
certain & côpetanriour,par deuât nous, 


en noftre auditoire defdites enqueftes, 


audit Palais à Paris, pourdireleurscau- | 


fes d'oppofition , refus ou delay: refpon- 
dre furce, proceder, & aller auanten ou- 


tre comme de raifon. Etpar ces mefmes 
prefences , mandons, & commettons,au 


premier des hufliers de Parlement, 
huffiers ou fergenc defdites requeftes, 
ou autre fersent Royal, {ur ce requis: qu'à 


la requefte duditexpofant , iladioutne | 


Icdit defendeur , à eftre & comparoirà 


certain & Competant iour où autresiours 


apres enfuyuans, par deuât vous és villes 
&lieux que meftier fera, & ou vous ferez 


logez : pour voir par vous faire lefdirz 


vidimus, extraitz ou copies:& iceux col: 


lacionnér aufditz originaux. O inthimas 
tion quil voile où non , cenonobftant 


“en fon abfence procederez & yrez auant 
cn ladite befongne, ainfi qu'il appartien- 


dra par taifon.Ërt outre qu'ils Facent tous 





_ 1 parles commiffaires. IAI 
exploitz & adiournemensneceffaires, en 
vous certiiant fufifammér, par iedir huif- 
fier ou fergent de ce que fait en aura. De 
ce faire à vous,&à luy donnons pouvoir: 
mandons, & commandons à tous es iu- 
fticiers, officiers, & fubiets du Roy noftre 
dit feigneur,que à vous & à luy en ce fai- 


fant foit obey.Donnéà Paris fouz le con 


trefcel de la court defdires requeftes le 
teliour, &. y k 


Praces verbal de collations faites en pre- 
fence des parties : eo” en abtre forine 
que Le precedant. as 


’An mil cinq cens, &c.le vingt cin-. 
À Lee jour d’Auril à nous tel , i- 
cencié en loix, lieutenans, & c.commiffai- 
reen,cefte partie : par L. furent prefen- 
tes lettres de commiflion à nous adrel- 
fantes de mellicurs les gens tenans les re- 
queftes du Palais à Paris, defquelles la te- 
neur enfuyt. Les gens tenansles requef-. 
tes, &c, ainf figné Balchan, & fecllees. de: 
cire rouge en fimple queué.Nousreque- 
tant ledit d'éxecuter ladite commiflon:, 
& en.ce faifant proceder à vidimer çet- 
saines lettres (entéces,extratz,regaitres, 
| Ÿ °H) 
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& autres enfcignemens à luy feruans en 

la cauie qu'il avoit en Ja court defdites 
requeltes, comme demädeur d’vne part, 

à l'encontre de M.defendeur d'autre,que’ | 
luy acordafmes, Et Ie l'endemainxxvj, | 
iour dudit moys Gefnilletauditan,heure | 
de vij.atendant vij.du matin,noustran( | 
portafmes au lieu & bourg de C. deuant 
l'hoftel , ou pend pour cafeigne la fleur 


de lis, Ou illec par ledit L. gaïny de con- 
feil,fut dit que en vertu des iectres de cô- 


miflion träfcrites. Et par G. fergér Royal: 
en tel lieu, il auroit fait faire commande- 


ment à O, notaire, & P.greffer demou- 
rant audit licu de C. raporter par deuant 
nous à huy certaines lettres & fentences 
à plain mentionnces cs exploitz dudit 


 fergent , peur cftre pat nous vidimees & 


collationces à leurs originaux , & pour- 
ce voir faire aufli faitaiourner ledit M. 


- defendeur,comme il nous fift aparoir par’ 


lettres de commiflion , & exploitz dudit. 
fergent : à laquelle affignation compa- 
ruticcluy M. garny deconfeil , & aufli 
ledit O.& P.notaire & greffier: par lef- 
quelz fut mis en noz mains fçauoirle- 
dit O.vne fentence fignceR.donné parle 
preuoft de tel lieu,lereliour,entre telles 
parties ; autre fentence, &c, Et par ledit 
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P.vue tranfaction pañlee par deuant cel 


notaire , leteliour ,- contenant telle : 
chofe: & ainf confecutiuemét faut met- 
tre les pieces par dates : & puis à la fin 
mettre ces motz. Toutes lefquelles pie- 
ces,fifmes vidimer, & Copier ; & lefdi- 
tes copies & vidimus. En prefence des 
demandeur & defendeur( garnis de con- 
fcilcomme deflus } fureutaufdirs ori- 
ginaux pat nous & tel noftre grefher, 
Jeuës , & collarionnees mot apres au” 
tres , & lefdires collations mifes en fin 
de chacune defdites copies , ainfi qu'il 
raperr par icelles , lefquelles enfemble 
ce prefent noftre proces verbal,, ue 
en tefmoing decefignees ,. & fait PT 
‘ner audit L.noftre greffer,les anëc 1out 
deffufditz. ‘os es 


La col ation mife en fin de chacune piece 


v Y 
| 


- FREfke copié a par noustel licencié, Be. 
Ge comillaite en'cefte partie cfté col 
latiônice à fon original,en prefence de L. 
& de M. pour fesuiraudis L.contreice s 
M. fuiuant l'apointement & lettres de 
cômiflion à nous adreflans S meffieurs 
k ë iii} 























344 de l'execution 


les gens tenans les requeftes du Palaisà ï. 
Paris, decretees le tel iour en lacaufe | 


d'encre ledit L. demandeur d’yne part, & 
ledir M.defendeur d'autre: Le toutcom- 


me plus à plain eft defignéen noftre pro: Ë 


ces verbal de cefait ce iourd'huy xxvj, 
jour d'Auril,mil cinq cens,&c.. : : 


è 


De lexecntion de La fenrénce. 


de fequeftre. 





F ROMA PIE. 
1e Vantil y a proces en mariere 
EXR de complainte, faifine,& nou 





uellecé dont nogsauons cy 









OS (deuant traité:lespartie 
KO traité:lesparties aucu 





ncsfois refpectiuement., où 
| Tvne d'elles requierent le fequeftre, & 
fourniffement de complainte : qui eftle 
reftabliffemét des fruitz perceuz des cho. 
{es contentieufes l'an & iourau parauant 
Ja complainte formee. Lequel fequeftre 
& fourniffemér(parties oyes) cftpar fen- 
tences adiugé: & pour icelle execurer,ce- 
luy qui a intereft : fair {es diligences de 
faire donnet les aflignations requifes: & 
Ce fait prefente {es. lettres de fentence & 


explois ay commiflaire commis pourles 





dela fentencede fequeftre. 345$ 
executer. Mais pource quila fufifammét 
cfté traité par hômesnorables & doétes 
({pecialement par monfieur Ymbert) des 
procedures requifes au fequeftre , auff 
queparles Ordonnances la voye en eft 


affez intelligible, nous donnerons feule- 


ment ce formulaire, de l'execution faite 
en l'abfence de partie : fur lequel. & far 
autres.proces verbaux tranfcritz, la for- 
me de ceux qui fe font en prefence des 
parties.fe pourra aysément comprendre 
& entendre, QE et st 
 L'anmilw.c. &c.le xxiij.d'Aurilà nous 
tel lieutenant, &c. licencié, &c. commif- 
faire en.cefte partic:par honorablchôme 
maiftre A.aunom, & comme procureur 


| de Qpreftre,chanoyne, de l'eglife de Pa- 


tis , furent prefentees lettres de fenrence 
de fequeftre, donné par monfieur le pre- 
uoft de Paris yconferuateur,en date du tel 
iour,&z.en la caufe d'entre ledit Q. efcol- 
lier eftudiant en ladite yniuerfité, deman- 
deur & complaigaagt en cas de faifine & 
de nouuelleré: pourrailon de la poflef6 


| &,iouyffance de la cure & Eglife parro- 
chial.de M. diocefe.de Sens, & requerant 
ile fourniffement de côplainte d'vne part: 


& maiftre K. defendeur & opofant audit 


| cas de faifine & de nouuciiesé d'autre 


/ 




















+ 


sé Dé Pexecution 


part : a icelles annèxees lettres de com: 


miffons à nous adreffans,de mondit fe- 
gneur je preuoft de Paris conferuateur, 
datees dutciiour. Defquelles lettres de 
fentence & comtmiflion la teneur enfuyt. 
A tous ceux , &c.Anthoine du Prat, &c, 
ainf figné, &c, & le cout fellees de cire 
verd en fimple queué. Nousrequerantle- 
dir procureur executer iefdites letrres fe- 
Jon leur forme & teneur : Et que fuyuant 
l'affiovation , pource faire barllee audit 
k.par tel fergent en noftre dit fiege, heu- 


re de huit arendant neufieuffons a gat- 


der ladite affignation pour y affifter, que 
luy acordafmes, Erledit 1ou r & heure cf: 


cheuz nous tranfportafmesen noftreau- | 


ditoire & ficge Royal audit Lorriz où 
Se fedit À. procureur dudit Q. 


fondé de lettres de procuration, aflees 


fouz le feel de la preuofté de Paris, le tel 


iour par deuant telz notaires. LequelA, | 


audit nom nous exiba lefdites lettres de 
fentence annexce , & cxploitz dudit fer- 
ent àiceux atachces, Et pource queice 


Juyk.necomparut en petfonne,ne procu- | 


reur pourluy:ledit Q.requift à Fencon: 
tre deluy defaut, à luy par nous octroyé 
à la verification defdirz exploits : apres 
toutesfois queiceluy k.eut deuémét eft 








— 
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éppellé , arendu,& raporté en la maniere 
‘accouflumee par leditfergent, à ce pre- 
fent. Et fur la requeftefaite par ledit 
Q. audit nom,a ce que noncbftant ledit 
defaut euffons à pafler outre : & fuffent 
au regime & gouuernement de ladite cu- 
re N. fruitz , profitz , & reuepu d'iccile 
commus & eftably vn ou plufieurs com- 
miflaires fuffifans, qu'il nomma des pes- 
fonnes deteiz & telz: furent parnousen 
enterinanticelle requefte , commis au- 
dit regime & gouuernement Jefditz teiz. 
Pour lefquelz faire certifierydoines & 
foluables , & pour d'eux prendrele fer- 


ment, donnafmesaflignation audit iour 


de releuce , heurs de 3. heures artendant 
1j. apres midy. Laquelle heure ledit 
iour efcheué , ledit Q.auditnomfift a- 
paroit lefdirz telz, qui prinderent & ac- 


_ ceptetent le faix & charge de ladite 


commiflion , & firenticfermenten tel 
cas accouftumé de bien & deuément 
executer le fair & exercice de ladite 
commiflion , & éezendre bon conte & 
rcliqua d'icelle,quant & à qui il apartien- 
droit. Promettans, foiuans l'Ordônance, 
bailler ladite cure à feimc au plus of- 
frant & dernier encheriffeur, à ia charge 
d'entretenir les chofes en l'etat qu'elles 
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eltoyent fans fraude & maluerfation,Fu- 
rent iceux commiffaires certifiez fdoi- 
nes & fuluables par telz &c celz, &c. Es 


mains defquelz cômiffaires, fut par nous 


fuyuant lefdiccs lettres de fentence & 


commuffion de fequeftre ordonné, que | 
lefgites parties reftabliroyent rout ce | 


que par chacane d'elles auroit efté prins, 


cueilly , leué, & receu d'icelle cure & 


fruits puis an &iour, eu cigardau com- 


© mancement de la complainte. Afermes 


royent & declareroyent par ferment la 
quantité defditz fruuz pat eux receuz & 
perceuz, pour en faire prompt reftablif- 
fement és mains defditz commiflaires, 
lkfquelzilz ue pourroyent cmpefcherau 
fair & execution de leur commiflon, le 
tour fur les peines de l'Ordonnance.Età 
ce faire & foufrir feroyent contraintz paf 
toutes voyes & manieres deuës &, rai- 
fonaables. Lequel Q. audit nom declara 
_&aferma qu'il nauroit aucune chofele- 
uéne perçeu defdirz fruitz. Et neanmoins 
pour eftre procedé furiceluy reftablifle- 
ment, ainf que de raifon : renuoyafmes 
lefdites parties par deuant mon dit Sei: 
gneurle conferuateur au moys prochain 
|'enfayuant: Lequel renuoy & chofes def- 


fufdites, ordonnafmes cfirefignifiecsaus 


| arricles defdites Ordonnances. + 
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| ditK.defaillanr. En tefmoing de ce fut de 
nous & de noftre grefher figné ce pre- 


fent'noftre proces verbal les an & iour 

deflufdir. | FLE 
Ce que deffus eft prins furles 1itj.xx A1}. 

ji) xx, ii. & iii). xxiij. articles des Or- 


| donnances duRoy François publices v.c. 


xxxix. Soyent auflhi veuzles cv.cv].&cvi]. 


De la cognoifance des caufes des egli- 


fes de fondation Royalle ; qui ont let- 
tres du Roy en forme de garde gar- 
dienne: @o° des commiffrons fur ce 
decrettees par. les [ages Roydux 
gardiens defditeseglifes, | 
_CHAP,  XIX. 

:Ource que la cognoiffanee 
des caufes: & marieres des 
eglifesde fondation Royal 

$ (aufquelles ontefté & font 
Y octroyces les lettres du Roy 
en forme de garde gardienne &:nonau- 


trément) appartient aux baillifz & fenef= 


chaux reffortifans, fans moyen es cours 
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fouueraines, ainfi qu'ileftefcritauix.at- | 


icle de l'edit du Roy furlereiglement 


des iurifditions defditz baillifz &*pre- | 


uoftzde ce royaume. Donné àCremeu le 
xix, iour de Luin.l'an mil cinq censxxxt). 


l'ay bien voulu en ce fecond liure mette | 


la forme des commiffions defdites gat- 
des gardiennes,efquelles tij.claufes font 
requifes, Pace | 
La premiere claufe en forme de fauue- 
garde par laquelle celuy ou ceux qui 
l'imperrenr,enfemble leurs gens & biens 
fonc mis en protcétion & garde fpecial- 
le du Roy, maintenuz & gardez en leurs 
iuftes poffefhons. EEE 
La feconde claufeen forme de debit, 
pourfaire commandement de bien & di- 
ligemment payetles cens rentes ; terra 
ges, dettes perfonnelles, & autres con- 
gneuës, LT AcDt ie 
La tierce claufe en forme de main con’ 


forratiue, far lesherirages, & poffcflrons | 


de l'impetranrouimpetrans figaification 
& défences d'exploit & | 
traire: & pour faire regirles fruits des he- 
rirages faifiz , pour les conferuer à quiil 
rapartiendra. : da 
_Ecla quatre claufe pour faire comman: 


dement aux iuges de IeNUOYEr où faire | 


jouyiTa ce con-. 


L 


senuoyer par deuant le Luge Royal gar- 


one EEE É = 
= ti = 
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dien;les caufes duditimperrant, ou 1n- 
petrans:efquelles ils, ou procureur pout 
eux , fe voudront adioindre, foit en de- 
mandant ou defendant : & en refuz de 
faire ledit r'enuoy par lefdits Iuges, que 
les fergenc executeurs les facent, 


Fornse de la commifson de 
Fr gärde gardiense | 
.Baillydes.Corumiffaire, [uge gardien 
ordonné & deputé de par le Roy no- 
ftre fire aux religieux, abbé, & côuent de 
E.&aux membres dependans d'icelle ab- 
baye, pour cognoiftre, decider, & deter- 
miner ea noftre fiege,de toures& chacu- 
nes leurs caufes , &.querelles meuës, & 
à Mouuoir, tant en demandant qu'en de- 
fcadant, contre tous leurs aduerfaires: fi 
coiime par prinileges à eux furce don- 
nez & otoyez de parle Roy noftre fi- 
Ie , peutapparoir. Au premier fergent 
Royal ou auire furce requis, Salut.Nous 
Yous rmandous &.commetrons de par 
le Roy noître fire,que vousfignifiez & 
faices deuément.à fauow:que frere Q. 
Prieur du prieuré R.membre dependant 
deladice abbaye, enfenible fes gens, fa- 
miliers , feruiceurs , droitz , & chofes, 



























































37  Delacognoiffance descaufes 
pollefhous , & biens quelsconques font 
en la protection, faute, & efpéciale garde 
du Roy noftrefiré:& d'abondant les y a- 
uons piins & mis, prenons & METONS 
ar es prefentes à la Coferuation defon 
droit.Ericeluy Q. maintenez & gardez 
de par le Roy nolire fire en tous fes iu- 
fes poffeffions & fuGs es, droirs,yfages, 
franchifles , & libertez efquelles vous le 
rrouuerez eftre , & fes predeceffeurs a- 
uoir efté paihiblement & d'ancienneté: & 


enicelles le garder &defendez detoutes | 
violences, cpreflions moleftations,for- | 
es d'armes,de puiflance,& detoutésau | 
tresinquietati0s &nouuelletez indeuës, 


lefquelles (f faites les trouuez / mette? 


‘ou les faite mettre incôtinent & fans de* 


Jay,au premier eftat &c deu, Etladite fau 
uegarde fignifiez à Cry public & folen- 
nel , es lieux : & aux perfonnes dont 


par iceluy Q.ou procureur pourluy fe- ; 


JEZ rEQUIS : en leur defendant de pat le 
Roôy noftre fire fur certaines & grand? 


peines audit feigneur à apliquer , qu is | 


p'empefcheñr Iédir Prieur en fesiuftes 
poffefions , & faifines : ne luy rnefa- 
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ciers, eh la iurifdiction defquels lefdites 
poffeffions & herirages font fituez & af- 
fis, Et auec cele faites bien & diligem- 
ment payer de toutes fes debtes, cens, 
rentes, cerrages , champars & autres det- 
tsrealles, perfonnelles, & autres deues 


_&confeffees qui vous apparoiftront luy 


eftre deues tant par lettres, tefmoings, 


confefhion de partie, que autres loyaux 


enfcignemens. En contraignant àce faire 


les debteurs & chacun d'eux, par prinfe, 
vente,& exploication de leurs biens,quät 
aux debtes perfonnelles:& quât anx cens 
& rentes en brandonnantles heritages, 
&. mettant hots dés gons Îles portes & 
huisdes granges, &:maifons & cdifices 
dece chargez, ou autrement {elonla cou- 
fume des heux,iuftice fufifamment gar- 
dect,Eten cas d'opoftion,quantà la gar- 
de.de la chefe contentieufe, dont oppofi- 
tion fera faire: & en cas de nouuelleté,icel 
lenouuelleté premierement oftee, & par 


vousprinfe & mife en la main du Roy ao 
tre fire comme fouueraine & quand aux 


debres(la main du Roy fufifamment oar 
nie)donnez&aflhignez aux oppofansiour 
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3ç4 De la cognoiffance descaufes | 
ce leurs caufes d'opofitien: & pour en où 


tre proccder pat raifon. Et CL 
nez comme deffus,toures ëc chacunes Les 
perfonnes quil appattiendra, à dont a 
rez requis pOUT sefpondre audit Q.à tou 


ce que demander eur voudra,&auxcon | 
| tre eux & chacun d'eux | 


clufions que con 
il voudra prendre , 
que diuifeement ; 


tant conjointement 


ceder en outreparraifon. Et pource que 


A ’ | À 
par iceluy prieur nous acfté 3 ne 
qu'en plulieurs & diuers lieux,tant pa | 

0 y . ÿ 1 . re Li - 
terres feigneurfies , qu autres ,il eftiets | 


‘gneur paifible desheritages qui font te- 


Bus & mouuans deluy ,les vns en du ) 
arriere fief, & les autres en cenfiue, dif: | 


mes. , champarts, &t autres redauois 
dont les tenans & poffedans d'iceux ne 


font gens capables à Les tenir, & let- ‘| | 
ie ention de met” | 
tee famain:Nous vous mandonséc COM 
mettons de parle ROY noftrefire, quen | 
efquelles vous apeita | 
ou procureur pourluÿ | 
auoir mis& appofe fa main, pour le pie | 
& conferuation déflufaits,en confortai || 
; 2ppofez la rain du | 
Le 


quels à ce moyen ilaint 


routes les tétres , 


Jedi depofant , 


tulle , y mittez à 





foit en action decla 
ration d'ypotheque,ou autrement: 8 pro | 


LE = 


LE 7 Eh, dat le RE last 


&fondationdeseglifes. 355$ 
Roy noftre fire: & ce fignifiez à qui il ap= 
partiendra, & dont ferez requis : en leur 
défendant tout exploit & iovifance, iuf- 
ques a ce que par iuftice , autrementen 
foit ordôné,. Et en cas d'opofiui6 la main 
pleine ou tenant: & les fruits, des blees, 
“& reuenus d'iceux cueillis, regis, gardez 
8: gouucrnez fous icelle aux coufts de. la. 
chofe, pour les conferuer à quiilapartien 
dra, & dont ferez requis: donnez & afi- 
onez aux oppofans iour certain &compe 
taat à comparoir comme deffus,pour di- 
re leurs caufes d'opofition, & pour en ou 
tre proceder par railon, Et outrepource 


_ que par leditQ nous a eftédonnéaenten 


dre,quil a plufeurs caufes tanten deman 


dant qu’en defendant,pendans par deuät 


plufieurs Iluges,côtre plufieurs feshoftes, 
hommes, fubiets meftais,& autres par le 
quels il a intention de prendre la caufe 
pous eux , ou fe aioindreenicelles auec_. 
eux. Nous en enfuyuant lateneurdefdits 
prutlcces, vous mandons & commetrés 
comine deflus,qu'apres qu'il vo? fera apa 
ru ledit Q, ou fon procbreur pour luy 


auoir prius la caufe,ou foyeftré ateiur en 


icelle , parties prefentes ou appellees fai- 
tes expres comandemét de parle Roy ne 
| VAT 
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_ fire fire aufditsiuges, ou àleurs leutenäs 


par deuant lefquels lefdites caufes font 
où feront pendans: qu'icelles en quelque 
eftat qu'elles foyent, foit en demandant 


ou en defendant,ilsrenyoyent par deuers 


nous ou noftre lieutenant à noftre fiege 
3R à certain & competant iour,auéc les 


parties adiournees : fans en plus tenir au 


cune court iurifdiétion, ne cognoiffance. 
Et en leur delay ou refus, vous memes 
faires lefdits renuoy & adiournement 
par la maniere que dit eft : en nous certt- 
fiant deuement de ce que vous en ferez. 
De ce faire vous donnons pouuoir & au- 
étorité de parle Roy poftre fire, mandôs 
àtousqu'à vous ence faifant foit obey. 
Donné fous le contre feel dudit bailliage 
le tel iour l'an mil cinq cens quatanté 
quaire, | 
Pource queietreuue grande longueur 
8 fuperfluité de langage en la commif- 
fon tranférite: l'ay cyapres mis forme 
plus briefue, & de mefme fubftance:à fin 
que le lecteur ayt recours alaquelle il luy 
plaira. 0 | 


” 


Autre 7’ plus briene commifs 187 de 
garde gardienne, | | 


. & fondation des eglifes. “ET 
pos de vel lieu, commiffaire,iu- 


‘A ge gardien, & par priuileges ordon- 


. né & deputé deparle Roy noître fire aux 


religieux abbé & côuent de N:& mem 
bies dependans d'icelle pour la cognoif- 
fance & determination de toutes leurs: 
caufes. Au premier fergent Royal ou au: 
tre furce requis. falut.Nousvous mandôs 


Èt commettons paf ces prefentes , que 


vous fisnifiez deuerent à tous qu'il ap- 
partiédra,que frere G. prieur de tel pricu- 
ré membre dependant de ladite abbaye, 
enfemble tous fes gens, biens, & droits 
quelsconques:font en la proteétion & fau 


uegarde dudit feigneut : & d'abondant 


pour conferuation de fon droit, Îes y a- 
uons prins & mis.Eten la iufte poflefhon 
d'iceux vous mandons le maintenir, gar- 
der,& defendre de toutes nouatlerezin- 
deuës. Lefquelles(fi faites eftoyenr) faites 
incontinent reparer en cftat deu& le tout 
fionifiez aux perfonnes & lieux quilap- 
partiendra. Faifantdefences fur gtofes 
peines ne Je troubler n'empefcher efdi- 
tes poffeflions. Et auecce, luy ferez dili-. 
cemment payer tOUs CÉS,terrages, x deb- 
tes Realles  & perfonuelles a luy deues, 
& cogneues: en contraignant les deteurs 
à cefaire, par vente & exrloitation de 


Z à) 
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leurs biens quant aux dsbres perfonnel- | 


les : & quantaux reailes par brandon & 
faifie de leurshéritages,ou autremét deu 
ément. Er en cas d'opofition (quantaux 


cas de nouuelleté,& iceux premisrement 


oftez, & mis en la main duRey:&pourle 
regard des debtes perfonnelles la main 
detuitice fuffi(amméraainie donner aux 
oppofansiour certain 8 competant par 
deuantnous , pour dire leurs caufes d'o- 


pofition: & proceder en outrecomme de k 


raifon.Et aufli y adiourneztoutes perfon 
nes dont feres requis, pour refpondre, à 


äicelay G. aux conclufions qu'ilvoudra 4 


contreux prendre.Et pource qu'il eft fer- 
gneur de plufieurs terres & feigneuries 
de luy tenues, les vnes en fief, les autres 
encenfiue, & diucrs redeuoirs feigneu- 
riaux efquels { par faute deles auoir pa- 
vez ; ou queles perfonnes ne font capa- 
bles de lestenir) ilaintention mettre fa 


main: nous vousmandons qu'apresicelle ; 


main mile, &enicelleconfortant, met- 
tez & appofez celle du Roy noftredit 
feigneur:& le tout fignifiez comme def- 
fus : en defendant auffi tous exploits 8 
ouyffance,iufques par iuftice autrement. 
€n foit ordonné, Eten cas d'epofitionla 
main pleine où renant , &c.les fruits aux 








— 





conferuer à qu'il appartiendra 
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coufts d'iceux regis fous icelle , pourles 
: donnez 
comme deflus iour aux oppofans par 
deuant nous. Et au regard de toutesles 


| . çaufes que celuy G. expofant a par de- 


uanttous Iuges, OÙ cfquellesila intentio 
foy aioindre : nous enfuyuant la teneur 
defdits priuileges , parcillement vous 
mandons : qu'apres lefdites caufes prins 
fes , ou adiunétions d’icelles faites, par- 


ties prefentes où appellees : faire com 


mandement auxditsiuges où leurs lieu- 
tenans les renuoyer , en quelque cftat 


quelles foyent,, par deuers nous., aueC 


Jes parties competamment adiournetst 


fans plus en tenir aucune, court, iurifdt- 


tion, ou cognoiffance.Et en leurs refus 
ou delay vous mefmes faites lefdits ren- 
uoy & adiournemment pat la manière 
que dit eft , ennous certifiant de ce que 
vous en ferez. De ce faire vous dün- 
ons pouuoir & awthorité de pat le 
Roy noftredit fergneur , maudons à 
tous qu'à vous €n ce fafanc foit obcy. 
Donne ta LE EN LATA let 
_ Anciennement les baïllifs fencfchaux 
& leurs lieurenans , baïlloyent & deii- 
uroyent debitis & fauuegards en termes 
| FAR 


LE 
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interdit, & defendu parle foixantiefme 

article des Ordonnances fecodes du Roy 

Loys douzie{me,& par le quinziefine ar- 

ticle de ledit fus declaré,donné à Creme 
le dixneufefmeiour de Juing, mil cinq 


neufefme defdites Ordonnances fecon- 
des du Roy Loys douzicfme eft auffi de- 
fendu aux gens tenans les requeftes du 
Palais à Paris, de ne bailler n’expedier au- 
cunes attaches fur lettres de garde gar- 
dicnne donnees, octroyees, & côfirmees, 


de ce Royaume. 


uenoit qu'elles fuffent expedices : eft or- 
donné que les parties adiourneespar vér- 
tu defdites attaches, foyent renuoyÿeespar 
deuant leurs iuges ordinaires ,auec con- 
demnation de defpens dommages & in: 
terefts. sl: | . ji + 


Des primleres des efcolliers,, er” dela 
 comnuffron de protethion er” anhi- 
bition qui leur eff delinrée, 


€ H AP, 


X X 





generaux: mais cela a eftéaboly &aeux | 


cens trente fix. Ecpar l'article cinquante- 


Et fi par inauertance, ou autrement, a=° | 





Éd 





Des efcoliers. _36% 
à E Roy Philippes de Valoys 
LA par priuilege OtLOYA AUX mai 
JW {tres resens,& efcoliers eftu- 
LA ù dians actuellement en l'vni- 
re uerfhité.de Paris que le Pre- 






. “uoft dudit lieu feroit leurigardien,confer 


| 


| 
A: 


par les Roys à plufeurs abayes & autres | | 


“yateur, & luge pour deteriminer toutes 
& chacunes leurs caufes. JE 

Suyuant lequel priuilege,quand ils ont 

eurtefimonialle du Recteur’, ilsleuent 


eur commiflon en forme de protection 


& inhibition dudit Preuoft de Paris, foit 


pour faire appeller leurs parties par deuät 


Jluy audit chaftellet, ou pour demander 


“les caufes (qu'ils ont par deuant autres 


iuges, ou efquelles ils feveulentioindre) 


yeltre renuoyees. De Jaquelle protettion 


& inhibition la teneur enfuyt. 


| Comnifion en forme de protelion € 


 smhilution. 
À Nthoîne du Prat Cheualier, Baron 
du Thiert & de Viteaux,feigneur de 
Naotoiller, & de Precy: côfeiller du Roy 
moftre fire, Gentithomime ordinaite de fa 
chambre, & garde dé ia preuofté de Pa- 
ris, conferuareur des priuleges Royaux 
de l'vniuerfité dudit lieu Au premier fer- 

















cé 
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gent à chenal du Roy noître fire ou-cha- à. 
{téller de Paris, ouautre fergent Royal | 
chacun en fes fins & merres, qui furcefe- 


ra requis, (alut. Nousa la requefte de mai 


{tre B. efcollier eftudiant enladite vni- 
“uetfité, comme deuëment nous eft apa- 
ru, eftant à caufe de ce, parles priuile- } 
ges Royaux donnez & otroyez àladite | 


(=) , , . 3. 
yninerfité , & aux fupoftz iurez d'icelle, 


enfemble fes gens familiers, &biés quelf- 


conques en la protection & fauuegarde ; 


efpecial du Roy noftredit feiyneur, vous 


mandons,& parvertu du pouuoir à nous L 
donné , & commis enceftepartiecom- | fuyuir & plaidoyer fes droitz, caufes, & 
mettons: que vous quiréquis en ferez - | 
guificz&faires fufifammentà fçauoir de- 
paï ledit feigneur, & nous, ladite fauue- | 
garde atousiufuciers , officiers, ouleurs } 
_heurenans ,fergens, peagets,trauerfiers, | 
“gabelleurs gatdes deponts,ports,portes, | 


&cautres paflages , collecteurs de railles, 
» - > F xs s 
impoftionsimpolees &'à impofer, & à 


toutes autresperfonnes, tant engeneräl 
-qu'en efpecial:& dont de:par ledit efcol- | 
lier ou aurres de parluy ferez requis. Et | 

‘leur faitesinhibitions & defences de par 
lédit feioneur & nous,que audit.cfcollier | 


fes gens familiers & biens quelcon- 
‘ques :ilz ne mesfactut ne mefdicni cn 





des efcolliérs. 363. 
aucune mamwere, {ur peine de cent marcz 
d'argent d'améde à appliquer moyriéau 
Roy noftredit feigneur, & l’autre Moy- 
tié audit efcollier. Et en figne d'icelle fau- 


uegarde, & qu'aucun fouz difimulation 


n’en puifle ou doyue pretendre caufe di 
gnorance mettez, afleez, les panonceaux 
& baftons Royaux,en, &füur les maifons, 
manoirs, terres prez, boys,vignes,heri- 


[ tages, pofleffions, & biens quelsconques 


d'iceluy efcollier , fi metier eft & requis 
en eftes, Et pareillement ne foiriceluy 
efcollier tenu (s'il ne luy plaift) de pour- 


querelles, befongmes, & negoces , ail- 
leurs,en autre court,ne par deuant autre 
luge lay de ce Royaume,que par deuant. 


nous audit chaftellet: Ainçois faites com- 


mädementatousles luges ou leurs lieu- 
tenans,d6c requis en ferez: que s aucuns 


“adiournemens eftoyent fairz ou aucuns 


proces meuz, Ou efperez à mouUoOIr pat 
deuant eux,rouchant ledit requetant, ou 
ceux doncil aura prins ou voudra prédire 
en foy l'aueu , charge,garendie & defen- 
fe:ou foyadioindre eniceux, tant en dé= 
mâdant qu'en defendant,coniointement : 
où diuifement : ils n'en cognoiflenten 
aucune maniere, AiNSROUS ei IENUOYENS 


























364 Des priuileges 


ou de l’ayans:vous mefmes(en Jeurrefus 
ou delay)faites lefdits renuey & adiour- 


1 


offrons faire bonne raifon & iuftice. Et 


auecce le mâintenez, gardez ; & defen- 


dez de par ledit feioneur & nous: enfef- 


dits droitz, poffeffions, franchifes, liber- 
tez, & faifines efquelles vous le trouue- 


rez cftre, & fes predeceffeurs auoir efté 


plainemenr, & paifiblemét.Et leurs faites 


outre commädement ques'aucune chofe 


ils ont faite, ou fait faire au contraire ils 
Ja repatent, & remettent incontinent & 


fans delay au premier eftat & deu. Eten 
cas d'oppofition refus, ou delay : adiout-. 


du tout la court iurifdiétion, & cognoif. 
fance auecles parties adiournees. Etsis 
. ouaucuns d'eux font de ce faire refufans 


(1 


nez les oppofans,refufans, ou delayansa | 


iour certain & competant à Paris, par de- 


want nous audit chaftellet: contre iceluy 


cfcolier,ou fon procureur pour luy: pout 
venir diré leurs caufes d'eppofition. Et 
outre adiournez comme deflus, toutes 


& chacunes les perfonnes, dont par luy 


ferez requis pourluy refpondre, tanten 


cas de faifine & nauuelleté,qu'autremér, 


fimeftier eft : proceder furce comme de 
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| raifon. Et nous raportez fuffifamment de 


ce quefait enaurez. De ce faire vous 
donnons pouuoir, mandons a tous qu'il 
appartiendra,requerons tous autres, Qu 4 
vous en ce faifant foitobey. Donné fouz 


sh) { j : ” ve + LE : : l : de. 
nemens : para maniere quedireft. Età | Je feel de ladite Preuofte de Paris, lot 


à 1e CU IR 7 ) À l'an mil cina cens 
ceux côtre quiledit efcolier aura à faire,. | ziefme iour de May, ! cie 


quarante quatre. | 

La fotme de la commiffon tranfcrite 
eft bonne & antique. Toutesfois pout- 
roit en fubftance eftre mifeen plusbrie- 
uc forme qui enfüyr. | 


| æ 
Autre € plus briene commiffion de 


proteihion er inbibitions 


| Nrhoïine du Prat Cheualier,&c.gat- 


de dela Preuoité de Paris. Aupre- 


à 2e * 
mier fergent àcheual,&c.Salur. Nous à 


la requelte de maiftre B.efcolier eftudiäs 
en Prninerfité de Paris, (comme nous eft 
apparu ) à caule de ce, par priuileges 


_Royaux,donnez & aétroyez à ladite vni 


uerfiré, & fuppoitz inrez dicelie,, en- 
femble fes gens & biens quelsconques, 
en la proteétion & fauuegarde dudit fei- 
gneur: vous mandons: & par VErtu du 
pouuoir à nous dôné & commis en cite. 


MN er LEE 
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partie, commetronsique vous quirequis 
en ferez,fisnifez fuffifamméciaditefaue | 
uegarde à tous officiers, gardes, &fer. | 
miers, de quelque fermes que ce foyent: | 


flans defence à chacun d'eux fur grof- 


fes peines, qu’audir efcollier, fes gens & 


biens, ils we mefacsnt ne meldient.Eten 


figne de ce,& à fa qu'ils n'en pretendent 
caüfe d'ignorance , mettez & afflcezpa- | 


SEE . 
sa cl 


il 


rar EUR EE EAST RÉ Cru * Es IDE ” . 
ét is EU Le Cd) pop ner connai à EL re Be 


| fiblement en fefdirz droits pofleflions, 


nonceaux &baftonsRoÿaux, fur tousles 


heritages & biéns meuble:s& immeubles 


d'iceluy efcollier.Er pource qu'il n'eftte 


nu {s’ilne luy plaift}plaider,ne pourfuÿ- 


biriesdroitz,caufes, & querelles y Pat 


degant ‘autre [ugelaÿ , que nous: faites à 
commandement-depar le Roy noftredit 


feioneur à tous luges, ouleurs lieute- 
3 D » 


pans, dont de par luy ferez requis , que 


s'aucuns adiournemes font faitz, ou pto* 


ces meuz par deuant eux contre leditcef- | 


collier, où ceux dourilauraptins, 08 | 


voudra prendre, ou foy adioindreen cat | 
fe Gu caufes,en demandär ou defendant, | 
conjointement ou diuiféement , ilsnen. 


Tr 





cognoiflent en aucune maniere , mais | 


nous enrenuoyentla court, iurifdiétion 


& cognoiffance, auecles parties adiour- | 


nces, Er en leursrefuz vous metmesles 
nousrenuoyez adiournez (.ainfi que dit 





& faifines,& parcommandemens & au-. 


tres voyes raifonnables , faites reparer 
ce que pourroit auoir efté fait au con- 


| des efcolliers “Tage. 
eftipour leur faire bonne & brieneiufti- 
ce Ér aucc ce le maintenez &gardez pai- 


traire , en eftatdeu. Eten cas d'oppofi- 


“tion refuz ou delay , adiouruez compe- 


tamment par deuant nousles oppofans, 


refufans,ou delayäs:pour dire leurs cau-. 


fes d'oppofirion.Erauffi routes & chacu- 
nes les perfonnes quul vous requerra, 
pour luy refpondre,tant en cas de faifine 
& de nouuelleté,quautrement,&en ou- 


tre proceder, ainfi que de raifon,& dece 


que fait en aurez nous certifiez, & c. 
Pource que fouzombre & couleur des 


prinilegés donnez aufdits maiftres , re 
gens, & efcolliers:plufieurs abuz fe com- 


mettoyent,tant par aucuns, euxdilans ef 


colliers ( quine F'eftoyent pas ) que par 
lefdits maiftres, &efcolliers tant de Jadi- 
te vniuerfté de Paris,que des autres wni- 


verficez fameufes , quiauoyent, & ont 


femblables priuileges. 


Le feu Roy Loys douziefime, par Or 


donnance du dernieriour d'Aoëit , mil 


quatie cens quatre YIN£t dixhuit , pu- 


blices en ‘la court de Parlement à Paris” 
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le dixfepriéme May enfuyuant, fit aucuns! 8 VE 


articles d'Ordonnances, qui enfubftancel Et fi l'efcolier n'infiftoit à l'eftude com- 
contiennentce qui senfuyt, | me regent,ou efcolier eftudiant iournel- 
D APE is 54 _lement:nciouyroit e pruilege, 

Que les efcoliers ne pourroyent faire | Jouyroyent d'iceluy priuilegeÎes vraix 
appeller , par vertu de leurs priuileges,| efcoliers , durant quilz vaqueroyent à 
leurs parctes,hors de l'ordinaire, s'ils-n'e2} l'exercice del'eftude, pour apprendre & 
ftoyent vraiz efcoliers, & s'ils ne ref-} acquerir le degré. C'eit à fcauoirles Ar- 
doyent,& auoyent eftudiéfixmois,auät| tiens,par l'efpace de quatte ans. Les De- 
qu'auoir obtenu teftimontale du recteur} cretiftes, & Leoiftes, par l'efpace de huit 

















HS II. du » M} ans. Les Medecins, parl'efpace de huit 
#. Qynefcolier, abfent par fix moys del) ans. Et les Theologiens, par l'efpacede 
| l'rniuerfté, neiouyroit durant ledic tés) : quatorze ans à la fin defquelz ils pour- 
de (on pruilége” 2 7 | 1} royent auoir &obtenirledegré.  : 
FPE Pas 000 Etanfi iouyroyét dudirpriulege,ceux 
Qu'en vertu d'yn tranfport fait à vn'el- | : qui yrefideroyent pour repenter,durant 
colier, nul ne feroit tiré hors de fa us | Jetemps qu'ils regenteroyent , fans pre- < 


rifdiétion ordinaire, filedit tranfporen'e: | fsion de temps : & ouils auroyentre- 
ftoit de pere à filz,de frere à frere, &d'on* | genté,parl'efpace de vingt ans côtinuel- | 
cle à neucu, A9 2 TU : TRS L_ lement , ils iouyroient perpetucllement 
"8 à) à CO ! P. dudicpriuilese, en refidant & demeu- 

. Nefe ioindroit l'efcolier en caufe; fi: D: rancen ladite vniuerfité, ; 

non.pout idtéreftrafondablessedontMR" ee sn SN ILLS 4,» à 








) ASC SI DAANOT AUS AR RE 
feroit promprement apparoir. ‘1 + |. Que ceux qui feroyent faire.renuoy 
LEA comme vraizefcoliers ( combien quils 


..S€ feroyent les renuoiz des caufes ne le fuffent pas:) hoc probato, decher- 





des efculiers, auantlitifconcéltition, & |  royent du droit & action par eux pre- 
RON apies.. Le ds | tenduz, condamnezés defpens dela pa- 
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‘370  Despriuileg.des efcol. AE ee 
tie, & enl'amende arbitraire enuersle | : : | 
“Koÿs: nr ii Fe) & 
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Ne poutroit aucun eftre cité ne aiour- | 

né pardeuant quelque conferuateur, de | : AZRA CONS RSS 
plus loin que de quatre ioutnees. LM uscdielqmos si ho A Ed te à M ERe-it 

Les articles tranferirz font plus aulong | [}) F S " C R I \ A seRee 
expofez au liure des Ordonnances Roy- | 2 TA A LE NE S 

aux auquel pour caufe de brieueréiltens } 
uoycle lecteur. : 7 ED 
Ily a aurres lettres & Ordonnances du } 
Roy Loys douzieme, fur la reformation | ons Eeeivi 
des vniuerfitez, donnees à Romorantin D les Juges grdinaires. DA 
f douriemeiour du môys de May, lan -3.1lr din esinon À %: ft 
mil quatre cens nomante neuf... OR oiheld als fhdhlstlee: 

Par lefquelles font encores lon rr0nldo ins muinlinstofs til 
Les premier,cinquieme,feptieme, &c neut | AZ y À: procedure criminelle. 
jeme arricle deflufditz: & pour Le furplus | 10 ji le commence par com- 
d'icelle réformation , le lecteur aurapa | * 1plhinte, accufarion ou 

 rcillement récoursaudit liure: | EN 5  denonciauion., puis par 

Ce que deflus fufñra quant aux matie | : JAN inquiion.& informa- 
ces ciuiles du fecond:liure, & fera ph SR on, pour procéder ainfi 
apres traité des matierés criminelles, & | .fuela matiere fe rrouuera difpofee, par 
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TRES QUI NE LE SONT, 
qui doyuent eftre purgez par 


tal 























- fur la fin fera auffi touché du chapiue | 
PÉTER ot eu ver | 
Fin du fecond liure de la pre=. , 
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examen. des :tefpoinps. produitz,-pai 
Je complaignant, accufateur,.ou denon- 


ciateur Er ce fait l'accufation, feule- 

RE deux cas fçatoir, en crimepu- 
« Lis 14 e | 

ic, ou priué. Le publiceft comme de 


ft 


.kefe majelté,herefie, fymonie, homicide, 
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374 Des crimes capitaux 


fauffeté, & autres declairez en 


le delit priué eff, quand 


De 
Di 


Pa : 


droit, l'a- | 
- cufation defquelz cas eft comune, & ap- | 
partient. à vn chacun pour l'vcilicé publi- | 
que: & ceux font dirz capitaux:parce que | 
celz delinquans font dignes de mort, 0 À 
le complaignant | 
aoift pour fon inrereft comme pour blef- 


| 


fute ,iniure, larrecia ou autre dommage, | 


& ceux nefont cominunement.capitaux: 


maisfeulement fabietzà amandes hono- | 


tables, pecuniaires, &c autres punitions, 
& corrections arbitraires aux Inges : fl 
n'eftoit que la confequence de tels de- 


dits , fut celle & fi enorme, qu'elle re- | 
blefiure 


& larrecin eftoyent faitz en voulant ai 


quift peine 


à 


L 
Ÿ 


l 


+ ét RS LION QU Hire fm vis. à r EAN IR 
foi ignominie;ou infamie, perpétuel ba 


“olfe,dr'gradatios, qui eft com parce al 





 fecond liure fera en 


declaré 


_ Descrimes capitaux 273 
mort, &de plufieurs autres peines à plain 
declarees au Trefor de Pratique, haguc- 
res mis en lumiere par monfieur-fe pre- 
uoft deLorriz, La procedure & paurfui- 
ce defquelz crimes faite parles Iuges or- 
dinaires contre les domiciliez & fubiers, | 
fera es chapitres enfuÿ ans pourfuyule 


par vn fil de procedure extraordinaire, 


facile,commune & ayfee,atendant qu'au 
femblableftil, mife 
la forme desprocedures & proces des. 
autresicrimés capitaux, des vacabons & 
autres quispeuuent eftre purgez & exe 
cutez parles luges prefidiaux , nono b=. 
ftant oppofitions ou appellations quél-: 
conques,Erentoutcognoifreras comme. 
& à quellabeur onteftéadaptees les or- 


. donnancesRoyauxjtraitans defditesma- 


tiercsicrinrinelles. FE Sn 

Soir doncnoté que quand l'exces efl 
sotablesza eFufon de fangfubiet à pro- 
uifion où autrement: celuy qui eft blecé 
&outragé,doit faire. fa complainte aulu 
ge auquel lacognoiflance en appartient, 
qui doit par luy eftrereceuë & entegis 
free par fon grefher,, ainf que apres fexa 


12 a di ft 




















374 Des crimes capitaux. 


Des complantes ç7' commiffions far | 


acelles decretees. 


Complainte en matiere d'exces. | 


CHAP?. AT. 


’An mileinqcens quarante 


neuf, le teliour à nouslan 
de Vernoylicériées droitz 


* preuoft en garde delapre- L 


D 


uofté & chaftelienie Royal | 


le de Lorriz, s'eft dolu &complaint tel, 


de ce que combien qu'it foithomme pai- + 


fible & de bonne vie, &quil n'ayt mefait 
ne mefdit à L. Ce neantmoins leiour 


d'hier ledit L. s'adrefla audit complai= | 


gnant eftant en tel lieu. Et de courage 
mal meu & au contempt de certain pro+ 


cesqu'ila par deuantnouscomme defen- | 


deur à l'encontre duditcomplaigaant,éc 


én iurant& blafphemant exccrablement | 


le nom deDieu,luy dôna plufieurs coups 
de coufteaux , & naura en telles parties 
de fon corps,iufquesà grande effufion de 
faag: rellement qu'ilen eft griefuement 


malade, & en danger de mort, du moins 


d’eftre impotent à iamais defdits mem 
bres. Pour auoir reparation, & aufh pre= 


Des complaintes. 378: 


wifon d'ahimens 8& mi edicamens,defauels; 


excesnous a requis iuftice luy.eftre faite: 
& adminiftree à l'adiunétion, du procu-. 
reur du Roy, &qu'ayonsà.luy decreter: 


| poz lettres de commiflion { que luy a- 
uons otroyces) pour adlournét les ref- 


moings par lefquelz il entend informer 
des faits de faditecomplainte, quila af- 
fermee contenir verité: pour l'informa- 
tionfur.ce faite raportee & commun 
quec audit procureur du Roy, en ordon- 
ner ce que de taifon. Entefmoing de ce 
pous au0s figné icelle complainte,& fait 
figner à mailtre Germain Breton noftre 
grefher,les ans & iour deffufditz. 


Commifiion pour aiourner tefmoings 
| … fur complarnte. un 


di V premier fergent, &c. Veu fa com- 


plainte à nous faite & baillee par K. 


_ pour raifon des exces qu il dit luÿ auoir 


efté faics par L. nous vous mandons mire 
pource que les paitiesfont noz ue 
que la cognoiffance de la correction de 
tel delit nousapartient,cOmmertons par 
ces prefentes,que à la requefte dudit com 
plaignant aioutnez pardeuär nous,a1OUr 
| Aa ll} 
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376 Des complaintes, 


ou iourslieux & heures briefs certains | 
& competans & à peinede cent folz pa- 


rilis d'araande,;atendula qualitédelama- | 


tiere ; toutes & chacunes les perfonnes: 


quilvousnommera , & dontferezre: 
quis, pourefire ouyz & examinez fur la- 
dite complainte, & {aufà eux de leur fai- 
re taxe raifonnabic de leurs iournees, 


falaires & vacations, & de ce que fait en 


aurez nouscertifiez fufifamment. Dece 
faire vous donnons pougoir & autto- 


‘ xité de par le Roy noftredit feisneur, 


mandons à vous prions & requerons 
tous autres qu'ilapattiendra en ce faifant 
eftre obey, donné & c.fouz le feel de la- 
dire preuofté le celiour , mil cinq cens 
quarante neuf, 


Sile Tuge & fon greffier ne pouuoyent 


PLUS M ORUENEe Re DL A NAT 


Des complaintes 377 
| V premier huifher , &c. ou fergent 
falut. Veu la complainte & dolean- 


| ceà nous faite & baillee par K. pourrai-.. 


fon des exces & vioiences commiles. en 


 faperfonnepar L.blafphemes execrables 


vaquer au fait de laditeinformation, le | 


complaignant la pourroit faire faire , par 
vn fercent appellé auec luyvn notaire ou 


tabelhi6 de la courtlaye, & en vertu dela 


commiflion fera adreflee audit fer- 
cllelateneur enfuye, | 


Cormmifron pour informer 
. far complainte 
d'exces. 








parluy proferées, & autres cas & Crimes 
contenuz en ladite complainte,nous à la 
requefte d'iceluy complaignant vousma- 
dons , &. pource que les parties font de 
mourans & lefdirs delits commis en no- 
fre preuofté & iurifdition, commettons 
parcesprefentes , que appellé auec vous 
va notaire ou tabellionlay, non füfpeét 
& ydoine, informés diligemment ac fer 
crettement defditsexces , voyes defait, 
blafphemes & iuremens contenus en la- 
dite complainte cyatachee , & autres 
faits & articles qui plus à plain vous 
feront baïllés par ecrit. Et l'information 
que faice cnaurés , raportés Ou fenuoyes 
feablement clofe & feelce au greffe de 
ctans pour icelle par nous veuË, le 
procureur du Roy furceouy ,en ordon- 
ner ceque deraiion. Etou par temetlté 
ou autrement aucuns qui pourroyent de- 
pofer defdirs delits feroyent refufans ou 
delayans de ce faire, les atournés con. - 


‘petamment pâr deuant nous à noftre fie- 


ge dudit, & €, Pour direleurs caufes de 
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leur refuz ou delay, & en outreprocedet | 
commede raifon.Et de ce que fait en au- 


rez nous certifiezfufifammentauditiour. 


Deccfaire vous donnonspouuoir &au- | 
étorité,mandons avous, prions & reque- | 


xons,&c.Donneé,&c. 


<Æutre complainte contenant le proces | 
ucrbal fommaire de l'information, | 


quant le complaignant a prempte- 
ment tefmains pour emformer. 


; » 


se dolu & complaintk. de ce que 


combien quil foithomme,&c.(faut | 
mettre& poferlefaircommeileftauenu | 


pour auoir reparation , & aufli prouifion 
d'alimens & medicamens)defquelz exces 
nous a requis iufticeluy eftre faite & a- 


miniftree à l'aionétion du procureur du | 
Roy,affermant faditecomplainte conte” | 


nir verité, Et pour en informer nous a 
promptemér atrait & produit tefmoings 


fommairement par noftre Ordonnance | 


aiournezpar tel fergent,comme verbale- 
mcnt nous à raporie.Les noms & depo- 
fitions defquelz apres leur ferment prins 
& receu , auons fait mettre & redigcf 





An mil, &c. à noustelpreuoft, &c | 


ën efcrit par cel noftre greffier, ainfi qu'il 
s'enfuir, PR | 


Des anformations co conclufions des 
gens du. Roy fur les décrerX de con- 
 mifrons de prinfes de corps 06 4=. 

fournemens perfonüelx. 


CHA CUT ET): | 
PreslacomplaintereceuË 
\ en fera fecretement&dili: 
gemmét informé, faiuant- 
). Jevij.xxvij.article des Ot- 

: donnäces du Roy Fräçois 
Set publices en Septébre, mil 
cinq censttente neuf. Have 

Ecferont les depofñtiôs des tefmoings 
26mees par le luge à fon greffier ou com 
mis. Et pour tirer la verité du fait & cas 
auenu,fera aux tefmoings qu'il examine- 
ra feparement & apaït rendre raifon de 
leur dits & depoñtions procedant de l’va 
de leurs cinq {ens patutelz,fuiuantlexve 
article des premieres ordénances duRoy 
Loys xij. Et foirnoté qu'en maticte cri- 





: minelle Ja  preuue doir eftre plus clere 
que leiour pour venirà cüdinauo &mef 


mem s'il eft qu'efto d'homicide,necef= 





























380 Des informations, 

fairement faut prouuer que lestefmoings 
de certaine fcience ont veu & touché ce- 
luy que l’on veult dire eftre mort & oc- 


cis , où l'ont veu naurer & fuir celuy. 


l'a occis,ou l'ont veu n'aurer& fuir celuy 
qui l’a n'auré, & que toft apres des coups 
& bicfures 1l eft mort &encelà iaçoit 
encores que Île tc{moing depofe qu'il 


croit qu'il eft vray qu'ontell'atué, & 


qu'il réde raifon pour laquelle il le croit, 
fi fe faut il arrefter au iugement des bar- 


biers,cirurgiens,& medecins, de là vifica- 


tios & raport defquels fera cy apres pat- 
lé au chapitre des prouifions. \# 

Et l'information parfaite groffoyee & 
mife en forme , & fignee defdits Iuoc 
& orcfer , fera pariceluy Juge à toute 
diligence veuë comme la porte le xcvii. 
article defdites Ordonnances du Roÿ 
Loys douziefme. : | AL 

Et pour fur icelles informations don- 
nercommifhon , foit de prinfe de CU ps 
où aionrnement perfonnel, appellerales 
sens du Roy pour les leur eommuni- 
quer, pour laquellecommunicarion &£ 
vifiration lefdits gens du Roy nepren- 
dront aucunechofé, caril leur eft inhibé 


& dcfendu , parlelaxxij.aruele des Or: | 
donnances du Roy Charles vij, &vüjs | 


> 





FUME PRES suformations. 381 
vxvatticle defdites ordonnances duRoÿ 
François. | 

Et apres deliberation entre eux prin- 


fe: far lefdites informations,fuyuant le(- 


ditsxcyij.des Ordonnances Loys x1]. & 
vij.xxarticles du Roy Frâçois, fera cfcrit 


jau bas d'icelles le requilitoire defdits 


gens du Roy , & au deflouz ledit [uge 
mettra & fisnera fon decret, foit de prin- 
f& de corps aiournement perfonnel, ou 
autre felon l'exigence du cas, fans lequel 
decret aucun ne doit eftre aiourné per- 


_.fonnellemient; à ‘la requefte du procu- 
-reûf da Roy , ‘ainfi qu'il eftefcrir au Ixi}. 
larticle défdites Ordonnances Loys x1]. 


&e !foit à ceproposuoté le cj. article des 
OrdonnancesCharlesviij.pourles aiour- 
nemens perfonnelz, donnez cnla Court. 
Auffi ne doyuenticeux gens du Roy fai- 
re aucune aiunction en caufe,que par de- 
liberation. faite entre eux ils ne cognoif- 
* l'fencquele Roy ayc droit & interelt 
HP ETTAUITE matiere, ainfiqu'il (Si gs 
10 Méomptis du léxxvii.aruiclé :: 
Re 7 délires Ofrdonnane :,. 
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282 Des aionrnemens perfonnelz 


Des decrets de commifsron d'adiour… | 


seimens perfonnel,7 deprin- 
fe de corps. | 


CHAP. LPTE 






. ? . , 
ge baillé, les facz desinfor- 


Roy Loys xij..mis és mains du Grefher 

lequel fur ledit decret-fera expedition 7 
BR comnuflion d'aioutnement perfonncl 

ou de prinfe de corps, qui fera delate- 
AGE quienfuyt. licdOsonence bi , 


| Commif5ron d'asonrnement 
perfonnel 5 


4 à V prernier fergent, &c. falut. Veu fa 
.Complainte à nous faite & baillee 
par K.pour raifon des exces,battures,cô- 


- 2 4 : & : - | 
cufions, & lefions comimifes en fa per- 


Er D pat L. blafphemes execrables par 
uy proferez, informations fur icelle cô- 


plainte faites , qui ont efté comuniquees. . | 


PRIE du Roy , conclufions pat 





rayE equiltoire des gens du 
& Royisecen & decret-dulu- À 


mations & productions {e- 
nee rôt fuiuät ledit arricle xeviij. 
& l'article xcix..des Ordonnances dudit À 


__. donnances du Roy Françoi 
l'an milcinqeens.trence neuf & doit la 


Des adiournement perfonnefz. 384 
Juy prinfes.Nous ala requefte dudit k.èc 


-dudit procureur du Roy,vous mandons, 


& pource que fommes Juge ordinaire 
des parties, commettonê de parle Roy 


noftce dit feigneur, adiourner à certain 


& compettantiout 4 eftre & comparoir 


en perfonne par deuant nous audit ficge: 


ledit L. pour fur Le fait defdirs crimes tel- 


pondre aiceluy procureur du Roy, à tel. 
les fins & conclufñons criminelles quil 


voudra contre luy prendre & eflire, & 


audit complaignant tant a fin ciuile que 


pour voir aiuget prouifion & en outre 
proceder ainfi quil appartiendra par rai- 


fon. O'inthimation pertinente: ëc dece 
que fait en aurez nous-cettifiez,&c. 


Siauiourafigné de comparoir en per- 
fonne l’aiourné Fait defaut, le luge par 
vertu d'iceluy decernera prinfe decorps, 
s'il y a deux defaux , fera dit que à defaur 
de pouuoir aprehender le defaillant ,1l 
(era aiourné à trois briefs 1ours , auec 
annotation & faifie de fes part 
e 


àcequ'ilaye obey, ainfi qu'il eft elcrit 
au vingt cinquicfme article defdites Or- 
s, publices 


commiffion pour prédre & faifix au corps 


: fre celle, 
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384  Désaiournemens perfonnelz. | 
Commiffion de prinfe de corps. | 

V premier fergent & c. falur. Veu la |} 

Li complainte à neus faire baïllee par} 
‘K.pour raifon des excez batures concu. | 
fions & lefons commifesen fa perfonne |}. 


1& 


. par L.biafphemes execrablesparluy pro-} 


: ferez informauous furicelle complainreh 


faites, qui ont eflécommuniquees au pro} 
cureur du Roy, conclufions par luy pria-|h 
fes : nous àlarequefte dudit k. & düdit}h 
procufeur du Roy vous mandons&pout |) 
ce que femmes [uge ordinaire des pat- || 
ties commettons de par le Roy noftre| 
dir feisneur, queledir L.prenez &c faûf 
ficz au corps , en quelquelieu que ttou- 
-uer & apprehender le pourrez, voircen 
liéu fait, & faufà lé reintegrerfr fairefc | 
“doit, & iceluy amencz fous bonne feu- 
re garde es prifons fermees dudit , &c 
pourillec eftre adroit,& refpondre avait 
procureur du Roy.à telles fins & conclu 
fions criminelles qu'il voudra contre luÿ 
tendre & eflire pour raifon defdits Ex «| 
ccs,blafphemes, crimes & delits, 8 auûit | 
complaignant à fin civile tant feulement. | 


Et ou prendre & apréhendér ne le pour: | 
rez , l'adiournéz à trois certains briefs 
& competans lOUFS, & à peine de bannif 
femenr , pour comparoir & procedef | 

com- | 





dés 0 nf it 


_iceux defplacer , pource fait ledit procu- 


. d'immunité pour debtes neautres matic- 


D: cernce à l'encontre d'eux , fürles infor- 


D 
4 


Y. 


ie LA PE RS Los a 


&prinfedecorps. 38; 

comme deffus Et outre annôcerez & fai- 
firez fes biens , iufques à ce queilayt- 

obey , & les mettrez parinuentäire fans 


reur du Roy oy , en ordonner ce que de 
_ raifon: & dece quefaitenaurez &c. 

Ouileftdit en ladite commifon pre- 
drele delinquanten lieu faint , cela eft 
fuyuant le contenu au viij. xx.vj. article 
_ defdites Ordonnances du Roy François, 

parlequeleit ordonné qu'iln y auralieu 
res ciuiles, & fe pourront toutes perfon- 
nes prendre en franchife, & faufales re- 
intégrer, quant y aura prinfe de corps de- 


mätions faites des cas dont ils font char- 
“gez & accufez, & qu'il foit ainf ordonné 
par leiuge, | EM 
La commiflion d'adiournemens per- 
fonnel ou prinfe de corps deliuree par le 
Greffieraucomplaignant, doit àladili- 
gence d'iceluy complaignant eftre execu- 
tee, comme aufi elle doiteftre a la dili- 
gence du procureur du Roy sil cft feulle 
pattie,ou quand il auient qu'il y a accord 
auec partie ciuile. TA 
Et à cefte fin fe peult adreffer & enten- 
TUE Bb 
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28e du De l'execution ! 
dre euuers luy l'iniunction & comman- 
dement fait aux gens : 
ea l'article Ixxxvj.des ordonnances Char 


les viiÿ.parleq uelils font tenus faire exC- : 
coterreaument & de fait les prouifions 4} 


de prinfe de corps,adiournemens perfon- 


tifs. 


EE: 


De l’execution defdites lettres decens- | 


mifsion de prinfes de corps € ad- 


journement perfonnel,@'de la char. 4 


geg'0 ffrce du Geollier, 


C H AP. 






N vertu de la commiffion 
de prinfe de corps doiteftre 
par l'executeur,fergent, 04 








f. 


ne, nonobftant appellation quelconque, 
pour laquelle ilne doit différer ne 


ES 


Erenontre menerd ou fera mener le 





nels, & arreftsinterlocutoires, & difhni- | 


Var Er | = Li 


: 
| 


) 


p] 


autre , procédé à la capti0n, 1É 
& detenrion de la perfon- | 


> 4 
AL. 
ni: 


de la= | 


ver la caption & detention de japerfon- | 
2° : L ÿ Es % 11 
| 








d 
1 
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ne. 


= à 


du Roy delacourt | 






de lettres decommiffion ..-68\y 


. délinquant, par deuant le Iugeauquel la 
| coguoiffance en apartiendra,ou feraco- 


mule Jequelluge en cas que le delinquät, 


. ou accufé ne appelleroit de luy, ne-ccile- 
- sa de proceder à fairele proces d'iceluy 


delinquant ou accufé, pour l'appellation 
faite dudit execureur ainf quileft-efcrit 
au xii. article des Ordonnances premie: 
res du Roy Charles vij. | EE) 

Et au regard de la commifiond aiout- 


-nemens perfonnelpar l'article enfuyuane 


x‘iij. defdites ordonnancesledit execu- 
teur ou fergent fera j'adiournement,per- : 
fonnel , ou s'il n’y auoit que commifion 
fimple fera le fimple adiournementpar 
deuant le fuge deuant lequel luy eftcom- 
mis mandé & ordonné le faire,& ne cef- 
fera de faire leditadiournement , pour 

quelque apppellation faite de luy execue 
teur ou fergent. | | su 

- Et ne doyuent aucunes lettres eftre 

otroycescschanceleries ,neenla Court 

de parlement pour empefcher laicognoif 
fance du principalyne pourfairedefences 
au Iuge qu'il ne cognoille d'ideluyprinct 

pal, 8 facele proces criminel, finon que 

la partie euft appellé dudit Iuge.: 

- Et eft enioint aux gens de iadite court 

Se 





























"88 Des l'execution 


ge atonsautresiufticiers&iugesroyaux] | 


8c auf à vous les autresiufticiers de cé “Æ 


royaume : que s'ils treuuent que lesfers | 


gens ou execuieurs, facent aucuns abus 
ou exces, oucommettent dol, ou fraude 


en l'excution des chofes&c affaires crimis À 
ou autres:qu'ilsles corrigentfe. | 


nelles , 
Jon qu'il apartiendr2 , 
cas. 


&c l'exigence des À 


(EE 


| 
te 


perfonne du delinquant, le menerot fans 


delay prifonnier es prifonsfermees : & 


tout ainf qu'il eft ordonné pour les pri à 
fonniers menez àla conciergerie à Paris M 
au trenticfme article des premieres 

donnances du Roy Charles xi]. 1 
 Etf feront les fraits de l'emprifonne- ri 
ment aux defpens dapourfayuant:carau | 
cuns ne doyuenteftre à leurs defpensme | 
nezes prifons, fl expreffement n'auoirpat | 
le iuge efté ordonné, Etainfien eft dit, | 


our les prifonniers amenez enlacourt | 


En l'article cent cingdesOrdonnances du | 
Roy Charles huiriefme. DA 4 
sr Eftant-le prifonnier rendu es prifons, | 
feia receu pat le geollier : qui eftrenupai | 
le cenctroifiefme article des Ordonnañ: | 
ces premieres Loys xij. eferit en Yn TE | 





-Lefdits fergensou executeuis Qaifs dela b. 


Qt: 


de prinfe de corps. 389 
giftre lenom & furnom,eftat & demou- 
rance du prifonnier, par qu il eft amené, 
pourquoy,, & à la requeite dequi, &.de 
quelle Ordonnance. 

Ecficeft pour debte, & qu'il y ait obli- 
gation fous feel royal: la date de l'obli- 
gation,& le domiciile du creancier y {e- 
ront enregiftrez femblablement. 

Apres lequel emprifonnem ent filepri- 


fonnier eft detenu pour cas qui requicre 


punition corporelle, ou autre peine pour 
laquelle le proces doyue fecrettement 
eftre fairieft defendu audit geollier dene 


_fouffrir aucune perfonne parler àaiceluy 


prifonniér, ains MIS es prifons, fans FOr- 


donnance du Iuge. Etce fur peine d'en. 


eftre gricuement puny. Ettout ainf eft. 
inhibé au geolljer dela conciergerie du 
Palais par l'articie xxxij. des Ordonnan- 
ces premieres du Roy Charles vi). 

Et quant aux adiournez àcomparoir cn 


erfonne,au iout de l'affignauion le Juge 


doirarrefter l'adiourné prifonnier par la 
ville, (il eft reccant ou homme de quali- 
té,& quelecas à Iuy imposéne foit d'im- 
portance : enluy defendantle partir, fur 
peine d'eneftre araint & convaincu: & 
autres peines arbitiaires , iufques à ce 


r” . , ! = . ; 
qu'il foit interrogué,Er que par iuftice au 


BD 1} 





























Juge ordinaire:ladireappellation ne doit 


390 - De lexecution 
KE 
rie y ait efté procedé & ordonné, 
as file crime eft notable l'adiourné 


fe £ ? 
ce gardé , non pas pour eftre lié, à fin 
se contre luy procedé extraordinai- 
ht ou autrement ainfi q 
ue - 
font x pere 


Dugquel adioutnement-perfennel ou 
emprifonnement, fera fait regiftre parle \ | 


pen à Ja diligence des sens du Roy 
bus e le porte l'article cent trente cinq 
efdires Ordonnances Charles vi}. A fin 


quefipuisapres,&auant l'yffue delacan 


à ” s 
y auoiteflargifflement à caution:&que 


endanticele 
era à , entreles complaignant . 4} 
LR afé y euft accord;fino aucune:com=  { 

pofitionauec le preuoft fermier (comme 


PA TUE auquel toutesfois eft de 
ue telle compofition en cas de cri- 
me par le xiÿ. article des Ordonnances 
du Roy Philippesle Bel, &ij. article des 
Ordonnances Charles v.le droit du Ro: 
aoftre dit feisneur y fut gardé F6 sa 
que le delit ne demouraft impuny. 

fl aucuns adiournez à comparoiren 
de l'adiournement: 
perfonncl à eux fait parOrdonuances de 





— eftrerecené,ainf q 


_ Je nopäte deuxiefme & nona 


[4 


= PRE EN M + 


defdites lettres decommifhon. 391 
u'ileft efcrir auxcj.ar- 


ticle defdites ordonnances du Roy. Char 


les viij.pourueu qu 
fonnel foir faic par Ordonnance de Juge 
Roy al'ordinaire,furles fubiets es limites 
de faiurifdiétion. , 


Celuy qui eft partie pourfuyuant , doit | 


faire telle diligence, que auiourde l'ai- 


fignation perfonnel où emptifonnement 


il face raporter au greffe les informatiôs, 
par vertu defquelles l'adtournement Per” 
foanel,ou emprifonnement à eftéfair,fur 


peine d'eftre decheu defapourfuyte, &. 


de recouurer {ur luy defpens dommages, 
& inrerefts.Et font bien ace propos,pOU 
les adiournemens perfonnels, & empri- 
fonnemens faits en la court de parlement 


me article defdites Ordonnances du Roy 
Charles huitiefme. | 


Des nterrogatonres des prifôn- 
niers, 7’ de La diligence de 
les expedrer. 


CHA? Ve 


dhla ritans 25 enr His 
” TS alu de 
— 0e Ve re LEA 


el'adiournement per- 


wre troizief 


Bb üj 



























































#92 Desinterrogatoires 

.ÿw Es perfonnes arreftees ; où 
emprifvnnees , Les caufes cri- 
minclles doyuent en toute 
« diligence ( en preferant les 








dices, & fecrettementinterroguez par 


les luges:ainf que le commandentlesor- 


donnances premieres Charles feptiefme 
aiticle xxij.& xxvij, & Îles premieres or- 
donnances du Roy Loys douziefme cent 
hxiefme article, Et encores pour lefdits 


iuges,& les cours fouueraines les vj.xx. 
x{x.& viy.xx.articles des ordonnances du 


Roy François publiees l'an mil cinq cens 
vipgtneuf, : | on 

À quoy fe peult aufli accorder le cent 
dixiefme article def dites ordonnances du 


Roy François. Par lequel eft dir, que les 


proces criminels qu'il conuiendra faire 


contre les prifonniers ou autres accufez 
de crime, fe feront le plus diligemment 


& fecrettement que fairefe pourra , en 
maniere que aucun n'en foitauerty,pour 


euiterles fubornations & forgemens qui 200 


fe pourroyent faire en telles matieres. 
Etce en la prefence du greffier ou de fon 
commus: fans y appeller le geollier, fer- 
gens,clercs, feruitcurs, & tous autres qui 


hauroyent le fermer au Roy,& à iuftice. 


plus pitoyables) éftre expe- : 


Le l 
VAL 
4 : 


Desptifonniers. 3593 
Etparautre article vi]. xx. vj. defdires 


Ordonnances eftftatué:queincontinent 


que les delinquans (tant ceux qui feront 


enfermez,que les adiournez à comparoir 


en perfonne)feront bien & dilisemment 


interreguez, & leurs interrogatoites rCi- 
rereds & repetces fclon la forme de droit 
& Les anciennes Ordonnances:& felon la 


qualité des perfonnes & des matieres, 

pourtrouuer la verité defdits crimes, de- 

lirs & exces, par la bouche dés accufez fi 
? ? 

faire fe peult. | 
Dencquesles Iuges deuëémentauertis, 


 defdits arrefts, ou emprifonnemens de 


pertfonne,aux iours quine feront de plai- 
doyrie, mefmes le vendredy (s'il n'eftoit 


‘ordinaire de plaidoyrie) fuyuant le cent 


trente yniefme article des premieres C1= 


h .donnances Loys douziefime fe tranfpor- 
L'-terontauec leur greffier és prifons, ou ie 


prifonnier fera detenu, & le feront verur 
deuanc eux ponrlinterroguer. 


Mais G le prifonnier eft cault & fage, 
ou qu'il puiffe aucir confeil fecret, doit 


. {auantrefpédre au iuge qui le detiér)con 
L fiderer& suifer.f fon accufareureftrece- | 


uable& perfonne capable del'acufer:auf- 
fi sal eft iuftiiable.Çar eu faifantrefpon 
fe aux interrogatoires, ilapprouuele [u- 
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394 Desinterrogatoires 4. RE : »$ 
qui en matiere criminelle doit garder | Qu'il eft eltranger & incogneu,homi- 


l'ordre iudiciaire , & oyrle prifonnierà | a. ge 
provofer routesexceptions tant declina- | a » °Mpellonncur, où periute, 
toires que peremptoires, tout ainf qu'en | CE leile, hercrique, [uif,ou fchifmaric. 
_- matiere ciuile, defquelles exceptionsce. | Qu'il a prins argent pour accufer, ou 
{tes font les principales. @ 200 accufer : oua porté faux tefmoiona- 
se l'accufateur à fait commis Cm 2%00Sileloitennemy capital. | 
Libé cran nur | w : : Plufieurs autres exceptions de droit 
_-Qu'ilàtranfigé & pacifié dudit crime. | ci eicrites au Trefor de pratique au- 
Laquelle tranfaétion ne fe peult faire en k pe ns renuoye : mais les deilufdits fonc 
plufieurs cas comme de crime de lefe L : M 2 UE Em 
imaiefté, herefie,& autres. Que l'accufa- b] À ue AS l'accufé foit iufticia- 
teur à fair l'accufarion côtre fon vouloir, | à sou ES , par la commiflion & man- 
à la fufcitation,perfuafon, forcegrrienal |} or duquel a eftéamené prifonnier: 
fes de quelqu'vn : car pul ne peulr elle M je en CXCEPUIONS , pour 
contrantaccufer ouagir. "Ù dé fe are a ut 
"ae ne N | pate 
2 eft compagnon participant du . | gatoire,comme s'enfuyr. RAS 
Que l’accufateur eft criminel & accufé, 
de crime public,& partant ne peultaccu- | 
fer pendant & durant la fienne accufatiô: | 
_ouqu'il eft vile perfonne, comme efNIR 2, Fo 
executeur de haute iuftice ou efcorcheut L An mil v c. &c. le penulrime iout de 
de cheuaux, | We Feurier. Nous Preuoit,&c.nous for 
Si l'accufateur eftoir frere ou feur de | mes tranfportez és prifés dudir lieu:& ef 
l'accufé, ne feroit receuable de l'accufet É: fs.en la chäbre du geollier, hewacouftu 
) méd faireles proces criminelz,auôs faic 
p Yenir deuât nous L, prifônierefdites pri- 
L Lois, à la pourfuite & tequefte de k.&du 


! +. 


Forme des interre gatoires en. 
cas de crime, 


_cide, larron, facrilege,adulcere,rapteur, 




















































396 Desinterrogatoires [1 à desprifonniers 397 | 

procureur du Roy, pourraifon desez- | vntellieu, eut paroles noyfiues audit k. Ji) 
- ces, batures, & lefions pretendues auoir Hh au conteëmpi dudit proces : dit qu'il euc 1 

par iceluy prifonnier efté commifés, en paroles noyfues, fans qu'il fut queltion i | 
— Ja perfoune dudit L. & autres crimes à À dudicproces. | AITNE 2 114 

plain mentionnez és informatiôs contre % Quelles parolles noyfues, & la caufe 4 

Jay faices, far Iefquelles apres le ferment. | d'icelles » dit que fans auoif mesfait né | à 

deluy prinsentel cas requis & acouftue h mefdit à iceluy k. luy teprocha que {on Ril 

mé,à par nous efté interrogué , & fes in- D pere eftoit mefchant homme, & que {uy JE 

rerrogatoires ,côféflions & dencgarions{}} -prifonnier nevalloir güere mieux. \i] 

redigces enefcrit, par telnoftre grefher, | Et en repellant par luy telles iniures | | 

aiofi qu'il s'enfuyt. \ | ledit k.le voalut outtamer, &c de fait l'ou- l Ë 

*-Premierementinterrogué de fon nom, | tragea grandement d'yne dague,quilte- LE 

furnom, aage, eftat & demourancea dt R noïtnucen fa main,de laquelle ledit pri- , 

& volontairement confefsé eftre nom: fonvier euftefté tué & occis , siln'euft 

mé L. M. aagé de trente deux ans ouers rclifté. 

uiron, du meftier de cordonnier, faifaith ‘5 il-ne iura & blafphema le nom de 

fa demoutance en tel lieu, chaftellenie} Dicucntellemaniere, &cc. dit que non, 

de ceans, filz de I. M.en fon viuant auf f qu'il en foit fouuenant. x | 

cordonnier, demourant en cellieu, Sil } Siluy prionnier,d va grand coufteau 

eft clerc confuré,dir que non. qu'il auoit ne donna plufieurs coups és 





K.complaignät demourant audit Lorniz: | codroitr DRE ES &c. dit qu'il ne fcet: 
dit qu'il le cognoift,;pour fouuent J'auoit } bien dit qu'en foy defendant , il rua au- 
veu & frequenré,beu & mägé en fa com} Cuns coups contre leditk.qui toufours le 
pagnie.S'il a proces pardeuant nous COP | poutfuyuoit, .  : 


uellecognoiflance ila d'vn nommé parties du corps duditk. mefinesen tels 





tre luy, comme demandeur, contre ledit} Sil ne baillalefdits coups de coufteau 
prifonnier dcfendeur, pour raifon der}. ‘audit complaignant au contempt dudi 
- lechofe dit que ouy. | proces:ditquenon. . 


Sile tel iour Juy prifonnier, cftant el = Sides chofes deffufdites , 1f fe veut ra- 

















898. Des irerrogatoires 


_ potteraux informations , pour raifon de | 
cecontre Juy faires : dir que ron, Pourcé 
quil ne cogoit les perfonnes qui ont #} 


deposé, & ne fçait fil pourroyent auoir 


contre vcrité,&-à la faucur & perfuafon 


dudit k. fait ladite depoñrtion, Ce fair fut 
par nous renuoyéen fa prifon. 
Lesinterrogatoires deffufditsfont fom 


EL 0 


ee 


{l 


L 


mairement faitz par peuit formulaire: cat. 


felon la diuerfité des matieres, & crimes 
les 1nterrooatoires font diuers. 

Et faut noter que aufdites interroga- 
toires , l'on doit prendre tousles mots & 


poinéts principaux de la complainté & \ 


informations. Erpat srandeaftuce filon 4 


cognvift le prifonnier malicieux,tirer par À 
fa bouche(f faire fe pent)laverité defdits 4 
crimes, delits& excesiefimement quand 4 


il n'eft valablement prouué par ladite 
information, | ë, 
Mais auffi fi l’acusé à quelque refpon- 
fe ou railon apparente pour {a defcharge, 
Je Inge la doit fidellement faire efcrire: 
catil doit pluseftreé enclin, à ab{olution 


qgu'acondamnation, &pluftoftefpargncr | 


deux coupables que punir vn innocent: 
ioint aufl quele Juge efktoufiours feul- 
aduocat du prifonnier, quine doit eftre 


ouy par cofcil,ne miftere d'autre perfbn- 





Desprifonniers. : } 399 
ne: mais refpondre par fa bouche du cas, 
décileft acufé:ainfi qu'entreautres cho- 
fes porte le huyt vingrdeuxiefme article 
defdites ordonnances duRoy François. 
Les incerrogatoires parfaitz & para- 
cheuez & mis en forme, ferontinconti- 
nent monftrez & communiquez au pro- 
cureur du Roy, lequel fera (fuyuant les 
cvj. & cvij. articles des premieres Or- 
donnances du Roy François , publices 
mil cinq cens trente neuf,) tenu les voir 
fommairement, & à toute diligence,fans 
en rien communiquer aux parties ciuiles: 
pour auec le confeil de fon aduvcat (és 
lieux ou il ya aduocat du Roy) prendre 
les conclufñons pertinentes. 

Et fil creuue les confeflions dela caufe 
fuffifantes,& que la qualité dela matiere 


_foittelle, qu'ilpaiffe & doyue prendre 


dioit par icelles:fuyuansles cviij.&cxvi1]. 
articles des premieres Ordonnances du- 


“dit Loys 1j, & l'article vij .xx.viij. defdi- 


tes ordonnances du Roy Français,il com 


muñiqueraefJites cofcfions à la partie 
priuee fi aueuoe en y a, pour fçauoit fi el- 
le veut femblablement prendre droit pat 
icelles, Pourcefaic baïller lefdites con- 
clufons par efcric a leurs fins refpectiue- 
ment, & icelleseftre commaniquees à l'ai 
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don Desinterrogatoires desprifon 
cufé , pour y refpondre par forme de at. 
tenuation tant feulement. pue 

Ec fi ledit procureur où la partie vou- 
Joyent prendre droit par icelles confef. 
fions, fuyuant le cix.atticle, defdites Or- 
donnances Lo;s x'j. & l’article prealle- 
gué vij.xxvij. defdites Ordonnances da 
Roy François , baillesont leur conclu- 


fions parefcrir:ainfi que deilus a efté dit: 
aufquelles le‘confeffant, pourra refpon-- 


dre à fin de atrenwation, & fe Fur leur fe- 
ra fait droit,ainfi que de raifon. 

- Er quant aux autres matieres defdits 
prifonniers , où adiournez à comparoir 
en perfonne , ou autres qui cheent en 
plaidoyrie, l'aduocat du Roy au lieu ou 


ilyaadaocat : ou le procureur duRoy, 


qui plaidera la matiere pourleRoy, re- 
cirera bien au long des charges,informa- 
tions,& confeflions:& prendera conclu- 
fions pertinentes à ce que les delinquans 
puillent cognoiftre leurs fautes , & que 
ce foitexempleà tous autres : &cefuy- 
uant le [xxiüj arricle defdires Ordon- 
nances du Roy Charles huytieme, 


Des 
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-&7* de l'execution d'icelles. +: 


Des promfions adigees. aux vulnerex. | 


> E prifonmerouy & interre-. 

 gé, ouen fonabfence, sil 
cftoit defaillant. ‘Et par les 
‘informations apparoïit l’ex- 





ment fait en vertu de commiflion: © in 


thimation pertinente) procedé contre le 
ditaccufé ainf appellé, pour laconfentir 
ou diflentir, &-fcra adiugee faufdelare-: 
peter, s'il eftoit dit en fin de caufe.si0cr: 
Pour auoirlaquelle prouifionle com- 
plaignant doit citre veu & vifité par bar 
biers & chirnrgiens , medecins, oul'vn 
d'eux : qui feronticur raport au vray du 


iour de ladite vifitation, lieux &endroitz 
des playes , bleffüres concluflions, & le- 


… fions, largeur, & profondité d'icelles, d& 





temps dedans lequel ponrront eftreguc- 
ris, Ou ce que vray fem blablement ils 
pourront cognoiftre du danger defdites 


playes: foit de more, perclufion demem- 


Ce 


… Mes ces requerir prompte, pro- 
 uiñon au complaignant , fera fur icelle 
( l'acufé ouy ou appellé, &parvn feul 
defaut deuément verifié | paradiourne+: 
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46% . Des prouifions adiuxces 


bres/langueur de maladie ou autrement: 


à fin d'adiager plus gtandou moindre 
prouifion,felon l'exigence des cas. 

Et eft bien à nofter ladite vilitation & 
raport eftre trefneceflaire. Car nul ne 
peut prefumer yn hôme eftre mort d'vne 
vulneration ou playe ; fanspremier auoir 
eu l'aduis des deffufdicz , oul vn deux: 


car aucunesfois furuicnt apres la playe 


faite ,| excez prouenant del: coulpe & 


faute du bleffé , quin'auoir playe mor- 
celle , & toutesfoisil meurtpour auoir 
- befongné ou fait chofe de foneltat, ou 


autre preiudicialle à fa fanté. Eten cela 
doiteftreconfideree & veuë,la maniere, 
façon, & qualité de la playe,& du lieu êc 
membre où elle aeftéfaite. Orlefditz 


raportz affermez-eniugement, le Tuge {ii 


la matiere eft difpofee à prouifon don- 
nerafentence {ur icelle, telle qui enfuyr. 


 Sentence de promifion d'alimens crime. 


dicamens 


> Nire k. demandeur 8 complaignant 

cnexces, & requerant prouifion d'a- 
limens 8 medicameans, leprocureur du 
Roy ,iointauec luy d'vne part: Et L.pri- 
fonnier és prifons de ceans defendeur fur 


! 











aux Fulnerez. 3 NE 403. 
lefditz excez,&empefchätlad.prouifon 


d'autre part. V eu la complainte du com- 
plaignant à nous faite , pour raifon des 
pretenduz excez,batures,& lefions con. 


mifes enla perfonne, par ledit L. infor- 
‘mation furce faire, interrogatoites , & 
cofeflions dudit prifoanier, les raport de : 


tél, maiftre barbier, ou cirurgien detel 
lieu, parluy afermé, larèquefte depro- 
uifio d'iceluy coplaiguant furlaquellele 
defendeur a efté ouy, & tout confideré, 
Nous par maniere de prouifon, auonsà 
iceluy demandeur adiupé& adiugeons, 
vinot liures parifis, à prédre [ur les biens 


‘dudit defendeur , & par detention de fa 


perfonne:nonobftant oppofitionsou ap- 
pellitions quelscoques.& fans preiudice 
d’icelles , en baïllént caution fufifante, 


oquelle fomme fera employeeen fes. 


medicamens &alimens , & faufde luy 
faite & adiuger plus ample prouilon fi 


‘ faire fe doit:dcfpens,& ce qui refte refer- 
ucz en diffiniriue. Etprefentement nousa 


iceluy complaignanc prefenté,pour cau- 
tion, tel, de tel éftar, denvourât en tel lieu 


| ace prefenr,quil'a plaicé & cautionné:à 


quoy a efté par nous receu, apres quil a 

cité certifié fufifant par telz:& que pour 

empefcher fa reception, ledit defeadeur 
Rue Pre 
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454" Des prouifionsadiveces 

n'a fceu dire caufes valables contre [uy, . 
ne lefdits certificateurs , & quiceluy 
pieipgé & caution , enfemble le deman- 
_deur, & chacun d'eux feul & pourletout 
fans diuifion ; & comme depoftaire de 


iuftice, fe font par prifon obligez, & fait 


lesfubmiflionsrequifes , derendreladi- 
te fomme, sil et dit en fin de caufe. 
Donné à Lorrir fouz le feel de ladite 
Preuofté, & prononcé aufdiresparties, 
dôt ledit defendeur a appellé le cel iour, 
Par crdonnance deCharles huytiefme, 
articlecinquante vn , ileftordonnéque 
les prouifiôs donces en matiere d’alimés 
douaires & medicamens,par fentence de 
Juges Royaux, feront execurees,nonob- 
{tant oppoftions ou appellations quels- 
conques, & fans preiudice d'icelles. 
Mais pource qu’és iuftices fubalter- 
nes fe commettoyent plufieurs exces,cri- 
mes & delirs,requeräs prôpte prouifion, 
laquelle adiugee parles luges defdrces 
iuftices fubalcernes, demouroyét inexe- 
cutecs parle moyen des appellations qui 
en efoyentinteriettces & de la fogueur 
de l'espedirion d'icelles , par devant les 
Enges Royaux : aufquelsla cognoiffance 
dedites appellations efkoitcomife , dont 
founeur adaénoir quele principal eftoic 








“flat qui foyeur pre 
# quant, L'efquelles en ce cas n'ont point de 
* Jieu. Et n'y doit eftre cbremperé parles 
* ugestainfi que le porte l +iriclecinquan- 
te cinq des premieres Ordonnances du 


Roy Chailes vi]. 
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_pluftoff vuidé que lefdites prouifions, &c 


que les blecez & naureztomboyent en 
grofles maladies ou mouroyent parfante 


_defdites alimens & medicamens. 


Le Roy François voulätà ce pourüoir 
par l'article itij.xx.xj.de fesOrdonnances 
publices en la court, le vj.iour de Septe- 
bre, l'an mil v.c.xxxix.a ordonné que les 
fentences defdites prouifions d'alimens 
& medicamens donnees par les [uges 
fubalternes iufques à la fomme de xx. li- 


“urés parifis feront executecs,nonobftaut 


l'appel, & fans preiudice d'iceluy, en bail 


“Tant caution comme de Iuges Royaux. 


Quand il y a meurdre & occilfon de 
perfonne, les parties ciuilles intereffees, 
ou en leur deffaut le procureur duR.cyou 
de la feigneurie, peult requerir prouifion 


contre le delinquant pour les obfeques 
" & fuuerailles de l'occis qui doiceftre a-: 


iugé & exercé comme dellus. 
L'execurion defdites prouificsnedoit 
eftre retardee, pour quelques lettres d'e- 
Hi pat le delin- 


Hope CHU TE 
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406 Des recollemens 


Des rerolemens & confrontations de 
téfMoings. ÉRee UEs à 
HCHUAP 


Je NÉ 
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ÿ patüe ciuile , oul’vndes 
deux ne vouloit prendre 
droit par les confeflionsdu 


prifonnier, leiuge ipconti- 


nent ordonnera {uiuantle vij. x, 1x, atti- 


cles des Ordonnances du Roy François 
publices cinq cens trente neufque les te£ 


moings feront amenez pour eftrerecol- 


lez &confrontez audit acufé, dedans cer- 
tain delay qui fera ordonné, {elon la di- 
{tance des lieux,& qualité de la matiere, 
& des parties. + 
Sinon ainfi que la porte l’article enfui- 
- uant vi}.xx.x.que la matiere fuft de fi pe- 
tteimportäce,qu'apres les parties ouyes 
cniugement,l'on deuftordonner qu’elles 
feroyent recuës en proces otdinaire, & 
leur prefiger vn delay pour informer de 
leurs faitz, &ce pendant eflargir l’acufé à 
-cautionlimitee, felon la qualiré de l’ex- 
- ces & du dehr, & a la charge de fe rendre 
en l'eftat au iour de la recepti6 del'enque 
Îte, Or quant la matiere efl fubicteà con- 


\ 
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1 ie procureur du Roy, ou 
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frontation le Juge donneteile fentence. 
Eutre K. demandeur & complaignant 
en exces le procureur du Royiointaucc 
luv d'vne part,& L.prifonnieres pufons 
de Lorriz.defendeur d'autre, 
- Veu:par nous lacomplainte du com- 
plaienant charges & informations fur ce 
faites les interrogatoites, confeflions, & 
denegations dudir prifonnier, le tour c6- 
muniqué aux sens du Roy, Conclufions 
par eux prinfes: Eu fur ce confeil, & tout 
cenfidert.Difons que les tefmoingsexa- 
miuez efdites informations feront par 


nous recollez & autres ouys & exani- 


nez, & tous confrontez fi mellier eft au- 
ditprifonniercun:adiuncto,Et pourèce 


proceder les feraledit complaignantco- 


patoir dedans huitaine;, pource fait ot- 
donner ce que de raifon.Donnéparnous 
pieuoft de Lorriz, & pronôcé audit pro- 
cureur du Roy, &complaignantletel 
iour. Er lcdit iour toftre grefher S'éft 
tranfporté efdites prifons,& à fignifié la- 
dite fentence audir prilonnier,es prefen- 
ces detelztefmoings. UE - 
Et fi dans le delay baillé pour atourner 


_ tefmoings, &les faire confrôrer ou pour 


informer comme deffus n’auoit eftéfatif- 
fait & fourny par les parties refpectiue- 
L Cu 
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» ‘€r4 le proces jugé en l’eftat qu'il 
a trouué apres ledit delay paifé, far 
esconclufions qui furce feront prompte- 


ment prinfes & baillces par efcrit decha- 


cun COfté & chacf À leuts fins: finon que 
pour grande & vrgente caufe, l’on Le 
nait autre & fecond delay pour faire ce 
que deffus : apres lequel pailé n’y pour- 
TORE 14MAIS retourner pat relieuement 
2 autrément:Ainfi que conceau eft au vij 
xx, article defdites Ordonnances qui fe 
_ TSOureux : mais ainfi n'eftil fi eftroitte- 
ment sardé, | 
MAÉ fi les parties veulent fauif- 
ne ne du iuge, par laquelle a 
| rdonne que lefditztefmoings ferér 
_amenez pour eftre recollez, & confron- 
tez à fin de les faire comparoir fera leuce 


‘telle commiffion, 


\ 
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rl 


Common pour AjouYrner tefmorn s 4 | 


fin d'eftre recollés ç confronreX. 
: À Vpremier fergent,&c.(alut, Veu fo- | 


d'Aftre fentence interlocutoire du tel 
- 1our donnee entre k.démandeur &com- 


plaignant le procureur duRoy,ivint auec 


luy d'ynce part,à l'encôtre deL.prifonnier 














8: confrontations des tefmoincs. 409 
es prifens de,& c,defendeur d'autre,par 
laquelle auons ordôné que lestefinoings 
examinez esinformations faites contre 
ledit prifonnier feront amenezpoureftre 


recollez & confrontez. Nous vous man- 


dons & commetrôs de par leRoy noftre 
fire, qu'à la requete defdits coplaignans 
&aïoint , aiournez competamment pat 


_deuant nous, & à peine de vinot folz pa- 


rifis,atendu la qualité de la martiere,rous 
& chacuns lefdits tefmoings examiner, 
Les noms defquelz vous feront par ice- 
luy complaignant, & parextraitfigné de 
noftre areffier baillez:pour audic prifon- 
nier eftre recollez & confrontez, faufà 
iceux tefmoings leurs fallaires & vaca- 
tions raifonnables, De ce fairevous don- 
nons pouuoir & auctorité , mandons à 
vous, prions & requerons tous auttes 
qu'ilapartisodra en ce faifant eftre,obey 
Donnéaudit,& c.fouzle feel, & c. 

Les tefmoings comparans fuiuant Pas 
iournement à cux baillé feront inconti- 
nent recollez par les iuges.& par ferment 
en l'abfence de l'acufé. Er fur ce qu'ils 
perfifkeront , & quifera àlacharge du- 
ditaccufé luyferontincotiuent confron- 
tez fepareement, & à part, & l'vn apres 
l'autre. Pour faire laquelle confronta- 


= ä 
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410 Les recollemens, à 
tion, fi le Iugeparfoninterlocutoire de 


 recoiler & confronter n'a ordonné qu'il | 


ÿaufa aïoint, pourra demander à l'acufé 


silenveult, ou mefmes lerequerraice- 


luy acufé : & ce faitlaiointreceu , & de 
luy prinsle ferment,comparoiftront tant 
l'acufé que le tefmoins par deuant ledit 
Tuge : lequel en la prefence l’vn de l'au- 
tre leur fera faire le ferment de dire 
VOHDÉNENTS. | 
_Ecapresiceluy fait, & au parauant que 
lire la depofition du tefmoingen la pre- 
{ence de l'acufé : 
a aucuns reproches contre le tefmoins 
illec prefent | & enioint de les dire 
promptement : ce qu'il fera tenu faire, 
autrement n'yfcraiamaisreceu, dontil 
doit expreflement eftre aduerti par le 
Juge, FE 
Et s'il n'allegue aucun repreche, & de- 
clare ne vouloir faire, fe voulant arte= 
fter à la depofition des tefmoings,où de- 
mandant delay pour dire ou baillerpar 
efcrit lefdites reproches , ou apresauoir 
mis par efcrit ceux qu'il auroit prompte- 
mentalleguez, fera procedéàlalecture 
de la depoftiondudit tefmoing pourcô- - 
froptation:apres laquelle ne fera plus re- 
ceu l'acufé dire n'allecuer aucunes repro- 





Juy fera demandé s'il 4 





& confrontations detefmoings. 411 
ehes contre ledit tefmoing. Se 
-- Ét combien que ce que deflus efcrit 
es. vij. XX. X1ij. Vi}, XX,X1Ii). VI]. X XX V.ALtI- 
cles defdites Ordonnances duRoyFran- 
çois foitaffez inftruétif pour faire lcfdits 
recollemens &confrontations,ce neant- 
moins pource que parle vij.xx.i].article 
 d'icelles Ordonnances eff ftatué,que les 
juges quiferont'trouuez auoir fait fautes 
notables en l'expedition defdits proces 
criminelz, feront condamnez en groffes 
amandes enuers le Roy pour la premie- 
re fois, & pour la feconde feront fufpen- 
_-duz de leurs offices pour vnan & pourla 
troifiefme priuez de leutfdirs offices, 
& declarez inhabîlles de tenir offices 
Royaux,Ay bien voulu mettrela forme, 
cy apres declaree d'iceux tecollemens, 
& confrontations pour aucunement fer- 
uir de foulagementà aucuns iuges & à 
leurs greffiers : aufquelz iuges & a tous 
autres & à leurs lieurenans, poureulier 
les erreurs declarces en l'article vi]. 23.8 
les peines. & amandes des fautes no1a- 
bles efcrites en l'article vij. xx.1i.defdites 
Ordonnances parlevig.xx.i.article di- 
celles , eft enioint qu'il facent eux mef- 
mes les proces ciimineiz,& non lesauo-. 
catz & procureur du Roy les grefüerson 
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412 ._ Desrecollemens 


leurs clerz ou commis, tant auxinterroi 
gatoires recollemens confrontations ou 
autres actes & endroits defdits proces 
criminelz.Et ce far peine de fufpenfo de 

leurs offices, & de priuation d'iceux, où . 


plus grand peine & amende,s'ilzeftoyent 
couftumiets de cefaire. 

Lcfdits recollemens & confrontations 
& autres diligences neceflaires declarees 
enJ'article cx}.des ordonnances du Roy 
Loys douziefme fe doiuent faire le plus 
diligemment & fecrerement que faire fe 
peult,en maniere qu'aucun n'en foitauer- 
ty,la forme defquelz recollemens,& cô- 
frontations eft telle. 


Forme de la procedure des recollemens 
cr’ confrentations. 


Ecollemens & confrontations faits 
À, par nous preuoit de,& c.pour&àla 


requefte de K.demandeur&complaignae 


Je procureur du Roy iointauecluy d'vne 
parta l'encontre de L. prifonnierés pri- 
fons dudir, &c.defendeur d'autre,des tef- 
moingsexaminez es informations faites 
à la requefte duditcomplaignant , pour 
raifon des pretenduz exces batures &le- 


fions commifes en fa perfonne pariceluy 
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&confrontations detefmoings. 41 
prifonnier, lefdirs tefmoings pour ce fai- 
re aiournez à la diligence d'iceluy de- 


-mandeur envertu de noz lettres decom- 


miflion, & par tel noftre fergent,comme 
ar icelles lettres de commiflion & ex- 
ploitz dudit fergent, en date duteliour, 
nous eft aparu : apellé auec nousaufdirz 
recollemens & confrontarionsfaire tel. 
aivincacordé parlesparties fl ainfi cit 
qu'elles enayent conuenu,ou queleiuge 
l'ayr voulu appeller : Eurelnoftre gref- 
fier : auquel les auons fait rediger en Co 
crit,ainfi qu'ils enfuyt. 


Du teliour mil cingcens quaräte deux 
cftans efdites prifons,en la chäbreor- 
dernee à faire les proces crimimelt. 


rs Remierement eft comparu par de- 
Pi bous peur eftre confronté À .de 
tel éftat, demourantentel lieu, aagéde 
trente ans ou enuiron,tefmoing examine 
cs informations faites alarequefte de K.. 
demandeur & complaignat,le procureur 
du Roy joint aurc luy a l'encontre ir 
prifonnier es ptifons de céans, defen- 
deur,Auquel téfinoing enl MR icE- 
luy prifonnier ,auons fait faire le CH HAERE 
l'en vel cas requis. Erceluyrecollé fur Ja 


Ven 




















412 Des recollemens 
depofition parluy faite efdites informa- 


tions , de laquelle mot apresautrele@u- | 
reluy a par nofbredic greffier eftéfaitea 


en icelle perfité , dir & afermé qu'elle 
contient verité. | | 

Auons auff fait comparoir par deuant 
nous ledit L.prifonnier,auquel& fembla 
blementaudictefmoing, cala prefence 
Pyn del'autre,auons fait faire fermét de 


_ dire verité:& ce fait, ledir pnifonaier en- 


quis sil auoit coonoiflance dudit ref. 


_moingillec prefenr, & aucuns reproches 


à ditecontreluy, en luy enioignâc deles 
dire promptement & exprefflement, l'a- 


uerrifant qu'ileéftoit tenu de ce faire, au- 
trement n y feroitiamaisreceu:a fait ref- 


pôce qu'il ne lé cognoift,routesfois nele 
veut croire fans autre chofe vouloir di- 
ie: finon que ne deuons aioufter foy à {a 


. depofition: delaquelle pour confronta- 


tion auoas en la prefence d'iceluy acufé 


fait faire leture mot apres autreaudit 
tefmoing , qui à recogneu ledit prifon- 
nier, & dict eftre L.duquelil a parlé en fa 
dite depofirion,en laquelle il a derech:f 
perfité & perffks,iare & aferme, quelle 
contient verité. | | 

Et aufli coparu par deuantnous pour 
eftreconfrontéV.de cel eftat demourant 


4 Me 1 
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entellieu aagé dexl.ans ouenmiron,tef- 


moing aufliexaminé efditesinformatios, 
auquelenl'abfencedudit pifoanierauos 
fémblablement fait faire Le fermet en tel 
cas requis,& iceluy recollé fur fa depoñ- 
tion, de laquelle mot apres autre le“tuüre 
luy a efté faite, a en icelle perfité comme 
veritable, | du 
Pourlequel tefmoins confronter auôs 
fait venir pardeuant nous ledic accufé, 


_ duquel & femblablemét dudit cefmoing 


& en la prefencel'vn de-lautre auons 


prinsie ferment dedire verité, & ce fait 


ledit prifonnier enquis s'il auoit con- 
gnoiflance dudit tefmoingillec prefenr, 


& aucuns reproches a dire contre luy en 


luy enioignant deles direpromptement 
& expreflement l'auertiffant quil eftoit 
tenu de ce faireautrement n'y feroir ia- 


mais receu a fait refponfe que ledit tef- . 
moiag et des pieça fon ennemy capital, 


aufli à toufours efté & eftoit lors de la 
depofition domeftique , & de la famille 
du complaignant, qui l'aproduit , cor- 
tumpu & fuborné , & d’auantage à efté 


conuaincu de pariure,pat fentence, le tel 


iuge competant , & fi a pour fes demeri- 
tes que le prifonnier doit fpecifier efté fa 
ftigé,rendu infame,publique, & banny à 
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AE © Des recollemens 
railon dequoy, ne doit demourer,ne foy. 


eftre adibutee à fa defpofition, lefquels : 


reproches ont cfté deniez pariceluy ref- 


-moing,(6uftenu & perfifté au contraire, 


pat ledit prifonnier, lequel pour verifier 
ICEUX, nous a promptement nommé, C’eft 


Lip , 4 , . 
- àfçauoir quad à tel crime,tels tefmoives 


& ainfi desautres : & iefdits tefmoivgs 
ainfi particulierement nommez , doit le 
Juge mettre ces motz,ce fair icons audit 
tcfmoing por confrontation en la pre- 
fençe dudiraccufé, lequelil a recogneu 





fait faire le@ture mor apres autre de {a | 


dite depofition , enlaguelicila perfté. 

dit & affermé ledit prifouniereftre ce- 

luy duquel il Necres icelle depoñtion. 
Il ya autres 

encourt, partie defqnels fontefcrits au 

chapitre des reproches de noftre-pre= 


aitz des reproches,receuz. 


nier lute-ou tu auras recours, ou bien, 


& pour mieux faire au ttefor de prati- 
que, & au liureintituléletraité des en 
queftes & tefmoings, dontiay parlé au- 
dit premier Mure, Bi | 

Quand il y a plus grand nombre de 
téfmoings àconfronter, doyuent fcpate- 


ment & a part, & l’vnapres l'autre, eftre 


confrontez fuyusnt le formulaire tranf 
erit , faus rien obimettre de [a fubftance 
za Comme 
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des articles prealleguez, faifans à ce pro- 


_ pos en muant toutésfois le langage felon 


les flilles & vfances des pais & les quali- 
tez des matieres. ot ae 
- Les confrontations faites &r parfaites, 


fera incontinent le proces mis entreles 


mains du procureur du Roy, qui le vifite. 


ra bien& diligemment pour voir quelles 
conclufions il doit prendre, foyent difini 


tues ow preparatoires, & les bailler prô- 

ptement par efcrir, Re 
Et s'il trouue que l'accufe ayrallegué 

aucüs faits peremproires feruans à fa def 


charge ou innocence, ou aucuns faits de 
reproches legitimes & receuables Milre- 


querra quelaccufé foit promsptement te- 
nu de nommeyles refinoisgsparlefquels 


| 1lentend proûuerlefdits faits, foyentiu-' 


füificatifs ou de reprochës:on finon pren 
dra fes conclufions diffnitiues. 

Et fur Îcidites conclüfons verra le iu- 
ge diligemmentle proces, & fera extrait 
desfaits receuables fi aucuns y en ya à la 
defcharge de l'accusé, foirpour iuftifica- 
tion ou reproche:lequel monftrera audit 
accufé & iuy ordonnera nô mer prompte 


ment tefmoings par lefquels il entend 
informer defdits faits ce qu'il ferateau . 
faire(ft ia en confrontant 


n'auoit ce fait 


Dé 
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ainfi que deffus) autrement n'y fetaia- 
maisteceuw, Erce fuyuantles vij.xx.xvj. 
vinxx.xv.& vijxx.xvijatticles defdites 


Ordonnances du Roy François. 


L'ordonnauce ainf faite par le iuge de 
nommer tefmoinos,l'accufé y doit obeir, 
&z les nommer & donner par biller au: | 

refier pout en charger le proces crimi-: 


pel : lequel ce fait, doit cftre remis es 


mains du iuge pour interloquer fur lave-. : 


rification defdits reptoches, 


Del4 verification des faits dereproches 


de l’accufe,g' 4 quels defpens, 
È H AP. a he 
a E Juge ayant bien & di- 


à ligemment veu & confi- 
“’deré les faits defdits re- 





ce qui enfuir. 
Envie K.demandeur & complaigoant, 


® proches fi la matiere eft. 
*ardue & de corfequence 
ilencomupiqueraaucon : | 
feil & donnera la fenten- : 











le procureur du Roy joint auec luyÿ dv 1} 


ne pait. 





.moings que celuy prifennier nommera 


_ fomme de xxx.liures parifis le teliqur. 
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Ec L.prifonnier es prifons de Lortiz de- 
fendeut d'autre... Ni Re 

V eu le proces extraordinaire fair à l'en- 
contre dudit prifonnier auquel les tef- 
moings examinez es informations Ont 
eftérecollez & confrontez contre les au- : 
cuns defquels il a propofé reproches & re 
quiseftre receu les verifier, le tout com- 
muniqué aux'àens du Roy qui Ont fait 
femblable requete. Et tout confideré,di- 
fons que ledit prifonnier fer4 receu & le 
receuons à verifier les reproches par nous 
extraitz du proces à luyieuz & en brief 
baillez au procureur du Roy pouràfadi- 
ligence faire venir dans huitaine lestef- 


promptement pour cftre par nous CXAML. 

nex exofcio, & pour fournir aux fraitz 
neceflaires, confinera au greffe la fomme 

de xxx. liures parifis &faufalesrecou- | 
urer en fin de caufe pour lexamen defdits 
tefmoings fair y auoirtelregard que de 
raifon. Donné fousle feel de ladite pre- 

uofté, Et prononcé aufdits piocureut du 

Roy & complaignant & auditprifonnier 

Jequel a prefentement nommé tels& tels, 
telmoings, & pouriceux faire venir &c 
examiner configneé 8e mis au ercffe ladite 


D'd ï 
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L'erdonnance de nommer prompte- 
ment tefmoings eft par trop risoureufe: 
maisauflineft elle fi eftroittement gar- 
dee: car les luges qui auec equiré ont ac- 


couftumé difpenfer de l'Ordonnance,re- 


coyuent le plus fouuent le prifonnier à 
nommer tefmorngsquant de nouuel font 
venus à facognoiflance, | 
Le prifonmier ainfi receu à verifier fes 
reproches , fera tenu faire comparoir les 
tefmoings par luy nommez, pour éftre 
oy2 & examinez ex ofhicio, patis Îuge 
commis ou deputé:Et pource faire coafi- 
gnera au greffe la fomme que pourceluy 
{era ordonne fille peut faire, ou finon 





des fait & reproches de l'aceufé au 


s'aucune y a, & fauf à recouurer en fin de 


caûfe.Ets il n'y en a point, ou qu Ru ne 
le puiffent notoirement porter, furlesd 
niers des receptes ordinaires du Roy Es 
me deflus ainf qu'il eft efcrit es fept 
vingt dixneufiefme vi]. XX. & "ii me 
articles d'icelles Ordonnances + oY 
François , aufquels articles fe peult ae 
corder le foixante quatriefme article des 
premieres Ordorances faites par leRoy | 
deuziefme. Lie | | 
sa re co ntraindre lefdits sh gs 
nommez à comparoir petit le ledit ï. | 
e, le prifonnier doit leucr fa fentéce p 4 
ceu à verifier lefdi- 


: / 
laquelle aura efté re . 
tes reproches, & fut icelle avoit commifr 


fon du grefñer telle quienfuic. 


Commifson fur verifr cation de . 
_ reproches. 


aux defpens de partie ciuile (fi aucuncen 
y a}autrementaux defpens du Roy, fil 
n’y a autre partie ciuile qui Ie puiffe faire: 
& à cefte fia fe prendra vne fomme de de- 
Li niers fufffante & raifennable telle que 

b_ elle fera arbitree par leditiuge, fur lere- 
ceueur du domaine du lieu,auquel ladite 
fomme fera allouce en la defpence de fes 
comptes,en raportant l Ordonnarice du- 
driuge & officiers, & la quirance dela 
deliurance qu'il aura faite defdits de- 
MIefS se 

Et le furplus des frais dudit proces cri- 
muncl{e fera aux defpens de partie ciuille 


A. Vpremier fergét,& c. falut.Veu nOZ 
Des de fentécecy attachees,do n- 
nees leceliouren la caufe RAD 
ment traitee pat deuant nous,entreK.de- 
mandeur & complaignant, le SALE 
du Royioint d'yne part: al CRAN e 
L.prifonnier, defendeur d'autre : Par de 
quelles ledit prifonaier efté receu d In 
RÉ eee ti, D QU) 
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#22, Dela verification 

formet des faits de reproches pat luÿ pro 
POlez à l'encontre des tefmoi ae 
nez,en l'information contre luy faite, ala 
requefte dudit Complaignant, Nousà la 
requefte dudit prifonnter & procureur 


Fe me vous mandons & commetrons 
ce parle ic Lei ban 
parle Roy noftredic fcioneur adioir- 


pente nous, & à peine décent 
ap Et aspeu la qualité 
de: HET qui fequiert celerité, tels 
S tels, &c. (faut qu'ils foyét nommez en 
ladite commiflion » finon mettre ces 
MOIS toutes & chacunes les perfoanes 
Pommeespar ledit prifonnier)pourlave- 
tification defdites reproches, & lefquel- 
1es en efcrit & par extrait figné de noftre 
grefher vous feronr d: la part dudit pti- 
fonnier baillecs:à eftre & Comparoir par- 
deuant BOUS à 108r où iouts, lieux, &heu- 
TES Certains & competans, pour par nous 
cftre oÿz & interroguéz ex officio. fur 
ladite verification de réproches: à fin Que 
Ce fait pr'ocedons au lügéméne du pra- 
FES, OU autrement inf qu'il appartiendta 
_Parrailon,& fauf audits réfmoinoslegts 
Tailäires & vacations raifonnablés” & de 
Ce que fairen aurez nous certifiez fu 
| famment, de ce fire vous donnons pou. 
Roi mandons à vous priés & requerons 













Le 





tous autre ne | 
1 bey.Donné, &c. ue QUE 
 . autre forme de fai- 


re As : none 
ches : car facilement tend 
ches:carf: P à gardé es ên- 


pe la forme de recoller contre les con 





| PR 
des faits dereproches de à can a 8 e 

squil apartiendra en ce fal an 
enedonneray 1CY: 
fur la verification des rEprO- 
fire entendue 


on 


3 fe que nous auoi 
pa ni juiles en noftre 


queftes des matieres € 
premier hure. 


HA PI I EXS 
| ju Ordonnances deffuf- 
dites du Roy François ait 
écle vit. XX. efe ordonné me 
contre les contumax fugiuës 
SCT Squi nauront voulu obeyr a 
inftice fera foy adiouftee aux depoñtons 
des refinoings contenus €$ intospetioss 
faites à l'encontre d'eux, & recoilez pa 
uétorité de inftice, toutainfiques ce 
uoyent efté cofrontez, à fans preit sel 
de leurs reproches , & ce quant aux 
decedez , OU Autres 








noings qui feroyent 
D tan ‘ lus eftre confrontéz | 
fe prefente- 


-quine poutfoyenc P 
-L lors que lefdits delingnans 
rond iuiHiec, ice Se au LPS 
Et cft pourle mieux (ainfi qu a efcrit 

De ide, ea CU 


; M: NON AU A 
sS.. MAT CRE LU :J ets 





424 Dela forme, & c: 
monfeur Ymberr ,» & auf eft tel noftre 
{til de Lorriz ( de faire adiourner les def. 
faillans & contumax POur voiriurer,re- 
coller & confronter fi befoin eft lefdits 
tefmoings : Car fi en caufe ciuile apres les 
deux defauz il fau faire preuve , & pour 
icelle faire adiourner 12 Partie pout voir 
iurer tefmoings, Je femblable conuientil 
 Batder en matiere cminelle. 

La forme defquels recoilemens, qui fe 
doyuent faire par les iuges auccques 
aioint, n’a efté Mile: pource que facijeméte 

 POUrfont prendre & entendre fur 
Îles recollemens tranfcrits |, en faifanre 
Mention par les proces verbal de l’abfen- 
Ce & fuite du contumax ; le proces du- 
quel fera traité au dernier chapitre du fe- 
cond liüre des matieres crirnin eUes 


Des conclufons des gensdu Roy, €7 par 
tre crnile, refponces par attenuation, 
C7'des eflaresfémensdes prifonniers, 


CHAP, x1. 


, Es recollemens & cosfronta- 
Ad; tions faits , enfemble la verifi- 
7, (9/ cation des faits, des reproches 
RS ( fi verificatio à cfté admife) & 
















qué aux gens du Roy,pour prendre con- 


; ns di . 4? 
Des çonclufions des gens her : : s 
Je proces infttuit,ainfi que dir à elté: Ea 
gaoonarre que le tout feracommu 


clufions diffinitiues. Et nt 
que partie ciuile ra ne à L 7 
Re 
y: aufquelles l'accufé pourratel ; 
Fe a Loto ; dans trois  . | 
Eéconoe ce fait faire droit ne pat 
certain iour qui feralimité parle luge, 
Jonla grandeur dela pote on 
Pendant lequel delaÿ £ ue cu 
peult requerit Re ne 
fonne, <icu . À 1 Le 
y doiceftre fair parties ; 
ns aution , alnfi qu'il ne 
cxix. article des premieres Ordo es 
me PE AN ne pendant lefdites ni 
RE & delaïz nes » : 
faire ne ne SE ie 
pis, ainfiquile | 
PR UT ddhres Ordonnahces 
Roy Francois publices 1 539. | D 
ce etre On déheicel premicres L 
da Roy Charles MES re are . 
peuuent obtenir lettres pacs : ie 
ceance de proceder à le 2çon de leurs 











416 Des conelufions des gens du Roy 

p'oces criminels , neà lexpedition d'i- 
ee doyuentles iuges pafler outre 
2 la corteétion & punition des crimes, 








| &efargifflemensdesprifonniers. 427 - 


le procureur du Roy ioint auec luy, d'au- 
tre parr. Veu par nous le proces criminel 
fait & inftruit à l'encontre dudit prifon- 


novnobftant le(dites lettres aufquellesne 
. doyuent obeyr par leIxvij. article defdi- 
tes Ordonnances, dei 


nier, la requeftepar luy faité,tendantäafn 
d'eflargiflemér,comuniquee aufdits com 
Leltiosss our plaignäts & procureur du Rovy,qui l'a ce 
PC epeuyent proceder à efl#r- | fe font raportez a raifon, eu furce cofeil, 
SP'cmentians appeller & ouyrleprocu- | &toutcofideré, auonsiceluy prifonnier 
reur du Roy,pourfçauoirce qu'ilvondra |. cflargy, & eflargiflons au moyÿs, auquel 
dire contreles accufez,pour l'intereft du | jour pour ouÿyr droit, il ferarenu, Et à 
. dit Rigneur & deiuftice: & ce fayuantle promis & iuré comparoir en l'eftat qu'il 
- xvj.article des fecondes Ordonnances du cit, & pource faire bailler caution fu 
Roy Charles vi. Dh fante de reprefenter, fur peine d’effre 2. 
Doncques apres que partie ciuille, & 


taint & conuaincu des cas à luy:impoféz, 

| Je procureur du Roy ont eftéouys, fur l'e£ &e de cent liu.parifis d'amende. Laquelle 
laroiflement requis par l'accusé, fi la ma- | 

ere eft fubietteà eflargiflement, leivge 


caution il a prefentement baiilee; de la 
SRE perfonne de C.bourgeoys dudit lieu, 8cce, 
a accouftumé donner telle fentence. 


à ce preféntqui l'a pleigé & cautionné. 
Ec aufli à promis & iuré le reprefenter 
auditiour, fur les peines tranfcrites ; & 
* fouzles fübmiffions de l'ordonnance & 
inftice en tel cas requifes : à quoy par 
nousaeftéreceu,aprestoutesfoisqu'ila 
efté certifié fuffifant partelz,&c, à ce pre- 
fens:"& que pour empefcher fa receprion 
iceluy défendeur n’acotreluy, nelefdits 
certificareurs aucune chofe voulu dire, 
* Dônéeniugement audir;&ec.fouz le feel 
-deladite Preuofté,leceliour,telan. 





Sentence d eslargifément. | \ 


E Ntre L prifonnieres prifons de ceans 
- demandeur & requerât eflaraiffemet 
“de fa perfonne, & au principal defendeur 
: en matiere d'exces d'vne partà l'encon- 
* tre de k, défendeur fur ledit eflaroiffe- 

ment: & audit principal demandeur & 

complaignant, peur raifon defdits exccs, 
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428 Des conclufions&e … 
= Dei cflargiflement des perfonnes, les 
Tuges,ocns du Roy,ncautres officiers ne 


doyuéi picdre, ncexiger aucuns deniers, 


ne chofe equipolente , pareux,ne parin- 
terpofees perfonnes, quelque couftume 
louable ou vfage , qui foit au contraire, 
laquelle eft aboe , parla cét vingt huic- 
time article des prernieres Ordonnan- 
ces du Roy Loys xij, | 
. Pour le Grefñer de la court y a Or- 


dennances du Roy Charles Viij.c.vj.arti 


par lequelilne doit prendre aucune cho- 
1e des eflargiflemens , finon du premier: 
tellement que s’il y enapluñeurs,& à di- 
uers temps, ilne prédrarien que diceluy 
premier eflargiffement. 

Les Greffiers doyuent efctire la deli- 
urance, cflarsifflement , & toutes autres 
expeditions de chacun prifonnier : & in- 


continent l’expedition faite enuoyer au 


gcollier ou garde des prifons*, vneef- 
crouË , oubreuet , contenant leiour & 


forme deladite expedition. Etauraledir 


Greffier pour chacune dcrouë & expe- 
dition quinze denierstournoys ; & non 
plus ou moins, felon la couftumedes 


lieux, finon que ledit Greffer euft vaqué 


3: l'interroguer & faire le proces auquel 
cas 1] fera paye de fa yacation,raifonna- 








& eflargiflemens des prifonniers, 429 
ble, par article cv. des Ordonnancespre- | 
mieres du Roy Loys xiÿ, 

Parl'article precedent ciiij.defdices or- 
donnances ,le Geollier fera reoiftre, de 


laditeefcrote , ou defcharge des prifon- 


niers , telle qui luy fera enuoyee ou bail- 
lee par ledit Greffier, fur le reoiftre de 
l'emprifonnement, dont deffus a efté par- 
lé au chap. v.&c ainf fair que le comman- 


- de Le ciix. article d'icelles Ordonnances, 
fans ce que ledit Gtollier puiffe mettre 


hors ou deliurer quelque prifonnier(lort 
âtort ou adroit)fans auoir ladite efcrotie,, 
fur peine de l'amendeenuersle Roy, & 
d'eftre contraint de rendre ou fauisfaire 
pourluy. ne AE 


Delafeutence diffinitine defimpleex- 
ces ,€7° non capital. one 

CHAUD ETS | 
Da) 551 le Juge par la vifitation du- 
eye dir proces trouue, que le pri- 
a fonnier eflarey, doyue eftre 
SJY condamné en aucune peine 
NT #0 corporelle’, criminelle , où 
œmile , il doit reftraindre l'acusé, ou cn 
aduertir les Aduocat & Procureur di 






RE NS ET CRPNEPERE l OU k an RTE 1 CT rt ds GRR £ 
NES ER = D ee ke nt De rt te GE ire * AE SERRE OR NE 1 Œ 
n E PRES En RD Se pe TOR Éd = PTE IPS Lt £ 



































430 De la fentence difinitiue 
Ray, pour en faire la diligence, à fin que 


aulüce foit affeuree de faperfonne:com- : À 


me le porté le cxxj. arti.defdites Ordon- 


pances premieres du Roy Loysdouzié: 


me.Ëtce à fn d'executerincontinent con! 


tre lay la feurence difhuitiue, quil; fera u l 


prononcee telle quienfuir: 


Formetde ladite feutence diffinitine, ! 


Ntre k.demandeur& complaisnant 
enexces, le procureur du Royioint 
auecluy d'vne part, & L: prifonnier ef 
Jargy à huy, defendeur d'autre. Veupar 
nous la doleance, où complainte du de- 
mandeur ,informauon furicelie fäitein- 
terrogatoires & confeflions dudic pri- 
fonnier, raports des maiftres barbiers, &- 
cifurgiens par eux 2frermez , noftre fen- 
rence deprouifion donnee pour alimens 
& medicamens audit complaignant, fur 
& à l'encontre dudit prifenpiér, les recol- 
lemens & confrontätionsde tcfmoings 
à luy fans, reproches qu'il a contr'eux 


-propofez l'information par nous ex off- 
VV » 2 


cio , faire à {a requelte fur la verification 
defaitesreptoches, le rout communiqué 


au procureur du Roy,cooclufions parlay 


& ledit côplaisoant refpcétiuemét pin 





fes, tefponces d'arenuarion aicelles,bail- 
faire droit aux parties à huy.Etfuree con 


la perfonne dudit K.complaignant,ë au- 
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de fimple exces. ed 


lees par ledit prifonnier. Et toutce qui a 
eftéfait auditproces, fur lequel auons à 


feil. Nous pour les exces, bleflures & 
naureures , faires par ledit prifonnier en. 


tres cas à plain declarez au proces, au0RS 
iceluy prifonnier condamne & condim- 
nonsenuers ledit complaignant, pour fa 
reparation & interelt ciuil, en la fomme | 
dexl.liu.parilis,en ce compris lesxx.lin 
parifis adiugées par noftredit fentence de 
prouifion:& l'amende enuers le Roy,que 
moderons à xx.liu, paris: &e à EEE pri 
fon,iufquesà plain payemet defdires fom 
mes, & outre és defpens de cefte inflance, 
telzque de railon,referuez à noftre taxa- 
tion Donné, &c. fouz le feel delad. Pre- 
uofté. Et prononcé aufdites parties, par 
-nies deconfeilleceliour,relan 
parles Ordonnances premiétes da Roy 
. Loys xij.artic.cent vingt deux, cent FPE 
“rois, cent vingt quatre, eft a| intention 
de la fentence tranferite, ftatué & oraon” 
né, que LOUTCS amendes feront “ri : 
par ÿn mefine regiitre auecques ee | 
davanarion, appelez les adt6cat SE Pro” 


rites. AU ANS Ne OIL 
cureur du Roy,é autres, aÿans (ITS 








432  Delafentence difinitiue 
(& eux ouyz) & non pas qu'elles foyent 


taxees [ecretement,ne par regiftre à part: 


delaquelletaxationle receusur du Roy 
pourtalcuer va rolle fi bonluy femble, 
Que les condéaez enl'amande enuets 


1e Roy, tiendronc prifon iufques à ce que. 
payement foir fair. Et ne pourra le Gref- 


fier bailler efcrouë ne deliurance audir 
condäné,s'il n'a quitance dudit rèceueur, 
oules deniersences mains, dont ilfera 
tenu refpondre à celuy receucur, 

Et femblabiement les condamaez en 
amende , & atenir prifon pour l'incereft 
de partie, ne feront deliurez, fansce que 
le confentement de ladite partie foit en- 


regultré, duquel ledit Greffier feramen- 


tivn en fon efcrouë, Fe 
Parauttes Ordonnances dudit Roy 
Loys douzieme, faites l'an mil cinq cens 
& douze, eftauffi ordonné : ducroures 
fentences & condamaations d'amendes 
des Baillifz, Sénefchaux, Pregoftz, 8 au- 
trés T[uges Royaux,ou leurs Licutenans, 
reflortiffans nuement és couts de Parle- 
ment, non excedans la fonme de vingt 
cinq liutes : font enners laiuftice,ou par- 
ties: (erôt executecs,nomobftant oppof- 
tionou appellations quelsconques , & 
fanspreiudice d'icelles, | | 
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de fimple exces. pes. 1428 
Et ferontles fommes defdites amen- 


des payees, c'eft à fçauoir à partie , en 


baillät caution, & auxreceueursdu Roy 
fimplemét,pourueu toutesfois,que fi par 


“Jefdires cours eftoit ditmal iugé, & bien 


appellé, ladite partie fera côtrainte rédre 
Jadite amende. Et feront auffi tenuz lef- 
ditz receueurs chacun en fon endroit, 
rendre lefdiresamandes , en fourniflanc 
du dicton de l’arreft par lequel la fenten- 
ce auoit efté confirmec : fuppofé queles 
cftatz d'iceux receucurs fuflentpourla- 
nce,chargez de ce que môteroyentleurs 
receptes, Et veut le Royles fommes ef- 
quelles femonteroyentlefdites amendes 
(en raportant par lefdits receueurs let 
ditz diétons d'arreft, auec quitances 
des condamnez } cftre rabatues 
‘de leurfdites receptes, 
parles gens des 
_ comtes, fans 
dieutie ad 


té, 


Des crimes. capitaux, ex de le 
torture, €” queffion ex 
traordinaire. 
ECHAP. Xi] 


kc 














_.Des'crimescapitaux 
MO) À procedure dés crimes 













A tre Les delinquäs prifon- 
AL; miers , toutainf & en la 
forme qu'il a efté moftré 
à leflargiflement feulement : car effargif. 
femêt ne leur doit eftre fait ne dôné mais 


citans enfermez & reftraints és pifons, 


comme il eft efcrit és cxvj. & exvij.arti- 
cle des Ordonnances premieres du Roy 
_ Loys xij.ferot condänez à mort ou autre 


peine corporelle, (el6 la grâdeur &enor- 


… mité des cas & qualité des perfonnes.. 
. Et pource que fouuentesfois quelque 
diligence que le iuge en ayt faite, les de- 


liez & crimes , ne font fufifamment co- 


gneuz parles proces: mais déniez par les 
delinquans : contre lefquelz par lefditz 
proces informations, & procedures cri- 
minelles , fe treuue feulement indices 
vraiz femblables, des coniettures vehe- 
mentes fufpections & prefomptions (& 
faut que telz indices foyent deuément& 
particulierement verifiez, & chacun par 
deux tefmoings)cft befoia quand le pro- 
ces eft en eftat afliger lefdits prifon- 
niers, & proceder côtreeux, pour fcauoir 
& virer par leur bouche, la verité des cas, 








Ne capitaux, fe doir faite co. 






t éscha.precedans infques | 


par queftion extraordinaire. 





& delatoïture extraordinaire ‘435 


Lesbaillifz, Senefchaux &iuges , où 


| Jeurs Lieutenans,doyuent faire deliberer 
| laditequeftion,enla chambre du confeil, 


ou autre lieu fecret , par gens notables, 
lettrez,& non fufpeétz,ne fauorables, 4 
qui n'auroit cfté du confeil des parties, 


| | prefens & appelez les gens du Roy,ainf 


que le portele cent douze article defdi- | 
tes Ordonnances du Roy Loys xij. 

11 cft efcrit. au guidon des practiciens, 
au chapitre des queftions, qu'à la delibe- 
ration delatorture, & auant proceder 
icelle, pluficurschofes font a confiderer 

ÉPOM  SNEE  ner ee 

Premicrement laqualitéducrime, & | 
s'il requiert la mort , ou mutilation e 
membre: car autrement le [ugene peut 
ou doit proceder à queftion. % | 

Secondement quil y aitindices pre- 
ced£s, & vraiz femblables prefomptions, 
& vehementes coniectures, comine def= 
fusaeftédic, & quelafame &: renom- 
mee foit contre Le delnquant. A 

 Ticrcement l'on doit aduifer à que 
fexe , l'on a à befongner ROUTE Le 
_ femme(quieft de fragile naturc)ne pe 
fi facilement necruellement eftre que- 
: f RAA ss ra « Ve g a Le ] 2 
ftionnee que l'homme , & ; lle eftoit 
dE ne Del) 


\ 
| 


z 


® , 








436 Des crimes capitaux 

enceinte d'enfant., faudroit differer ladi- 
te oucftion, | | 
- Quartement la dignité ou l’eftar de la 


_perfonne , delaquelle ne feroir pas vray 
 {emblable auoir commis tel cas. 


} 


1 


F 
| 
| 
( 


; no laage,pourcequ'vnmoin- | 
Le 


‘ans, ne vicnt a mettrcen 

ne torture. 
Sextement eft à confiderer comme il 
_S'eftcôtenu, & maintenu en tefpondant, 
& s'il acftétrouué côtraire ou vacillant 
en fesrefponces, 


en fon proces, quellemode & contenan- 


queftion 


ccil'a eu en parlät à luy: & en fes refpon-. | 


fes s'il a trapy , vacillé,& quelle forme 
il a tenu en parlant : pource que celles 
chofes font le iugemét bon ou mauuais. 
. Septiemement auec quelles perfonnes, 
le delinquät à couftume de häter & con- 
ucrfer, & en quelz lieux, pource que 
Mmavuaile conuetfation faitiugement de 
Mauuailes œuures. à 
Octauement f le delinquant eftoit en- 
nemy de celuÿ qui a efté occis où ofen- 
1é , pouice qu'alors il y auroit prefom- 
ptuion fur luy. Es ah, 
Ncufiemement fi femblables chofes 
defquelles eft accuféle dclinquant,ou de 
Pirés auroit faites ou aucir accouftumé 





& doit le Iugeïnferer | | 








ns . a 
& de la torture ie . 3 7 
resfois de femblal à 
faire. Et fi autresfois de 1en en 
de plus grandz ilaefté ataint, &sile 
| ince. QE EE 
eu grace du pfin k | | 
D bord s'il eft ci . RHRRDE 
in 1 facile à luyde commet 
du delinquant,ou facile à luy 
trevatelcrime FUares 
Vnziefmement fi le ose 5 
roit muflé,caché,ou ue À P à 
sa ji oû 
cri Smis:car telles choiesi 
le crime comis:c io 
induifent grandes UE ee AU 
Ét douziefmement fi la veuë du + 
yant acortompulestefmeings,quiiuy 
11Z ayvent €! 
En efté confrontez,ou quiiz aÿet 
r'examinez. | Fe 
Déaus ladite queftion ME 
ité du delir,qualitéde la per 
Fe al villa pourra porter 6 
fonne , & telle qi UE 
cndurer,& non LE EnES . RE 
€ ° A1HÉ AL 
JU mmét proceder: à de, 
AS ra il acit du peril de 
jp: pour ce qui ag | 
Los a cfté div: pource | F 
_. du corps)doit ja fenrence de “e 
ture eftre prononcée au prifonaier : ain 


qu'il s'enfuyt. 


sentence de Torttre. 


MATTER ee MER PISTE ARS FASE 
sé s e SN Cri Hey ea 


ées crintinel par nous fait à 


| . te de M. demandeurë&com 
+ duPoyioint aucé 


farequelte de #2 
plaignant le p'OenEex Le à) 























mations tes, 1 
| sfur ce faites, interregations,con 
3 - 


a C | 
ontre eux propofez &. allecuez qu'ila 
) 


. äi 
ites reproches faitelet 
qué auxgens duRo oran 
te Ho oy,conclufions par eux 
ere ur ce confeil,& par delibe- 
uy , auons dit & difons que 


dece Mer 
an : 
tenu taste ee. del'homicide main. | 
| pat luy efté fai 4) 
Se pat luy efté fait & commi | 
er omimis en | 
perfône de defunt O.charves nisen | 
SES & infot= #4 


feff 
ons denezati 
tions & varlati 
Îemens & confrontations « ee 
a tations des tefinoings 
y examinez, les reproches quil | 
1 


pour plus amplement fçauoir par labou- 


che dore nmet 
ë Si mea la verité des crimes 
te Re Per fez, & dont mention 
re & rend er fera mis en tortu- 
tiré,ouy,& i ba & en icell 
dréte se ; Eee : pour ce fait ci k 
le {cel de ladi eraifon.Donné,& c oué 
Entcoplatoes preuoité , & Sn Gne 
lose gnant,ioint, & prifonnier le 
Et icelle fenten | 
f (ouil n’en. ce prononcee,doi 
se ne ses feroit appellé) éftre ee 
peult res à autfes actes , fi faire fe 
RE 
moe reucler à perfonne, ainfi qui FR 








| “efcrit enlarticle pt 


efté rec : : 
eu verifier l'informationfurlef, | 
? 1 


. Er paranties 


François 
cens trente heu 


pioces Ja matiere € 
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eallegué cxif. defdites 
onnances LOYS Miss E 
Ordonnances du Roy 

en Septembre cinq 

ij.X XL): efta ce 

frauon des 
ftrrouuee fuiete a tOr 
aordinaire,lafenten 
e au prifon- 
pt exECULEC: 


- & dela tottufe 


remieres Ord 


publiees. 
f article va. 


TO pOS fLatué , QUE fipat la vi 


ture où queftion extf | 
ce feraincontinent prono nef 
nier pour. €ftre prompteme 
s'il n'en cftappellants. lent CT 
. Ecsilyen aappel,-eftre cantoft menË | 
en la couït fouueraine dulieb:, ouleRCY 
a voulu-toutes appellations en maueres 
criminelles reffortir immediatement & 
. dequelque chofe qu'il foit 


fans moyen 
appellé dependant defdites matieres CHT 
minelles. la int LE 
lemoyen dudit 


/ Mais. pouce. que Pa 

article, plufieuts appellations ctoyent 
jnterietees éc, FE la coutt de dir 
mers incidens pro dites matier 
res-criminelles, encores qu'< inci 
ne tft queftion à cas, dontne fe deu 
enfuyuir autre codemnation ge punition 
que.d'amende pecuniaile ;. 8c to! | 

Jes iuges d'appelg ofoYERt s'entremettre 

d'en cognoiltre, Cr218nan$ contieucnit à 
icelle Ordonnance. A Hu | 

rh, SRE € 30) 


PA 
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. 1e Roy voulant furledit article déner 
itérpretation,par editdonné àAn AE 
me le *xj.iout de Nouëbre, l'an me N 
cens quaräte deux,auroit dit declaté en 
tendu,&voulu,que les apellations inter- 
1ctees des iuges ordinaires de to utesfen 
tences& Iupemens de tortures ou anttet 
afflictions de corps comme de mort a 
le,ou naturelle, fuftisation , rdtilariôà 
de membres, banniflement perpémiel du. | 


_#temps,condemnations à œuuresou {er- 


uices publiques, amandes honnorables à 
iuftice, & non à autres , fuffent & foyent 
telles que par ladite Ordonnance div à 
cle.viij.xxtij.doiuenrimmediatement re- 
{ortir en ladite court de Parlement our 
en icelle,es cas deffufdits, Les Fu 
es Er eftre incontinét enuo CZ, 
eftre 1 

A P'omptementiugez & de- 
Et au regard des autres appellations 
Interlocutoires & difinitiues procedans 
defdites matieres criminelles: que ne fe- 
royent de la qualité deffufdite. elles fe re 
lcueroyent, & fcroyét iugees & decidees 
Par deuantles juges Royaux ordinaires: 
ou leurs lieutenans reffortiffans nuement 
en ladite Court deParlemét,chacü en leur 


regard, & de la parappel enicelle court, 








Charles vij.& ledit article viij.xxaij.def- 


| mieres Ordonn£ces du Roy Charles vi, 
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Lequeleditauroitle xxij. Feuricraudit 
an v.cxlij. efté leu, publié , & enregiftré. 
en ladite court, laquelle en iceluy inter- 
pretantauroit ordonné,qu'ilferoitenlo- 
tion & election des pauures prifonniers 
appellans de l'emprifonnemér & longue 
detention deleurs perfônes,ou du refus 
ou deny dedroit, d'appellernuementen 
ladite court des torts & griefs pietenduz 
à-eux faits par lefditsiuges. tt 
Si doncques à la prononciation de fa- 
fentence dererture & queftion extraor- 
dinaire ou en voulant proceder(ou pro- 
cedant } à l'executiond'icelle, le prifon- 
nier acufé appellé feraincontinentauec 
fon proces criminel, fuyuant le xxix.arti- 
cle des premieres Ordonnances du Roy 


dites Ordonnances duRoyFrançois,me- 
né en la court fouueraine ou ledit appel 
reffortira, ee | 

Ec eft enioint à celuy ou ceux qui le 
meneront,par le xxx.article defdites pre- 


& ci. article des Ordonnances du Roy 
Charles viij.de ia conduiteë mener fans 
fciour esprifon de lacôciergerie, fans le 
tenir es hoftelleries n’autres lieux , für 
peine’ de privation de lenis offices & 
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autres grandes peines que la court verra 
eftie à faire, felon l'exigence dés cas. . 


Tous prifôniers ainfienuoyés és courts 
fouueraines doiuét à toute diligéce eftre 
expediez , cn preférant les plus pitoyar- 


bles:ainf qu'il eff enioint par les xx1). & 


xxvi. articles defdites Ordonnancesprer . a 


mieres du Roy Ghaïies vij. & leslxxxix. 
& xevi.articles des Ordonnances Char- 
les huitiefme. DE: Pr NES Te 
Et quät parladite court eft trouué que 
par leiuge duquel a elté appellé, aefté 
bieniugé & apointé,icelle court a acou- 


ftemé réuoyer les prifonniers auccleuis. 


proces par deuant ledit iuge, à fin de fai- 
re executer ladite tottute:a quoy fe peuit 
acorder la fn dudirxxix.articie defdites 
Ordonnances Charles vi. 


À laquelle execution queftionsoutor- 
ture le grefñer fera prefent pquiefcrira 


les noms des fergens &c autres prefens, la 


forme maniere de ladite queftion, & la 
quantité de l'eau qu'on aura baillee audit 
prifonnier, & par quantes fois lareitera- … 
tion detorture(faucuneenya)lesinter-, 
rogatoires & refponces, aucc la perfeue- 
_rance du prifobnier, la confiance ou va- 


riation. Et ce fuyuant le cxity, article def- 
dites Ordonnances premieres du Roy 
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Loys douzicfme. ve MARNE 
1l y a pluficurs formes de queftions & 


tortures pour la diuerfité des pays qui 


ne pourroyent eftre efciptes. Au moyen . 


dequoy füufirafeulement de baillerla for 
me des deux cy apres declarces:fur lef- 
quelles fe pourront facilement prendre 
& entendre les formalitez des autres. 


Forme du proces verbal de l'execution 


_ delaqueflion extracrdimaire. 
felon l'ufance du pays de 
Gaflinois, er lieux 
circonnoifins 


| \ 


An milcinq cens,&c.Anous preuoft. 


,& ç.Par cel fersent Royal fut prefen- 


_ 


té N. prifonniers n’agueres appelant de 
nous, &renuoyéparlacourt , que ledit 


fergent miit es prifons de, &c.ë& {on pro- 
ces criminel au greffe de ceans,auec 
= J'arreft deladiecourtconfir- 
matif de nofftre fentence 
du tel iour:duquel ar- 
reftlatenenr 
enfuyt 
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Extrait des registres de 
Parlement. - 


ve par lacourtle proces criminel 
fair par le preuoftde, &c.ou fon lieu 


tenant à l'encontre de N. prifonnieren . 
la conciergerie du Palaïsa Paris: apéllant 


de Ja fentencedonnec par ledit preuoft,à 
linftance & pourfuire de N.demandeur 
& complaigaant, le procureur du Roy 
joint auecluy,par laquelleilautoit ordô 
né,qu'il feroic mis en torture & queftion 
ezxtraordinaite, pour fçauoir par {a bou- 
che la verité des crimes & delits à luy 
impofez:ainfi que plusà plain eft declaïé 


audit proces:& ouy &interrogé par ladi- 


tecourt , iceluy prifonnier fur fa caufe 
d'appel, & tout confideré : dita efté que 
la court a mis & mût ladite appellation 
au neant fans amande, & a ordôné & ot- 
dône que ladite fentéce fortira fon effet. 
Et pour icelle faire mettre à execution 
felon fa forme & teneur,à réuoyé & ren- 
uoye ledit prifonnier enl'eftat quil eft 
par deuant ledit preuoft.Fait enParleméct 
Jeteliour. | É 
Pour lcquelarreft mettre àexecution le 
xxijiour dudit moysaudit an, nous trâf- 
portafines efditesprifons,& en la chäbre 
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acouftumec à faire queftiôs extraordinai 
res es prefences de tels fergens Royaux, 
& tels autres fifmes venir deuantnous 
ledit N,auquel par noftre greffier fut fait 


. Jecture mot apres autre duditarreft.Et ce 


faic fut par nons(apres le ferment deluy 
prinsen tel cas requis ) interrogué fur le 
fair de l'homicide maintenu auoir parluy 
cfté commis en la perfonne de defunt O. 
& fes interrogatoires confeflions,& de- 
negations redigees en cfcrit, par noftre 
diterefficrainfi qu'ilsenfuyt. 

Premierement s'il auoit eu bonne co- 
gnoiffance dudit deffunt,O.difique ony. 

Sitel iour à telle heure, luy & tels au- 

tres fes complices , fe tranfporterent en 
l'hoftel dudit defunt aflis en tel lieu : au- 
quel ils pillerét tous lesbiens qu'ils trou 
ucrent, & non contens de ce,donnerent 
plufieurs coups d'efpees , & poignards à 
iceluy O. defquelz tantoft apres il mou- 
rut : dift que non, & qu'ileftoit & auoit 
toufiours efté innocent du cas. | 

Faut confequemment mettre les inter- 
ragatoires felon Le faie & cas auenu fans 
riea obmettre, mefmement des mots & 
points principaux. Er s'ilne confeffe vo-- 
luntairement, faut proccder ainfñ qu'ilfe- 
ra cy apres declaré, ee 
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rt pouree quin’en voulut autrement 
parler , le fifmes prendre par lefdits.fer- 
gens, (sil y a queftionneurt iure jquile 


_ menerent au lieu de la queftion, le firent 


foir fur la petite felle , Le deshabillerent 


& dechaufferent , luy lierent les deux 


piedzenfemble de deux fangles,yatache- 
rent & nufrent vn poix de cent liures,luy 
lierent auffi les deux mains derriere le 
doz , & le atacherent à vn chable paflé 
par vne polie , eftant au fefte de ladite 
chambre acrochee parle bas 2 vnrouet 
tournant à la force de deux hommes & 
quatre baftons. 

Etauant que lefaire virer l'interroga(- 
mes de rechef fur ledit homicide , qui 
nous fift refponfe par telles paroïles, 
faites moy tirer & faire ce que vou- 
drez ,1e vous ay dit verité & ne vous 
-epdirayautre chofe fi 1e deuois eftre def- 


. membré. 


Au moyen dequoy le fifmes tirer à 
montayant(cômedeffus les mains liees 
par dertiere audit cheble,& aux piedz le- 
ditpoix : &c eftant monté en ladite que- 
ftion &rorture, &le poixahauteut de 


terre de ij. pieds ou enuiron: fuc iceluy 


par nous de rechef interrogé fut les faits. 


& circonftances dudis homicide, fur lol 











- fc s'eferia m6 Dieu ic fuis mort,vous me 


‘puis apres dift:helas defcendez moy. 


hoimicide,ne voulut aucune chofe re(po- 


-tefkeà dextre , &s'efcriahelas figneur 
‘queie fois defcendu. 


-&il feroit deliuré delad.queft:6,dift que 
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quelz ne voulut aucune chofe dire ne 


refpondre,finon telles parolles vous me 


tuez,le vous ay dit verité, € 
Le fifines monter plus haut,& iufques 


àalahauteurde quatre picdz,ue diftmot, 


"& faignifteftre efuanouy. » 
Luy fifmes ieter vn feau d'eau furfate- 


“tuez,fans vouloirautre chofe refpondre, 
Le fifmes môter plus haur,en quoyfai- 
fant fes deux bras furent tournez à l’en- 


uers droit contremont fur fes efpaules, 


s’efcira& feremua, difant,feisneur Dieu, 
Et de rechef interrogé fur le fait dudie 


dre, finon qu'il eftox innocent d'iceluy, 
& en l'inftant s'efuanouyt. 


Euy filmes encore jeter del'eau ,fere- 
vine, ouurit les yeux, & s'efcria difant 6 
maudirz trans vous metuez, fans nous 
vouloir auttéchofe dite nerefpondre. 


: Lefifiñes defcendre plus bas, tourna la 
Dieu ,aydez moÿ : monfeurle Preuoft 


L'interpelafmes de nous dire verité 


s'il confefloit auoir cémuis ledit meurtre 
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ou cneftreconfentant, il fe pariureroit 


par cc que toufiours auoit efté inno- 
cent du cas : & ce dit femblaeftre com- 


me pafmé. 


Luy filmes ictter de l'eau fe revint & | 


s'efcria comme deffus, difant vous me 


tuez , mais fi vous me deviez defmem- 


- brerie ne vous diray autre chofe, 


Luy fut encores ieté de l'eau , ne fe 


tourna seremua aucunemér, difant rouf- 


iours qu'ileftoit mort , fansautre chofe 
vouloir confeffer dudit meurdre,duquel 
toufours il diteftre innocent. 
Et apres auoir efté en ladite queftion 
demie heure ou environ, pendant laquei- 
le ffimes lefdites interrogatoires , auf- 
quelz ne voulut autre chofe refpondre 
que ce que defiusa efté dit , fans autte 
grief luÿ faire , le Sfmes defcendre, def- 


licr,& menerenlachambre du geoilier,- 
deuantlefeu,ouil perfeueraenfesdene- | 


gations:& luy fifmes redreffer les bras 8e 
ceux hébitler en la! maniere accouftu- 
mee, patrel baibier ,& lesenuoÿyafmes 
en fa prifon. | | 

_ Er le lendemain nous tranfportafmes 
efdites prifons, appellé auec nous noftre 


“dir greffier, & tels autres àceprefens: & 


‘files venix deudr nous ledit prifo nnier 


enla | 
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enla chambre du geollier, & horsle lieu 
de ladite queftion : & de rechef apres le 
ferment de luy prins fut par nous interro 
gué & enquis fur tous le points dudit ho 
iicide, qu'il ne voulut côfeffer: mais per 
feuera en fefdires denegations par tant | 
fur par nousrenuoyé en fadite prifon, 

Entefmoins de ce nous auons figné ce 
prefent noftre proces verbal &cfait figner 
à noftre dit greffier les an & iour deffuf- 
dits. | | + 

L'interrogatoire qui eft fait le lende- 
main hors le lieu de la corture | & pour 
voir la perfeuerance du prifonnier qui 
doic eftre efcrite par ledit grefher, eft em 
enfuyuant ce qui eft efcrit en la fin dudie 
centtreziefme article defditesOrdonnan 
ces. | 

Et par l’article enfayuant cent xiiij.eft 
defendu à tous baïllifs, fenefchaux, & iu- 
ges oulcurslieutenans, de ne proceder à 
retirer de nouueau ladite queftion ou 
torture audic prifonnier fans nouueaux 
indices. | 

Apres lé deuoir fait par iuftice tant de 
confrontation, queftion,& torture, que 
autrement, ledit proces & tout ce que au 
ra efté fair en la matiere {era veu & vifité 
parle Iuge ou lieutenant qui aura fair le- 

| FF 


f 














450 . Des crimes capiraux & delatortureextraordinaire 461 
dit proces: & eu fur cecGfeil dégensnon ". dei FT a 
fafpets nefauorables(comme diceftdef- | se a a Jentence HAIES | 
fus) prefensles aduocat & procureur da | A7 EposeanImae par nous 
Roy , pour prendrele confeil dé ce qu'il | : V faita la requefte de M.demandeur& 
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{Era de faire pour 1e bien de iuftice, efcti- 
ta le srefher les opinions& dehiberatiôs, 
& fera le cout tenu fecret fur peine de pu 


DE ve 
nition corperelle contre les reuelans, ou 
- autrement felon l'exigence des cas, & ce 


fuyuant le cent quinziefimie arcicle defdi- 
tes Ordonnances du Roy Loysxij. : 0 

Et s'ileft conclu que ledit prifonnier 
foit côdemné à mort,ou autre peine cot- 
porelle, par l'article enfuyuant cxvÿ defdi 
tes Ordonnances, les baillifs, fenefchaux 


- &iuges ou leurs lieutenans , prononce- 
‘tont leur fenrence en plain auditoire, où 


en la chfbre du côfeilluy eftäcen la char 


tre & prifon , felon les louables couftu- 


mes dés lieux:efquels lieux dé l'auditoire 


où de ladite chambre fera menéledic pri- 
fonnier,& lav fera prononcee ladite fen- 
-tence enla préfence du grefher, qui l'en- 


D 


. regiftera au liure des fentences. Et sil 


n'en eft sppcilé afliftera aucc ledirprifon 


nier & l'accompagneraiufques a cèque | 
“Jadire fentence foirexecutee, &cleiour ! 


mefines, 


TS BESEUE 
E1 a Las 24 








complaignantle procureur du Roy ii 


auec luy,a l'encontre de N. prifonnier es 
prifons de ceâs defendeur & accufé.Pour 
raifon de l'homcide par luy commis & 
perpetté en la perfonne de defunt ©. luy 
viuant fils dudit complaignant,informa- 
tions fur ce faites,interrogatoires, côfef- 


_ fions denegations, & variations,recolle- 


mens , & confrontations derefmoings, 
fes reproches qu'il a côtre eux propotez, 
quil aefté receu verifier,information fai 
te furiceux, l’arreft dela cour confirma- 
tifde noftre fentence : .5ar laquelle ledit 


‘prifonnier auroit efté condamné 2eftre 


mis en torture & queftion extraordinaiie 
noftre proces verbal {ur l'executio dudit 


arreft,conclufons des gens du Roy. Par 


noftre fentence/iugementr, &adroit:auôs 
Jedit prifonnier côdemné,& condemnôs 
(comme chargé & conuaincu dudit ho- 
micide)à eftre pendu & eftranglé : à vne 
potence qui fera mife & affichee en la pla 
ce du marché de,&c.pour y eftre demou 
rer mort l'efpace de quatre heures. Et 


ce fait eftre defpendu mené & conduit 
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au gibet dudit, & c.Er fi auons declaré & 
declarons tous & chacuns fes biens con- 
filquez à qui il appartiendra, furlefquels 


Icdit M.pout fonintereft & reparation ci. 


ble prendra & aura la fomme de deux 
censliures parifis. Et outre condemaons 


iceluy prifonnier es defpens de l'inftance,, 


proces & procedutes , contreluy faites, 
tels que raifon referuezà noftre taxation. 
Donné, & c. fuusle feel de ladite preuo- 
F£, & prononcé enla chambre criminel: 
Je defdites prifons , ledit prifonnier pre- 
fent qui en a appelléle tel iour. | 

Parpriuilese trefancien donné aux ha- 
Bitans de Lorriz , confirmé parles Roys: 
fainc Loys., & Philippes le bel, & depuis 
par tous leurs fucceifeurs Roys, mefnre- 
ment par le Roy Henry,à prefent reonät, 


aucune coufifcation de learsbiensn'eft 


declaree, n'aiugec au Roy n'à autre Sei- 

neur , quelques delitsique lvn où plu- 
Pod defdits habitans ayentfaits, dont 
ils foyent executez,à mort,exil banniife- 
ment, ouautrement : mais fit el cas aue- 
noit , leurs enfans ouautresleurs heri- 
tiers, y fuccederoyent,toutainfñ qu'en ce 
xoyaume auons accouftumé de fucceder.. 
Ils ont aufiplufeurs autres beaux droits. 
& priuileges, entre lefquels 1ls fonc afran- 








_ 
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chis de tous tributs& impofitirions.quel- 


côques entre les riuieresde Seine & Loy- 


re, Mais pource quilne neconuientäro 


ftremauere, ie feray feullementmention 


d'yn autre beau prinilege eftät en la mef- 
ame chartre duquel-ces vers fontparmoÿ 
faits. | | 
C'effun prouerbe,er communrit 
Qu'a la couflume de Lorrik. 
Quoy qu'on aytinffe demande, 
Lebattu paye l'amende. 
Non fans caufe cela a efté dit: car lefdits 
habitansen defaut de prouuer leur deb- 
tepartefmoings, on dioirdele prouver 
à la main,& anciensement pratiquoyent 
ce pruilege, par duelle, & combat fans 
ferremenr:& fi le pretenda debteur efloit 
vaincu, il payeroit la debte, & c. folz d'a- 
mende. Étaufifile creancier n'eftoit le 
plus fort, il perdoit fon prerédu debte, & 
Jefdirs cét foiz: & par ainfi le batu payoït 
toufours l'amende.Et combien quelcdie 
-priuilege aytefté .& foit encores contt- 
nuépar confirmations, toutesfois il cft 
de long temps(& à bon droit) hors d'vfa- 
ge pour les inconueniésqui en pourre yet 


. . Le ? 
.aduenir: mais retournons à noflre ma- 


tiere, Car dauantage ne veux ton cher des 
#5 Fi) 
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confifcations peines& amédes des delin- 


quäs,pouree qu'en ce royaume elles font 


arbitraires aux luges:& pourrasen ce cas 
avoir recours aux trefor & guidon de pra 
tique, &c aux œuuresde monfieur Imbert: 
auquel certes ie donnele loz de la fami- 
liaire & commune pratique de France. 


Peu fe treuue de prifonniers condem- 


nez à mort qui n’appellét de telle fenten- 
ce: parquoy quantils font 2ppellans de 
fentence de [uge ordinaire, doyuentin- 
continent(commeil a efté dit de l'appel- 
Jation de la fentence de torture)eftre en- 
uoyez auec leur proces criminel en Îa 
court fouueraine du lieu ou l'appel ref- 
fortift fuyuant le xxix. arr. des premieres 
Ordonnances da Roy Charles vi. &viy. 
xx. ii. article des Ordonnances dernierés 
du Roy François. ED dt 
Et ne doyuent lefdits prifonniers eftre 
menez à leurs defpens és prifons de ladi- 
te court finon que paricelleeuft expref- 
fement efté ordonné,ainf que le portele 
cent cinquicfme article des Ordonnan- 
ces du Roy Charles huitiefme. Eclesdoit 
icelle court en diligence expedier com- 
me ce chapitre cy deflusa efté dit, | 
_ Erfileft par ladite court trouué, que 
le iuge de qui l'on auxa appellé, ayc bien 
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 me.cy aptes déclaré par 





& latorture extraordinaire. 45$ 
jugé 8 -appointé elle r'enuoycra le . 
pat deuant léditiuge a fin que crimes 10- 
vent punis es lieux ou ils auront efté co- 
mis , finon que pour grande & es 
caufe, ladite court en retint Ja FA an 
ceainû que le portele vingtneuñle “ at 
ticle des premieres Ordonances du Roy 
Charles fepriefme. ë 
Afin que les leéteurs ayent caufe de 
contentement, nous donnerens encotes 
autre forme de torture, &queftié extraor 
divaire,pratiquees au chaftellet de Paris. 
Va. nommé E. B. fut par ration du cri= 
fentence du pre 
uoft, &c.c,ou fon lieurenant R condem nÉà. 
eftre pendu & efträglé,dont appela en 
Ja court,pararreft,delaquelle fur RAS : 
auant proceder au 1ugement difinitif da 
dit vroces., ledit prilonniert feroit mis en 
quefn5& torture exrraordinaité, Et pour 
ce faire & executer, r'enuoyépar deuant 
monfeur le preuoft de Paris ou fon licu- 
tenant, lequellieutenant far l'execution 
dudit arreft,fir tel proces Y erbal. 


“proces verbal de torture © quojrrorns 

RL AOT EMA Teet à 4e PUB ETES bu 
Ytreliourcelan,en la chambre duco 

T Dci auchaftellet deParis,par deuant, 
; FE a 
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A6 Des crimes capitaux 
&c.a eÎté attaint E.B.de tel eftat demou: 


rant a ch.vnelieuë pres de Lotriz -patif 


de tel village à trois lieues » & C.aage de 
trentequatre ans ou enuiron prifonnier 
ceans , renuoyé pararreft de la couit de 
parlement, daté du teliour. + 
Lequel apres le ferment de luy prins 
en telcas requis, acftéinterrooué fur les 
caufes duditreouoy , &adit qu'il neles 
fcet: mais quil eftoit appellarten ladite 
court de parlement , de la fentence de la 
quefion à luy aivgee par léiuge dudie, 
& c.pource que on veulr dire, queleieudi 
d'apres les brandons derniers paffez,il al- 
la en l'hoftel deE.L.demourant en la par- 
roifle de, & c. la femme duquel fut tuce, 
dont toufiours a efté&eft innocent, & ne 
IAT Que CRE" 1e mn. TER 
. Quelle cosnoifflanceil a dudit E. L' & 
a eu dela femme d'iceluy , dit qu'il co- 
gnoift ledit L. à caufe qu'il eft fon coufin 
geimain , & à eucopnoiflance par veuë 
{eulement deiadire femme, | 
S'il a eu autresfois proces auec ledit #. 
pour raïon d'aucuns heritages | dit que 
non:bie dit que vij.ou vii;. ans a ou enui 
rOn,ilfitadiournerledir IL. par deuant le 
preuoft dudit lieu en matiere de fomma- 
"ton, & à fin de declarer file feu pere de 








Auv'parlanr luy avoit ven u< : 
de hoyfole & quil laÿ:fit ape 


- ‘Auf ditauoireu proces contre 


TR 


extraordinaire ‘457 
a torture exttaotdinai ; 


‘ol adi pdition. e 
goir deladite ve se 
L.denant par le preuoft dedit, & €. pa 
onde chemin qui cftoit.enire | je 
pafturages. = Ryfiner uen al 
Si par chacun an leiour des brandons 
aaffaire) dit que Qupar Dhslee 
a affaire à Sully:dit que à si 
Sileditiour.des braudons nl Aie 
päraura vnan,ilfutaudir,&c.voir la fe 
reditquenons à (Ne 
Si je jour au foir en retournât = à 
Eire latte parlamaifon duditL:auq cs 
ildemäda le chemin pours en reteurner: 
dit que nOR. NS RE 
ë si énhaine de ce queiceluy ne En 
ouvrir fonhuys,luy Sea Eu a 
cés : entrerent enla mailon du a 
ce. auquelils baillerét plufieurs € up 
EURE \ fa femme quicftoitcou 
de poignard, &ta fa cmME nets 
cheeenfon lit baillerent vn ce RARE 
“gnard enla mamelle,è ser DU 
ent & frentmeurir: dit eo” 
ER ne rie 
-! Er pource Qu'autimer L 
Mr Sierre ledit arreft à execu 
Aie l'a fait prendre par 
tioh.,leditlieutenantia ïalt PIEE 
? 


s 1 
le queftionneuriuré 


deceans, quilame® 


RU ge ARTS he DT RCE Pi =: FÉES 
ie DETRNEES MTS RE AN pe TR NAS demon dir. 
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4582  Descrimescapitaux :, : & detatorture extraorditiaire. 459 Dr se 
né en {a chambreide ladi ti | eee] ci. nl à 

 chambrede ladite queftion, fair | Luy à derechef efte bailié del'eau, n Ris 
:défpouilier,defchauffer , lier &eftendre | feftcourné ne remué,à dit qu il eft mort, DE. 
aux cordes & anneaux de ladite queftion. | & n’a voulu autrement parler : Parquoy Le. 
. : . : ; Ve à : e A = . = MIE. à 
| Et en ce fafantamonnefté dedirelaveri- | fans autre griefluy faire,a efté deflié,def- ES. 
té dudit meurdre : a dit qu'ilr’enfçauoit | cendu, & amené deuantlefeu, en la ma- ER 
ne | < = 5% ? = " | SE ? É fl É 3 
que dire qu'il n'y eftoir point. M Hicredeconflumese, ia À ir 
Surlepeuttrefteau, s'eft efcriéparplu- | Deuanr lequel feu, il a perfeueré en fes | | 1 
fieurs fois Mon dieu,à di qu'onletue & | denegations, & à tant, a efté fait habiller hi ;| 
qu il 4 dit vers RS | EC r'enuoyé a {a prifon. 4 pas 3 + Li F4 
de / = , » PAS , ei 0] -e RIBENA M 
Luÿ arfté baillé de l'eau,s’eft fort tour Combien que ledit E.B.m'euft en ladite Do 
ne &remye,a dit ces morz,vous ne tuezs | ueftion rien confefsé, rouresfois la fen ka 
& naavtrement voulu parler. ‘4 réce dudit Preuoft, fut pat arreft de ladite il 
= , + ; QT À E À ; A fi 
- Luyaefté baillé de l’eau, s'eft vn peu À  courr.confirmee,& fut pendu & eftraglé ii 
[ [28 Li î q \ . £ QUE 
tourné, & remué,& n'a voulu parler. | és fourches paubulaires de Lorriz. si 


Luyaeftébaillédel'eau, Seftvnpeu ! 
tourné,&rermué, n'a femblablement vou 
lu parler, Sur legräd trefteau.s’eft.efcrié, 
difant qu'il eftoi- mort; & à denié auoir 
commisledit meurdre, ne en eftre con- À ENT AIM NP ALTTE 
fentanr. | à Lune | | « Enons à trairer comme les 
Parquoy luy a eftébaillé de l'eau,s’eft va LHDZA) parties doyuenteftre recenes 
Peu tourné &:remué,&:n'avouluparler, - SAYS *%, en proces ordinaire:car quäd 
- Luya efté baillé de l'eau, s’eft vn peu | US par le proces extraordinaire 
remué, & dit quileft mortyn'aautrement COS ivémec fair, lon ne peut de 

voulu parler: :: | gaigner, eftbefoin ouyrles parties, Iur 


a 
LR, Lee 
bis 


Derecemoir Les partiesenpre- 
ces ordinaire. 


-# 
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Luy: à eftébaillé de l'eaunes'efttour- | labfolutiondel'acufé,& fur fa reparation 
né ne demené & ne voulu parler. . | delacalomnieufeaccufauon.  : 

Luy à encores efté Laillé de l'eau y S'fE … Erà cefte fin fivoft que lacusea fouf- 
vo peurcuenu,& n'a vouluparler, … | fert, &endurélacorure & queltion, & 
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460 De receuoirlesparties 
qu'il » 4 riens confefsé à fon pteiudice, il 


tequiert au fuge que ab{olution luy foit 


dônee, fur quoy il met la matiere au con- 
feil,pour ordonner ce que deraifon. 

. Mais ce pendant leprifonnier peut re- 
querir €s largifflement de fa perfonne, du 
Moins par la ville, & doit fonder fa re- 


quefte fur la torture& debilitation defes | 


membres, kquel éflargiffement, voire 


{ans caütion luy doit cflre fait par telle 
fentence. F 


Entre L. prifonnier és prions de, ge. 
demandeur € requerant fire eflar- 
LD d'uncpart: € K. complaignant 
€ defendcur fur l'enterinement de 

ladite requefte d’antre. 

Eu le proces criminel fait à l'epcon- 

* Ÿ tre dudit requerant, mefimes l'arreft 

de la court côfimatif de noftre fentence, 
par & en vertu duquel iceluy requeräta 
cfté mis en queftion & torture extraor- 
dinaiie, pour fçauoir par fa bouchela ve- 
tité des cas à luy impofez: nofire proces 

“vebal;côtenant l'exécution dudit arreft, 

la requefte par luy faite, à fin d'eflaroif- 

fement, commupiquee aux procureur du 
Roy,& complaionant,& toutconfideré, 















én proces ordinaire. 461 


Noûs ledir prifonnier auons eslargy ; 
Peflargiffous par la ville de Lorriz , 1ui= 
ques au moys:auquel iour fe Rae de pris 

| ine d’eftre araint & con- 
fonnier , fur peine d’efbre at 


uainca defdirz cas, pour ouÿrdtoit fur la 
requefte qu'il a faire d’eftre abfouz, où 
autrement eltre procedé en la matiere, 
ainfique de raifon, defpens, dommages 
&intereftz, referuéz en diffuitiue. 
_Pendantledelay , le luge voyt & vili- 
ce diligemmentle proces ,.en fait fon cx- 
trait, & le communique au confeil : puis 
s'il creaue la matiere difpofec à l'ordi 
naire donne telle fencence. 


Entre K. demandeur © complatgnanf 
Le procureur du Roy tornt 46e 
 luyd'unepart:. 


EÿL. prifénnter effaro y a buy ; acufc 
CT defendeur d'autre. 


" faica la requeite defdirs coplaignat 


& procureur du Roy : les demandes ee. 
elles &e conclufions dudit acufé , fur 


fon abfolution defpés, dominages & 1n- 


cerelks : refponfes aicelles defdirz come 
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462 De receuoir les parties 


plaïgaant &ioint. Etfurceconfeil. Nous 


lefd. parties auens receuës, &receuonsen 


proces ordinaire, efcriront & bailleront 
chacune d'elles, l'vn à l'autre,amplemenc 
leurs faitz &coclufons;dedäs quinzaine, 
Aufquels dans la quinzaine enfuyuäcilz 
pourot refpondre, & furiceux informer, 
& raporter leurs,enqueftes à autre quin- 
Zaine enfuiuät. Et iufques auquel iour de 
raporter led:enqueftes,auens eflargy, & 
cflareiffons Iéd.prifonnier: & fauftoutes 
voyes de la reftraindreentoureftar de 


‘caufe, fila marière y eft dipofee. Don- 


né par nous Preuoft {wdir. Et prononcé 
aufdites parties preféntes, & garnies de 
confeillereliour telan, hé 

Les parties .ainfi réceués en proces or 
dinaire,efliront domicille,& fe conduira 
les proces dorefnauant, auec myftere de 


côfail, & ferôt ouyes à iour ouiours or- 


naires deplaidoyrie, & aufliles sens du 
Roÿ,pour leprifonnièr, fuyuant l'arricie 
cxvij.des Ordonnances. duRoÿLoys xij. 
maïs de la forme gardceenlad,. procedu- 


zeordinaire n'en toucheronsd'auantsge 


par ce quelle peur facillemet eftre enten- 


Qué, eu Ce qu'auons cférit au premier liu. 


dés matieres ciailcs + auquel aufa te- 


couts, &aufli aux cxvh), ciix, Cxx cas). 


3 








| 


à 3 Fu s à 2 





en proces ordinaire. 463 


LA . .. . . - Le s des 
exxi}. Cxx ii]. & CYXIH]. 8 cxxv.atticles de 


Ordonnances premieres du Roy Loys 


x1]. & vig.xx aij.article des Ordonnances 
dernieres du Roy Françoÿs. 


De La condamnation ow abfolutioh de 
” Pacculfe, pour leregard de partie cmt 
© Le er des defbens dommages V13= 
 terefXd'iceluy accule. | 


CHAP. XVe mé. 

Onc le proces ordinaire 1n- 

< fruit, fera joint auecle cri- 

M mioel, & letoutcommuni- 

, géaux gens du Rey, pour 

Rois depuiseu preu- 

fçauoir Fil y a depu pr 

ue ou antrechofe,qui charge ou delc Fa 
el'accusé, à fin de requerir, où pOñs - 

Roy, où pour l'accusé, ce qu ils Side 

cftre à faire, & fera incontinent . 

remis és mains du Juge,quii€ Verra;ée : 

tendra preft d'en faire fon Le ere 

feil,& eft bien requis,que [uy Me à : 

ce ledit raport, pource qu'il peut ni La 

faifant ledit proces, quafl RE 
blementcognen la nocence,ou : 

ce. de l'accusé, : 
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464 D: la condantaation 
Et s'il eft crouué coupable fera con< 
damné, (uyuärla deliberarion & fenten- 


ce,qui furce fera donnee, la formedela<+ | 
 quelleie ne mettrayen ceft endroit: cat 


ce feroic fuperfluité , detanr que cy def- 
fus l'ordre a fuftfammenteité œardee. 

M ais fi par la vificacion ,: d'iceluy pro- 
ces naparoiloit de caufe fufrlante pour 
Je condamaerle Iuge l’afoudra fi faire fe 

doit, pour le rezard de partie ciaile & 
accufaroire , qui à tort auroic fait faire 
Femprifonnemenr,lequel fuyuant le cenr 
viagt cinq article des Ordonnances du 


Roy Loys xij. & tiendra prifoniuiquesà 


ce quil ayt payéles dommages & inte- 
teftz , telz quils feront adiagez parla 
fentence qui enfuyr,iceux liquidez.… 

8 À FA 


Entre K. demandeur €" complaignant 
le procureur dw Roy ioënt auec luy 
d'une part: 


EL TL, prifonnier efl argy reprefenré 
a lny defendeur d'antre. 


L'o parnousla côplainte à nous fai- 
f ce& baillee,parleditcomplaiguanr, 
pour trailon dumeurdre ,& homicide, 

pretendu, 





ou abfolution de l'accufé. 46$ 
pretendu,auoir par tel éfté commis en la 
perfonnedetel : lesinformations fur ce 
faites , Intetrogatoires, confeflions, & 
denegations recollemens, & confronta- 


ons detefmoings, les reprechescontre. 


eux propofez,parlediraccufé, l'examen 
parnous (ex cfficiu).fait furlefdites re- 
proches:les conclufions prinfes en ladite 
matiere criminelle , parlesgens du Roy, 


& complaignant: refponfes par atterua- 


tion à icelles baïllees , par leditaccufé 
noftre fentence , & arreft de la courr, 
confirmatif d'icelle, & leproces verbal, 
le tout.fur le fait de la torture & que- 
{tion extraordinaire, executee en Ja. per- 
fonne d'iceluy acculé : Autrenoftre{en- 


tence,par laquelle auons receu les parties 


en proces ordinaire , leurseferitures .& 
fair refpedtiuemétbaillez lesenqueités 


de chacuncofté faites furiceux , autres 
reproches &faluatiôs de refmoings bail- 


lez hinc inde: l'appointement par lequel 
les parties ont par nouseftéappointees 


«endroit a certain iourcontinuéakuy.Et 


force confeil, & tout cenfideré. Nous le- 
ditdemandeur:& complaignant, auons 


debouté,& deboutons descomplaintés, ; 
#as;& conclufons par luy prinfes, à l'en- 


contre dudiraçcuié , pour raifen dudit 


œ 
sy 
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465 Dela condamnation | 
preteadu homicide. Et luy auons pour le 
regard de ladite partie ciuile feulement, 
donné &d5nonsabfolution,main leuce, 
& deliurance de faperfonne , & biens, 
condamné & condamnonsiceluy cem- 
laignant , entous fes dommages & in- 
rerefts, qui fe payeront pat prifon, iceux 
liquidez. Et outres és dafpens des inftan- 
ces criminelle, & oratmaire, telz que de 





ouabfolution de la caufe.. 467 
& iaterefts : mais ce nonobftant feront 
toufiours à ce recardles fentences & ar- 
refts furce interuenuz., executez felon 
leur forme & teneur. | 
_Vne femme du reffort , & c. futacufee 


| d'auoir par fon concubinaire , fait tuer 


fon mary, & futcontreelle procedé, & 
l'erdre de procedure ériminelle tref 
bien gardée en fonproces, ouily eut 


| tant & de fivray femblables conie@u- 











TR — 


raïon referuez à noftretaxation,par no- 
ftre fentence iagement, & 4 droit, D'on- 
né, & c. fous le féel de ladite Preuafté, 
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res, & prefomptions , qu'elleauoirefté 
caufe du fait, & meurdre, que la quéftion 
luy fut adiugee, dont elle appella, & fue 
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& ptononcé aufdites parties, à leurs pet- 
fonnes garnies de confeil : dont ledie 
complaignant a appellé leteliour. 
minellel'acufé n’eft ab- 
fouz, finon pourle regard de partie clut- 
Le fuyuant le vu. xx. 11]. article des der- 
nieres Ordonnances du Roy Françoys: 
car fipat apres nouueaux tefmoings ve- 
noyent, ouque le delit fuft cogneu, lon 
ne différeroit pour le regard de l'inte- 
reft du Roy, & chofe publique, à conti 
auer La procedure precedente. Etiaçoit 
ue féatence en fuft ia 1nteruenue , cela 


n'empefcheroit que iuftice ne fait faite, | àlhc 
| 6ores yuide, 


du delit commis pat l'acufé , toutesfois 


ne profiteroit au complaignant, pourle | 
secouurement de fes defpens,dommages | 





hdite fentence Confirmee par arret, & 
exccurec:toutesfois eftant en torture, ne 
confeffa rien à fon preiudicé | & furcer 
les parties receuës en proces ordinaire, 
qui fut inftruit. Er combien queles 4c- 


Cufaiturs ne fiflent plus ample preûue, 


que ce qui auoit efté fait au proces cri- 
mine, ce neantmoins fur deboutec de à 
reparation ; defpens, dommages, &inte. 
refts, parelle requis , & lefdirs accufa- 
teurs abfouz. Erelle condamnee és def= 
pens.telz que deraifon : donr'elle ap 
pella à la coutt , lequel appel 'eftén- 





























468  Desproces criminelz,&c. 


Des proces criminel faits par les inges. | 


Jubalternes. 


Cc H À P. X VI. 
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par les iuges fubalrernes & 
 autresiufticiers nonRoyaux, 
fe doiuent faire pat lefditsiu- 


gestoutainfi & en la forme & maniere 


qu'il a efté cy deflus monftré des iuges 
Royaux. Et ne, doiuent. les, procu- 
reurs des. feisneuries defdites iuftices, 
ignorer , qua chacune fois quileft dit 


que lés interrogatoites &proccdures CIE 4 
minelles feront communiquées aux 9en5 # 
du Roy , femblablement leur doiuent | 


eftre communiquees. Et ce fufife quant à 
prefent. SR: 


: , \ . | } 0 
Des adiournemens à troës briefs 1owrs, 


® &non capitaux, qui fefont 





, y Es proces criminelzcapitaux | 
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banniffemens cr ingemens par con | 


tumace, 
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prefent: de forte que les iu- 
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’Ay. cy dcilus gardé l'ordre 
de la procedure criminelle | 
qui fe fair quant l'acufé ef | 


& grefhers ne peuucnt | 
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__ Desadiournemens & c. 469. 
faillir aux fotmalicez. Maispourceqnen- 
moa premier Lure imprimé,auois obmis 
à parler des banniffemés& fentéces dou- 
nees cocre les contumax:l'ay voulu repa- 
rerl'ebmiflion,& en traiter briefuement, 

Doncques quand celuy qui eftoutragé 
a fait fa plainte , & fair proceder parin- 


formation, & que fur icelle luy a.efté de- 


creté cômiffionde prinfe decorps , ainfi 
qu'aplaineit declarées deux , trois , & 
quâtriefme chapitres de ce premier hure 
des mAtieres cruminelles, il prefente ladi- 
te commiflhou au fergent , qui fait dili- 
gente d'aprchender l'accafc. Etsilnele 
treuue l'aiournera à trois briefs certains, 
& comperansiouts, ‘parlant à [a femme, 
enfans , feruiteuts, ou autres domefti- 


ques, finon aux voifins , & parla forme 


que nous auons monftres au prémier 
chapitre du premier liure des marieres 
ciuiles.Et fe fonteelz aioutuemens, felon 
* k « ; , : 
les couftumes anciennes vfances des 
prouinces. Quant à celle de ce bailisos 
elle eft telle. | 
Supofons que le ferreut commence à 
P q Z 
faire fonc .exploitle luudy , 1Ldonne af- 
figaation pour le premier d2 trois briefz 
jours , au vendredy enfuyuanr, Pourle 
fecond au mardy énlusuant ledit our de 
GE 



































470 Des adioutnemens 


vendredy, & pourletiersaufamedyen: | 


fuyuant qui font toufiours trois ours 
francz entre chacune afienation. Mais 
fi la partie acufee eft derneurant en lieu 
Joinotain, y faut auoir regard & confide- 
ration, & donner lés afignations felon 


k D 

que les diftances & qualité des parries 
Je requierent : puis fait ledit fergent fon 
exploit faiñe , annotation defcription, 
& inuentaire de biens fans rien depla- 
cer, & y cftablir commiffaires. | 

_ Et fi l'aiouraé ne compare à aucune 
defdites aflignations , fera à chacuue d'i- 
celles prins defaut, & à la derniere leiuge 
donne huitaine de fuperabôdant,laquel- 
le paflee , les deffaux font deliurez au 
complaignant , & eft par vertu d'iceux 
ordonné que ledic acufé fera aiourné à 
bannifflement de la ville fauxbours pre- 


uofté bailliage pour foy venir purger 


& fauuer fi faire le peulr & doit desexces - 


& bleffeures qu'on luy impofeauoir fai- 
tes au complaignant,refpôdreaudit pro- 
cureur du Roy, a telles fins demandes re- 
queftes & conclufions,qu'il voudra pour 
raifon de ce contre luy prédre eflirepro- 
ofer & requerir, & audit complaignant 
a fin civile feulement, & en outre proces 
der comme de raifon. THE SET 














à trois briefz iours A47£ 
Selon leftil du chaftellet d'Orleans,a- 


want que le banniflement fe puiffe faire, 


eftneceffaire de faire les aiournemens & 
proclamations, par trois huitaines, trois 
quinzaines, YNe quarantaine, & vne hui 
taine d'abondant : mais à fin que le fer- 
gent puifle plus feurement faire fon ex- 
plois,ieluy en donneray le formulaire. 


Forme de l'exploit de banmifement. 


An milcing cens, & c. Le vendredy 
premier iourde Juin A.moyE.F. 
fersent Royal es bailliage & preuofté 
d'Orleans & crieur des bans,criz & pro- 
clamations faits audic lieu. Dela partie 
de monfeur leærocureur du Roy audit 
bailliage & de B. m'ont efté prefentees 
lettres de comiflion decernees par mon- 
fieur le preuoñt, & c.pout aiournér à ban- 
nifflement:defquelles lettresla teneur en- 
fuyt. lan Demareau doéteur es droits, fei- 
gncur de Puilly, preuoft, & c. au premuer 
fergent,&c.ainh figné, &c.merequerant 
ledit B. executer lefdirs lettres : felon 
leur forme & teneur. À quoy obtempe- 
sant le Samedy fecond'iour dudit moys 
de Iuin, appelléauec moy D. bucyne & 
trompette iuté de ladite ville , mefuis 
| Gg ii Mie 


















Fe … Des aioutnemens 
tran{porté deuant leloois de ; 
ES gis de la preuofté 
an LCY , & es autres lieux & carre: 
fours d'icelle ville, efquelz on à accouftu 
mé de faire cris, publications, & procla- 
: 
Mations, Er caacan defquelz lieux apres 
le fon deladitetiompette , & enla pre- 


fence de grand nombre de peupleiilec À 


audit fou affemblee, i'ay à haute voix 
& cry public , faitleéture mot aptes au- 


Le ; 
tre defdites lettres de commifion, & en 


vertu d'icelles pour premier , cry & pre- 
micre huitaine, aiourné à bannifement 
de ladite ville , fauxbours & banlieuë le- 
dit C. pour foy venir purger & fauuer 
fairele peult & doit, des excez & bleflu- 
res qu on luy impofe auoir faites audit B: 
& furcé refpondre audit procureur du 
Roy atelles fins demandes , requeftes, & 
conclufons , qu'il voudra pour raifon de 
ce contre luy prendreeflire , propofer & 
requerir. Etaceluy B. complaionärà fin 
ciuille tant feulement, &en outre proce- 
der comme deraifon. Duquel aiourñe- 
ment ay en chacan defdirs lieux & carre- 
fours , ilfé vn briefataché au pofteau 
dvne telle maifon lieu plasaparant, & à 
la porte dela grand (alle dudirchaftelers 
Je tout fait es prefences decelz. Erle Sa 
medy ncuficfmeiour dudismoys de Tuin 
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àtroisbriefz touts | 473 
ms fuis auffi auec ledir D. bucyne , &c 
trompëtte Auf , tranfporté efdirs lieux 
& carrefours , elquelzapresle fon dela 
trompette & aff:mbice de ptuple, ay à 
hauce voix, & cry publictair fembiable 
lecture decommiflion , & aiournement 
à banniffement , pour fecond cry & fe- 
conde huytaine , à lencontre dudit T, 
pour venir refpondre , & fe purgercom- 
me deflus , & en ay femblablemenclaif- 
fé & araché les briefz & billerzes pre- 
fence de telz cefmoings. Étpourletiers 
cry , & tierce huytainele Samedy xv}. 
iour dudit moys , ay auec ledit tromi- 
petteiuré , fait femblable cry , leéture 
Sc aiournement à banniffiement ; & en 
ay fait les billetz &atachez , ainfi que 
defus es prefences de aelz. Le premier 
jour de fuillet enfuyuant pourle qua- 
triefme cry , & premiere quinzaine, Me 
fuis dé rechef cranfporté efditz lieux 8 
carrefours, en chacun defquelz ay apres 
le fon de ladite crompetté fait fembla- 
ble cry lecture & aiournement à bannif- 
 fément que les precedens, & en 2y laité 
& ataché les briefs , & billetz de moy 
fignez es prefences de telz. Pour le cin- 
uicfiné cry & feconde quinzaine le hui- 
uicfme iour dudit moys de kuilier audit 
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474 Des atournemens 
an,auec ledit D.trompette, me fuis fem- 
Dlablement tranfporté cfdits lieux & 
carrefours : efquelz ay fait telz criz &c 
lcture aioürnement , & billetz queles 
precedans cs prefences de telz. Erle 
quinziefme iout dudit moys pour fixief- 
mecry , & tierce quinzaine ( ay apresle 
fon de ladite trompette) fait efdirz lieux 
& carrefours, telz & femblables cri, 
proclamations , leéture de commiflion 
-& aiournemens à banniffemenr que def- 
fus, dontay haiffélesbriefz , & araches, 
es prefences de telz, Et le vingt, qua- 
tricfme iour d'Aouft auditan, pour fe- 
pticfme cry, & la quarantaine acouftu- 
mee : me fuis de recheftranfporté auec 
ledit : D. trompette iuré efdirz Heux &c 


“carrefours, Et en chacun d'iceux apresle- 


dit fon de trompette, ay à haute voix & 
cry publie fait les leéture & aiourne- 


ment à bannifflement que deflus , & de 


celaiflé & ataché billétz en prefence de 
telz. Etle Samedy enfuyuant premier 
iour de Septembre pourle dernier cry &c 
huitaine d'abondant, me fuis tranfporté 
aucc ledit trompette iuréefdirs lieux &c 
carréfours:Efquelz ay fait de rechef fem- 


“blable cry , lecture & aiournemtnt El 
‘“banniflement queles precedans , & en ay 
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éfdits carrefours laïffé billetz. Eràf 
| que ledit proclamé n'en peuft pretendre 


caufe d'isnorance , aÿ ataché a ladite 
grand porte dudit chafteller) copie enrie- 
re defditeslettrés decommifhion , & de 


ce prelent mon exploit que ie certifie à 


tous qu'il apartiendra cftre vray &auoit 
efté parfait es prefences de telz: 

- L'exploit fair , ainfi que dit eft: &ra- - 
porté par deucrs le iuge il procedera À. 
l'inftrudtion du proces, en l'abfence de 
l'acufé iufques à fentence difinitive’in- 
clufiuement : mais pource qu'au dixief- 
me chapitre de ce liurezuons traité de 
la forme de recoller tefmoings contre 
les contumax , n'enferacy endroit d'a- 
mantage touché : car la refte fe peult fa- 


” cilement entendre par la procedure fai- 


te contre le delinquant , quia efté pri- 
fonnier. : | 

En pilufeurs lieux de ceRoyaume ne 
font gardecs fi grâdes folémitez es aiout- 
nemens à baaniffement, & à la verité il ÿ 
a trop de prolirité : mais on fe contente 


des trois defaux deutment verifiez , re- 


quis donnez,&obtenuz aux affgnations 
bailles aux trois briefzionis, & à peine 
‘de banniffement comme n'agueres eft a- 
uenu d’vn proces iugé par monfeur le 
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476 Des adiournemens 


Preuoft de l'hoftel du Roy, en.la châbre. 


du confail, am chafteler de Paris,comme 


Commillure à ce deputé par lettres pa- 
tentes dudit feigneur, Entre aucuns gen- 
tils-hommes du pays de Gaftinois, pour 
raifon de pluficurs excez & cruautez que 
le fils de l'on abfent & fugitif , pour ce 
Cas, auoir fait & commis, en la perfonne 
du fils de l'autre : au contempt, des hon- 
neurs & preeminences del'Eglile, &aue 
tres differens ; & rancunes auciennes, 
quils auoyent : auquel proces les peré 
& méredu dehnquant, fe feroient tron- 
vez grandement chargez: & eux prilon- 
niers, auroir leurs proces efté fait & iugé 
par fentence quienfuyts 


Entre LA, d..efcuer fecgneur de tel 
ben, Lid. fon fil demandeur 
em Cas d'exces 7° ports d'armes, le 
| Procureur du Roy joint aucc eux. 
d'unepaït. 


Et. A. auffs éfcuyer Jesgneur de tel 


Les, cg" Damoifelle 1. fa femme 
des prifonniers : pere € mere de R: 
"eur fx adiourne à troë brief re 


Hours, CT deffailans d'antre parts 
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de le proces criminel parnous fait 


à la requefte defditz demandeurs, le 
procureur du Roy I0int auec EUX , aten: 
contre defditz prifonniers,,& de leur dit 
fils défaillant , charges & informations 
faires , tant par télbailly ou fon lieute- 
mant que de noftre Ordonnance, interto- 
gatoires de confeffions defditz prifon- 


niers ; recollemens & confrontations de 


tefmoings à eux faits, exploits de tel fer- 
gent Royal audit bailliage, portäs aiout- 
nement à trois briéfz iours à l'encontre 
dudit defaillant : lesactes de ladire pre- 
uofté portans léfditz defaux,conclufions 
depaïtie ciuile, & du procureur du Roy, 
auquel le tout acfté communiqué : ref- 
ponce x icelles baïllees par‘lefditz pri- 
fonnicrs;raports des barbiers qui ontveu 
& vifice ledit L. déslettres decommif- 
fon à uoûs adreffantes du teliour ; f1- 
gnees par le Roy enfonconfeil Bayard, 
& feclices en fimple queué de ciretau- 
ne eo far ceconfeil aux fouzfignez ; & 
tout confideré, il fera dit quelefdits de- 
faux font bien 8 deléménr prins 8 veri- 
Gez obrenuz'&'entrerénuz,l(elon les vs8c 
{til de ladite preuofté de l'hoftel ; pourle 
profit defquelz nous aubns declaré ledit 
IR Contumacé & fufilimment araintéc 











478 Desaiournemens : 
conuaincu.de l'exces par luy commisen 
la perfonne dudit L,& aurres cas men- 
tionncez pat (on proces: pour reparation 
defquelz,nous auons condamné & con- 
dannons iccluy R. à.eftre decapiré en 
telle ville farefte mile & afichee au bout 
d'ence lance far la principale porte dela- 
dite ville , & fon corps mis.en quatre 
quartiers & chacun d'iceux apo (éàl'vne 
des portes ,,€h cas que piins & apre- 
hendé puiceftre: finon par figure Et de- 
clarens tous fes biens aquis _ confif- 
quez à quiilapartiendraes pays ou co n- 
fifcation 4 lieu : (ur lefquelz fera prealla- 
blemenr prinfe la fomme de deux mil lie 
ures parilis. Dour les douze cens Jedir 
A. D. pere du bleiTé fera tenu conuértir 
& emploier dans-vu moys apres lare- 
ceprion de la fomme, en rente pour fon 


-dit filz, qui lay-fera perperuelle à Iuy & 


auxfiens. Erlerefte d'icelle qui font vu, 


-cens liurés parifis. Nous ordonnonseftre 


emploiee àfanoutriture ; medicamens 
& alimens. Et pour l'execution de ce 
prefentiugement eft ledit AR. pere con- 
damné reprefenter & rendre à iuftice 

ledit R. fon fils dedans fix femaines, & ù 
faute de ce faire à payer ladite fomme de 
ÿ. mil liures parifis, à emploier comme 
















“enuersiceluy complaignant pere; 







à trois briefs iours 47.9 
deffas. Er neantmoins pourles exces & 
portz d'aranes faits par iceluy À. R. & fa- 
dite femme acompagnez de gensincon- 
gneuz , traufport & arrachement d'vn 


0 


fe vouloit mettrekedit complaignant, & 
pour autres exces dont mention eft faite 
audit proces, lesauonsauflicondamnez 
co la 
fomme de c:liures parifis,& en cinquante 
hiures parifis cnuers le Roy & encores er 
autres Lliures , qui feront employees a la 
fabrique de ladite € life,en laquelle ledit 
banc fera mis êc mA , au lieu ou il 
cftoir,aux defpens dudit A.R.Ecf auons 
outre condamné,é& condamnonslefdits 
prifonniers es defpens dudit prôces telz 
que de raïfon la taxation d'iceux à nous 
referuee par noftre fentenceiugement ë£ 
adroit.Ainffigné Genton. 

Combien que par telles fentences, les 
contumax foyent condamnez , fi eftce 
qu'il peuuér obtenir lettres royaux: par 
Jelfquelles lefdirz defaux,& fentence font 
mis auneant,& l'acuférecu à comparoir 
& efter à droit,tout ainf qu'il eut fait où 
peu faire au parauant iCcux defaux,enre- 
fondant les defpens interuenuz pat le: 
moyen defdits cont uniaces, Ers'il y auoit 


Banceftanrent Eglife de cel lieu, auquel 






































4%0 a trois bricfsiours. 
arre{t confiimatif de ladite fentence , le 
femblablépeult eftre fait nonobftanr le- 


ditaircit quant àia prefeutation & prè- 


! E 
cedure contre leditcontumax,toutesfois 


Jedit arreft fera ce pendantexecutépoar 


Je regard de parte ciuileen baillant cau- 
tion:& pour l'intereft du Roy fera parle( 
dites lettres mandé fuperfeder deladire 
execution mais proceder à l'ebcontre du 
* delinquañrainf que lamatiere {e rrou- 
_uera difpolée. Et de ceaamplement 
* eftévraité par monfeut Imbert 
‘en fon-tiers liure auquel 
terenuoye, 


Fin d# fo ff fre (# a dernier lsure des 
4 procedures criminelles 





| collige ce qui eft pat articles efparts,efcrit 


_ déle@tableitoutesfois de grande cure, di- 


quel eftat.(à ceux qui gouft y veulét pré= 



















EXHORTATION AVX 
+. ddolefcens. 


& ’Eft bienraifon beneuolesle- 
Le 


: éteurs qu'après auoir rendu 
NS e\ A 
NES; 














‘deuant vos reucrences partie 
“dece qu'ay en mon adolef- 
cence veu & mis par ordre, 1e 






és Ordonnances Royaux concernans l'e- 
far & office des Grefhers : l'exercice du- 





dre (eft recreatif, plaifant, falutifere , & 
lisence & folicitude : maisbien heureux 
eftle trauail, qui à grahde-éc notable lou- 
engel'homine conduir. 214 b 

Afpirez vous en vos ieuneffes, eftre du: 
nombre déceux qui par l'atricle lux. des 
Ordonnanes premieres du Roy Loys 
xij. font reçeus es offices de cO- 

h 








432 | Exortation | 

me bien famez : c'eft à dire qui ont bien 
commancé à viure&ont efpoir de mieux 
faire, & de croire bon confeil. Car qui te- 
Mmerairement commance, miferablement 
fiaift, & qui bon confeil defprife du tout 
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| vingtneufieme articles defdites Ordon- 
| nances , foit bon & fidelle , & furiceluy 
les deliurez fans delay aux partis ce re- 
gerans. SAM SE 





pauure deuient 

Er par leconcraire tout efprit qui bien 
comauce,amaritude oc retient, & mieux 
entend par bon conféil finir: car par ice- 


Iuy confeil font enla perfonne iuftice,li- 


beralité & force de cograge qui font les 
vertus conferuatrices de tous e{tats. 


L'vn defquels qui eftceftuy tasrnoble 


officc-de pratique, vousfoit fi affeêté que 


ploftoit cel office laiflez qu'il vouslaifle: … 


& que tant n'eflongnez voz pen fees dela 
aroitevoye, que bien ne {çachez. difcer- 
ner la lumiere des tencbres & vous gar- 
dez d'eftre tachezde quelque maculeque 
ce foit:car àtacheincarnee le fauon ne fuf 


fift. | 


Mais par tels moyens exercez vosla- 
beurs en bien fincerement & clairement 


viuât,que non moins de la fufpition que 
de la coulpe & effets foyez toufouts alie 
nez & gardez, Ra 
Voftre regiftre d'appointemens , & 
autres actes ludiciaires declaxez au ceoc 


” TIRE TORRES UE EE 


| de cucur qui foit en-nous. 


Saufles actes dont feroit appel, proces 


| verbaux , ou autres befongnes de confe- 


quence, que pluftoft n'ayez confciloule 
confeil feroit requis de voftreiuge , du 


| es le grefñer eft l'ame, en luy fe fie, & 


ut luy repofe fon bien & honneut lequel 


| honneur conduit fous la prouidence di- 
| uineeftle feul bien en cemonde: auquel 
|toutesfois confidereznoftreaage prefent 
eftre grandement perilleux , & roufiours 


infidie &efclaire , quelque hautepurité 


« 


Des clercs ou commispout figneren. 


_voftre abfence pat l'article cént trente 


defdires Ordonnances eftes refponfa- 
bles.Soy ent doncques parvous cogneuz:- 
car il n'eft fi clair voyant quide uraiftre 
domeftique garder fe puifle : partant 


 foyez de leur preud'hommie & expe- 


tience affeurez : car a perfonnés per- 
fides , feruiles , & manuaifes l'on ne 


| doit aucun office ne fecrer cominet- 


CRE: - 
A la reception desproduétions foyezs 
HAE IE RS 
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loigneuxayäs l'œil furles perfonnes qui | 


les vous deliureront : & dans trois iours 
les mettez es mains de vos luges: car par 


article nonantefixiefme d'icelles Oïdon- | 


nances y eftescenus. 


Le fallaire que prenderezdefdits apoin< | 
temens & autres procedures foicraifon- | 


nable , & fuyuant le Ixviij.article efcric 
fous le fein de chacune piece qui fera par 
vous deliuré. 

Et aux fentences pronôcer retenezles. 
facs.& pieces ( car par les cj.cij.articles en 
cftes chargez } pour faire & minuter les 


fentences & icelles deliurer à raifon de, 


xvi,{ols pour peau de parchemin, raifon- 
nablement efcrice, dont vouscétenterez 
- fans vfer d'exaction, foit pour fuperfuiré 


delangage en la minute, ne autrement, & 


bien vous en trouuerez:cartrefdeuorant 
&. ardant eftle defir de la prédominante 


auarice; qui pour copiofité d’or & dargéc. | 


jamais n'eft-raflafec, 
… Voftrefrequentation foit auecles gens. 
de voftreeftat non notez d’infamic:çar à 


milerables eft fouuerain refugevoir les: | 


| 


raie femblables. pafion oppref- 

CZ. | ; | 
Mais en confiderant parvous que feli- 

ce & bicn-heureux fera celuy auquel opi 


Re _ 





| 
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nion mauuaife n'aura 1amais efté impu- 
| tee:mais la bonne vieeftéamye:frequen- 
‘terez les bons & en eux trouuerez vet- 
tueux confeil. MAN Fire 


Ecala fin congnotïtrez & fentirez que 
nature de meilleure chofe ne pouuoit 


l'homme douer que de liberté : qui s'4- 


quiert par iufte confcience qui 1amais t- 


| meurne reçois: mais plus prompte vou- 


dra coufours cftre à heureafement mou- 
rir que de triftement & ignominieufe- 
ment viure. 

Les fecrets tant des proces ciilsque 


:cfiminels demeurent en vous. Etfiaucun 


nesfois par gens fimulez eftes requis din 
ruftice : comme de reueler ou communi- 


‘quer les fecretz confidérez la fin & con- 


“équence qui en pourtoit aduenir, & ia- 
mais pour quelque chofe qué cefoit ny 

‘condefcédez: car ce n’eft office d'homme 
gentil, pour cupidité s’efloigner de vet- 
tu. 

Auf à la verité les operations doy- 
uent eftre conuenantes aux euuricrs:au- 
trement deshonneftenicieur condition:&c 
bien miferables & infelices fonttelsre- 
querans:par lefquelz vices font pour ver- 
tus cftimez. 

“as Hh if 
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propre condirion,priuez, 


Doncques la droite & meilleure voye | 
cft de fe reduire à bien & heureufement À 


Et encores plus ceux auxquels pout vn | 
peticappetitoulucratiue , la fame & re- |: 
nommée eft denigree &abolie, & par | 
leur coulpe font de leur liberté, & à eux | 


viure es etats de pratique, efquels ferez | 


prepofez:& delaïiferles trebufchans ape- 


tits [a fin defquels cft roufiours malheu- 


reufe : pour ce que chacune chofe doit 
tendre a Ja vie bien-heureufe. 


A laquelle toutesfois ne veulent afpi- | 


rer Les fimulateurs & difimulateurs,en la 


fourure defquels la loy meurt & eft im- | 


poflible que quant en l’eftude de mauuai 
ftié & fimulation contiauellement font 
occupez,ils puuflent péfer ne ouurer cho- 
{ce honnoree, 

Vray eft qu'apres les auoir aucunesfois 
frequentez, & prins auis fur leurs façons 


de faire & maniere de viure:lon cognoift { 


fouuent que ce quieft en eux fimulé auec | 
l'abit , fe defcouure par l'effet contraire | 


qui fe rreuue vergoigneux. 
Il n'eft ia befoin cy endroit expofer 


les ci. article des Ordonnances du Roy | 


Charles vij. lxxxv, xcj. & xeviij. articles 


1 
Em É 
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des Ordonnances du Roy Charles viij. 
XCV.XCIX,CV.CXC.X1J.CXV.& cxvij.articles 
des Ordonnances du Roy loys x]. pour- 


. Ê 4 # 
ce quederous lefdits articlesaefté parlé 


aux deux liures des matieres criminelles, 
& autres : auxquelles, pour l'iutelhigen- 


ce defdites articles , pourrez auor re- 


cours. | Foi 
Et fi quelques autres reftoient pour 
voftreinftruéti6;les trouuerez en noftre 
œuure que prendrez peine lire aulong 
fans perdre temps. . | 
Car notez que toutes chofes perdues 
recouurer & reftituer {e peuuent finon 
le temps paffé & que l'art, & fciéce cueil- 
lie en ieuneffe eft par la vielleffe fi bien 


digeree 8 receut, que la felicité dicel- 


le excede & vainc toutes les rribula- 
tions qu'à l'homme pourroyent furue- 
nir. | 
Finablement (le@teurs beneuoles) fi ie 
p'ay fufffamment befongné pour voftre 
inftruction en la pratique, ilvous plaira 
excufer la ieunefle: & auoir recours pout 
les chofes qui fout ncceffaires à la vie du 
ieune homme ou adelefcenr à lalcéture 
Fi h iv 
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488 Exortation aux adelefcens. 
de deux liures par moy n'agueres compo 
fez,intitulez les fleurs oderiferantes, que 
lay cueillies es platfansiardinsdes deli- 
ces fructueux. Efperant toufiours faire 
mieux, Dicuaydant , queieprie voftre 
iuuenil gouuernement,geftes, contenan- 
ces & actes eftre roufiours à fon feruice 
& en toute humilité fondez:Car 


© L'humbleattendmienx, 


Fin del'exortation des adolefcens. | 
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MÉ'LIVRE DE"EA 
PROCEDVRE CIVILE SE- 
lon lecommun ftil de France, & 
ordonnances royaux,pour l'in- 
ftruétion des Grefhers. 


Des proces des vacabons. 
CCHAP L 

A vie ( par trop peruerfe &c 

mal-heureufe) des vacasons, 


François, donnees à Lyon le xxv.iour de 
Septembre l'an mil cinq cens vingt trois. 

Par lefquelies tous icfdits vacabons 
‘auenturiers,pillards,opprimeurs & men- 
geuts du pauute peuple, leurs Gapitat 
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490 Des proces 
nes, lieutenans, port'en (cignes, fergens de 
bandes, & autres qui les menent & con- 
duifenr, fout declarez ennemis du Rey & 
delachofe publique de ce Royaume,def- 
fiez & abandonnez à toutes perfo- 
nes. 

Et petmis à chacun fans crainte & dou 
te & punition de Tuftice, ne qu'il foit be- 
foing d'en leuer n'impettter remiflion,de 

les detrouifer, tuer, faccager , tailler & 
Mméttre en piéces, quandils feront trou- 
UeZz pillants,mengeans far le bon hemme 
fayuans & accompagnans ceux quiferôr, 
Ou auront fait ledit pillage. 

Et à celuy ou ceux quiles auront def- 
faitz taillez & misen pieces , eft donné 
(fans ce qu'il foit befoins den leuer au- 
un don où defcharge) la côfifcation def 
dits auanturiers, 1: 

Et fiagcuns diceux {e retirent en feurs 


 Mmaifons où domiciiles ou autrement fo- 


ycuc prins & misen luftice on prucede- 
ra Contre eux par prompte, brieue,roide 
& rigoureufe iuftice &-punition. 

Sera aufli parles feigneurs & iufticiers 
du lieu ou ils feront apprehendez ( tous 
lefquels quand à ce, la qualité d'auentu- 


“Hers viuans für le pauure peuple proue 


uce, & fans auoir regard s'ils font domi- 
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ciliez ou non, fout creez Preuoftz.des 
Mareichaux(procedé côvre lefdits auan- 
turiers, à punition corporelle) & capita- 
le , & ce nonobftant oppoñious ou ap- 
pellarions quelsconques, pour lefquelles 
ne deir eftre differé, | 

Er fi aucuns defditsauanturiers,fe trou- 
uent qui ayenc vié des inhumanitez & 
cruautez declarees efdites lettres , ou 
d'execrables blafphemes , foyent punis 
par iuftice , de velle & femblablepeine, 
qu'ils auront fait porter & fouffnir aux 
autres , ou qu'ils foyent punis d'autre 
grieue extraordinaire & rigoureufe peis 


“ne,exemplaire à la difcrerion de iuftice. 


Lefquels blafphemateurs execrables, 
auant que fouffrir mort,auront de la gor 
ge (auec vn fer chaut ) la langue uiree, & 
coupee par le deffous. Et ce fait pendus 
& atachez au gibet,ou porence,& eftran- 
glez felon leurs demerites. 

Et aufi prohibé fur les peines de 
mort , & cofifcation que deflus :-denon 
fonnerletabourin en ville |, bourg ,ou 
village de ce Royaame: & de non leuer, 
faire leuer,n'amaffer gens, fans auoir let- 
tres patentes , fignees & feelees du feel 
du Roy:adreffans à vn gouuerneur,Bail- 
ly ou Senefchal: | 












492 Des proces 

Et eff comandé aufdits souuerneurs, 
baillifz, & fenefchaux, &à chacun d'eux, 
quesilsen trouvent aucun és fins& limi- 
tes de leurfdits baillages | fenefchauf- 
fees &iurifdiétion,enfraignäs,tranforef- 


fans,ou contreuenans ladite ordonnau-. 


ce queincontinent & fans delay , 11z fe 
“faififlent de fa perfonne.Etle(ditz fon de 
tabourin,& afemblee de gens faite, fans 
permiflion prouuez & verifiez | proce- 
denta léxecution de ladite peine de con- 
fifcation de corps & de biens, nonobftant 
oppofitions ou appellations quelscon- 
ques. Par autres lertresen forme d'edit, 
donné à Paris, au moyÿs de Ianuier, l’an 
ul mg censtrentequatre , eftmandé 
aux cours fouuerainés & autres [uges de 
ce Royaume, puniries delinquans dela 


qualité deflufditz, de grieue & riooureu- 


fepeine , C'eft à fcauoir que les brasleur 
Lerôt brifez& rompuz,és deux endroirz, 
auecles reins ,iambes, & cuiffes, & mis 
fur vne roué , haute enleuce , le vifage 
vers le ciel pour ÿ demourer viuans, tant 
qu'il plaita à Dice( fans toutesfois qu'ilz 
ayentfecours;,nayde,ce quieftinterdit 
à toutes perfonnes }.& mortz iufques à 
ce queparinfrice en forr ordonné, Celle 
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des vacabons 493. 
France: Mais combien qu'à la feule men- 
tion de telle cruelle peine, l'homme deuft 
fremir & eftre efpouuenté:toutesfois ces. 
malheureux paillards , dediez au feruice 
du diäble, ne delaiflenc à faire leurs exa- 
ions & autres pechez execrables, dont 
nous parlerons cy apres car ceux le fça- 
uent, qui demourenc aux villes, & lieux 
prochains, villages ou font anenues les: 
exemples, pout enauoit compafhon. 
Encores par autres lettres parentes dur: 
dit feigneur donnees à Paris, le xxv.iour 
de Lanuier, l'an mil cinq cens trente fix, 
eft mandé, commandé, & enioinét aux 
Preuoftz & Lieutenans des Marefchaux: 
de France , procederen diligence contre. 
tous gens de guerre, de cheual & de pied; 
cant des Ordonnances que: autres vaca- 
bons & domiciliez, tout ainfi que contre 
les ennemis du Roy , rebelles & defo” 
beiffans, qui par informations faites , ou. 
à faire feront trouuez chargez & coul-; 
pables d'auoir opprimélepeuple , tenu: 
lechamps , pillé & robbéleurhofte, for- 
cé & violé femmes & filles, meurdry les 
paflans,allans & Vienans. 2 in 
Et pour les-apprehender & executer 
les Ordonnances_& decretz de iuftice, : 
ou en flagrand deliét, conuoquant &c ap: 





















































494 Des proces 
pellentiantlesvafleaux,nobles,qu’autres 
gens, plebees, laboureurs., roruriers & 
communautez , à tocfain., à cry public, 
ou autrement, ca tel & fi grand nombre, 
que la force & auétosité en demeure, 
lefdits deliquans prins & punis des cri- 
mes & delitz, par eux commis, tenansles 
champs , & oprimans le pauure peuple, 
foic qu'ilsayent domiciles, ou fe fuflent 
retirez en iceux , ouquilsen fuffent er 
rans & vacabons. | 
Et fi en procedant deuement efdires 
prinfes & captions , aucuns defdits de- 
linquanseftoyentblecez , tuez, oucc- 
cis , n'en fera aucune chofe imputee auf- 
dits Preuoftz, n'a ceux quiles accompa- 
gueront. | 
- Pourront aufli lefdits Preuoftz des 
Marefchaux, ouleurs Lieutenans,prédre 
cognoiflance des autres cas & crimes, 
que les deffafdits pourroyent (outre lef- 


dits crimes ) auoir faits & commis , & 


proceder à la punition & reparation tel- 
le qu'ilappartiendra, le routnonobftant 
opofitions ou apellations quelscoques, 
faites ou a faire,releuees où a releuer. 
Pour lefquelles ne doit aucunement 
cftre differé de procéder és prinfes de 
corps,adiournemens à crois briefs iours, 
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fur peine de bäniffemenr, & conffcarion 
de corps & de biens , & perfection des 
proces , fentences ,interlocutoires , de 


torture, diffinitiues de peine, du dernier . 


fupplice & autres, executions d'icelles, 
En appellant toutesfois à donner lef- 
dites fentences de torture & difinitiue, 
quatres notables perfonnages , gens de 
fçauoir & confeïl, officiers du Roy, ou 
autres leurs Lieutenans plus prochains, 
Ou ils auront lefdies prifonniers & de- 
linquans, ou autres lieux cémodes qu'ils 
verront efltre pour proceder à la confe- 
étion des proces & iugemens d'iceux. 


 Aufquels cfciers & confeil ; ainfi ap_ 


Î : » . x 
peilez cftemioinct y vaquer & entendre. 
diligemment , fur peine de fufpention & 
privation de leurs eftats , & en ce fai- 


fant,.lefdits Preuoftz des Marefchaux, 
leurs Lieutenass, & gens de confeil, fonc 
defchargez defdites fentences, iugemens 
8 exCCUtIONs, LEUN SE ve 

_ Éc descas & crimes , dontilsauronr 
pris coonoiffance,prôcedé ,iugé, & Cxc- 


cuté, par la maniere deffafdire, en eftin- 
terdit & defcndu toute ivrifdi@æi6 & co- 


gnoiffance aux cours de Pailemens, Bail. 


_hfz,Senefchaux,& autres IugcsRoyaux. 


mer d'auantage par autres lectres pa- 



























496 Des proces 


tentes du Roy noftredicfeigneur, dou- 


nees à Fere en T'ardenois le xxxv].iour de 
May, mil cinq cens xxxvij.font aufli lef- 


dits pillards , tenansles champs oppri- 
mans le peuple, delaiïffez & abandonnez, 


poureftre ofenduz, rompuz, departiz, 


tuez &occis, comte rebelles &enne- 


mis du Roy , & de i1 chofe publique, 


ce obtenit pardon ne remiffion. 

Et de ceux qui feront apprehédez foit 
qu'ils foyent domiciliez ouvacabons,qui 
tiendront ou auront tenu les chäps,piilé, 
rauy , ruiné & oprimé le pauute, peu- 
ple, combien qu'ilz fe fuffent retirezen 
leurs maifons , eft ordonné qu'il en fera 


faite fi grieue punition & réparation que 
‘ce fera exemplé à cous autres. | 


En appellant comme deffus a eff dit 
par lefdits Iuges Royaux, & Preuoftz 
des Marefchaux, quatre bons perfonna- 
gesgens de confeil, qui enfeiguctontle 
COR LODÉMRRC. <) LA me RS 

Lefquelles lectres patentes futent fai- 
tes 8 expediees,pour lés grandes cruau- 
tez & inhumanitez, pilleries,larrecins &c 
meurdres, violemens de femmes, en pre- 
fence deleurs maryz,defilles, en prefen- 
ce deleurs pere & mere, & plufeuts au- 

tres 





1 


| 
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tres grands & abhominables cas, exces, 


crimes & pefchez , efquelz lesannees mil 


|. cinq ces trére fix, & trente fept,s'eftoyent 


precipitez fept où huit cens hommes, que 


| conduifoit vn tiran appellé Barbefolle, 


de fon premier meftier charreftier & de- 


| puis faux faunier, frequentant le Rhin, de 


la tiuiere de Loire, & le pays dePinfais, 


fans ce qu'ilfoit befoin, pour raifon de {qui furdepuis (ainfi que l'on dit) parvn 


fien co répt | 
mperetué pres Toieny. 


Eftoyenr auf coduteurs auecluy vh. 


autre nômré la Lune que lon dit eftre des 
environs de noftre Dame d'Ambrun, & 
vnautrenommé le capitaine Narquin, 


4 natifde Picardie, qui en la ville de Lotriz 


l 


| ( 


( 
| 


I 
Î 


futexecutéà morr & miseñpieces , tant 
pour auoir fans commiflion & aueu leué 
& conduit gens abandonner à tous vi- 
ces, que pour auoir fuiuy. lefditz Barbe- 

folle, & ceux de fa bânde, © Les 
Lefquelz audit an cinq cens tréte huict 
au moys dé N. eftans pourfuiuiz parle 
commun peuple du païs de Gaftinois, 
queloing ilz apperceurent: pource qu'ilz 
cftoient logéz près Pnifeaux ; au lieu de 
Bormeilles , éminent & haut , defcendi- 
rent furledit peuplé , én tuerent& oc- 
cirent de trois cés à dixhuiét vingtziper- 
fonnes , trefmal conduites à celle bou- 
Ii 


























































498 Des proces 
cherie. Ecfi defdirz meurdriers & immi- 


fericordieux,n'en fur tué qu'vn feul. Vray : | 


eft qu'ilz furent fi bien poarfuiuiz en ce 
pays, lors & depuis,quil en fut executé 
plafeurs en cere ville de Lorriz , & és 
enuirons. 

Soit en cet endroir confideré l’enor- 


mité du cas cômis,au cœur deceRoyau- 


e,& pres du logis du Roy,lors eftant à 
Fonteynebleau, & lespitié,clameurs,8c 


gemilfemens,de tanr de femines veufues. 
& d'enfans orphelins , quifansaucune | 
compaflion , furent par telle effufion de-= 


ftruiz,ruynez & mis à pauureté. 


O queles executiôs fairez de relz pail- “4 


lards eftoient requifes : certainement fi 
tous les luges de ce Royaume , euflenc 
auf bien fuit deuoir d'enfaire bonne & 
brieuciuftice , que fit le b6 d<fuct Lieu- 
tenant de Lorriz, maiftre {an Loutiault 
lors pere da ne , & auquel, &c à celuy 
quilorseftoit fon Greffer, leshabirans 
dudit Lorriz, & circonuoifins, font cät te- 
nuz,pour la vigiläce,& grande diligence, 
qu'ils faifoient de les extirper,les peuples 
des Prouinces n'euflent efté fi Iägueméc 
-detenuz. , en telle infelicité & afäiction, 
-caufee par la damaable& pernicieufe vie, 
detelle maudite femence,& vermine, 
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Par les Ordonnances & editz defluf- 
ditz , ne fera plus befoin auoir recours 
aux cinquante cinquieme article des Or- 
donnances du Roy Charles huyriefme, 


_ quatre vingt dix, quatre vingt onzieme 


article des Ordonnances premieres du 
Roy Loys douzieme, faifans mention 
defditz vacabons. | 
Lefquels articles toutesfois Îe lecteur 
pourra voir , enfemble le quatre vingt 
quatorzieme., fur la forme de ptoceder, 
à decerner & bailler la queftion , tortu- 


. re & fentence de mort , ou autre peine 


corporelle. 

Et pour les luges , autres que ceux qui 
refortiflent fans moyens és cours fou- 
veraines, qui auront prins & apprehen- 
dez lefditz vacabons, foitprocedé fuy- 
uant les quatre vingt douze , & quatre 
vingt trezieme articles d'icelles Ordon-. 
nances du Roy Loys douziime, dontfe-. 
ra cy apres plus amplement parké , au 
chapitre fixieme. 

Et pource qu'en toutés proninces , les 
maticresextraordinaires ( mefmescon- 
tres lefdiz vacabons ) font plus que tou- 
tes autres excrcees & practiquees , ay Cy 
apres mis vne briefue forme deleur pro- 
ces , quitoufours ou le plus comaune= 

£ 11 5j 
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mentfefait , à l'inftance & pourfuyte | 
du procureur du Roy , pource que tous ! 
les Pauures laboureuts & autres, quiont 


des vacabons. or 
mefchans,quea leuez, conduitz & enco- 
resconduit(fans aucunes lertres ne man- 


oem de ie catmnde prennent. 
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par lefdits vacabons efté offencez , n’at- 
tendentiamais d'eux autre recompenfe, 
finon de les veoir executer à mort. Or 


ladite complainte doit en fubftance ef- 


tre telle. 


De la complasute faite par le procureur 
dé Roy, quand il eff aduerty dès va- 
cabons ,mal vinans , © de l'infor- 


mation.qui [e faiét fur icelle, 
C'EÉTCACP, ÿ @ << 


#” An mil cinq CES quarante 






May a nous, B, lieutenant 
® de parle Roy noftre fire, 
* de môfieur le Bailly deN. 
par le procureur du, Roy, 
10 etre audit lieu a 'elté dit en 
complaignant que deux mois a où évui- 
ton, fefoncaflemblez, quatre où ing 
cens hommes auanturiers , de pied , & 


L (] 
cheual geus vacabons,oyfeux , perduz &. 


Jeurs ho 


CE. 


quatre, le premier iour de 


dement du Roy,ne autre ayant pouuoir 


deluy) vncapitainenommé C.les a paf- 


fez à {on de tabourin,l'éfeigne defployee 
&.logez par fourrier en plufieurs paroi(- 
fes du pays de Gaftinois,efquellesils ont 
vefcu fur le pauure peupie fans ri6 payer, 
pillent, oppreflenr, mutillenr, & chaflent 

fs hors de leurs maifons,inrét, 
renient,mauloreent & defpitenc par blaf- 
phemes execrables. , le nom de Dieu no- 


-ftre createur de fa glorieufe mere ; & des 


fain@s de Paradis. Et fans auoir aucune 
compaflion,tuent,meutrdriffent & uiran- 
nifent,tant leurfdirs hoftes,enfans & fer- 
uiceurs queles .paflans & repadans qu'ils 


.ttouuent,;violentles femmes ea prefence 


delears-marys, lesfilles & chambriceres 
en prefence de leursperes, &.mzres, mai- 
ftres &maiftrefles | & fonc réi fciour en 
chacun loois, que d'y eftre deux ou trois 
iours & au desloser ne font chacun iour 
que vne ou deux lieués au plus. Finable- 
ment font telz fraiz importables & def- 


.mefurez.,.& tant d'autres cruautez inhu- 
_maines , qu'il eft impoñhble de plus les 


fupporter fouftenir & endurer , dont les 
piteux. gemiflemens des pauures labou- 
re Ii üj 
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so2  Desproces | 
teurs & autres gens du plat pays ,- font 


les fecourir. Et combien que parles ot- 
avantériers & mangeuts de peuple foiét 
te-enfeiones,fereens de bandes &autres 
gez & misen pieces , commeenncmys 


neantmoins fefdirs pauures laboureurs, 
& autres qui nentendent lefdites Or- 
donnances n’oferoyent( quandoresils 
feroyent les plus forts) partelle voye y 
proceder , tant de crainte s’en eftre par 
iufticereprins, qu’aufli eftre par lefdits 
mefchans & malheureux,ou lenrs com- 
paignons,puisapres tuez & bruflez par 
puict en leurs matfons. Au moyen de- 
quoy & pource que de prelentils font 


moins au commun peuple du pays, pour 
Jeur grand nombre,troupe &force,en la 
confiance de laquelle force , ils multi- 
plient léurs excez & cruautezexecra- 


 quisen informer, 3 fin que ladite infor- 
mation faiteelle puiffe cy apres valoir& 
feruir contre ceux quiferôt & pourront 





defiez leurs, capitaines lieutenant,por- 


quilesconduifent, pour cftretuez,facca- 


inuinçcibles & imprenables à tout le 


bles,iceluy procureur du Roynousate- 


























fi grans & notoires,qu'il eft necefiré de | 


donsances & edits dudit feigneur , telz À. 


du Roy & de la chofe publique: ce 





le,pour 
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eftre trouvez coulpables aprehendez É 
prins tant en Jadice bande que hors icet= 
en faite(nonobftantoppofitions 
ou appellatiôs quelzconques ee dé 
dites Ordonnances promie, brie Fe. | 
rigoreufe iuflice & punition COFPOE | 
& capiralle À felon l'exisence qe ee : 
& dclidts qui ferenttrouuez ë uses 
auoir par EUX efté faits & cémis:laque ë 
ons entéiiné& enteliDos, ec 


ucité au ‘ 
Fe " aire les 


enioint avdir procureur du Roy Ê ie 
diligences de nous aminiftret Re 
pour en informertoutes AUITCS chotes 
ceffans , à quoy obeyffarnous pu 
tefmoings les noms & depo Ro “ 
quels apres le ferment folennel _ 
prins , auons par telnoftre Grefñer M 
mettre & rediser en efcrit, felon & jt 1 
que contena cft au cayerdicellein is 
mation En tefmoing de ce nous es 
gné cefte prefente complainte & fait . 
Over à noftre dit grefher les an &1OUF 
deflufdits. Et 
Forme de L'information. 


Nformation faite par nous B: licen- 
Tai en loix lieutenant de par le Roy 
noftre fire, demonfieurle Bailly de N. 
pout & àlarequefte & fur la complainte 

| 11 1) 



















$04 Des proces 
fou des pilleries,voleries, meurdtes, vio- 
lemens desf ee 
ens des femmes & filles, blafpheme 
& reniemens e bI pm : 
NS EXCCLADIES, & autres cruau- 


tes & comumifes par plufieurs iufques au 
nombre de quatre à cinq cés auanturiers 
gens vacabons notoirement oyfeux,per- 
duz,mefchans& habandonnez à tous vi- 
ces , amallez, & affemblez {ans cômiffion 
ne aueu du Roy,qu'à conduis & conduit 
vnquife fait appeller le capitaine C.tant 
cs pays de Gaftinois que lieux circon- 


uoyfins, ou ils ont vefcu &viuët fans rien 


Error eladie & Ordonnance dudic 
: / \ . . 

Fr du ; appellé auec nous à ladite in- 

ormation faire, tel noftre grefher, auquel 

anons fait mettre &c rediger en efcrit les 


noms & depoftions des tefmoings qui 
enfuyuent. 


Et premicrement dé telsour , entelle 
parroife , en l'ho ffel ow pend 
pour enfergne la Corne. 


de Cerf. 


Hire perfonne D.marguillier & 


prouifeur de l'Eglife parrochialde P. 


tez inhumaives que l’on dit auoirefté fai 


du procureur du Roy audit lieu:pour tai- | 


a —— 
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aupaysde Gaftinois , aagé de quarante 
cinq aus ou enuiro tefmoing produit par 
le procureur du Roy au baillage de N.iu- 
ré enquis & examiné fur lacomplaince,a 
dic & depolé pat le ferment quil a fait, 
que deux mois a où enuiron 1! ouÿt dire 
& eftoir le commun biuiren la dite par- 
roifle de P.& esenuirousqu'ils'eftoitle- 
ué vne bande de sensamaffez fans man-. 
dement & commiflion du Roy,que con- 
duifoit va qui fe faifoir appeller le capi- 
raine C qui viuoyent fansrien payer, & 
failoient des maux & tormens importa- 
bles au pauurepeuple.Ecaouycontinuer 
ce bruyt iufques à quinzeloursaou en- 
uiron,qu'ils vindrent logeren la parreif- 
fe de Q.depuis en telles parroiffes, &r tel- 


des ou ils rançonnerent &pailerent cha- 


cun leur hofte,les battirent,outragerent, 
forcerent & violerent femmes & filles, 
le fçait le dit depofant pour l’auoirouy 
dire à celz, & Lelz qu'il cognoift par veuë 
& frequentationtpource que lefditesipar- 
roifles feulement diftantesl’vne de l'au- 
tre de deux.lieués ou enuiron. Et ledit 
iour vindrent loger en ladire parroifle de 
P. & en logea quatre en l'hoftel de luy 
qui depofe : defquels ne {cait les noms: 
mais bien les <osnoiftroi files voyoir, 
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qui d'entree luy donnerent vn coup d'ef- 
pee fur la tefte iufques à grand efrufion 
de farg , & pärforce deux d'iceux vio- 
lerent {a femme en {a prefence , firent 
vne defpence deimefuree : comme d'a- 
uoir par quatre hommes beu ou gafté vn 
quart de vin clairer, fait tuer vn mouton, 
fair bouillir quatre chefs de poullaille, 
roftir quatre chapons , contrainétledit 
dépofant leur hofte ( parexces & batu- 
res, luremens ,renimens & blafphemes 
execrables qu'ils profetoyent à chacune 
chofe qu'ilsvouloyent commander eftre 
faite )} aller querir desleuraux connivs, 
perdrix, pouldre de duc & autres efpice- 
ries, & lerout mangé du moins faiét dif. 
fiper aleutschiens , en vn feuliour , & 
non contens de ce l'aurovyent lié furvn 
banc & fi bien ferré & gehenné , qu'ils 
l'autoyent concrainét leur enfcigner vne 
bource, ou il y auoit cinquante efcuz de- 
dans qu'ils emporterent apres auoir, ou- 
treles chofes deflufdites, rompu & brifé 
tout le mefnage & vrenfilles de fa mai- 
fon , efquelles chofes ledit depofanra fi 
grand perte qu’il luy eftimpofhble 1a- 
mais s'en pouuoir recouurer. & le fem- 
Llable anoyér fait à vntel/n voifia,ou 
auf ils auoyét prins parforcevne fienne 
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filleaagee feulement de douze aPSqN ils 


auoyent corrompue & bleffee , En ne 
te qu'elle en eftoit en dâger de mort,& 
J'auoyent auf pillé & rançonné outre 
Jeur defpence de telle fomme, ain de 
ledit depofant luy a ouy dire. Sçait au L 
que detunét tel en cut fix logez en a 
mäilon, en laquelle apres auoif Es 
fair grand chere de routes viandes pd 
auoyent fçeu fouhaiter & recouurer , e 
youloyent outre contraindre leur payer 
trentcefcuz, & pource qui leur remon- 
ftra les maux, frairz & deipence qu ils a- 
voyentfaits en fa mailon , l'vn bite 
luy donna vn coup d'efpee dans le O- 
mach , & letua, le fçair ledit depolant 
pour l'auoir veu mot & AUOT ovy dire 
audit auanturier que par la mert Dieuil 
J'avoir tuépource qu'il eftoit trop A0 
gant. Dir encores que fix autres de ladite 
bande logerent en la maifon d vne telle 
veufue fa voifine qui a vne fille a marier 
nomimce D.Laquelle fille] vn apres Pete 
tre & én prelence de lamere ils force- 
rent & eurent fa copagnie charnelle, puis 
l'vn d'iceux pifla & vrina dans vn baf 
fin, & defon vrine fe feir par ladite me- 
relauet la barbe qu'ilauoït g'âde,& luy 
difoittelles paroles , laue bien paillarde 















































508 Desproces 
Jaue bien , ierenie Dieu s'il en entre vne 
fcule soute en ma bouche iete tueray,ce 
fait fur prinfe par deux autres & entre 
leurs mains iaforça , le {çait le dit depo- 
fant pource qu'il entendoit les clameurs 
defdites vefue & fa fille , & n'en ofoit 
aprocher pour les fecourir, toutesfois le 
lendenaia luy conterent 2 la veriré tou- 
tes ces chofes qu'ils affermoyent verita- 
bles auffi luy dit la dite vefue qu'ilsluy 
“auoyent prins vne bourfe où il y auoit 
dix liures,& qu'ils luy auoyent defpanda 
& gafté de ces meubles pour plus de tre- 
teliures,& plus n'en fçair. 

le n'efcrits ces chofes fans les auoir 
veuës & receuës en information &.beau- 
coup d'autres craaurez: mais il n'eft po- 
fible: de merre & efcuire tous les maux 
que tels paillards & mefchans font: par- 
quoy le iugc doit bien, interroger de 
poinét en poinct les refmoings & leur 
-faire fur chacun fait rendrela meilleure 

raifon deleur depofition qu'il pourra, 
Icne mettray autre depofition que da 


tran{cripte fur : les termes de laquellefe 


pourront facillement prendreles autres. 
Et faut nofter qu'entelles informations 
eft befoin pour la grauité des delits a- 
uoir plufeurstefmoins , & que furcha- 
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cun fait il y en ayt deux ou trois formelz 
du moins. SE ns 

Soyent bien enquis s'ils cognoiffent 

les auantutiers ou autres mefchans,ou de 

cheual ou de pied qu'ils auoyent,ou ceux 

de leurs voifins , ou fi bien les cognoi- 


ftroient s'ilsles voyoyent : principale- 


ment les capitaine, lieutenant , porte-en- 
feigne, s'aucuns y a ou autres principaux: 
car lesiuges fe doivent pluftoft adreffer 
aux bergers qu'aux moutons. | 
C'eft a dire que plufieurs pauurescom- 
pagnons de guette, cuident que leurs ca 
pitaines ayent bonne c6miflion du Roy, 
& ainf leur donnent a entendre; pourles 
atirer , & neantmoins eftans frufttez de 
leurintention : combien qu'ils n'ayentle 
plus fouuent fait aucun mal en la troupe, 
font prins & pour auoir fuiuy telle ban: 
de pendus&eftranglez au gibet:parquoy 
Jefdits capitaines & conducteurs princi- 
. LE Spies 
paux. defdites bandes font plus à punir 
quelefdits compagnons. 0 © 
Combien que lon befongne par infor- 
mation contre lefdits vacabons , ‘fi eftce 
qu'anant icellé faite quandlon en trou- 
ue aucuns qui notoirencnt{oitreputez . 
& renuz de bande &rroupe mal famee 
ou qù'ils confeffent en auoii efté, l'onles 
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peult bien prendre & fans leur faire au 


cun mal f poffible eft les amener à iufti- 
ce, qui puis apres informera & procede- 
ra contre eux ainf que de raifon. 


Car ce n'eft pas à dire que fouz vmbre | 


detdites Ordonnances faires contre lef- 
dits auaaturiers , parlefquelles ils font 


“abandonnez à eftre ruez & faccagez,il le 


faille ainii faire, ce n'eftoit par rehftan- 
ce faire en cas de prefeot délit, en lieu ou 
lieux prochains, efquels denouuel ils au- 
roient fait, & commis leurs ciimes & de- 


lis,& que autremét fans les tuer & fac-: 


cager l'on neles peuft prendre & rendre 
aiuitice. 

Pource que fi autremét eftoit fair, l'on 
pourroit aufli roft tuer en cellere, aucuns 
bonsgenfd'armes gentils-hommes,leurs 
ferviteurs , ou aucres illec palfans &re- 
paffans(ayans habillemens & baftons de 
guerre)que l'on feroit lefdits melchans& 
yacabons, dont en cas femblable ay veu 
auenir grand inconnenient. | 

Apres que fuyuant les decrets du iuge 
faits fur les informations les gens du 


Roy oyz ou autrement {ans information | 


ne commiffion aiafi que deffusa efté dit, 
lefdits vacabons ont efté-prins & confti- 
tuez prifonniers, Les Iuges procedent 
























des vacabons, sit 
contre’eux parIncerrogatoiresqui enluy- 
CAT. 


Des snterrogatoires des vacabons, 
CH AP. III: 





FR fieur le bailly deN.parle pro 
EE cureur du Roy audit lieu fuf 
mesaduertiz, que fuiuant noz lettres de 
commifion deprinfe de corps , decret- 
tees contre tous les vacabons de la bade 
de C.pourraifon des Jarrecins,rançonne- 
mens pillenies,oppreffions,tirannies, for- 
cement defilles & de femmes, & autres 
cruautez inbumaines , par eux puis né- 
gueres faites au pais de Gafinois , & 
Deux circonnoyfins, furle iour d'hier par 
telz fergens prins & amené prifonnicr 
es prifous de ceans , Fvn defditz vaca- 
bons, quil nous requit interroger , QUE 
Jay accordafmes , & ledit Jour appellé 
auec nous tel noftre Grefher & vels Ser- 
gens,nous cranfportafmes efdites prifs, 
efquelles trouuafmes & feifmes venir en 
la chambre du confeilpardeuant nous,vR 
hommeayant 10guc barbe,chcueux ton» 
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duz , chauffes rouges decoupees, collet 
de mersoquin, bonnet rouge,ayant auf- 
files rebras decoupez, & vne plume 
blanche , Icquel apres le ferment de luy 
prins en tel cas tequis , fut par nous 
interrogué, & fes interrogatoires, con- 
feffions & denegations redigces en ef- 
crit , parnoftre dit Greficr , ainfi quil 
senfuyt. | ; 

Premierement quel nom ilanoit ,:8& 
de quel lieü 1 eftoir natif , diff cftre 
nommé G. filz de P. natif de rellieü en 
. tel pays: | 

De quel meftier & eftatil eftoit, & on 
ilavoit befongné , dift i2mais n'aUçir 2 
prins rneftiérne marchandife : mais aue 
. tout fon'ieute aage, il auoit feruv ies 
gentils hommes , en lagutrre & autres 
lieux tant deça,que de la les montz. 

S'ileftoitclerc tonfuré , dift que ouy, 
mais qu'il n'auoit fes letrres de tonfure 
cnce pays. 7 

S'il atoit efté aux gagesdu Roy , en 
quel feruice il âuoit efté mis, & en quel- 
les armees , dift qu'il auoir efté harque- 
buzier,entelcamp, auoit receu fes ga- 
ges du Roy à fept liures pour moys fouz 
la charge d'vn tel Capitaine, 


S'il auoit eu congé de fon capitaine, &e 


où 
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où eftoit ledit congé ,.dift qu'il l'auoic 
laiflé en la maifon defon pere, au lieu 
de fa natiuité. | 
. Puis pour entrer en matiere faut fon- 
gneufement l'interroguer fur tous les 
poinés quienfuyuent. | 
Quel tempsilyauoit, qu'il eftoit par- 


ty dudit lieu de fa natiuité. 


Quels demergil auoit, quandil en par- 
tir,8& én quelles efpeces. 1 
Quel cheminilauoit tenu, par quelles 
villes, bouros,ou villages il auoïr pafé. 

En quelles hoftelleries & logis il à- 


S (4 j 
| uoitlogé, quelles eftoyentles enfeignes 


& noms des hoftes & hoftelles, & s'il les. 
féatoit} hs à À 

Combien ilauoit defpendu , & parti: 
culierement les luy faire declarer. 

A qui, & en quellemonnoye, il auoit 
payé. | 

« Vray eft que lefdites interrogatoires 
femilitent pas grandement : mais pour- 
ront feruir,quand les autresiours fera de 
rechefinterrogé, pour fçauoir s'il yaura 
vdtiation ou non. Puisapres faut pour- 
fuyure le autres interrogatoires , com- 
me s'enfuyt. | 

S'ilcognoiffoit vn Capitaine, nommé 
C. qui n'agueges auoit leué quaticou 


Cu 
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cinq cens hommes de pied, quiauoyent 
commécé à loger & fuiurele pais de Ga- 
{tinois deux mois auoit OU ENUITON, dift 


que bienl'auoit cogneu dela les monts, 


& auoit ouy dire qu'il auoiten charge 
deleuer quelques gens : maAISne fçauoit 
s'il auoit ce Fair & paffé par ledit païs de 
Gafinois. I 

Luy remonftrafmes qu'il ne nous di- 
foit verité, & que bienl'auoit fceu,par ce 
que luy prifonnier auoit toufours efté 
de fa bande. 

A quoy fitrefponfe, que plus d'vnan 
auoir , quilaclauoitveu , & ORCqUES 
m'auoit elté de fa bande. | 

Siteliourladicebande , en jaquelleil 
eftoit n’auoiclogé en telle parroiife , OU 
auoycnt efté commis tels crimes, êt tels, 
dift , quil n'auoit oncques eftéen ladite 
bande. . 

Ouil eftoit décques leditiour, quil y 
failoir, & pour quelle caufe il ÿ eftoital- 
1é,en quel lieu il beur & magéa , à qu il 
parla,& quieftoyétics prefens,dift, & c. 

Sitcliourenfuyuant ladite bande w'al- 
la loger en telle autre parroifle, faut re- 
prendie comme deflus. | 


Siquinzeiours auoit ou enuiron , à YA 


jour de mecredyilsn'auoyentlogéenla 
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parroiffe de P. ou ils pillerent & rançon- 
nerent leurs hoftes,les batirent fraperent 
& outragerent,forcerent'& violerent fil- 
les & femmes, tuerët l'vn de leurs hoftes 
nômé cel,& firent plufieurs autres cruau- 
tez & inhumanitez,dift, qu'il n'auoit fre- 
quenté ladite bande, | 

Si luy prifonnier n'eftoit logé en [a mai 
fon d'yn nommé D. auec trois autres ca- 
paignons : auquel d’entree ils donnerent 
vn coup d’efpee fur latefte iufques à gräd 
cffufion defang,dift comme deflus. 

Si luy & vn autre de fescompaignons 
ne violerent par force la femme dudit P. 
en fa prefence,dift comme deflus. 

Qui eftoyent lefdits crois autrescom- 
paignons, leurs noms qualitez demourä- 
ces & naiflance, diltquilnauoït de tels 
compaignons. | 

Si pour le difner & fouper d'eux qua- 
treils n'auoient beu ou gaité vn quart de 
vin,& auroyét fait tuer vnmouton,bou- 
dir quatre chefs de poullailles, roftir qua- 
tre chappons, contraint leurdit hofte pat 
exces, batures, inremens,renimens 6€ 
blafphemes execrables ; à aller querit 
des leuraux, connins, perduix, & c: dift 
comme deflus. IC SE j 

Silérefte.de leurfdits viures , n'auoit 

RE 
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par eux efté baillé aux chiés, dift comme 


deffus. | 


S'ils n'auoventlié ledit P. fur vn banc, 


ferré & gehenné en forte qu'ils l'auroyét 
contraint leur cnfcigner vne bource ou 


il y auoic cinquante efcus dedans, qu'ils 


emporterent, dift comme deflus. 

Si auantpartirils nerompitent, brife- 
rent & gafterent tout lerefnageëvtan- 
ciles de leurdiét hofte,dift come deflus, 


Quels autres de ladite bande il con- 


gnoiffoit dift quil n'auoir garde deles 
congnoiltre puis queiamais ne les auoit 
fuiuis. | 


Si des chofes deflufdites ils en vou- 


loitraporter audit P.fonhofte, fa femme, 


feruiteurs voilins & autres tefmoings, 
dift quenom & qu'il ne les cognoiffoit. 
Si auf il s'en vouloit rapporter à au-. 


tres gens de bien de telles paroïffes ouil 
auoit logé en ladite bende. Dift que non 
qu'ils le pourroyent prendre pour vnau- 
tre, aufli ne fçauoit s ils eftoyent gens de 
bien! | | 
Quiauoir meu lediét C. leur capitaine. 
detleuer telles gens fans aucu ne commif 
fiôn du Roy , dift qu'il ne fçauoit silen 
auoit leué ou non. | 


S'il n'auoyent marché a fondetabou- 
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rin & enfeigne defployce ëc yefcu fur le 
pauuré peuple fans rien payer , dift com- 


‘me deffus,& fut par nous réuoyéen fa pri 
fon. Iay pour caufe de briefueté delaïffe 


touslesautresinterrogatoires qui euffent 


peu eftrefaiés fur la didte depoñtion. . 


Des recolemens eg’ confrontations 
derefmoings aux vacabons … 


Or OST TOUL, 


c)cftre recen informer plus amplemét, 


-pource que la premiere information 
. -w'eft pas faite contre le prifonnier feul, 


mais contre tous ceux de la bande. Et a 
cefte caufe quantinftice eft faiñe de tels 
prifonniers Îes tefmoings premierement 
examinez en l'information generalle, 

-doyent.eftre mandez pour fecrercement 
Jeur faire voiriceux prifonniers, & s'ils 
-Jescognoifflent , & qu'ils les ayent veuz 


en ladite bande lors fait on nouvelin- 


formation des crimes particuliers , sil y 
D les a ete RE) 

















f18 
en à AuCUns ee ile prie i 
fonniers ht ea e 
la premiere que copdeist on nd 
de se ndeinformation de- 
Rue 7 , feta ordonné que lefditz 
ings feront recollez & confrontez 
: » 


defquel 
z recollemens & 
co 

la teneur enfuyt. nfrontation, 


Proces verbal des recollemens. 
| 2? 
C7’ confrontations 
de tefmeins. 


An mil ci 
ue mil cinq cens quatante quatre, 
À ermieriour de May , part B. 
Lieutenant d Me 
CE pe Roy noftre fire, de 
allyde N.eft | 
Hi Baillyde N.eftat en la cham- 
onfeil , des prift it li 
ei, des prifons dudit lieu, fi 
procedé aux recoil is 
emens & confr 
a l ronta- 
He ie tefmoisgs » Par nous examinéz 
KA re faite à la requefte du 
cureur du Roy, audit Bailli 
it Bailliage à 
po 0Y,4 eal'en- 
7 ne  S cfdites os &c 
fesc ces , de la banded a 
ca ; le du capitaine 
ee ms se es aufdits ei ee 
frontation faire l 
re , telnoftre Gref- 
“2 auquel les fifmesrediger en efcri 
ainf qu'il s’enfuye, 1 ? 


Premierement fuft par nous recollé D 
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marguilhet de l'eglife parrochialle del. 
tefmoing examiné en l'information, PaE 
nous faite, à la requefte du procureur du 
Roy ,du Baïlliage de N. À l'encontre au 
capiraine C. & des yacabons , eftans de 
{à bande,defquels eftpretendu eftrel vn, 


yn nominé E. prifonnier és prifons de 


ceans, auqueltefmoing apres le ferment 


folennel deluy prins, eh telcas requis en 
l'abfence dudit prifontier , fifmes faire 
lecture dela depofition par luy faite , ef 
dires informations,de laquelle il perffta, 
jura & affermaicelle conrenir verité. 
… Fifmes comparoir par deuanre nous le 
dit G. prifonnier ; en prefence dudit ref- 
moing ; & a chacun d'eux fifmes faire 1e 
ferment de dire verité, & enquifmes 16E- 
luy prifonnier, s1lcognoiffoit ledit ref 
moingillec prefent, &t s’il auoit aucunes 
reproches à dire CORITE luy,eniuy enio1? 
nant de les dire proprement, alt ent 
y y feroit plus receu, lequel prifonmer fit 
refponce quilne le cognoilleit ;: & n'a- 
uoiriamais veulcdit D. tefmoing , & à 
ce moyen luy eftoir impoffible dele re- 
procher toutesfois ne le voutoit croire» 
pource quele gés de guètre eftoyét haïz 
au pais de Gaftinois , & qu'aucuns pout” 


toyérauoir fair defolaifir audit tefmoin,. 


Kk ii 
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qui à prefent s'en pourroit Yenger en de 
. pofantaurre chofe queverité,enquifmes 

auf ledit tefmoine s'il cognoift ledir 

Prifonnier, dift qu'ony, & qu'il-eftoit, l'yn 

des quatre qui auovétlogéen fa maifon: 


ë& dontil auoit parlé en fa depofition, & 


que c'eftoit luy qui d'entrce lui avoit bail 
Ié le coup d’éfpee fur la tefte,depuis forcé 
fe femme en fa prefence : &{e recorde 
qu'il ce fafoit nommer L.& eftoit ccluy 
Qui auoit incité les autres à le lier, piller 
& rançonner. Ce queiceluy prifonnier 
denia en difant, O que tu es mefchant de 
éinfi dépofer contre verité. Et ledit tef. 
Moing au côtrairequ'il éftoit homme de 
bien , fifmes par noftre greffier àiceluy 
téfmoing pour confrontation faire eu 
Te motapres autre de là depofitiGpar luy 


faite efdites' informations en laquelle en. 


prefence dudit prifonnier ilperfiita | & 
par fermêt de rechef diff ledit prifonnier 
cfêre l'vn de ceux dontilamoit parlé en fa 
depefition& qu'il luy auoit fait lesexces, 
Outrages & rançonnemens declaireztant 
en icelle qu'en cefte prefente confronta- 
tion, | La ne 

Le Icéteur fe Contentera de [la forme 
du recollement & confrontatio d’yn{eul 
tefmoing : car {ur icellei] pourta enten- 











uoir par luy 
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-dre. la maniere de proceder es autres, 
-&-oula matiere fetrouueroit difpofce à 
‘torture faudroit-voir le premier liure 
-ouilenaefté parlé. | 


-Car en:fe chapitre la forme dela pro- 
cedure -criminelle contre lefdits vaca- 
bons a legerement éfté gardee, pource 
que audit premier liure les proces extra- 


ordinaires des crimes capitaux, & non ca- 


pitauxacfté au l6gtraitee.Er fi à prefent 


en eftoit plus touché feroit redite & faf- 
cherie aux leéteurs,qui à ce moyé auront 


recours auditt premier liure : toutesfois 
fera icy: mile la forme de la fentence & 


condemnation de mort defdits vacabôs. 


Sentence du dernier fapplice. 


Extrait de regiffres du baïllia- 
geden. 


CH AP. Nos 


4 Eu les proces criminel fait à 
 Jarequefte du procureur du 
Royau baillage de N. al'en 
contre de G. piifonnier cs 
prifons duditlieu , pour a- 
faiuy le Capitaine C, & fa 
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bands ,qui ont tenu leschamps,fanscom- 
miffion n'aueu du Roy,à fonde tabourin 
& enfeigne defployee,räçonné & pillé le 
bonhomme, fur lefquelils ont vetcu,fans 
rien payer, & fait plufieurs autres oppref- 
£ous meurdres,exces, volleries, & con- 
cufions, informations furce faites, 1ntes- 
‘fogatoires, confeflions & denegatioss, 
recollèmés & côfrontatiôs de te moings 
fairz audicprifonnier, les conclufons.du 
procureur du Roy ,-ouÿ furce confeil, 8e 
tour confideré. Nous pour les cas dcffuf- 
ditz & autres à plain contenuz audit pro- 
ces criminel, auonscondäné,& condam- 
ronsledit G. à eftre pendu & eftranglé,à 
vne potéce,qui fera mife & affichee en la 
place & patché dudir N.Ce fait defcëdu 


&z mis fur l'efchaffaut, ouillec aura la te- | 


fte coupe, qui fera mife& fifchee fur Jad. 


potence, & {on corps coupé, mis en qua- 
tre quartiers, qui feront penduz à quatre 


potences, qui aufli feront mifes aux qua- 


tre principailes portes de cefte ville de 


NÉ declarôs rous&vn chacuns fes biés 
céfifquez, à quiilappartiédra,& ce non- 
obftant oppoñriôs ouappellatiôs quels- 
conques,fuyuant l'Ordônance & edit du 


Roy,Donné auditN.par nous B.Hcencié . 
enloix, Lieutenant de monfieur le Bailly : 
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marguillier dudit lieu, ke vj. iout de Tuir, 
mil cinq cent, & c. Etlediriour en noftre 
prefence, eftans en la chambre du côfeil, 
efdites prifons , fut par noître Grefier la 
fentence prononcee & leuë audit prifon- 
nier qui en appela. Etce nonobftantfut 
executee de poinct en point, feion {a for 


me & teneur, ledit iour fixiefme de Tuin, 
l'au mil cinq cens,c. 


Des vacabons apprebendeX par 
les autres Inges non 


KROYAUX. 


CHA PS CV leu 


Ar les Ordônances premie- 
res du Roy Loysdouzieme, 
article üij.xx. vi}. eftftatué 
que fitelles manieres de gés 
vacabons,dont deflusauons 
amplement parlé & autres, qui auroyent 
efté faftigez efforeiilez,banniz, & puniz 
d'autres griefues peines corporelles, fuy- 
uantlefdites Ordonnances, eftoyent de 
rechef apprehendez pour autres cas, Par 
euxcommis denouuel , païautres Iu- 
es que ceux quiteflortiffent fansmoyen 
s cours fouueraines , lefditz Iuges 




































si4 Des proces 

qui ainf les ont apprehendez leur pour- 
ront faire & parfaire leur proces de la- 
quelle procedure ne donneray autreforr 
imulaire de taat que parce qu’auonscy 
deffas efcrit peult facilement eftre en- 
tendue. 

Mais fi lefditz criminelz appellant def- 
divz juges feront'amencz par deuant Îe 
Juge Royal fuperieut ou ledit appel doit 
reflortir pour par luycognoiftre de l'arti- 
cle dudit appel. 

Er s’il eftoit dit par ledit Iuge lupe- 
sieur, qu'il euftefté mal lugé par l'infe- 
rieur & fubalterne, parladite Ordonna- 
ce en l’article enfuyuant äiij, xx. x]. le 
faperieur pourra faire & parfaire le pro- 
cesdudit criminel nonobftantoppofiuüs 

ouappellatiôs quelscéques: & sileftoit 
dit bien Jugé par ledit luge inferieur, &c 
Jedit criminel en appelaft efdites cours 
fouueraines.Si eftce que leditlugeRoyal 
le renuoyera pardeuant ledit iuge infer- 


rieur pour mettre à exécution {a fenren- 


ce, finen qu’elle fuft difinitiue. 


Auquel cas de fentence diffinitiue on 


“enuoyera ledit criminel auec fon proces 
pardeuers ladite court ainfi qu'il eft ef- 
‘crit audit article it}. Xx. xu. & es autres 
‘Ordonnances au lung deduires en noftre 
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temier liure des matieres criminelles... 
[lnous fuffira doncques d'auoir au pre- 

mier liure donné les formulaires des ma- 
tieres Criminelles des crimes capitaux 
& noneapitaux commis pat les domict- 
liez & fubietz des fuges otdinaires, &en: 
ce fecond des panitiôs & correctiôs des. 
vacabons,&viendronsmaintenant atrat 


ter des cas remiflibles & à pardonner. 


& de l'enterinement des lettres far ce 1m 
petrees. 


Desremiffions @' de l'enterinc- 
ment d'icelles. 


CHAP. VII. 


j Vxluges Royaux & prefi- 
Ÿ diaux,reflortiffans fans mo- 
f yenescours fouueraines, & 

non aux preuoftz Royauxa- 
partient la cognoiïffance de: 


la verification desletrres de remiflion, a+ 


bolition pardon & r'apel dé ban, tant des 
cas efquelz lefditz Preuoftz auront eu 
cognoiflance que autresdont menton fe 
ra faite efditeslettres,& doyuentles pro 
cedures faites par iceux preuolkz eftrera 


portees.es greffes defdits bailliages & 


fenefchaufees : par edit fait fur lereigle-= 


re AE CE SERRE ES SES SES er EE = 
+ 

3 PR: - 

cs L'æ RAS ” 
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mene defdits Baillits & Preuoftz , dont 
deffus menrion à efté faite. D'ouéa Cre- 


meule dixneufisme iour de Euin, l'an mil: 


cinq cens tente fx. 
Ot-quand il auient homicide perpetré 


par chaude colle , cas d'auanture non ef-. 


fiât ou en iouât & autres cas femblables. 
Où comme le porte le vu} xx. viy.arti- 
cle des Ordonnances du Roÿ François, 


+ Fa 
publiees milcinq cens trente neufquand 


les homicidaires ont efté contraintzfaire 
les homicides pour le falut & defFfence 
de leurs perfonnes ou autres cas ou ieft 
dic par loy que les delinquäs fe peuuent 
reiicr par deuers le fouuerain prince 
pourauoir grace. 

- Lefditz homicidiaires doyuent AUOT 
remifion du Roy,qui peulrcomme Em- 
percuren fon Royaume & äautre n'a par 
tient: mais eft ainfi voulu & referué par 
Ordonnances premieres du Roy Loyÿs 
douzicfime articie feptante,remettre qui- 
ter & pardonner tous crimes criminelz, 
& ciuilz, & leur doyuent és chancelle- 
ries ; léfdites graces ou renuflions eftre 


AS pote a 
deliurces és cas deffufdits, & nonautres:: 


ainfi que le porte l'article preallegué viiÿ. 
xx. viij, defdites Ordonnances du Roy 
François, 
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Lequel article ef treflouable .: car les 
meardriersdu guët à pens, Ceux quituert 
en lieu d'immunité : finon que par paro- 
les de Bouueau venues, fur le lieu, le cas. 
fuft venu. Elpieurs & guctteuts deche- 
mins, &empoifonneuts, CEUX quituent 
les paflans , parles rues, fans noifeillec 
prinfe , rauifleuts & forceurs de filles & 
femmes , & auties cas femblables , ne 
peuueñt auoir graces ne remifhons. 
| Ec fi és cas deflufdiez elle eftoyent of- 
troyees par l'article enfuyuant vit. xx.ix. 
d'icelles Ordonnances , les impetrans en 
doyuenteftre deboutez, ë nonobftant 
icelles puniz, lon l'exigence des cas. 
Ne doyuentaufl eftre baillees ne de- 


liurees aucunes graces, ne remiflions,des 


cas pous lefquels ne feroir requisimpo- 


fer peine corporelle , & fielles eRoyent 
donnees au contraire, eft defendu atous 
Iuges Royaux,de n'y auoir aucun tegat 
comme deflus, & en debouter les parties 
aucc condamnation d'amende:ainfi qu'il 
ef eférir au viij. xx. xij. article defdites 
Ordonnances. hd 
Lefdiresgraces, remiffions & r'apeaux 
deban, doyuenteftre adreffees au luge 
Prefidial, de la prouiñce,où à fes Lieute- 
nâs, fois en fon ficge pit 


incipal, ou és pâr- 
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ticuhers où le delinquant eft demourät, 
oule delit commis, fans les adrefler aux 
courts fouucrairies pour en retenir la co- 
guoïffancé en premiere inftance ou pour 
l'ofter hors de {a iurifdition ordinaire, & 
l'euoquer & commettre à autres. 

Et filefdites lettres eftoyent autremét: 
baillees , eft auffi deffendu à tous fuges 
Royaux de n'yauoir point de recard, & 
condenner les impetrans en l'amende or 
dinaire comme de fol appel, tant enuers 
le Roy,que partie parles vii].x. &cvii].xx. 
xj-articles defdites Ordonnances. 


Sur lettres de remiflion ou pardon le 


Iuge auquel celles font adreffees doit 
decerñer attache & commiflion pourala 
requefte de l'impetrant adiourtner tant le 
procureur du Roy parties ciuiles que au- 
tres y ayans intereftz,pour voit proceder 
à l’enrerinément defdites lettres de re< 
miflion felon leur forme & tencur dé lA4- 
quelle atache & commiflion la teneur 
enfuir. | 


Comnifion far lettres de 
remiffron. | 
 Vpremier fersér Royal du bailliage 
À Alur ce requis falut. Veu les lettres de 


des vacabons. s29 
remiflion à nous adreflans, fouzle côtre- 
feel dudit Bailhage , désle tel 1our 1m- 
petrees par S. pour raifon de l'homicide 
par luy commis &perperré , em la per- 
fonne de defunét T.nous vous mandons, 
& pource que la cognoiflance de l'en- 
terinement defdites lettres , nous appat- 


tient , &eft attribué , commettous par 


ces prefentes, qu'à la requefte d'iceluy 
impetrant ; adiourner à iour ordinaire 
de plaidoÿrie , certain & competant par 
deuant nous, le procureur du Roy,audit 
Bailliage , & la veufuë & heririers dudit 
defunét T.& tousantres qu'il appartien- 
dra,& y ayansintereft , pour voir par le- 
dit impetrant prefenter lefdites lettres 
dé reimiffion | & enrequetir l'enterine- 
ment , iceluypar eux impugner & deba- 
tre, fifaire fe doit, & autrement proce- 
der fur iceluy, fuyuantlesOrdonnances, 
ain fi qu'ilappartiendra par raifon : O im- 
thimation pertinente , & de ce que vous 
en ferez nouscertinez,&c. 
“Le fergentexecuteur , doit bailler & 
laiflér copie defdites lettres de remif- 
fon, commiflion , & defon exploit aux 
adioutnez, & doitl'affignation eftre con 
petäte,felon la diftance des lieu x qualité 
des perfonnes,& grandeur d + matiere. 
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A laquelle affignation le porteur def- 
dites lettres deremiflion , oupardon, 
{e doit rendre prifonuier , fi prifonnier 
n'eft, & de quelque eftat qu'il foic, fera 
tenu les prefenter en iugement., & en 
fera faite lecture en fa prefence, nuë tefte 
& à genoux,, les Procureur & Aduocat 
du Roy, &lesparties ( s'aucuns en y a) 
appellees,comme dir eff. 24t4 
Er fera interrogué par ferment , filef- 
dires lettres contiennent verité, & s'il en 
demande l'enterinement , &incontinent 
requis où non, ferar'enuoyé enprifon, 
pour eftre plus amplement interrOŒUÉ, 


fur lecas , mefmement furles informa- 


tions,s’aucunes en y 4. | | 

Er fipar les interrogatoires lon treuue 
‘Ja confeffion dudit prifonnier, & infor- 
marion conformes. & confonantes , les 
gés du Roy, auecles parties ferôt ouyes, 
pour au furplus efbre procedé à l'enteri- 
nement defdites lettres ::ainfi qu'il ap- 
pairiendra parraifon. . 

Maïs s'il y auoiciaformations prece- 
dentes ou fubfequentes lefdices lettres, 
_ qui le chargeaffent plus que le content 
en icelles lettres ,. feroit procedé contre 
ledit ptifonnier , fi.la matiere y eftoit 
dfpofee extraordinairement fur lafubie- 





à! 
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&ion-ou obiection defdites lettres ,.{e- 
Jon le contenu efditesinformations.ainfi 
que amplemenreft defduit és cent vinge 
fix , & cent vingt fepr articlesdes pre- 
mieres Ordonnances du Roy Loys dou- 
Hiénres e tilfuni voss ” | 

: In'aduient guerres, que les porteurs 
de lettres de remiflion ou pardon pre- 
(entent leurs lettres : mefmemen rquand. 


äz n'ont efté prifonniers ; que premie- 


rementilz n'ayent facisfaic à parties ciui* 
uiles.: : A | 
 Evouiln'auroyentce fait, & quelef- 
dites parties.ciuiles nel fe vondroyÿent 
contenter. de. leur-antereft raifonnable, 
Jefdits porteurs. peuuent obtenir. lettres 
Royaux;paricelles donner.entendre leur 


grande pauureté, detention & mifere de 


Jeuts perfonnes , & les offresraifonna- 
bles qu'ilz.ont,:;felondeur faculté faites 
aufdices parties ciuiles ,, qui-ne les-ont 
voulgacHeptére us Gt 0h non 

: Surdequeldonné entendre fera mandé 


au Juge des parties axbitrer l'inrereit 


[æ] 


| defdites parries: ciuiles & aduerfes des 
imperrans , felon leur faculté & pofhbi- 


lité , & cefaitprocederal'enrerinement 
defdires lettres. &, à Ja deliurance d'i- 


ceux impetrans,ainfi.que de raison, 


LI i 
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-Si pour raifon de l'homicidécommis 
n'y adinformations faites , le Iuge ot: 


donnera que l'impetrant informera du 


contenu en'fes lettres de remifhon,, ce 
qu'il doirfaire ; 8 fipar linformationil 
eft declairé plus chargé , qu'il n'a confef 
‘fé, tant par fesletires que interrogatoli- 


res ; fera contre luy procédé extraordi- 
gairemént,;commie deflus. ME 
Mais fi lors de l'homicide , il n'y Auoît 
ducunstefmoings, & qu'il fuit impofh- 
ble verifier la caufe & ferme d'ictluy, 
l'imperrdt peur obrenir lettres Royaux, 
par lefquelles!il fera mañdéaudit Tuge, 
le recenoir ‘aefkré réceu-par ferment des 
premifles & dèce quichiét en preuue du 
contenu efdites léttres de remiflion. 


‘Eten ce faifanr le tenir &'fairetenir 
“quite & paifble dudit cas, tout ainfi que 


sl le pouuoit & pourroit-pronuer par 


rcfmeoings, pourueu tourésfois que les 


gens du Roy, & parties adudrfes & eiui- 


les foyent recéWz Dfibonleutifemble à 


ProUter FR COBARENTEGIPIPEN ie 


Le proces fbrlénterinement defer- 
‘tres deremifion diefié, & conduitiuf- | 
ques en eftat de juger :ifilefdites lettres | 
‘font fubreprices ou obreprices , l'impe- 
trant'en eft debouré ,'&leprobés Ange 
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furles charges & informations ; ët pro” 
cedures contre luy faites, foir à mort ou 
autre peine corporeile , bannifflement, 
amandehonnotable,côfifcation de biens 
felon l'exigence des cas. | 

Mais fi lefdires lettres font deiuftice, 
& conformes comme deffus le Juge pro- 
curera fa fentence, laquelle aucuns Gref- 
fiers deliurent en forme de diéton nat- 
ratif du proces criminel , & les autres em 
forme des proces verbal, 1 ay paf le pailé 
voulu vfer de celuy que s'enfuyr. | 


Forme du proces verbal de l'enterine… 
ment d'uneremifsion. 
J »An mil cinq cens quarante quatre, le. 


cel iourà nous N. licencié és droitz, 


Bailly de P.eftansen iugement,en noftte. 
fiege & auditoire duditlieu , àioutde 
plaidz & iccux ceaans Par E. pufonnier 
ésiprifons deceans ;:mandé au ditficge, 
furent prefentces lettres: de remifKon; 
par luy obtenues du Roy noftre fire, 


pour railon de l'homicide par luy fait & 


f 


commis par crainte, & pout fon falut & 


defence, ainfi qu'il difoar: enrla perfonne 


de defan&-.Q: defquelles letries de 5€ 


mifionlateneurenfuyt. 


| François, &6. feauoir faifons à. tous 


Llii 
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Ainfifigné, parle Roy, en fon:confeil 
Durchiert, &feellees du grand feel de ci- 
re verd, furlasdefoye, Difant ledit pri: 
fonnier, que pouricelles lettres voir en- 
teriner, 1lauoit en vertu de noz lettres 
de commiflion y attachces par tel fer- 
gent Royal, fait adiourner par derant 
nous audit fiege, -iour lieu, & heure, le 
procureur du Roy, audit Baillage, & la 
veufué dudit défunt, tant en fon nom, 
que comme ayant la garde des enfans 
#niaeurs d'ans d'elle, & dudit defunct. 

À laquelle aflignation,, lefdits procureut 
du Roy & veufue efdirsnoms , feroient 
-auffi comparuz enleurs perfonnes, icel- 
Je veufue garnie de Maïtre Alchofribas 
Nafier,fon Aduocat & confeil. Et ladite 
prefentation faite , furent lefdites lettres 
de remiflion leuës par noftre Greffer, 


Sedan etre eme; - 
au pas VS LEE AT SES 


defdits procureur du Roy & veufue, & 
des afliftans audit fiege. Et iceluy inter- 
rogué par ferment folennel, deluy prins, 


à = + - _. =. " 
: au2 , 


A 


prefens &: aduenit , nous auoir receu 
lhumble fupplication de S.:pauure fim- 
plehomme chargé de femme-& enfans, 
demourant en tel Heu, contenant, &c. 


mot apres autre, en la prefence dudit pri- 


fonnier, eftant nuëtefte, & à genoux, 


fi elles concenoyent verité , dift queouy, 
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& qu'il s'en vouloit ayder & en de- 
mandoir l'enterinement contre 1CEUXx Pro 
eureur du Roy , & veufue ; cfdits dis 
qui declaira auoir entierement eité fa- 
disfaire defon intereft cuil &t defpens, 
& confentoit lefdites lettres eftre ente- 
rinees. Et quand audit procureur du Roÿ» 
requift que pour interfoguer ledit pri- 
fonnier fur icelles, & pour 40 furplus 
eftre contre luy procedé, ainfi que de 
raifon: il fuft parnous enuoye E$ Era 
fermees, ce que ordonnafmes, & } “ie 
menépar le geollier d'icelles: efquelles 
leditiour noustranfportafmes, & fut de 
housinterroqué, tant furle contenu ef- 
dires lettres de remifhon , que informa- 
tions par nous cy deuant faites, pourrai 
fon dudit meurdre & homicide: ainfi que 
contenu eften noftre proces verbal, faict 
defditsinterrogatoires,de cUM muniquer 
audir procureur du Royÿ,qui requift, qe 

les tefmoings examincz efdites 1n10E 
mations, fuflent recollez & confronteZ 
auditimpetrant, ce qui fut paf nous . 
pointé. Erncantmoins ce requerant 168 
receufmes à verifier le contenu defdites 
lettres de remiflion , pour C£ fair eftre 
procedé , ainfi que deraifon. Etle Aie 
meiour dudie moys de May, furent es 
| LI 11) 


fF 
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tefmoinss contre ledit prifonnier éxami- 
nezrecoilez,& à luy cofrontez, fuyuaat 


noftredite fentence. Etfemblablemet cef 


moines pour luy, & à fa requelte exami- 
nez,{urlaverification du contenu en fe{- 
dires lettres, le rout comme contenu eft 
és cayers defditz recoliemens, confron- 
tations & enqueftes,auffhi communiquez 
audit procureur duRoy, qui {ur l'enteri- 
nement dicelles, fe feroit raporté à rai- 
fon , &euflions lefdites parties mifes 8e 
affigaees en droit.Sçauoir faifons,que le 
iourd'huy , Veu par nous les lettres de: 
remiffion fufcriptes , obtenu du Roy 
noftre fire, par ledit S.defquelles 1l auoit 
requis l'enterinement , lesinterrogatoi- 
res à luy faites , tantfurlecontenu és 
Charges & informations àl'encontre de 
luy faites | que fur lefdites lettres dere- 
iiffion, la declaration de la veufuë du- 
dit defunét laquelle tant enfon nom,que 
comme ayant lagarde de fefditsenfans, 
auroit raporté cftre fatisfaite de fon in= 
tereft ciuil, & defpens, & confenty l'en: 
terinement d'icelleslettres , & recolle-: 
mens par nous faicts des tefmoingsexa- 
muinez enladiteinformation ,autrein- 
formation ,aufli par nous faite, pour & à : 
Ja requefte dudit prifonnier , furauçcuns 
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Hirz contenuz efaites lettres de renite 
fiün , 8 rout ce que Par lefdites ee 
uroic efté: mis: &c produit PA’ ee 
nous, Le tout communique au ui 2e 
du-Roy,qui fur ledit APMRERRS oi 
roit raporté à raon, le tout nr ie 
ce confeil, éconfhderé ce quite * 
voir & confiderer en cefte patrie par 4 
(tre fenrence,iugementë adroit,autio ; 
lefdires lettres de temifhion re 
& les enterinons , felon loue One À 
teneur , & en ce faifant audit mi g 
prifonnier , remis , quitté &c. par à » 
quittons,remettons & pardonnons, + 
micide & meurdre , par luy fait à ire 
mis,en la perfonne dudit defineQe s 
toute peine , amande & ofHence pee 
relle criminelle & ciuile , €n ques p pe 
occañon dudit cas , 1] pOUFFOI € se v 
couru envers ledit feigneur & ruluce: 
mis & mettons au neant, LOUS appeaux, 
banniffemens , defaux, fénteneés PERS 
& procédutes, qui sen as de ve ss 
‘enfuyuies contfe leditimpetrant, or 
aurions aufli remis gs reftitué , rem è 
tons & reftituons, a fes bonne famme & 
| renommiee,au pays; plaine deliurance 
de fes corps & biens non confifquez, “i 
posé & impofons farce filence perpetue 
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interpofce perfonne, far peine de fufpen- 
fion & priuation de leurs offices, quelque 
couftume ou vfage qui peife eftre au cô- 
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audit procureur du Roy, & à tousautres 
prefens & aduenir , acequcpourraifen 4 
d'iceluy cas,ils ne donnent, ou fouffrent | 








eftre donné aucun deftourbier ou em- 

pefchement , lequel fi fait eftoit mettent 
incontinenc en eftat deu, Donné audit 
P.fouz le contrefcel dudit Baillage, & 


? - . 
prononcé aufdites parties prefentes, &. 


garnies de confeil, le douziefine iour de 
May,le tel ieur mil cinq cens,&c, 
Des pard ons CT rapeaux de ban, 
CH AP. VEVR #4" 
F E femblable doit eftre gardé 
4 àl'enterinemét des lettres de 
pardon, & fe pourra le proces 
? verbal d'icelles,enfemblece- 
me 2luy deslettresde l'apel de ban 
cillement entendre, & côprendre fur le 





+ A 


roc ; 
proces verbaltranfcrit,en muant és lieux 


neceflaires, ce qu'il conuiendra muer. 
Par l'article preallegué fix xxvii.des pre 
mieres erdoanances du Roy Loys xi fur 
la fin d'iceluy,eft defendu à tous Baillifz 
Sencfchaux,& luges,ouleursLieutenans 
aux Aduocat & Procureur du Roy,tous 
Grcfhers, enquefteurs & autres Sfciérs 
que pour l'enterinement defdites lettres 
deremiflion,pardon, ou rapelde ban,1lz 
ne prencnt aucune chofe pareux, ne par 








trairez maisfiledit arricleeftobferué & 
gardé, ie m en raporte à raifon. 


: Ordonnances du Roy Henry ii. de ce 
nom,Roy de France & de Polôgne furla 
reformau6 dela Iuftice de fon royaume, 
eftablies aux eftats generaux affemblez 
en la ville de Blois, mil cinq cens Ixix. 
Deferirele recen des pærties, @ Par t 
quels officiers. 
Article. lxix, 
Tous Iugesenquefteurs, Gtefiers,ad- 
joinéts, Notaires, fergens,& autres ofi- 
ciers de iuftice, leursclercs & commis, fe- 
ront tenus. d'efcrire & parapher de leurs 
mains tout ce qu'ils auront receu despar- 
ties foit pour épices, vacation, falaires, ë 
autres caufes:le rout fur peine de concuf- 
fion & de priuation de leurs ofhces. | 
: Le Roy Charics ix. par edit fait pour 
Je reiglemert de la Loftice & police de fon 
Royaume au mOyS de Tanuier, l'an 1560. 
& 1563. ordona aux grcfhers leurs clercs 
où commis efcrire & paripher au pied 
des arrefts, iugemens, fenrences & autres 
groifes & expeditions la taxe des efpices, 
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$49 Des proces’: 


ie fomme qu'ils aurôtreceu pourleurs 
falaires, à < Lpaion 
, à que celuy quigaignera {a canfe 


les puiffe reperer contre {a partie:Le mef- 
me Roy par fes declarations fur le mefme 
ediét pablié l'an 1573. & 1575. (farua & 
vouiut que pour chacun iour qu'vn huif- 


fier antre que de fa court de Parlemiér ou 


ans Royal qui befongneroit de fon 
$ at Juy fuit raxéxxiüj, folz parifis. Et 
uttenu déclarer par fes exploits les de- 

niers qu'ils auroit receu &: ceux de Jeurs 
LME ,afin que lefdits deniers foient al- 
se aux parties quand ce viendroit àta- 

Fe de &c ce fur pere de cent liures 
parifs d'amende contre lefditsdeffaillans. 
Ds falaire aceouftume d'efire pres par 
les Inges C7 Greffiers. | y 

à Ærticle, … lxxiy, | 
- Lesiuges & grefhiers ne prendront aus 
cune taxe ne falaire pour tenir& receuoir 


les encheres,ny parcillement lefdits grefs 


fiers, ou autres, pour la diftriburion des 
deniers, finon ce qui leur fera taxé parles 
luges pour ladiéte diftribution felon le 
labeur, aonobftant tout. vfance aucon- 
traite, Aboliffant des a prefen clefhl d'au: 
cuncs cours par lequelles Tuges & autres 
oficiers d'icelles pretédent leur eftre per: 





, 





Des vacabons. SAT 


missen taxant defpés,ou frais,ou deliurär 


denicrd’encheres,ouconfifcation, fe faire 
paycraraifondvn foli, ou autre fomme 
pour liure-ou efeu : leur enioignant tres- 
cftroitement fe contenter de fälaire mo- 
déré &'raifonnéble , felon leurlabeur & 
vacation le out fur peine de concuffion, 
tantcontre lefdits iuges ; que orefhiers 8 
autres officiers. 0.100 Ex 
De faire figner aux parties © tefmoins 
tous contraëts y actes. publics. | 
Ærticle: : bxxv. 

Tous notairesou Tabelliôs,tant Roy- 
aux,qu'autres;foit en paÿs coùflumier;ou 
de droict efcrie ;ferontténus faire figner 
aix parties, aux tefingings infèrumen- 
raires;silsfçauent fioner, tous dotitra®s 
8 actes, foient ceftamens ou aûtres qu'ils 


receuronc: dont ils ferontmention, tant 


en la minute quegroife,qu'ils endeliure- 
ront #peine de nullité defdits cohtracts, 
teftamens,ou actes, & d'amende arbitrai- 
re.Érau cas que iespattiei où tefnoings, 
the feauront foret léfdits nuraites & Ta- 
bellions front méntiün dela requifition 
“par eux faites atifdicres paities & tet- 
inoipgs defigner,& deleur refponce. Le 
“toutnonobitanrroutes Icities de decla- 

















Des proces 
rations, que lefdits Notairespourroient 
auoir obtenu au cotraire,lefquelles nous 
auons callees& reuoquees,encores qu'el- 


les ayenc efté vesifiees en noz cours de 


Parlement. à À : 

Par l'erdonnance d'Otleans artic: 84. 
font teaus les Notaires faire figuer. aux 
patties& aux tefmeingsinfirementaires, 
fil fçauent figner,tous actes & contracts 
qu'ils receuront dont ils feront exprefle 


mention à peine de nullité defdiéts con- 


tracts eu actes, & d'amende arbitraire, 
Cefte ordonnance a efté iugee auoir licu 
aux teftamens& ordonances de derniere 
volonté, ainfi qu'a efté ingé par arreft de 
Paris, fur l'appel remis de certaine fenten- 
ce dônee parle Senefchal de Lyon,& de- 
puis.en pareil caÿ pour autres appellans. 
Ha encores autres ordonnances pour les 
notaires que nous aloufterons au proto, 
De la garde des originaux des reifires 
“CT expéditions smdiésaires, 
+ Articles” Deux: CErr 
Lesorisinaux des regiftres& expeditiôs 
iudiciaipes demeureroôrés mains desgref- 
fiers, &'non des feisneursiufticiersà pei- 
ne de perdirion deleurs iuftice: & quant 
au gteffiers qui font fermiers, foit de nos 


1 


Desvacabons, 543 
greffes ou autre feront tenus au baurc de 
leur ferme laiffer les regiftres. facs & au- 
tres pieces és mains de leurs fucccifeurs: 
far peine d'amende arbitraire, & autre 
punition, fil y efenet. 


De ne demäider congé, vente obeilar ca 
2 CAarhide  Hyxxfi ii 
Nous voulons, que fuiuant les ordon- 
näces de noz predecefleurs,noz huifhers 
ou feroens puiffent executer CONS Man- 
demens,cominiflons,fentéces iugemens 
{ans eftre aftrains de demäder permiflion 
Placer, Vifa,ne Pareatis: pourueu toutes” 
fois qu'il ny ayt diftraétion hors. du ref- 
fort du Parlement, de la partie,contre la- 
quelle tel exploit fe fera: finon quil Faft 
queftion de œuarentie,OU de jugement & 
arref contradictoiremenr douné horsle- 
dit Pariement contre ladiète partie. 


Des regiftres des baptelmes , mariages 
gr Jepultures. 
A réile xofe 

Pour euicer les preuues pat tefin oingss. 

que lon eft fouuent contrainét faire en 

iuftice couchant les naiflances, mariages 


à 


4 mb 
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RE -- Des poces à 
morts enterremens des perfonnes:enioi- 
gnons anoz grefhers en chef,de poërfuis 
ure parchecon antous Curez, ou leurs 

Vicaires durefflou deleursfiéges,d'apot- 
ter dedans deux mois apres la fin de cha- 
cuve annce les regilires des Baptefines, 
mariages, & fepultures disurs paroles, 

faits eniselle annee. Lefque!z repiftres : 
lefdits Curez en perfonne  Cuparptocu* 
reur fpeciallement fondé affeimerontiu- 
diciairemenbcôtenir verité. A utremét, & 
_a faute de ce faire parlefdits Curez, où 
leutsvicaires;ils feront côdamnez es def- 
pésde la poutfaire faite cétreeux:& ne- 
antmoins cotrainéts par faifié de leut te- 
porel, d'y favisfaire & obeyr & ferontre- 
nuslefdicts Giefiers de garder foignea- 
: fement lefdi@ts regiftres pour ÿ auoir re? 
cours, & en deliuret vn extfaitauxparties 
qui le requeront, | | | 


Cyapres en autre liure nos deduivens 
ge defdires Ordonnances plis di 
| amplement, | 
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